Google 


Informazioni su questo libro 


S1 tratta della copia digitale di un libro che per generazioni è stato conservata negli scaffali di una biblioteca prima di essere digitalizzato da Google 
nell’ambito del progetto volto a rendere disponibili online 1 libri di tutto 1l mondo. 


Ha sopravvissuto abbastanza per non essere più protetto dai diritti di copyright e diventare di pubblico dominio. Un libro di pubblico domimio è 
un libro che non è mai stato protetto dal copyright o 1 cui termini legali di copyright sono scaduti. La classificazione di un libro come di pubblico 
dominio pu variare da paese a paese. I libri di pubblico dominio sono l’anello di congiunzione con 1l passato, rappresentano un patrimonio storico, 
culturale e di conoscenza spesso difficile da scoprire. 


Commenti, note e altre annotazioni a margine presenti nel volume originale compariranno in questo file, come testimonianza del lungo viaggio 
percorso dal libro, dall’editore originale alla biblioteca, per giungere fino a te. 


Linee guide per l’utilizzo 


Google à orgoglioso di essere 1l partner delle biblioteche per digitalizzare 1 materiali di pubblico dominio e renderli universalmente disponibili. 
I libri di pubblico dominio appartengono al pubblico e noi ne siamo solamente 1 custodi. Tuttavia questo lavoro è oneroso, pertanto, per poter 
continuare ad offrire questo servizio abbiamo preso alcune imiziative per impedire l’utiizzo 1llecito da parte di soggetti commerciali, compresa 
l’imposizione di restrizioni sull’invio di query automatizzate. 


Inoltre ti chiediamo di: 


+ Non fare un uso commerciale di questi file Abbiamo concepito Google Ricerca Libri per l’uso da parte dei singoli utenti privati e ti chiediamo 
di utilizzare questi file per uso personale e non a fini commerciali. 


+ Non inviare query automatizzate Non inviare a Google query automatizzate di alcun tipo. Se stai effettuando delle ricerche nel campo della 
traduzione automatica, del riconoscimento ottico dei caratteri (OCR) o in altri campi dove necessiti di utilizzare grandi quantità di testo, ti 
invitiamo a contattarci. Incoraggiamo l’uso dei materiali di pubblico dominio per questi scopi e potremmo esserti di aiuto. 


+ Conserva la filligrana La "filigrana” (watermark) di Google che compare in ciascun file è essenziale per informare gli utenti su questo progetto 
e aiutarli a trovare material aggiuntivi tramite Google Ricerca Libri. Non rimuoverla. 


+ Fanne un uso legale Indipendentemente dall’utilizzo che ne farai, ricordati che è tua responsabilità accertati di farne un uso legale. Non 
dare per scontato che, poiché un libro à di pubblico dominio per gl utenti degli Stati Uniti, sia di pubblico dominio anche per gli utenti di 
altri paesi. I criteri che stabiliscono se un libro è protetto da copyright variano da Paese a Paese e non possiamo offrire indicazioni se un 
determinato uso del libro è consentito. Non dare per scontato che poiché un libro compare in Google Ricerca Libri ciò significhi che può 
essere utilizgato in qualsiasi modo e in qualsiasi Paese del mondo. Le sanzioni per le violazioni del copyright possono essere molto severe. 


Informazioni su Google Ricerca Libri 


La missione di Google è organizzare le informazioni a livello mondiale e renderle universalmente accessibili e fruibili. Google Ricerca Libri aiuta 
1 lettori a scoprire 1 hibri di tutto 11 mondo e consente ad autori ed editori di raggiungere un pubblico più ampio. Puoi effettuare una ricerca sul Web 


nell’intero testo di questo libro dafhttp://books.gqoogle.com 


Google 


À propos de ce livre 


Ceci est une copie numérique d’un ouvrage conservé depuis des générations dans les rayonnages d’une bibliothèque avant d’être numérisé avec 
précaution par Google dans le cadre d’un projet visant à permettre aux internautes de découvrir l’ensemble du patrimoine littéraire mondial en 
ligne. 


Ce livre étant relativement ancien, 1l n’est plus protégé par la loi sur les droits d’auteur et appartient à présent au domaine public. L'expression 
“appartenir au domaine public” signifie que le livre en question n’a jamais été soumis aux droits d’auteur ou que ses droits légaux sont arrivés à 
expiration. Les conditions requises pour qu’un livre tombe dans le domaine public peuvent varier d’un pays à l’autre. Les livres libres de droit sont 
autant de liens avec le passé. Ils sont les témoins de la richesse de notre histoire, de notre patrimoine culturel et de la connaissance humaine et sont 
trop souvent difficilement accessibles au public. 


Les notes de bas de page et autres annotations en marge du texte présentes dans le volume original sont reprises dans ce fichier, comme un souvenir 
du long chemin parcouru par l’ouvrage depuis la maison d’édition en passant par la bibliothèque pour finalement se retrouver entre vos mains. 


Consignes d’utilisation 


Google est fier de travailler en partenariat avec des bibliothèques à la numérisation des ouvrages appartenant au domaine public et de les rendre 
ainsi accessibles à tous. Ces livres sont en effet la propriété de tous et de toutes et nous sommes tout simplement les gardiens de ce patrimoine. 
Il s’agit toutefois d’un projet coûteux. Par conséquent et en vue de poursuivre la diffusion de ces ressources inépuisables, nous avons pris les 
dispositions nécessaires afin de prévenir les éventuels abus auxquels pourraient se livrer des sites marchands tiers, notamment en instaurant des 
contraintes techniques relatives aux requêtes automatisées. 


Nous vous demandons également de: 


+ Ne pas utiliser les fichiers à des fins commerciales Nous avons conçu le programme Google Recherche de Livres à l’usage des particuliers. 
Nous vous demandons donc d’utiliser uniquement ces fichiers à des fins personnelles. Ils ne sauraient en effet être employés dans un 
quelconque but commercial. 


+ Ne pas procéder à des requêtes automatisées N’envoyez aucune requête automatisée quelle qu’elle soit au système Google. Si vous effectuez 
des recherches concernant les logiciels de traduction, la reconnaissance optique de caractères ou tout autre domaine nécessitant de disposer 
d’importantes quantités de texte, n’hésitez pas à nous contacter. Nous encourageons pour la réalisation de ce type de travaux l’utilisation des 
ouvrages et documents appartenant au domaine public et serions heureux de vous être utile. 


+ Ne pas supprimer l'attribution Le filigrane Google contenu dans chaque fichier est indispensable pour informer les internautes de notre projet 
et leur permettre d’accéder à davantage de documents par l’intermédiaire du Programme Google Recherche de Livres. Ne le supprimez en 
aucun cas. 


+ Rester dans la légalité Quelle que soit l’utilisation que vous comptez faire des fichiers, n’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de 
veiller à respecter la loi. Si un ouvrage appartient au domaine public américain, n’en déduisez pas pour autant qu’il en va de même dans 
les autres pays. La durée légale des droits d’auteur d’un livre varie d’un pays à l’autre. Nous ne sommes donc pas en mesure de répertorier 
les ouvrages dont l’utilisation est autorisée et ceux dont elle ne l’est pas. Ne croyez pas que le simple fait d'afficher un livre sur Google 
Recherche de Livres signifie que celui-ci peut être utilisé de quelque façon que ce soit dans le monde entier. La condamnation à laquelle vous 
vous exposeriez en cas de violation des droits d’auteur peut être sévère. 


À propos du service Google Recherche de Livres 


En favorisant la recherche et l’accès à un nombre croissant de livres disponibles dans de nombreuses langues, dont le frangais, Google souhaite 
contribuer à promouvoir la diversité culturelle grâce à Google Recherche de Livres. En effet, le Programme Google Recherche de Livres permet 
aux internautes de découvrir le patrimoine littéraire mondial, tout en aidant les auteurs et les éditeurs à élargir leur public. Vous pouvez effectuer 


des recherches en ligne dans le texte intégral de cet ouvrage à l’adresse http : //books.gqoogle.com 











sf Sail dd * 
e ct 4 
x Le 

















2 
.— 


— — 22 


4° 


HE MAITRE 
DE LA LANGUE ALLEMANDE 
ou | 


.. NOUVELLE . 

GRAMMAIRE 
ALLEMANDE 

. MÉTHODIQUE ET RAISONNÉE 


| COMPOSÉE 
SUR LE MODÈLE DES MEILLEURS AUTEURS 
DE NOS JOURS 


gT PRINCIPALEMENT SUR CÉLUI 


— 


DE 


J. C. GOTTSCHED. 


Quatorzième Edition originale 
plus perfectionnée que les précédentes. 


A PARIS , 
cxzz AMAND KOENIG, LIBRAIRX 
Quai des Augustins N.° 18. : 


A STRASBOURG 


chez LE MÈME, Rue du Dôme N°. 26. 





qq — 7 NO = 


cl , 


Je place la présente Edition sous la sauve-garde 
‘{ des Lois et de la probité de mes Concitoyens. Je 
‘ déclare que je poursuivrai devant les Tribunaux tout 
Contrefacteur, Distributeur ow Débitant d’Ædirion - 
contrefaite. J'assure même au Citoyen qui me fera 
connoitre le Contrefacteur, Distributeur on Débitant, 

Ja maitié du dédommagement que la Loi accorde. 





t 


…. (PR'EFACE 
9° LA PREMIÈRE ÉDITION, 


ë imprimée, en l'année 1754. 


i 


» 


E n'y a aucun doute que la langue aHemande 
ne soit une des principales, des plus anciennes 
et des plus riches de l’Europe. 


Ceux qui ne peuvent se persuader de cette 
vérité, n’en donnaissent ni la valeur ni la beauté, 
De-là vient qu'ils lui attribuent une rudesse et 
une dureté qu’elle n’a assurément que dans la 
bouche de ceux qui ont négligé de la bien 
apprendre. LE 


Ces sortes de préjugés qui, cependant, ne se 
trouvent pour la plupart que chez les étrangers, 
auraient disparu depuis fort long-tems, s'ils 
avaient une bonne grammaire qui leur expliquât 
d'une maniére aisée toutes les régles de la pureté 
de cette langue, suivant le meilleur dialecte 
qui est celui de la Haute-Saxe. Mais comme 
jusqu'äprésent personne n'a pris la peine de. 
fournir un secours suffisant aux étrangers, il n’est 
pas Surprenant que nous leur entendions dire 
tous les jours, qu'ils ont mille peines à se fami- 
liariser avec cette langue. — 


Aussi est-il vrai que toutes les grammaires 
dont ils ont été obligés de se servir jusqu'aujour- 


d'hui, faute de meilleures, sont si imparfaites, 


æw! 
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si mal digérées et même remplies de tant de faux 
principes, selon les mauvais dialectes de ceux 
qui les ont composées, qu'il n'y a pas eu moyen 
d'apprendre l'allemand dans sa pureté. Pour 
remédier à ce défaut, nous avons cru entre- 
prendre quelque chose d'utile, en publiant cette 
nouvelle grammaire, dans laquelle ‘on trouvèra 
toute la facilité pour parvenir à une entière 
connaissance de la pureté de la lAngue alle- 
mande, langue qui, de jour en jour, devient 
plus nécessaire, tant par rapport aux beaux 
ouvrages de tout genre d’érudition, de sciences, 
d'arts et de métiers, qui paraissent dans cette 
langue, que par rapport à la communication que 
la France a avec l'Allemagne. 


Nous pouvons assurer d’avoir suivi ponctuel- 
lement les nouveaux progrès qui ont été faits 
dans cette. langue par un grand nombre de 
savans, et particulièrement par l’illustre société 
de Leipsic, dont M. Gorrscxep est le directeur. 
Ce sont les lumiéres de cet homme célèbre que 


nous avons suivies pas à pas, et sans le secours . : 


de la grammaire qu'il vient de donner à l'usage 
des Allemands mêmes, et qui est reçue avec 
un applaudissement universel, nous aurions eu 
des peines infinies à exécuter notre dessein, dont 


l'utilité publique est Le but. 
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AVERTISSEMENT 


DE LA TREIZIÈME ÉDITION. 


Fr préparant cette reizième édition d'une Grammaire 
qui, depuis sa première publication, n’a cessé d’être 
favorablement accueillie par.le-public, nous n'avons 
épargné ni soins, ni "peines, pour la rendre encore 
plus digne de l'approbation générale; et nous nous 
flattons que les connaisseurs, en jetant un coup d'oeil 
sur un chapitre quelconque de la présente édition — 
s’apercevront d'abord, qu elle forme un ouvrage en- 
tiérement refondu. Les règles ont été simplifiées; par là 
elles sont devenues, à la fois, et plus claires et moins 
nombreuses. La simplification des règles a ménagé 
plus d'espace pour les exemples, que l'on. trouvera, 
sous le même volumt, et beaucoup plus nombreux 
et beaucoup mieux choisis; toute phrase qui aurait 
pu blesser le bon goût, a été rejetée et remplacée par 
d’autres, qui, à la justesse de la pensée, réunissent la 
pureté de la diction. Les paradigmes des conjugaisons 
ont été considérablement abrégés, ce qui nous a mis 
à méme d'augmenter ke nombre des #hémes, dans la 
méme proportion etc. 

Par ce procédé, nous croyons avoir rendu un service 
réel, et aux Instituteurs et aux Élèves, en leur faci- 
litant la pratique de la traduction , ©t en ne leur 
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donnant pour modeles que des morceaux avoués par la 
philosophie et par le bon goût. 

Nous nous dispensons d'entrer ici dans le détail des 
améliorations qui distinguent cette nouvelle édition 
presque à chaque page; il ne sera pas difficile de les 
remarquer, pour quiconque voudra la comparer avec 
la précédente. Au reste, nous sommes bien loin de 
croire que cet ouvrage soit exempt de reproches; et 
nous profiterons avec reconnaissance des observations 
que les personnes instruites voudront bien nous com- 
muniquer par la voie des journaux littéraires, 





AVERTISSEMENT 


SUR LA QUATORZIÈME ÉDIRION. 


Liccuss qu'a reçue l'éditiqn précédente de cette 
Grammaire, en ayant nécessité une nouvelle en moins 
d'un an, nous avons apporté à celle- ci tous nos soins, 
et y avons corrigé plusieurs fautes qui s'étaient plissées 
dans l’autre, de manière que nous pouvons espérer 
qu'elle ne laissera plus rien à désirer, 
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L, Grammaire est l'art de parler et: d'écrire 
une langue correctement, suivant son meilleur 
dialecte et les auteurs les plus estimés. 


On appelle Dialecte ,: la manitre de parler 
et de prononcer dans une certaine province, en 
tant qu’elle se distingue de la manière de parler 
des autres, provinces qui, dans le fond, ont le 
même langage. Lé meilleur dialecte d'une 
langue est ordinairement celui qu'on parle dans 
la capitale, et dont se servent les hommes de 
lettres et les gens de candition. 


-_ Comme cependant on s'exprime quelquefois, 
dans la conversation ordinaire, avec négligence 
et précipitation, on fait bien d'a avoir recours à 
l'usage des meilleurs auteurs ; et dans le cas où 
ceux-ci ne sant pas d'accord entre eux, on doit 


avoir recours à l’analogie. 


Par Analogie on entend la conformité qui 
se trouve dans la dérivation, la déclinaison et la 
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conjugaison des mots, et dans l’arrangement des 
mots et des phrases. Le plus grand nombre 

_ d'exemples où se trouve cette conformité, 
constitue une régle; le reste en fournit les 
exceptions. | 


Un grammairien, en établissant des règles, 
doit par conséquent se conformes à l'usage 
généralement reçu, et quand cet usage est 
incertain, il doit se rapporter à l'analogie. 
Pour bien connaître cette analogie, il doit avoir 
étudié les auteurs anciens qui ont écrit dans la 
langue, et principalement ceux qui ont traité de 
la Grammaire; il doit de plus parler le meilleur 
dialecte, sans négliger toute fois d'apprendre 
tous ceux qui sen écartent, puisque, en les 
comparant ensemble, ils lui servent souvent 
pour éclaircir les doutes qu'il peut avoir. 


Comme différens dialectes ont souvent fait 

- naître des langues particulières, il est même 

nécessaire qu'il connaisse toutes celles qui ont 
du rapport avec la sienne, et plus encore celles , | 
dont la sienne tire son origine; c'est ainsi que | 
l'Anglais , le Suédois, le Danois et. le | 
Hollandais prêtent souvent des lumiéres à 
l'intelligence de l'Allemand, et que le Lacin, \ 
| Î 
| 


_ 
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PItalien et l'Espagnol servent d'éclaircissement 
au Françuis. 


C'est en puisant dans ces sources et en 
adoptant les meilleurs dialectes, aujourd’hui en 


usage en Allemagne, que nous avons composé 
cette Grammaire que nous avons tâché de rendre 
aussi méthodique et aussi précise que possible. 


De la Perfection d'une langue en 
° général. : 


Par la perfection d’une langue nous n'enten- 


dons pas ici cet accord parfait qui réduirait tous . 


les mots et toutes les phrases à des règles uni- 
formes. Ce degré de perfection ne s'est jamais 
rencontré dans une langue et n'existe que dans 
l'imagination de quelques grammairiens ; nous ne 
parlons ici que de celle qui se trouve dans les 
langues actuellement existantes, où la formation 
des mots, ainsi que la construction des phraves, 
sorit soumises à des règles générales qui souffrent 
plus ou moins d'exceptions. 

Sous ce point de vue il faut convenir que 
toutes les langues approchent plus ou moins de 
la perfection. Pour juger du degré de perfection 
d'une langue, il faut considérer premièrement 
la richesse et l'abondance de l'expression, c’est- 
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à-dire, qu'il faut examiner si cette langue ren- 
ferme une assez grande quantité de mots pour 
exprimer toutes les idées; c'est ce que l'on peut 
voir surtout dans les termes £echniques que 
certaines langues sont obligées d'emprunter des 
autres. 

À cet égard la langue allemande est bien 
plus riche que les langues française et anglaise ; 
car elle n'emploie que des mots allemands d’ori- 
gine dans les termes de l’art, tandis que celles - ci 
les tirent presque tous du grec et du latin. 


Des différentes Parties de la 


Grammaire. 


Quoiqu’on ait parlé toutes les langues avant 
de les écrire, il est certain que l'invention des 
lettres nous a mis à même d’examimper les mots 
avec attention et de corriger la rudesse et l’âpreté 
que les langues avaient dans leur origine. : La 
plupart des grammairiens, pour faciliter l'étude 
d'une langue, ont par conséquent commencé 
par nous apprendre la partie qui traite de la 
manière d'écrire correctement, que l’on appelle 
orthographe. Cette partie est réservée par 
d’autres pour la fin, parce qu'il y a certaines 
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régles fondées sur la dérivation et la formation 
des mots que l'on ne saurait comprendre qu'à- 
prés avoir étudié toutes les autres parties de la 
grammaire. Cet inconvénient nous a paru. ce- 
pendant, trop léger pour contrebalancer les 
grands avantages que les commençans peuvent 
tirer d'abord de la connaissance des règles de 
l'orthographe. 


Quand on a acquis quelques notions sur 
l'orthographe, on fait attention à la formation 
des mots, à leur dérivation et à leur déclinai- 
son et conjugaison. C’est ce que nous enseigne 
.l'étymologie , qui fait la seconde partie de notre 
grammaire. + 

Pour former ensuite une phrase, un discours, 
on est obligé de lier les mots ensemble; et cette 
réunion exige l'observation de certaines règles 
que nous montre la trüïisième partie de la gram- 
maire que l'on appelle syntaxe. | 


A ces trois parties nous en avons ajouté une 
quatrièmé qui contient les règles de la quantité 
des syllabes. Cette partie, que l'on appelle 
 prosodie, nous a paru d'autant plus nécessaire 
que la poésie des Allemands est bien différente 
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de celle des Français et quelle est semblable ; 
sous plusieurs rapports, à celle des Grecs et 
des Romains. Mais comme elle renferme de 
grandes difcultés, qui pourraient rebuter un 
commençant, nous n'en avons donné qu'un 

. abrégé, en renvoyant ceux qui voudront l'ap- 
prendre à fond, aux auteurs qui ont traité cette 
partie d’une manière plus étendue. 
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Des Lettres allemandes. 
LL lettres a//emandes , dont la forme différe 
de celle de toutes les autres langues, tirent leur 
origine du vieux caractère gothique , appellé 
écriture des Moines. 

Le premier monument connu de la langue 
allemande est en mème tems celui des caractères 
gothiques: c’est une traduction des quatre évan- 
giles — — la fin du quatrième siècle par 

A 


2 Des Lettres allemandes: 


Ulphilas, évêque des Goths. Pour exprimer 
les sons rudes de sa langue encore barbare, il 
imita le caractère latin qui, défiguré par le 
mauvais gout de son siècle et par les Moines 
des tems postérieurs, passa ensuite dans les pre- 
micres impressions et fut adopté par la plüpart 
des nations de l'Europe. 

Les Italiens furent les premiers qui, aprés 
l'invention de l’imprimene , rejetérent la forme 
angulaire de ce caractère et se servirent, pour 
leurs premières éditions classiques, du caractere 
appelé romain, accueilli successivement par les 
Français, les Espagnols, les Hollandais, les 
Anglais et les Suédois. Les Allemands seuls ont 
conservé jusqu'ici le caractère gothique. Ils com- 
mencent cependant à suivre l'exemple des autres 
nations, et ils impriment aujourdhyi, en carac- 
tères latins, de très belles éditions de leurs meil- 
leurs ouvrages. | 

Les lettres allemandes s'écrivent autrement 
qu'elles ne s’impriment, comme on le verra par 
les différens caractères suivans. De ces lettres 
les unes sont majuscules ou capitales, les autres 
petites ou minuscules. 


Lettres capitales ou majuscules. 


A. B. €. D. E. $. G. 9. J. K. L 
L I 


A. B. C. D.E. F. G. H. L K. L. 
MN. N. D. P. QR. S. T. U. V. 
M. N. O. PR. Q RS. T. U. V. 
W. X. V. 3. 
W. X. Ÿ. Z 


t 
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Des Lettres allernandes. 


A. D. € D. E F. G. 9. J. K. L M N ©. 
A. B. C. D. E F. G. H. L K. L M. N. O 
P. Q .S. T. U. V. M. X. Yy. 3 

P. Q. K S. T. U. V. W. X. Y. Z 


Lettres capitales dites Schwabacher Buchſtaben 
correspondant au caractère italique. 


RE D led 4 
B , : 


a, D. c. D. € f. g. h. i. TL I m. 11. o.p. 
a. b. c. d. e. f. g h. i. k. L m. n. o: p. 
q. r. ſ. (8) t. u. v. w. x. y. 3. 

q. r. 8. t. u. V. W, x y. 

a. D. € d. e. f. g. D. i k. I m. n. o. D. 
a b. ©. d. e. f  g bd 1 k L m. 7% 0. p 
q. r. ſ. (8.) t. u. v. w. x ÿ. 3. 

VE r. Se Ou V. W. T Jr: Z:. 


Lettres doubles ou composées. 


ck. ch. ſch. ff. ſſ. 6. À 6 à à À 


ck. ch. sch FF. ss sz. st. tz. ae. oe. ui. 


Les lettres écrites à la main, sont représentées 
sur la planche ci-jointe. 


CRE CPS PE SEE 


À 2. 


CHaApPiTRrEe IL — 


De la Prononciation. 


Les lettres allemandes sont ou voyelles ou 
consonnes, comme dans les autres langues. 
Prises séparément, elles se prononcent de la 
manière suivante : 


à. d b. c. d. €. f. g. h. i. j. k. L 
a b. tsé d. e f. gué. ha i. yod. k. I. 
m. n. 0 |). V. r. ſ. t. U. v. w. 
M. M. o. P. Coù r. s. t. u. faou. V. 
t. y. z. 

x. ipsilone. tsèdde. 

ck. ch. ſch. J ° + 

tséka. tséha.  essetséha. essetsedde.  thétsèdde. 
aͤ. oö. uͤ. 


a-é. 0-6. ou-1. 


Dans la composition ,des syllabes et des 
mots, les lettres se prononcent de la manière 
suivante : 


A, 4, se prononce comme l'a français. Æx. 


der Abend, le soir. der Adel, 12 noblesse. 
der Affe, le singe. der Alabaſter, l’albâtre. 


3, b, se prononce comme le & francais. Ex. 


der Baum, l'arbre. das Bad, le bain. 
daë Bley, le plomb. die Ebbe, le reflux. 


C, e, devant 4, 0, I, t*,; se prononce comme le © 
français dans la mème position. Ex. 
das Cabinet, le cabinet. das Clyſtier, le lavement. 
das Confect,les confitures. der Credit, le crédit. 
die Eur, la cure, la guérison. 
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Devant e, i, y, 4; d, il se prononce comme ss. Ex. 


der Centner, le: quintal. Caͤſar, César. 
die Cither, la guittarre. Coelius, Coelius. 
Cypern, Chypre. . J 


Le € devant f fait la lettre composée d, et se 
prononce comme un double f, Æx. hacken, hacher; 
een, lécher; das Gtüd, la pièce. 


Le € devant le h fait la lettre composée 
Ch, qui se prononce de deux manières différentes. 


1.) comme un k, lorsqu'il se trouve ‘au commen- 
ment d'un mot devant 4, o, u, r. Ex.’ 


der Charakter, le caractère. der Churfuͤrſt, l'électeur. 
das Chor, le choeur. der Chriſt, le chrétien. 


Il en est de même lorsqu'il est suivi de T8, ap- 
partenant à la même syllabe. Er. 


det Dachs, le blaireau. der Fuchs, le renard. 
das Wachs, la cire. der Drechôler, te tourneur. | 
der Ochs, le boeuf. die Achſel, l'épaule. | 


2.) comme le ch des Grecs, c. à d., avec aspiration, 
Jorsqu’il est devant €, i,ÿ, ou qu'il suit iminé- 
diatement une voyelle, ou une consonne liquide, 

II est impossible d'exprimer par figure, comment 
il doit être prononcé; il faut l'entendre de la 


bouche d'un Allemand mème dans les mots sui- 


Vans : | 
chemiſch, chymique. die Furcht, la peur, 
die Chymie, la chymie.  fptehen, parler. 
cd, mot. raͤchen, venger. 
richten , juger. das Buch, Le livre. 
die Milch , le lait. ho, encore. 4 
lachen, rire. act, huit, 3J 


Sch, ſch, se —— comme le chi français dans les 
mots charge, chérté, chiche, choux. Ex. 


der Schatz, le trésor. die Scheibe, le disque. 
der Schild, le bouclier. der Schoos, le giron, 
der Sub, la protection. die Aſche, la cendre. 
Die Muſchel, la coquille. der Menſch, l’homme, 


” 
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D, d, se prononce comme le 4 francais. Ex. der, le; 
die, la; dort, la; drey, trois. 
€, €, imite l'e français, étant tantôt fermé , tantôt 
ouvert et long, tantôt presque muet ou fort 
bref, 


1.) Ilest fermé, comme dans bonté, dans les mots, 
etwas, quelque chose; wenig, peu; Geſicht, 
face etc. 

2.) Il est ouvert, comme dans succés, dans la pre- . 
mière syllabe des mots, Degen, épée; Regen, | 
pluie ; fegen, nettoyer etc. 

3.) Il est bref, pour la plüpart, dans les syllabes 
finales. Æx. 


| ſchreiben, écrire. der Himmel, le ciel. 
leſen, lire. die Hoͤlle, l'enfer. 
F, f, se prononce comme en français. Ex. 
die Farbe, la couleur. die Feder, la plume. 
der Singer, le doigt, das Opfer, la victime. 


G, g, se pronore 1.) comme dans les mots français, . 
gai, guide, gros. Ex. 


der Garten, le jardin. das Geld, l'argent. 

der Gipfel, le summet, der Geift, l'esprit. 

vas (Gold, l'or. der Gôke, l’idole. 

die Gunſt, la faveur. die Güte, la bonté. 

die Glocke, la cloche. das Gluͤck, la fortune. 
die Gruit, le tombeau. die Grofe, la grandeur. 
die Gnade, la grâce. vergnuͤgt, content. 


2.) précédé d'une n, il se prononce à peu prés, 

comine dans les mots français, sang, rang. Ex. 
der lang, le son. der Rang, le rang. 
mengen, méler. bringen, porter. 
der Pranger, le carcan. laͤnger, plus long. 

3.) précédé d'une voyelle ou d’une t, à lafin d'une 
syllabe, il se prononce à-peu-près comme le ch 
dans le mot id, Ex. 

billig ; équitable. Die Billigfeit, l'équité. 
der Sieg, la victoire. ſiegen, remporter la victoire. 
der Berg, la montagne. der Weg, le chemin. 


alé, 
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4.) dans les mots qui viennent du français, il se 
— comme le g français. Eæ. das Genie, 
e génie ; fogiren, loger. | 


$,b,se prononce au commencement des mots, comme 
dans, Lableur, hache, hideux, honteux etc. Ex. 


das Haus, la maison, der Hund , le chien. 
der Sert, le maitre. hoch, haut. 

Il se prononce de méme au milieu des mots com- 
posés , dont le primitif commence par un h. 
Ex. gehoͤren, angebôren, zugehoͤren, appartenir; 
das Gebâge, l’enclos; angebâuft, accumulé. 

Il se prononce encore de méine dans beit, syllabe 
finale d'un grand nombre de substantifs. Ex. 
die Abiwefenbcit, l'absence; die Gewogenheit, la 
faveur. : 

NB, Hors de ces cas, le h nese fait point entendre, 
et ne sert qu'a indiquer une syllabe longue. Ex, 
gehen, aller; drohen, menacer; fiÿtren, mener; 
fabren, aller en voiture; die Sur, la voiture. 

11 est également muet, lorsqu'au commencement 
d'une syllabe, il est précédé d’une t ou d'un t. 
Ex. der Rhein, le Rhin, der Thurm, la tour; 
thun, faire. J 

Nota. h après le p ne se rencontre que dans les 
mots étrangers et se prononce comme en fran- 
çcais. Æx. Philoſophie, philosophie; Phyſik, 
physique. 


%,i, voyelle, comme en francais. Ex. 


det Fiſch, le poisson. der Tiſch, la table. 


Sir (rod) ou l'i consonne, se prononce comme }y 
ans les mots payer, broyer etc. Ex. 
das Jahr, l'année. jemand, quelqu'un. 
das God, le joug. jung, jeune. 


K,„k, comme c dans les mots clameur, cracher, cou- 
leur etc. Ex. 
der Kahn, l'esquif. fuffen, baiser. 
die Bank, le banc. die Klinge, la Jame. 





v 
— EE à A _ 


be 
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£,.1, comme en français, excepté qu’elle ne se mouille 


-. jamais. Ært. \ 
die Lage, la situation, fallen, tomber. 
ftillen , apaiser. ftil, caline. | 
ſteil, vénal. die Muble, le moulin. 
M, M, comme en francais dans, mener, aimeretc. Ex. 
mit, avec. | der Name, le nom. 
um, pour. laͤhmen, estropier. 


NN, y comme dans les mots francais, zommer, en- 
nemi etc, Ex. | 


man fann, on peut. ſtrafen, punir. 
das Huhn, le poulet. nennen, nommer. 

O, 9; comme en français. Er. 
obenbin, légèrement. der Spott, la raillerie. 
das Brod, le pain. det Tod, la mort. 

P, p, comme en francais. Ex. 
das Paar, la paire. der Prieſter, le prêtre. 
das Pfund, la livre. die Puyppe, la poupée. 


Q, q, est toujours suivi d'un y, et ces deux lettres  ! 
remplacent proprement fu, dont elles gardent , 
la prononciation, ÆEx. 

die Quelle, la source. die Quitte, le coing. | 
die Quaal, le tourment. quetſchen, froisser. 


R, r, comme en francais. Ex. | | 


dag Rad, la roue. der Ort, le lieu. | 

der Arm, le bras. der Richter, le juge. | 
S, f; 8, a propreinent le son doux de l's française. Ex. 

der Sommer, l'été. leſen, lire, 


der Segen, la bénédiction. das Hau3, la maison. 


Devantt,pyetentreb,@,9, f, p, et une voyelle, 
le son de l'$est aigu. ÆEx, 


— M GES 


die Weſte, les zéphirs. die Weſpe, la guèpe. 
gate, hier. Krebſe, écrévisses. 
ie Raft, le repos. wachfen y croitre. : 
Mengfel, mélange. Gypfer , artiste en plâtre. ; 
À 
à 


4 
W 4 
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La figure $ ne se met qu’à la fin des syllabes. Er. 
das Graÿ, l'herbe. dite Bosheit, la méchanceté. 


8 remplace la double f ou ff, et se prononce de 
| même, Ex. | 
die Groͤße, la quantité, la grandeur. weiß, blanc. 

Æ y t, comme en français. Er. 
Die Tugend, la vertu. der Teufel, le diable. 
Dans la syllabe tj, suivie d’une voyelle, le t a le son 


_ dets. Er. 
die Portion, la portion. bie Ration, la ration de 
die Nation, la nation, pain, de foin etc. 
U, u, se prononce comme l'o4 français. Ex. 
das Blut, le sang. das Gut, le bien. 


der Mund, la bouche. der Grund, le fond. 
8, v, se prononce comme f. Ex. 


der Bater, le pére. das Verbot, la défense. 
viel ; beaucoup. vortreñlh, excellent. 
W, W, se prononce comme le » français. Ex. / 


die Welt, le monde. die Bolle, la laine. 
der Bille, la volonté. wollen, vouloir. 
X, x, comme en français. Er. | 
die Dete, la sorcière. die Art, la hache. 
Alexander, Alexandre. die Œiderce, le lézard. 
D, y, comme li Ex. 
die Eyer, les oeufs. drey, trois. 
. bep, auprés. zwey, deux. 
81 #1 se prononce commetg, Ex 
die Zahl, le nombre. der Sabn, la dent. 


der Zorn, la colère. zwey und zwanzig, vingt-deux. 


tz, équivaut à un double4, Er. 


je poser, die Site, la chaleur, 
BIS, l'éclair. ‘  bligen, faire des éclairs. 





Re 
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CRAFITREIII. 


De la Longueur et de la Briéveté 
es Voyelles. 


L Les voyelles sont longues 
1.) à la fin des monosyllabes. Ex. 
fa, oui. Da, la. be, hé. Du, tu etc. 


2.) lorsqu'elles sont suivies d’un h ou d'un th dans 
la même syllabe. Ex. 


die Wahl, l'élection. die Sablen, les nombres: 


das Mehl, la farine. der Rath, le conseil. 
ein Bothe, un messager. muthig, courageux. 
frob, aise. die Kuh, la vache. 


web, hélas. geb, va. ſteh, arrète. 


3.) quand elles sont doubles. Er. 


das Maal, la marque, das Mecr, la mer. 
der See, le lac. der Klee, le trèfle. 


4.) dans les diphthongues. Ex. 
rauſchen, faire du bruit comme l’eau courante. 
Meißen, la Misnie. Preufen, la Prusse. 
ſchießen, tirer. bügen, faire pénitence. 


5.) dans les mots qui peuvent s'allonger, et où les 
voyelles sont suivies d'une seule consonne. Ex. 


der Schwan, le cigne. der Ton, le son. 
die Glut, la braise. das Blut, le sang. 


II. Les voyelles sont brèves 


1.) Lorsqu'elles sont seules à la fin des mots de plus 
d'une syllabe. Ex. 
dic Liebe, l'amour. die Galle, la bile. 
er lebe, qu'il vive. det Ubu, le hibou, 
die Ralte, le froid. | | 
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2.) dans les ronosyllabes qu ne sont pas susceptibles 
d'accroissement dans leur terminaison. Er. an, 
was, das, Def, et d'autres particules qu'on ap- 
prendra à connaitre ci-après. | 

ÆExceptez nun, présentement ; thun, faire ; ep thut, 
il fait; die Britt, la couvée. 


3.) à la fin des mots de deux ou de plusieurs syllabes, 
dont la première est longue; quoiqu'ils finissent 


par une consonne. Ex. , | | N 
Japan, le Japon. LiebBaber, amateur. 
aber, mais. die Ader, la veines 
gelobct , loué. | beben, lever. . 


der Haber, l'avoine. besablen, payer. 
beben, trembler. 


4.) devant une consonne redoublée, Ex. 


ſchaffen, travailler, haſſen, hair. 
nennen, nommer. vérbannen, eo 
det Blick, le regard. die Stadt, la ville. 


\ 





CHAFITRE IV. 


Des Voyelles doublées et des Diph- 
| _ thongues. | 


La même voyelle redoublée sert à indiquer | 
la longueur d'une syllabe. É 


44, se prononce comme un a long. Ex. 
die Quaal, le tourment, das Maal, la marque. 
Meoud, se prononce comme ai dans le mot air. Ex. 
trdge, paresseux. er waͤre, il serain | 
die Aehnlichkeit, la ressemblance. âtgtt, pire. \ 
af, se prononce en réunissant l'a et l’i en une seule | 
syllabe, Ex. Kaiſer, empereur. 


12 Des V’oyelles et des Diphthongues. 


au, se prononce en faisant sonner l'a et l’4, comme 
dans une seule syllabe, et sans trop appuyer ni 
sur J’un nt sur l'autre. ÆEx. 
der Brauch, la coutume. glauben, croire. 
cine Schraube, une vis. der Traum, le songe. 


At, se prononce comine é-1, en arrondissant les deux 
voyelles en une seule syllabe. Æx. 
die Baͤume, les arbres. die Saͤue, les cochons. 
der Raufer, l'acheteur. die Kraͤuter, les herbes. 


ay, se prononce comme fi, Ex. 


der Mann, le Mein. der Man, le Mai. 
té, se prononce comme un € long. Ex. 
die ec, la mer. die Seele, l’âtne. 


NB. On sépare, dans la prononciation, ces deux 
voyelles, lorsqu'elles appartiennent à deux syl- 
labes différentes. Zix. bechten, honorer; beendigen, 
finir; prononcez : be⸗ehren, be-endigen. 


ti, pour bien prononcer ces deux voyelles, il faut les 
réunir en une syllabe, sans appuyer ni sur l’une 
ni sur l'autre. Ex. 


ber Stein, la pierre. das Sein, la jambe. 
der meinige, le mien. der fcinige, le sien. 
eu, comme é-4 dans une seule syllabe. Ex. 
die Freude, la joie. der Freund, l'ami. 
ey, comme ei. Er. 
das En, l'oeuf; bey, chez; beyde, tous les deux. 
ie, comme ÿ long. Ex. | 
die, la; fie, elle; wie, comment; viel, beaucoup. 
NB. Dans les mots qui viennent d’une langue étran- 
re, ces deux voyelles font deux syllabes. Ex. 


Aſien, Asie; prononcez : jen. 
Hiſtorie, histoire ; Hiſtori⸗e. 





Julie, Julie, — Zuuli—⸗e. 
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D, se prononce comme ew en français dans le mor 
heure. Ex. 
hoͤren ! entendre. ſchoͤn, beau. 
hoͤßer plus méchant, gEof cer plus grand. 
die Vogel , les oiseaux. ie Dorner, les cornes. 


. #y se prononce comme lu français. Ex. 
grünen, verdir, blüben, fleurir ; grüfen, saluer. 





(CHAPITRE V. 
De l'Orthographe des Mots. 


Règle générale. 
Il faut écrire chaque syllabe avec les lettres, 
i.se font entendre dans la bonne prononcia- 
tion. La meilleure prononciation allemande est 
celle, qui conserve à chaque lettre le son qui 
lui est propre. | 
Voici quelques règles particulières, qui sont d’une 
application assez facile et presque générale, 
I. Règle. | 
Il faut écrire de la mème manière tous les mots 
qui ont une convenance entre eux, ou qui dérivent 
les uns des autres; afin de ne pas perdre de vue ni 
leur analogie, ni leur étimologie. Ex. 
die Schuld, la dette. ſchuldig, dû 
die Geduld, la patience. geduldig, patient. 
II. Régle. 
Les lettres radicales des primitifs doivent être con- 
servées dans tous les dérivés, autant que la one 
prononciation le permet. Ainsi écrivez : 
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Gefaͤngniß, prison, de fangén, prendre. 
Größe, grandeur, de groß, grand. : 
bâuflih, économe, de Haus, maison. 
gottlih, divin, de Gott, Dieu. 


III. Règle. 


Aprés une voyelle longue ou mme diphthongue om 
ne met point de doubles consonnes. Ainsi écrivez : 


det Schlaf, le sommeil. das Haus, la maison. 
die Schlaͤfe, les tempes. das Moos, la mousse. 


IV. Régle. 

En séparant un mot à Ja fin d’une ligne, on fait 
la séparation des syllabes, comme on la fait en pro- 
nonçant. Æt. | 

ſter-ben, mourir. die Toͤp⸗fe, les pots. 
die Wes-pe, la guépe. 
V. Régie. 

Les consonnes se redoublent après une voyelle 

brève Ex. 
der Kamm, le peigne. der Schall, le son. 
Remarques. 1.) le Î redoublé s'exprime par ck, 


le 3 par tz, l'6 finale a f. ÆEx. badeh, cuire; 
der Pus, la parure ; der Haß, la haine. 


2.) Apres une consonne on n'en inet jamais 
une autre redoublée. Ainsi écrivez: werfen, 


. jetter; ftharfen, aiguiser ; die Herzen, les coeurs; 


ſcherzen, badiner etc. : et non pas, werffen, 
ſchaͤrffen etc. 
VI, Régle. 
Pour marquer une syllahe longue, tantôt on re- 
double la voyelle méme, tantôt on met un f aprés la 
yuyelle. Et. 


das Meer, la mer. der Saal, la salle. 
das Mehl, la farine. gebohren. 
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VII. Règle. | 
Dans les mots étrangers germanisés, le € ayant le 


son du f, est remplacé par f; s’il a le son du3,ilest 


remplacé par 4, Æx. 
Kloſter, le cloître, couvent. fôrper, corps. … 
Krone, couronne. — Zentner, de centenaire, quintal. 
Prozeß/ procès. Mirafel; miracle. Rommers, commerce, 


VIII. Régle. 

Les mots composées d'un adjectif et d'un nom 
propre, ou d'un mot étranger et d'un mot allemand, 
ou enfin de deux mots étrangers, qui ne peuvent point 
se composer dans la langue étrangère, doivent être 
divisés de la manière suivante : 

Grof: Poblen, la grande Pologne. 
Privat : Leftion , lecon particulière. 
Guitit : Rollegium, collège de justice. 


Il en est de même, lorsqu'un mot, composé de 
plusieurs autres, est omis dans la premiére partie de 
sa composition. Æx. 

Ober⸗ und Untergewehr, hautes et basses armes. 

die Border: und Dinterfufe, les pieds de devant et 
de derriére. 

Hors de ces cas, les mots composés ne doivent 
point être séparés par le trait de division k ). Ainsi 
on écrira, der Abendſtern, l'étoile du soir; die Schlaf⸗ 
mübe, le bonnet de nuit : et non pas, Abend : Stern, 
Schlaf⸗Muͤtze. 


IX. Réègle. 


On met des lettres capitales: 
1. au commencement d’un discours. | 
2. après le point, ou au commencement de chaque 
période. | 
3. au commencement de chaque vers dans la poésie. 
4. à la tête d'un substantif et de tout autre mot pris 
substantiyement. 
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Liste des mots qui se distinguent difficilement 
dans la prononciation, et qui cependant 
s'écrivent différemment. 

N 


ag Aas, le cadavre; id af, je mangeais; das A6, 
l'as des cartes. 

die Aehre, l'épi; die Ebre, l'honneur. 

der Anger, le pacage; der Anker, l’ancre. 

das baate Geld, l'argent comptant ; die Sabre, la bierre. 

das Bad, le bain; id bat, je priais. 

das Bud, le livre; der Bug, la courbure. 

das Dach, le toit; der Tag, le jour. 

dauen, digérer; thauen, dégeler. 

eigen, propre; eichen, de bois de chéne. 

die Ente, le canard; das Ende, la fin. 

die Ferſe, le talon; die Verſe, les vers. 

fabien, de lin, die Flechſen, les nerfs. 

der Klug, le vol; der Flu, le jurement. 

die Gang, l’oie; gangs, tout, entier. 

die Geiſel, l'ôtage; die Geiſſel, le fouet. 

gelchrt, savant; geleert, vidé. 

glauben, croire; flaubeñ, éplucher. . 

aleiten, glisser; flciden, habiller. 

der Gram, le chagrin; der Fram, la boutique. 

der Hayde, le payen; die Haide, la bruyère. 

her, vers ici; das Heer, l'armée. 

er iſt, il est; er ißt, il mange. 

der Kreis, le cercle; der Greis, le vieillard. 

kriegen, faire la guerre; friechen, ramper; Die Griecen, 
les Grecs. : 

leiden, souffrir; Îcitén, mener, conduire. 

los, détaché; méchant; das Loos, le sort. 

die Magd, la servante; die Macht, le pouvoir, la puis- 
sance. | 

das Maal, la marque ; das Mabl, le repas. | . 

malen, peindre; mablen, moudre. 

mehr, plus; das Meer, la inner. 

das Rad, la roue; dcr Ratb, le conseil. 


der Rechen, le râteau, der Regen, la pluie. 


rein, propre, net; der Rhein, le Rhin. 
die Rede, le discours, di Rhede, la rade. 
der 
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der Reiß, le ris; das Reid, le rejetton. 
den, semer; ſehen, voir. 
et Schoß, l'impôt; der Schoos, le sein. 
tin, son, sa; ſeyn, être. 
ie Seite, le côté, die Saite, la corde, die Seide, la soie. 
tauchen, tremper ; taugen, valoir. | J 
der Teich, l'étang ; der Teig, la pâte. 
der Thau, la rosée; das Tau, le cordage. 
der Ton, le ton, le son; der Thon, la terre glaise. 
die pe / 9 manièére; Die Waiſe, l'orpheline; die Weiſſe, 
e blanc. | 
die Waide, le pâturage; Die Weide, le saule. 
wider, contre; wieder, de nouveau ; der Widder, le bélier. 
paper souple, tenace; die Zehe, le doigt du pied. 
ie Sdbren, les larmes, zehren, dépenser. 
zeigen, montrer; das Zeichen, le signe. 
Zeder, les hauts cris; die Ceder, le cédre. 
der Zwerg, le nain; zwerch, à travers, 





CHapPpiTere VlL 


De La Ponctuation. 


* 


Les marques de ponctuation s'emploient de la 
manière suivante : 


1.) La virgule, das Comma (,) sert à séparer les mots 
qui ne sont point liés ensemble. Ehre, Gut, Leben, 
alles iftin Gefabr, l'honneur, les biens, la vie, tout 
est en danger. Elle se met aussi avant et aprés les 
phrases qui, ayant le même sujet, ont un verbe 

_ différent; Æzx. Je porte un coeur sensible, et suis 
épouse et mère, id babe ein füblend Herz, und bin 
Gattin und Mutter. | 

2.) Le point avec la virgule, das Semitolon, ou der 
Strichpunkt (3) se met 1° après une phrase complète, 
suivie d'une autre phrase, qui dépend de la pre- 
miére; 2°. dans les énuinérations complexes ou 
contractées, 


G. de G. | B 


\ 
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3.) Les deux points, das Colon ou der Doppelpunkt (:) 


ont lieu, 1° lorsqu'on annonce un discours ou une 
citation ; 2° lorsqu'une proposition générale est pré- 
cédée ou suivie de détails. 


4.) Le point, der Schlußpunkt (.) se met à la fin des 


périodes. 


5.) Le point d'interrogation, das Sradseichent (?) s’em- 
loie à la fin des phrases interrogatives. Ex, wer bift 
u? qui es-tu? | 


6.) Le point d'exclamation, das Ausrufungsseichen () 
se met après les phrases qui expriment une admi- 
ration ou une exclamation. 


7.) Le guillemet ou la marque de citation, das Anfuͤh⸗ 


runadscichen, ou Gaͤnſeaug () sert à marquer les 
paroles rapportées d'un autre. 


8.) Le trait de division ou d'union, das Abtheilungs- 

3eichen (:) sert 1° à partager un mot en deux, lors- 

u’on ne peut pas le mettre en entier à la fin d'une 
ligne; 2° à combiner deux mots en un seul. 


9.) La parenthése, das Æinſchaltungszeichen () sert 


pour marquer quelque iztercalation. 


10.) L'apostrophe, der Sinterfirid) () marque de re- 
tranchement de la voyelle €, Ex. faum batt’ er dies 
gefagt, à peine avoit-1il dit cela ; et ſprach's, il le dit. 
Dans le style familier on le supprime quelquefois. 
Ex. fab id? ai-je ? 


11.) Les points, trainée de points, die Dunfte (....) 
se mettent pour remplacer les idées qu'on juge à 
propos de taire. 


12.) Le srair, det Strich (—) s'emploie. quand on veut 
ue le lecteur s'arrete pour réflèchir sur ce qu'on a 
it. Le trait tient encore lieu des, dit-il, répon- 

dit-il etc. et annonce le changement d'interlocu- 
teur. 
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CHAPITRE L 


Des Parties d'Oraison. 


On distingue, en allemand comme en fran- 
gue ;, 


çais, neuf espèces de mots, appellées Parties 
d'Oraison ; savoir : 


1, l’article, das Geſchlechtswort. 

2. le nom, das Nennwort. 

3. le pronom, das Fuͤrwort. 

4. le verbe, das: Zeitwort. 

5, le participe, das Mitteltvort. 

6. l’adverbe, das Nebenwort. 

7. la conjonction, das Bindewort. 
8. la préposition, das Vorwort. 

9. l'interjection, das Zwiſchenwort. 


Les cinq premières de ces parties sont #exibles, 
c. à d. èlles peuvent changer de terminaison; les quatre 
autres ne le peuvent point, elles sont invariables. 


Le changement de terminaison que subissent, l’ar: 
ricle, le nom, le pronom et le participe, s'appelle dé- 
,  Clinaison et se rapporte au genre, au nombre et au cas. 
\ À — 
TN y a trois genres en allemand, le masculin, le 
féminin et le neutre. 


Le nombre marque l'unité ou la pluralité. 


B a 


L 


| - 80 De l'usage des Cas. 


Les das expriment les divers rapports des mots en- 
tre eux. Il y a six cas, savoir: le nominatif, le génitif, 
le datif, l'accusatif, le vocatif et l'ablatif; c'est-à-dire, 
que le zom est susceptible de six positions différentes. 

voc. abl. 
Par Ex. Hommes bienfaisants, écartez des malheureux 
acc. nomin. dat. acc. gen. 
l’indigence, qui leur inspire des projets d'iniquité. 





CuapPiTRre Il 


Notions préliminaires sur l'usage 
des Cas. 


1. Le rzominatif répond à la question, qui, ou 
qu'est-ce qui. Par Ex. der Bruder ſchreibt, le frere écrit. 
Qui écrie — der Bruder, le frère. Das Feuer brennt, 
_ le feu brüle. Qu'est-ce qui brüle? — das Feuer, le feu. 


2. Le génitif répond à la question, de qui ou de 
quoi. p. ex. der Brief des Srudets, la lettre du frère. 
La lettre de qui? — des Sruders, du frère. Die Truͤm⸗ 
mer des Hauſes, les ruines de la maison. Les ruines de 
quoi? — des Hauſes, de la maison. | 


3. Le datif répond à la question & gui ou & quoi. 
_p.ez. Ich babes dem Bater gegeben, je l'ai donné au père 
A qui l'avez-vous donné? — Dem Vater, au pére. 


4. L'accusatif marque l'objet direct d’une action, 
et répond à la question, gw’est-ce que, qui est-ce que, 
p.ex. Ich babe den Brief geſchrieben, j'ai écrit la lettre. 
Qu'est-ce que j'ai écrit? — den Brief, la lettre. Wir 
verfolgen den Feind, nous poursuivons l'ennemi. Qui est- 
ce que nous poursuivons ? — den Feind, Pennemi. 


8. Le vocatif sert pour appeller ou pour invoquer. 
p. ex. Meine Sreunde! bôret midh, mes amis! écoutez 
moi, O mein Gott! ô mon Dieu! | 
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6. L'ablatif marque la chose. d'où l'on en tire une 
autre, ou bien l'objet dont on parle; il est employé à la 
question de qui ou de quoi. p.ex. Ich babe es von dem 
Gârtner befommen, je l'ai recu du jardinier. De qui l’ai- 
je recu? — von dem Gârtner, du jardinier. Man redet 
von dem Kriege, on parle de la guerre. De quoi parle-t- 
_0n? — bon Dem Rriege, de la guerre. 


CuwuapPpiTRee IIL 
De l'Article. 


La ‘langue allemande a deux articles;. l'ar- 
ticle d'unité, autrement appellé indéfini et l’ar- 
ticle indicatif ou défini. Ils servent, l’un et 
l'autre, à indiquer le genre, le nombre et le cas 
des noms, quoique ce ne soit point leur fonction 
principale. 

On se sert de l’article irdéfini lorsqu'on parle 
d'un objet individuel z0on-déterminé ; c’est le 
mot ein. Ex. F 

ein Hund, un chien; ein Haus, une maison. 

eine Rette, une chaine. L 

On se sert de l’article défini, lorsqu'on parle 
d'un objet déterminé; c'est, der pour le mascu- 
lin, die pour le féminin, das pour le neutre. Er. 


der Hund, le chien; das Haus, la maison. 
die Rette, la chaine. - 


Déclinaison de l’article indéfini. 


Singulie. 
Masculin. - Féminin. Neutre. 
Nom. eit, un. cine, une. . ein, un. 0 


_ Gén. eineÿ, d’un. einer, d’une. eines, d'un. :: 
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” Masculin. Féminin. Neutre. 
Dat. einem, à un. einer, à une. einem, à un. 
Acc. einen, un eine, une. ein, un 


Abl. von einem, d'un. von einer, d'une. von einem, d'un. 


Au pluriel on se sert du nom sans article dans tous 
les cas où les Français se servent de l’article partitif 
des : p. ex. Mânnet, des hommes; Frauen, des femmes; 
Rinder, des enfans. 


Maͤnner müfen nicht wie Rinder fechten. 
Des hommes ne doivent pas combattre comme des 


enfans. 
Déclinaison de l’article défini. 


Singulier. 


Masculin. Feminir. Neutre. 
Nom. Det, le die, la. das, le. 

. Gén. des ! du, der ! de la des, du. 
Dat. dem, au. der, à la dem, au. 
Acc. den, le. die ' la. das, le 
AbL von dem, du. von der, de la. von dem, du. 

Pluriel. 
Nom. die, les. 
Gén. der, des. à 
Dat. Den, aux. pour les trois genres: 


Acc. Die, les. 
Abl. von den, des. / \ 


Remarques. 


- à.) 
Il y a des mots de signification différente, qui 
se ressemblent beaucoup, soit dans la pronon- 
ciation, soit dans l'écriture, et que l'on ne sau- 


Trait quelquefois distinguer que par Particle. Æx. 


ap j — — 
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der Aal, l’anguille ; die Ahle, l’alène. 

der Sand, la reliure; das Band, le lien, le ruban. 
die Beule, la tumeur; das Beil, la hache. 
der Bote, le messager ; das Boot, la chaloupe. 

die Borde, le galon; da8 Bord, le bord du vaisseau. 
die Buche, le fau; das Bud, le livre. | 
. der Bull, le taureau; die Bulle, la bulle. 

der Bund, l'alliance; das Bund, la botte. 

die Œnte, la canard ; das Œnde, la fin. 
Die Eſſe, la cheminée; das Effen, le manger. 

der Sal, latchüte; die Falle, le piège. 

die Feyer, la célébration; das Geuer , le feu. 
die Gelte, la cuvette; das Geld, l'argent. 

die Gift ou Mitgift, la dot; das Gift, le poison. 
der Ha, le coup; die Haue, la houe. 
der Heerd le foyer; die Heerde, le troupeau. 
der Sut, le chapeau; die Hut, la garde. 

der Keil, le coin à fendre; die Keule, la massue. 
der Rien, le bois de pin; bas Rinn , le menton. 
der Kohl, le chou; die Roble, le charbon. 

die Lache, le bourbier; das Laden, le rire. 
der Laut, le ton; die Lantbe, le luth. 
die Lebne, l'appui; das Lebn, le fief. 
det Sein, le lin; die Leine, la corde. 
der Leiſten, la forme de soulier; die Leiſte, la lisière. 
die Maas, la Meuse, riviére ; das Maaß, la mesure. 
die Mandel, l'amande; der Mantel, le manteau. 
der Marder, la martre; die Marter, se martyre. 
die Mark, les frontières ; das Mark, la moëlle. 
der Meſſer, le mesureur; das Meſſer, le couteau. 
die Muße, le loisir; das Mus, la bouillie. 
der Patron, le patron; die Patrone, la cartouche. 
der Rappe , le cheval noir; die Rappe, la rape. 
der Raub, le butin; die Raupe, la chenille. 7” 

der Reiß, leris; die Reife, le voyage; das Reis, le rejetton. 
det Reiche, Le riche; das Reich, l'empire. : 
der Rieſe, le géant; das Ricf, la rame de papier. 
der Schein, Apparence die Scheune, la grange. 
der Schild, le bouclier; das Schild, l'enseigne. 

der See, le lac; die Sec, la mer. 

der Segen, la bénédiction; die Saͤge, la scie. 

der Staat, l'état; die Stadt, la ville. 


. - + 
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der Gticl, le manche; die Stille, le silence. | 

der Stift, la pointe, goupille ; das Stift, l'évéché, le 
couvent. 

der Taube, le sourd; die Taube, la colombe. 

der Thor, le fou; das Ebor, la porte. 

die Thuͤre, la porte; das Thier, l'animal. 

der Wagen, le chariot; die Waage, la balance. 

der Weiſe, le sage; die Weiſe, le mode, l'air, la mélodie. 

der Mind , le vent; die Winde, le cric, 


b.) 


Souvent l'article défini et la préposition qui 
le précède, sont fondus en un seul mot : on 
ajoute, dans ce cas, à la fin de la préposition 
la lettre finale dc l’article supprimé. Ainsi l’on 
dit et l’on écrit : | 


am pour An dem, p.ex. Am Tage, au jour. 


ans — an das — ans ŒEnde, à la fin. 

aufs — auf das — aufs Feld, à la campagne. 

durchs — durch das — durchs Waſſer, par l'eau. 

fuͤrs — fuͤr das — fürs Geld, pour l'argent. 

im — in dem — im Himmel, dans le ciel. 

ins — in das? — ins Feuer, dans le feu. 

vom — von dem — vom Uebel, du mal. 

vors — vor das — vors Fenſter, devant la fenêtre. 

vorm — vor dem — vorm Thor, hors de la porte. 

uͤbern — uͤber dem — überm Feuer, sur le feu. 

uͤbers — uͤber das — uͤbers Waſſer, par-dessus l'eau. 

unterm — unterdem — unterm Kopf, sous la tète. 

widers — wider das — widers Verbot, contre la dé- 
fense. 

zun — zu dem — gum Guten, au bien. 

zur — zu der — zur Guͤte, à la douceur. 
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CHAPITRE IV. 


Des Noms substantifs. 


Les substantifs sont destinés à signifier les 
personnes et les choses, réelles ou idéales, 


SEecTion lI. 


De la formation des substantifs. 


On n'est.guëres d'accord sur les véritables ra- 
cines de la — allemande. La plüpart des 
mots substantifs, aujourd'hui en usage, se sont . 
formés ou par la dérivation, ou par L compo- 

Sition. 


Ed 


» A.) 
De la formation des substantifs par la 
dérivation. 


On divise les noms substantifs allemands en primi- 
sifs et derivatifs. | 
Les primitifs sont ceux qui ne dérivent d’aucun au- 
tre mot; ils sont, pour la plüpart, monosyllabes. Æx. 
die Sand, la main, der Arm, le bras. 5 
der Fuß, le pied; die Bruſt, la poitrine. 
das Band, le lien; der Tod, la mort. 


Les dérivatifs sont ceux qui tirent leur origine d'une 
autre partie du discours. Ils dérivent 


1.) d'un autre nom substantif ou adjectif, comme : 
der Gaͤrtner, le jardinier, de Garten, jardin. 
die Finſterniß, les ténèbres, de ſinſter, obscur. 


2.) d'un verbe, comme : der Bauer, le paysan, de 
bauen, cultiver. 


| 
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5. d’un adverbe, comme: die Wohlthat, le bienfait, de 
wohl, bien, et thun, faire. 


4.) d'une préposition, comme : der Gegner, l'adversaire, 
de gegen, contre. 


Remarques. 


a.) La langue allemande forme des substantifs, en 
ajoutant à d'autres mots certaines /erminaisons. Telles 
sont les terminaisons en ſchaft, beit, feit, ung, en, niß, 
thum , fal etc. p. ex. à 


die Sreundfaft, l'amitié; die Befanntfhaft, la con- 
naissance. | 
die Luͤſternheit, la cupidité ; die Sicherheit, la sécurité. 
die Aemſigkeit, la diligence ; die Redlichkeit, la probité. 
die Beſſerung, l'amendement ; die Zefrung l'espérance. 
Die Rinderey, la puérilité ; die Taͤndeley, la niaiserie. 
Die Sinfternif, les ténèbres; die Hinderniß, l'empéche- 
ment. | 
das Fuͤrſtenthum, la principauté ; das Bistbum, l'évêché. 
der Grrfal y le labyninthe; die Ærubfal, la tribulation. 


b.) il y a encore Ja terminaison en tt pour les mas- 
culins, et celle en if pour les féminins ; p. ex. 


der Wagner, le charron; bic Gebicterit, la maitresse. 
der Schneider, le tailleur; die Fuͤrſtin, la princesse. 
der Schuſter, le cordonnier; die Freundin, l'amie. 

der Gerber, le corroyeur; die Nachbarin, la voisine. 


_ ©.) Les diminantifs se forment par les terminaisons 
lein et den, en changeant les voyelles 4, 0,4, des prüni- 
tifs en aͤ, d, u. Ex. 


Mann, homme; Maͤnnlein ou Maͤnnchen, petit homme. 
Kind, enfant ; Kindlein ou Kindchen, petit enfant. 
Knab, garçon; Knaͤblein ou Knaͤbchen, petit garcon. 
Lamm, agneau; Laͤmmlein ou Laͤmmchen, petit agneau. 
Buch, livre; Buͤchlein, petit livre. 

Frau, dame; Fraͤulein, demoiselle. 
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_ d.) Les stéracifs se forment par l’avant-syllabe ge ; 
p.ex. Geſchwaͤtz, bavardage; Geflingel, tintonnement. 


Les substantifs qui dérivent de la langue latine, 
ainsi qne ceux qui par elle nous ont été transmis de 
la langue grécque, se formert 


1.) en changeant les terminaisons a, is, en e; ia en 
(petits us, is, dans les noms des peuples et des 
sectes, en er; icus en ifer, Ex Matrone, Theſe; Ab: 
ten, Phantafie; Athenienſer, Arianer; Oiftoriter , Mas 
thematifer. 

a.) En ajoutant au zominatif des noms terminés en 
0, as, on, ens, ans, la lettre z ou £. de leur gé- 
nitif. Æx. Generation, Diamant, Horisont, lient, 
Repraͤſentant. | 

8.) En retranchant les syllabes finales purement généri- 
— Ex. Form, Kapital, Altar, Dekret, Diplom, 

theiſt, Element, Doktrin. 

4) En changeant les syllabes finales drus, dra, drum 
en der; sra, drum en ter; bras, bris en ber; ulus, 
a sis entl Ex. Cylinder, Scepter, November, 

abe Ù 


e.) Il —J a des mots grecs et latins qui au singulier 
rejettent la forme allemandeetl'adoptent au pluriel. Ex. 
Alumnen, Epboren, Prâparatorien, Studien 1c. 


£) Les infinitifs des verbes peuvent ètre employés 
comme subtantifs. Ex. das Mfeir r le sifflement ; das 
Spotten, la raillerie. 


b) 
De la formation des substantifs par la 
composition. I 
J. 


La langue allemande est très-riche en mots compo- 
sés, c'est-à-dire, en mots qui renferment deux ou plu- 
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| sieurs mots, dont chacun, pris séparément, peut signi- 
fier quelque chose, comme p. ex. | 

der Theetiſch, la table à thé. 

die Hobelbank, l’établi. 

der Stodfnopf, la pomme de canne, 
das Eſelsohr, l'oreille d'âne. | 
das Schalksauge, l'oeil de fripon. 
die Schreibfeder, la plume à écrire. 


Les exemples qui suivent, font voir combien loin 
cette composition peut aller quelquefois : 

die Stelle, la place. | 

die Lieutenantgffelle, la place de lieutenant. 

die Feldmarſchall⸗Lieutenantsſtelle, la place de lieute- 
nant - feldimaréchal. 

die Reichs-General⸗Feldmarſchall⸗Lieutenantsſtelle, la 
pe de lieutenant - feldmaréchal général de 
‘empire. | 


II 


La composition réunit deux ou plusieurs mots en 
un seul, pour que l'un soit déterminé par l’autre. Celui 
des deux mots dont l'idée doit ètre déterminée, fait 
toujours la dernière partie du mot composé. Ainsi, 
p.ex. les mots composés, Bauholz, éois de clar- 
. pente; Ratbbaus, maison commnne; der Straßenraͤuber, 
Le voleur de grand chemin; grüngelb, jaune tirant sur 
le verd; ont une signification toute différente, lorsque 
les mots qui entrent dans la composition, sont placés 
différemment; P: ex. Holzbau, plantation de bois; 
Hausrath, meubles; die Raͤuberſtraße, la rue des vo- 
leurs; geibgtün, verd tirant sur le jaune | 


IIL | ° 


Presque toutes les parties du discours peuvent en- 
trer dans cette composition. Un substantif peut être 
composé 


1.) de deux substantifs; p.ex. 


der Taubenhals, la gorge de pigeon. 
der Reifebut, le chapeau de voyage. | 


! 
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das Kopfwehe, le mal de tête. 

die Zahnſchmerzen, le mal de dents. 
die Halsbinde, la éravate. : 

das Hutband, le cordon de chapeau. 
das Hausbrod , le pain de ménage. 


2.) D'un substantif et d’un adjectif; p. ex. 


der Grofvater, le grand père. 
der Freyherr, le baron. 
die Langeweile, l'ennui. 
der Trübſinn, la mélancolie. 
der Rothgießer, le bossetier. 
3.) D’un substantif et d’un verbe; p.ex. - . 
Brennoͤl, de l'huileabrü- ein Reitpferd, un cheyal de 
ler, selle. 
der Bratſpieß, la broche. das Bredmittel, le vomitif. 
der Grabftihel, le burin. ein Trinklied, une chanson 
à boire. 
4.) D'un substantif et d’une préposition ou d'un 
adverbe; p.ex. . 
det Bortheil, l'avantage, der Nachtheil, le désavantage, 
der Vorderarm, l'avant-bras ; die Hinterliſt, la ruse. 
die Niederlande, les pays-bas; Das Gegentheil, le contraire. 
das Œbenmaaf, la proportion; das Gegengewicht, le 
contrepoids. 
$.) De différentes parties d’oraison qui ne sont pas des 
substantifs. p. ex. | 
. ein Taugenichts, un vaurien; ein Nimmerſatt, un 
- homme insatiable. 
- bag Daſeyn, l'existence ; das Sutrauen, la confiance. 


6.) D’an substantif avec une des particules prépositives, 
| Erz, Ur, Un, Mis. p. ex. | | 
der Erzvater, le patriarche ; der Erzherzog, l’archiduc 
ein Erzluͤgner, un menteur insigne; ein Erznarr, un 
_ fou achevé. . 
cine Urfunde, un document ; Urſache, cause, raison. 
der Urfprung, — der Urheber, l’auteur. 
der Urgrogvater, l'arriére-grand-père; der Urenkel, 
’arrière-petit-fils. 


uralt, trés-ancien; Die Uraͤltern, les ancêtres. 
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Remarques. 


1.) La syllabe Un sert principalement à donner aux 
mots un sens contraire à celui ve avoient primitive- 
ment; quelquefois elle y ajoute l’idée de mauvais ou de 
malheureux. Ex. 


der Menſch, l’homme; der Unmenfh, l’homme sans 
humanité, — | 
das Gluͤck, le Lonheur; das Unglüd, le malheur. 
moͤglich, possible; unmoôalih, impossible. 
der Stern, l'étoile; der Unftern, le désastre, la mau- 
Vaise étoile. 
das Thier, l'animal; das pue md le monstre. 
bold, ami, bienveillant; unhold, malveillant; ein 
Unbold, un sorcier. | 


2.) Îlen est de même de la syllabe Mis, Er. 


det faut, le son ou le ton; der Mislaut, la dissonance. 

die Gunft, la faveur, die Misgunſt, l'envie. 

das Geſchick, le sort, le destin ; das Misgeſchick, l'in- 
fortune. 

die Gcburt, la naissance; die Misacburt, le monstre, 
l’avorton. d 

der Verſtand, l'entendement ; der Misverffand, le mal- 
entendu. 

das Verſtaͤndniß, l'intelligence; das Misverſtaͤndniß, 

la mésintelligence. 

die nico le mariage; die Misbeirath, la mésal- 
lance. 

Bchandlung, traitement ; die Mishandlung, le mau- 
vais traitement. | 


; 


3.) Lorsque la dernière partie de la composition est 
commune à deux ou plusieurs mots de suite, on la re- 
tranche dans les premiers, et on remplace la partie re- 
tranchée par le trait d'union {:) pour avertir que le mot 
a la même terminaison que selui qui suit; p. ex. det Ein⸗ 
und Ausgang (pour der Eingang und Ausgang), l'entrée 
et la sortie; er if ein guter Sprach⸗, Schreib⸗, Fecht⸗ und 
Tanzmeiſter, c'est un bon maitre de langue, d'écriture, 
d'armes et da danse; auf: und zuſchließen, ouvrir et fermer. 


— 
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| SECTION Il. 
Des différents Genres des noms substantifs.' 


Pour faciliter aux commençans l'étude diffi- 
cile des genres de nos substantifs, nous les divi- 
serons en différentes classes : la Ire comprend 
ceux dont le genre se détermine par les règles 
générales; la ÏI° ceux dont le genre est déter- 
miné par l'usage seul; la III, les mots terminés 
en niß; la IV°, les mots composés ; la V°, ceux 
dont le genre varie avec leurs diverses significa- 
tions. Nous donnerons en outre des tables de 
substantifs d’un usage fréquent, dont le genre 
n'est pas le même dans les deux langues. 


J. 


Substantifs dont le genre se détermirie par 
des règles générales, à un petit nombre 
d'exceptions prés. 


a.) Sont masculins : 


1.) Les noms qui désignent un être mäle quelcon- 
que. Ex. | 
det Bruder, le frère. der Hund, le chien. 
der Sduler, l'écolier. der Rater, le chat. 
der Teufel, le diable. der Tauber, le pigeon mäle. 
der Geift, l'esprit. der Hengſt, le cheval entier. 
der Engel, l'ange. — 
2.) Les noms des vents, des saisons , des mois et des 
jours. Ex. | 
der Nordwind, le vent du der May, le mai. 
._ Nord. der Freytag, le vendredi. 
der Sommet, l'été. 
Exceptez : die Mittivoche, le mercredi. 


6.) Les dérivés terminés en tt, qui désignent quelque 
instrument. Ex. 
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der Lenchter, le chandelier, der Faͤcher, l'éventail. 
der Hammer, le marteau. der Bobrer, le percoir: 


Exceptez : die Halftér, le licol; die Klammer, le 
crampon; die Klapper, le cliquet; die Leiter, l'échelle; 
de Leyer, la lyre ; das Meſſer, le couteau, das Ruder, 
a rame. | 


4.) Les dérivés terminés en en. Ex. 


der Faden, le fil. der Graben, la fosse. 
der Rafen, le gazon. - der Balfen, la poutre. 


Exceptez : das Allmoſen, l’aumône, das Beden, le 
bassin; das Fullen, le poulain; das Kuͤſſen, le coussin ; 
das Leben, le fief; das Wappen, les armes; das Zeichen, 
le signe, das Eiſen, le fer; das Weſen, l'être. 


3.) Les dérivés terminés en ing et ling. Ex. 
der Heting, le hareng. der Edufing, l'enfant à baptiser. 


Exceptez : das Meffing, le laiton. 


b.) Sont féminins ; 


1.) Les noms qui désignent un être féminin quelcon- 


que. Ex. 
die Mutter, la mère. die Magd, la servante. 
die Tochter, la fille. die Stute, la jument. 
die weife Minerva, la sage die Taͤubin, la colombe. 
Minerve. 


Exceptez : das Frauenzimmer, la daine, les dames, 
l'appartement des femmes ; das Weib, la femme; et les 
mots avilissants, das Weibsbild, das Weibbsſtuͤck, das 
Menfh, qui signifient fille du commun, femme, vi- 
laine femme. | 


2.) Les dérivés terminés en en, beit, Éeit, fhafft. Ex. 
die Voͤllerey, l’ivrognerie. die Dankbarkeit, la gratitude. 
die Freyheit, la liberté. die Greundfhaft, l'amitié. 

Exceptez : les mots où ces syllabes sont radicales, 

_ p.ex. das Ey, l'oeuf; das Geſchrey, le cri, der Brey, 

da bouillie; der Schafft, le füt. 


3. 
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3.) Les dérivés terminés en ung. Ex. 


die Trennung, la séparation. die Verwunderung, l'éton- 
nernient. 


4.) Les noms terminés en € bref, pourvü qu'ils ne soient. 
point compris dans une des régles précédentes. Ex. 


die Aehre, l’épi de bled. die Ebbe, la marée. 

die Ebre, l'honneur. die Gabe, le don, le présent. 
die Glode, la cloche. Die Gnade, la grâce. | 
die Haube, la coëffe. die Laube, la treille. 


Exceptez der Friede, la paix; der Gedanfe, la pen- 
sée; Der Glaube la foi; der Name, le nom; der Same / 
la semence; der Bille, la volonté; der Rabe, le corbeau ; 
der Affe, le singe. F 


c.) Sont neutres : 


1.) Les noms des métaux, des pays, des Zeux et des 
lettres alphabétiques. Æ£rx. 


das Gold; l'or; das freye Sranfteich, la France libre. 
das aufgeflärte Paris, Paris l'éclairé; das D, le B. 


Exceptez : der Stahl, l’acier; der Zink, le zink ; 
det Tombach, le tombac; et quelque noms de pays et 
de lieux qui sont du genre féminin, comme : dic Schweiz, 
la Suisse; die Crimm, la Crimée; die Pfals, le Palatinat; 
Die Marf, la Marche; die Eifel, l'Eiflel; die Lauſiz, la Lu- 
sace ; et quelques autres, nommément ceux terminés en 
ey, fafft, au, comme : die Lombardey, la Lombardie : die 
Grafchafft, le Comté, die Wetterau , la Vétéravie. 


Der Hundsruͤck, pays montagneux entre Rhin et 


Moselle, et der Speſſart, petit pays dans l'Allemagne, 
sont masculins. | 


2.) Les inſinitife servant de substantifs, et les autres 
Parties du discours prises substantivement. x. 


das Eſſen, le manger. das Schreiben und Leſen, 
das Ærinfen, le boire. l'écriture et la lec- 
das Studiren, l'étude, ture. | 
das Aber, le mais. das Ich, le moi. 

G. de CG. C. 
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Nota. Ylen est de mème des phrases prises substan- 
saivement. Ex. 


das Ich weis nicht mas, le je ne sais quoi. 


3.) Les diminutifs. Ex. 


bas Soͤhnchen ou Soͤhnlein, le petit fils. 
das Betbchen ou Weibelein, la petite femme. 


4.) Les dérivés terminés en thum. Ex. 


das Eigenthum, la propriété. 
das Ociligthum, le sanctuaire. 
das Chriſtenthum, le christianisme. 
das Koͤnigthum, la roÿauté. 
Fee : der Reichthum, la richesse, der Irrthum, 


erreur. 


5.) Les collectifs et les stératifs qui ont l’avant-syllabe 
€. Ex. | 


das Geſpraͤch, l'entretien. das Gezaͤnk, les querelles. 
IL 


Substantifs dont le genre est déterminé par 
l'usage seul. 


1.) Les Masculins sont : 


der Gebrauch, l’usage. der Geborfam , l'obéissance. 
der Genuß, lajouissance. der Gefang, le chant. 

der Gebalt, le salaire. der Geruch, l'odeur. 

der Geminnft, le gain. der Geftanf, la puanteur. 
der Gefhmad , le gout. 


2.) Les Féminins sont: 


die Gefabr, le danger. die Gemalt,:le pouvoir. 
die Geduld, la patience. die Gewaͤhr, la garantie. 
die Geſchwulſt, l’enflure. die Gebuͤhr, le devoir, le 
die Geſtalt, la forme. droit. : 


3.) da8 Kind, l'enfant, est neutre. 
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III 
Du genre des substantifs terminés en nif. 


Les substantifs en niß, sont ou féminins ou neutres. 
1.) Les féminins sont : 


die Bedraͤngniß, l'angoisse, die Beluͤmmerniß, l’affiction. 
die Beſorgniß, fa sollicitude ; die Betrubnif, le chagrin. 
die Bewandniß, la condition; die Empfaͤngniß, la con- 
ception. 
die Kenntniß, la connoissance; die Erlaubnif, la per- 
| mission. 
die Faͤulniß, la pe die Finſterniß les ténébres. 
die Verdammniß, la damnation; die Wildniß, le Lieu 
sauvage, le désert. 
die Befugnif, le droit; Verſaͤumniß, la négligence. 
die Begegnif, l'aventure; l'accident, la rencontre. 


2.) Les neutres sont : . 


das Mergernif, le scandale; das Bedurfnif, le besoin. . 
das Segtäabnif, l'enterrement ; das Bebditnif, le reservoir. 
das Bekenntniß, la confession ; das Bildnif, l'image. 
das Buͤndniß, le pacte, daß Einverſtaͤndniß, l'accord. 
das Erfordernig, le requis; das Gcheimnif, le secret. 
das Gedaͤchtniß, la mémoire; das Gefaͤngniß, la prison. 
das Gefténdnif, Paveu; das Gleichniß, la comparaison. 
das Dindernif, l'obstacle; das Berftandnif, l'intelligence. 
das Verhaͤltniß, le rapport ; das Verhaͤngniß, le sort. « 
das Berlobnif, les fiançailles ; das Vermaͤchtniß, le legs. 
das Verzeichniß, le régistre ; das Zeugniß, le témoignaec. 
das Ereigniß, l'événement. 


d I V. 
Du genre des substantifs composés. 
Les composés conservent le genre du dernier mot 


dont ils sont composés. Ex. 


der Eichwald a forét de chénes, de die Eiche, le chêne, 
| et der Wald, la forèt. 
der Waſſerfall, /a chiüce d'eau, de daÿ Waſſer, l’eau, 
et Det Fall, la chute. | 


L) 
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der Hochmuth, Parrogance, de bo} haut, et der 


uth, le coeur, le courage. 
der Borbericht, l'avant-propos, à bot, avant, et Der 
etidt, le propos, la relation. 
die Waſſerſcheu, Z’ydrophobie, de das Baffer, l'eau, 
et Die Scheue, la crainte. : 


Exceptez : der Abſcheu, l'horreur; die Nachricht, 


l'avis; et les composés suivans de Muth: die Anmutb, . 


la grâce, le charme; die Großmuth, la générosite; die 
Ganftmuth, la douceur de caractère; die Demutb, l'hu- 
milité;, die Schwermuth, la mélancolie; die Wehmuth, 
la tristesse, l’'accablement. 


f 


V. 


Des substantifs., dont le genre varie, suivant 
la différence de leur signification. 


, Les subsantifs dont le genre varie avec leurs di- 
verses significations, sont de deux espèces : 


1.) II y en a qui sont masculins dans un sens, et zeu- 
tres dans un autre. Ex. 


der Erbe, l'héritier ; das Erbe, le patrimoine. 
det Berdienft, le gain ; das Verdienſt, le mérite. 
Der Zeug, l’étoffe; das Zeug, la matiere, l'instrument. 


2.) d'autres sont masculins et féminins. Ex. 


der citer, le guide; die Leiter, l'échelle. 


Voyez chap. III. de l'article, remarque b, où nons 
en ayons rapporté une grande partie, 
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Tables subsidiaires 


de substantifs, d'un usage fréquent, dont le genre 
n'est pas le même dans les deux langues, et 
qu’il est bon d'apprendre par coeur avec l’article 
qui les accompagne. 


I. 


Substantifs allemands du genre masculin, qui en 
français sont du genre féminin. 


der Mal, l'anguille. der Durſt, la soif. 
Adel, la noblesse. Eiter, la sanie. 
Aermel, la manche. Fall, la chüte. 
Apfel, la pomme. Sang, la capture. 
A, la branche. leiß, la ——— 
Athem, l'haleine. ittig, Ir ] 
Mufrubt, la révolte. luͤgei, $ °°° 
Balg, la peau de petites Floh, la puce. 
bètes. fu, la malédiction. 
Ballen, la balle. Fluß, la rivière. 
Sand, la relidre. roſch, la grenouille. 
Bart, la barbe. toit, la gelée. 
Begriff, l'idée. und , la trouvaille. 
Berg, la montagne. ang, la déinarche. 
Beſuch, la visite. Geborfam, l’obéissance. 
Betrug, la fraude. Getz, l'avarice. 
Beutel , la bourse. Genuf, la jouissance. 
Beweis, la preuve. Goöͤtze, l'idole. 
Bif, la morsure. Groͤll, la rancune. 
Brey, la bouillie, Guͤrtel, la ceinture. 
Brief, la lettre. afct, l'avoine. 
Bruch, la rupture. agel, la grèle. 
und, l'alliance. ahg, l’inclination. 
Damm, la digue. arf, l'urine. 
Dampf, la vapeur. af, la haine. 
orn, l'épine. au, la respiration. 
Dre , la crotte, la boue. Dänfing, la linotte. 
Drud, l'impression. enfel, l'anse. . 


Duft ; vapeur, exhalai- Hof, la cour. 
Dunſt, son. ohn, la moquerie. 
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dcr Huf, la corne de cheval. der Reif, la gelée blanche. 


uͤgel, la colline. 

Alf, la chaux. 
Kefig, la cage. . 
Kegel, la quille, 


Keſſel, la chaudiere. 
Radchel,la cheville du pied. 


Komet, la comète. 
Kopf, la tête. 

Rorb, la corbeille. 
Koth, la boue. 
Kram, la boutique. 
Krampf, la crampe. 
Kranich, la grue. 


Kranz, la guirlande. 


Krebs, l'écrévisse. 
Kreiſel, la toupie. 
Krieg, la guerre. 
Krug, la cruche. 


Kürbis, la citrouille. 


Lattich, la laitue, 
Lauf, la course. 
Leim, la colle. 


Lohn, la récompense, 


Loͤffel la cuillère. 
Mangel, la disette. 
Mond, la lune. 
Marſch, la marche. 
Mund, la bouche. 
Napf, la jatte. 
Neid, l'envie. : 
Pelz, la pelisse. 
Pfeil, la flèche. 
Mug, la charrue. 
Pobel, la populace. 
Put, la pos 
Qualm, la vapeur. 
ahm, la crème. 
Rand, la marge. 
Raub, la proie. 
Rauch, la fumée. 
Rauſch, l'ivresse. 


Reim, la rime. 

Ring ; la bague. 

Rif, ou Ritz, la fente. 

Ritt, la course à cheval. 

Ro, la robe, l'habit. 

Roft, la rouille. 

Rot, la morve. 

Ruf, la renommée. 

Rubm, la gloire. 

Rus, la sure. 

Gaal, la salle. 

Gad, la poche. 

Galat, la salade. 

Sattel, la selle. : 

Sat , la mise. 

Schaum, l'écume, la 
InousSs6. , 

Sein, la lueur. 

Schenkel, la cuisse. 

Scherz, la plaisanterie, 
la raillerie. 

Schimpf, l'injure. 

Schlamm, la bourbe. 

Schluß, la conclusion. 

Schluͤſel, la clef 

Schmerz, la douleur. 

Schnee, la neige. 

Schnitt, la coupure, la 
tranche. 

Schtanf, l'armoire. 

Schutz, la protection. 

Schwaden, la vapeur. 

Schwamm, l'éponge. 

Schwanz, la queue trai- 
nante. 

Schweis, la sueur. 

Genf, la moutarde. 

Sieg, la victoire. 

Git, la séance, le siège. 

Spargel, l’asperge. 

Spaß, la plaisanterie. 
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de Speer, la lance. 
Speichel, la salive. 
Spott ! la risée. 
Spruch, la sentence. 
Stall, l'écurie. 
Stamm, la souche. 
Staub, la poussiére. 
Stein, la pierre. 
Stengel, la tige. 
Stern l'étoile. 

tih, la piqûre. 
Gtiefel , la boite 
Stiel , la queue d'un fruit: 
Stolz, la herté. | 
Story la cicogne. 
Gtof, la gourmade. 
Gtrang , la corde. 
Gtubl ! la chaise. 
Sturm, la tempèté. 
Sturz , la culbute. 
Œaft » la mesure, terme de 

musique. 

Tanz / la danse. 
Teig la pâte. 
T où y l'argile. 
Thurm, la tour. 
Ticegel, la poële. 
Tifd, la table. 


X 
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der Tod la mort. 


Trog, l'auge. 

Trotz, la bravade. 
Umſchlag, l'enveloppe. 
Urſprung, l’origine. 
Betluft, la perte. 
Vorſchlag, la proposition. 

Wahn, l'opinion. 

Wald , la foret. 

Wandel, la conduite. 

Suit, l'ordure. 
ahn, la dent. 
auf, la querelle. 
qum, la bride. 
ügel, la bride. 
Zeug, l’étoffe. 
iegel , la tuile. 
immct, la canelle. 
ins , la rente. 

0pf y la touffe, la 
orn, la colére. 
uber, la cuye, la tine. 
under, la mèche, l’ama- 

dou. 
Aus, la contrainte. 


tresse, 


welg, la branche. 
wiſt, la discorde. 


II. 


Table de substantifs allemands du genre fémi- 
nin, qui sont masculins en français. 


die Amel, le merle. 
Anftalt, l'apprèt. 
Arbeit, le travail, 
Gant, le banc. 

Brüce, le pont. Lu 
Bruſtwehr;, le parapet. 
Burg, le château fort. 


die Butter, le beurre. 


Deichſel, le timon. 
Diſtel, le chardon. 
Donau, le Danube, 
Eicher , le gland. 
— le trajet. 

ackel, le flambeau , 
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die Fauſt, le poing. 
Feuersbrunſt, l'incendie. 
Friſt, le délai. 

luth, le torrent, flux. 
Frucht, le fruit. 

Geige, Violin, le violon. 
Geiſſel, le fouet, l'otage. 
Gewalt, le pouvoir. 
Giut, le brasier. 
Gruit, le tombeau. 
Gurgel, le gosier. 
Halfter, le licou. 
Hechel, le séran. 
Heirath, le mariage. 
Hummel, le bourdon. 
Kelter, le pressoir. 
Klammer, le crampon. 
fiuft, l'abime. ! 


Kugel, le globe, le boulet. 


unit, l'art. 

Lait, le fardeau. . 
Laus, le pou. 

Leber, le Foie. 

Luft, Fair. | 

Luſt, le plaisir. 
Macht, le pouvoir. 
Martet, le touriment. 
Mauer, le mur. 
Milch, le lait. 
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die Müble, le moulin. 
Nachtigall, le rossignol. 
Matter, l'aspic. 
Noth, le besoin. 
Nummer, le numéro. 
Oper, l'opéra. 

Pin, } — 
Zuaal, ourment. 
Pflicht, le devoir. 
Predigt, le serinon. 
Rube, le repos. 
Schmach, l’outrage. 
Schuͤſſel, le plat. 
Gonne, le soleil. 
Spindel, le fuseau. 
Staffel, le degré. 
Gtirn, le front. 
Stoppel, le chaume. 
Œiber, le Tibre. 
Trauer, le deuil. 
Ærommel, le tambour. 
Wahl, le choix, 
Welt, le monde. 
Weſer, le Véser.: 
Windel, le maillot. 
Burft, le boudin, 
Zahl, le nombre. 
Zeit, le tems. 
Zwiebel, l'oignon. 


III. 


| | | 
Table de substantifs neutres qui n’ont d'autre 
règle que l'usage, 


das Bund, le paquet. 
Eco, l'écho. 
Eis, la glace. 
Element, l'élément. 


das Beil, la hache. 
Bier, la bière. 
Blut, le sang. 
Boot, la chaloupe. 
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das Elend, la misère. 
Feſt, la fête. 
ett, la graisse. 
cucr le feu. 
iebet, la fièvre. 
Fleiſch, la viande, 
Fuder, la charretée. 
uttér, la nourriture des 
bètes ; la doublure. 
Garn, le fil ; filet. 
Gebdicht, le poëme. 
Gitter, la grille. 
Gleis { l'ornière. 
Giüd, le bonheur. 
aar, le cheveu, poil. 
arz, la résine. 
eft, le cahier. 
Heil, le salut. 
eu, le foin. 
Joch, le joug, ! 
Kameel, le chameau. 
Kinn, le menton. 
Rieinod, le joyau. 
nie , le genou. 
Kreuz, la croix, 
Kuͤſſen, le coussin. 
Lager, le camp. 
Lafter, le vice. | 
= Laub, le feuillage. 
Ledet, le cuir. | 
£inial, la règle. 
Lob, la louange. 
Loth , la demi-once. 
Luder, la charogne. 
Mahl, le repas. 
Marf, la moëlle, 
Meet, la mer. 
Mebl, la Farine. 
Meſſer, le couteau. 
Mittel, le moyen. 


A1 


das Moos, la mousse. 


Mufter, le modéle. 
Re ! le filet. 
Obſt, les fruits d'arbres. 
Oel, l'huile. 
Opfer, le sacrifice. 
Papier , le papier. 
Dech , la poix. : 
Detfchaft, le cachet. 
An , le cheval, 

fafter, l'emplâtre ; le pavé. 
Pfund, la livre. 

ulver, la poudre. 

ect, le droit. 
Reich, l'empire. 
Rech , le chevreuil. 
Ried, le jonc. 
Robt, la canne. 
Ruder, la rame. 
Schaaf, la brebis, 


Schiff le vaisseau; le 


_ bateau. 
Schwein, le cochon. 
Seil, la corde. 
Giegel , le cachet. 
Segel, la voile. 
Sieb, le tamis. 
Silber, l'argent. 
Spiel, le Jeu. 
Stroh, la paille. 


Treffen, la bataille. 


Ufer , le rivage. 
Ungcheuer, le monstre. 
Ungegiefer ; la vermine. 
Unſchlitt, le swf. 

Vieh, le bétail. 

Wachs, la cire. 

Werk, l'ouvrage. 

Wild, le gibier. 

Zeichen, le signe, lesignal. 
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SECTION III. 
De la Déclinaison des Substantifs. 


La langue allemande a cinq déclinaisons ; 
c'est-à-dire cinq maniéres de varier la — 
naison des substantifs. 


1.) Les substantifs de la premiére déclinaison ont Île 
nominatif pluriel semblable à celui du sirgu- 
lier. Ex. | 


det Adler, l'aigle; die Ader, les aigles. , 
2.) Ceux de la seconde prennent un € au pluriel. Ex. 
der und, le chien; die Hunde, les chiens. 


3.) Ceux de la troisiéme prennent au pluriel (les mas- 
culins méme aù singulier) la syllabe ef; ou seu- 
leinent la lettre n, lorsque ce sont des féminins 
terminés en €, Ex. 


das Bett, le lit; die Betten, les lits. 

der Obs, le boeuf; des Ochfen, du boeuf; die od⸗ 
ſen, les boeufs. 

die Gaſſe, la rue; die Gaffen, les rues. 


4.) Ceux de la gnatrième prennent au pluriel la lettre 
n. Æzx. 
die Regel, la règle; die Regeln, les règles. 
die Ader, la veine; die Adern, les veines. 
5.) Ceux de la cinquième prennent au pluriel la syl- 
labe er. Ex. 


der Wurm, le ver; die Wuͤrmer, les vers. 
das Bad, le bain; "die Baͤder, les bains. 
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RÉGLES GÉNÉRALES 
[3 L} ! e 
sur la Déclinaison des Substantifs. 


I. Les substantifs féminins ne varient jamais 


au singulier. 
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IL L'ablatif est toujours semblable au Zatif 
du même nombre. Pour former l'ablatif, on 
met devant le datif la préposition von. 

# 


III. Le vocatif est toujours semblable au 
nominatif du même nombre. 


IV. Le nominatif, le génitif et l'accusatif 
pluriels sont toujours semblables. 


° 





Type général des Déclinaisons allemandes. 


Singulier. | 

Nomia. J. II. III. | IV. V. 
Génie. 8 s ou esen, es es 
Dac. e |en,e e 
Accus. |. | en 

| Pluriel. 

Nomin. e en n er 
Génie. e | en n er | 
“Dar | 1 en | en n ern 
— | en | n er 





I. Deéclinaison. 


Les substantifs de la première Déclinaison 
se terminent en el, er et en; ils prennent au gée- 
nitif du singulier une $ et les deux premiers au 
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datif du pluriel, une fi. 
mots changent au pluriel leur voyelle principale , 


a, ‘y u,.en aͤ, D, u. 


Quelques-uns de ces 


1. Exernple de la terminaison en el. 


Singulier. 
Nom. der Himmel, le ciel. 
Gén. des Himmels, du ciel. 
Dat. dem Himmel, au ciel. 
Acc. Den Himmel, le ciel. 
Voc. Himmel! ciel! 


Pluriel, 


die Dimmel, les cieux. 
der Himmel, des cieux. 
den Himmeln, aux cieux. 
die Himmel, les cieux. 
Himmel! cieux! 


Abl. von dem Himmel, duciel. von den Oimmeln, des cieux. 


C'est d'aprés cet exemple que se déclinent 
les mots suivans, et autres semblables : 


Masculins. 


der Seutel, la bourse. 
Fluͤgel, l'aile. 
ebel, le levier. 
egel, la quille. 
Rnochel, la cheville. 
Loôffel, la cuillère. 
Rebel, le brouillard. 


der Pruͤgel, le 


Fe bâton. 
Saͤbel, le sabre. 
Schluͤſſel, la clef. 
Spiegel, le miroir. . 
Stiefel, la botte. 
Œiegel, la poële. 
Ziegel, la tuile etc. 


Neutres. 


das Exempel, l'exemple. 


Serfel, le Sachon de lait. 


Mittel, le moyen. 
Ratbfel, l'énigme. 


das Segel, la voile. 


Siegel, le cachet. 
Uebel, le mal etc. 


2. Exernple de la terminaison en ex. 


Singulier. 
N. der Buͤrger, le citoyen. 


Pluriel. 
die Burger, les citoyens. 


G. des Bürgers, du citoyen. der Burger, des citoyens. 
D. dem Buͤrger, au citoyen. den Buͤrgern, aux citoyens. 


a 
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Ac. den Buͤrger, le citoyen. die Buͤrger, les citoyens. 


LV. Buͤrger! citoyen! Bürger! citoyens! 
* Abl. von Dem Sürger, du ci- von den Buͤrgern, des ci- 
' toyen. | toyens. 


D'après cet exemple se déclinent 
a) les masculins en ex, comme : 


der Adler, l'aigle. der Leuchter, le chandelier. 
Bader, le baigneur. Mabler, le One 
Bereiter, le piqueur. Metiger, le boucher. 
Settler, le mendiant. Pfeiſer, le pilier. 
Didter, le poëte. Prabler, le fanfaron. 
Œimer, le seau. Raͤuber, le brigand. 
ifchér, le pécheur. Saͤnger, le chanteur. 
aͤrtner, le jardinier. Schaͤfer, le berger. 
Yaget, le chasseur, Tânser, le danseur. 
Kraͤmer, le mercier. Werber, le recruteur etc. 


ÆExceptez : der Bauer, le paysan; der Nachbar, le 
voisin: der Gevatter, le compére, qui prennent 
une n dans tous les cas du pluriel. 


b.) tous les neutres en er, comme : 
das Fenſter, la fenêtre. das Mufter, le modéle. 


Feuer, le feu. Opfer, le sacrifice. 
Laſter, le vice. Ufer, le rivage. 
Meſſer, le couteau. Simmer, l'appartement. 
3. Exemple de la terminaison en en. , 
Singulier. Pluriel. 
N. der Sefen, le balai. die Befen, les balais. 
G. Des Befens, du balai. det Beſen, des balais. 
D. dem Beſen, au balai. den Befen, aux balais. 
Ac. den Befen, le balai. die Beſen, les balais. 
V. Beſen! balai! . Beſen! balais! 


Abl.von dem Sefen, du balai. von den Sefen, des balais. 
De la même manière se déclinent 


a.) les masculins suivans et autres de Ia 
méme terminaison : | 
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det Balfen, la poutre. det Nachen, l'esquif. 
Braten, le rôti Rachen, la gueule. 
Degen , l'épée. | Shatten, l'ombre. 
Kaden, le fil, Schlitten, le traineau. 
Fladen, le gâteau, Spaden, la bèche. 
Funken, l’étincelle. Sparren, le chevron. 
Karren, la charrette. Sapfen , la broche. 


b.) tous les diminutifs en lein et den, ainsi 
que les in/finitifs pris substantivement , 
comme : 


das Madchen, la fille. das Hündleit, le petit chien. 
das Geben, le donner. das Nehmen, le prendre. 


Remarque. Les mots suivans changent leur voyelle 
radicale au pluriel. Ils se déclinent, au reste, comme 
les précédens. 


1.) De la terminaison en dl, 


der Apfel, la pomme. die Mepfel, les pommes. 
der Hammel, le mouton. die Samimel, les moutons. 
der Mangel, le défaut. die Maͤngel, les défauts. 
der Mantel, le manteau, die Mantel, les manteaux. 
der Vagel, le clou. diie Nägel, les cloux. 

der Vogel, l'oiseau. die Voͤgel, les oiseaux. 


2.) De la terminaison en er. 


der Acer, le champ. die Aecker, les champs. 

der Bruder, le frère. die Brüder, les frères. 

der Hammer, le marteau. die Haͤmmer, les marteaux. 
der Schwager, le beau-frère, die Schwaͤger, les beaux- 


; frères. 
der Bater, le pére. die Vaͤter, les péres. 
die Mutter, la mère. die Mutter, les mères. 
die Tochter, la fille. die Toͤchter, les filles. 


. NB. Mutter et Tochter, étant du genre féminin, ne 
prennent point d'$ au génitif du singulier. 
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3) De la terminaison. en en. 


der Boden, le fond. die Boͤden, les fonds. 

der Bogen, l'arc. die Boͤgen, les arcs. 

der Garten, le jardin. die Garten, les jardins. 

der Laden, la boutique. die Laden, les boutiques. 

der Magen, l’estomac. die Maͤgen, les estomacs. 

der Ofen, le fourneau. die Ocfén, les fourneaux. 

der Schaden, le dominage. die Schaͤden, les dommages. . 
der Schnabei, le bec. die Schnaͤbel, les becs. 

der Wagen, le chariot. die Waͤgen, les chariots. 


Nota. Il n’y a qu'un seul zeurre de cette déclinaison, 
qui subisse ce changement de la voyelle radi- 
cale : das Riofter, le couvent; die Kloͤſter. 


EXEMPLES 


pour mettre en pratique les principes de la 
première Déclinaison. 


1. Phrases allemandes avec l'explication francaise. 


Der Spiegel ſchmeichelt 
den ſchoͤnen Maͤdchen. 

Er hat den Gaͤrtner des 
Nachbars beleidigt. 

Saget dem Schneider, daß 
ich in meinem Zimmer bin. 

Wir reden von dem Schaͤ⸗ 
fer, der den Garten gemiethet 


at. 
—— die Teller uud die 
oͤffel. 
ie faulen Schuͤler lernen 
icht viel. 
er Schuſter bringt ſchon 
die Stiefel meines Bruders. 


Bon euren Bruͤdern hab 
ich keine Nachricht. 


Le miroir flatte les belles 
filles. 

Il a offensé le jardinier 
du voisin. 

Dites au tailleur que je : 
suis dans ina chambre, 

Nous parlons du berger 
qui a loué le jardin. 


A pportez les assiettes et 
les cuillieres. | 
Les. écoliers paresseux 
n’apprennent pas beaucoup. 

Le cordonnier apporte 
déja les bottes de mon frère. 

Je n'ai point de nouvelles 
de vos frères. 
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IT. Phrases allemandes à traduire en français. 


Der Schneider bat mir beute mein neues Kleid gebracht. 

Die Pit des Buͤrgers iſt, dem Geſetze ju geborchen. 

Der junge Mann bat fih dem Lafter ergeben. 

Ich babe den Bettler abgewieſen. 

Unverſchaͤmter Luͤgner, wie kannſt bu das ſagen! 

Man bat vil Gutes von deinem Bruder geſagt. 

Die Maurer ne mit ihrer Arbeit fertig. 

Die Freyheit dér Buͤrger au erringen bat ſehr viel gekoſtet. 

Den Zuſchauern gefiel das neue Trauerſpiel nicht. 
Ich haſſe die Spicler, die betrügen. 

O Ihr Saullenser, wie mogt ihr fo [ange fhlafen! 

Bon folchen Sudlern ift nichts Gutes au erwaͤrten. 


III, Phrases françaises a traduire en allemand. 


: La chambre de la fille. 


Je le tiens de la main de mon frere. 

Je ne sais quel sens donner à l'énigme. 

Je ne saurais découper ce cochon de lait. 

O mon pére! qu'ayez - vous pensé ? 

Je ne mangerai point de ce rôti. 

Cela ressemble aux manteaux qu’on porte en Espagne. 
O filles, obéissez à vos mères! 

Que dites-vous des jardins de mon pére ? 


IT. Deéclinaison. 


La seconde déclinaison comprend 


1.) tous les substantifs terminés en ing et en niß. 


2.) un grand nombre de substantifs, des trois gen- 
res, terminés par une consonne quelconque. 


Les substantifs de cette déclinaison prennent 
un € au zominatif pluriel, auquel on ajoute 
une f au datif et à l’ablatif du même nombre. 
Les masculins et les neutres prennent au géni- 
tif singulier la syllabe e$, et au dacif la lettre e. 

Paradigmes 


des Substantifs. 


49 


Paradigmes de la seconde Déclinaisan. 
Masculins. 


Singulier, 


N. der Ring, l'anneau. 
G. des Ringes, de l'anneau. 
dem Ninge, à l'anneau. 
. den King, l'anneau. 
Ring! anneau! 
AbL von dem Ringe, dé l’an- 


neau. 


Singulier. 


der Fuchs, le renard. 

des Suchfes, du renard. 

dem Fuchſe, au renard. 

- den Fuchs, le renard. 

V. Fuchs! renard ! 

AbL von dem Fuchſe, du re- 
nard. 


Pluriel. 


die Ringe, les anneaux. 
der Ringe, des anneaux. 
den Ringen, aux anneaux. 
die Ringe, les anneaux. 
inge, anneaux! 
von den Ringen, des an- 
neaux. ; 


Pluriel. 


die Fuͤchſe, les renards. 
der Fuͤchſe, des renards. 
den Fuͤchſen, aux renards, 
die —70 les renards. 
uͤchſe ! renards! | 
von den Süchfen, des re- 


_ nards, 
Féminins. 
Singulier. Pluriel, 
N. Die Sand, la main. die de, les mains. 
G. der Hand, de la main. der Haͤnde, des mains. 
D. der and, à la main. den Haͤnden, aux mains. 
Ac. die Sand, la main. Die Haͤnde, les mains. 
V.. nd, main! dnde! mains! 
AbL von der Sand, delamain, von en Haͤnden, des mains. 
| Singulier. | Pluriel, 
N. die Brant, la fiancée, die Srénte , les fiancées. 
G. der Braun, der Braͤute. 
der Braut. den Braͤuten. 


Ac, die Brant. 

V. raut! 

Abl. von der Braut. 
G. de G. ri 


die Braͤute. 
Sraute! 
von den Braͤuten. 


D 
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428 


Neutres. 
Singulier, Pluriel. & 
N. das Thier, l'animal. die Thiere, les animaux. 
G. des Thieres, de l'animal. Der Thiere, des animaux. 
dem Æbicre, à l'animal. den Thieren, aux animaux. 
c. das Thier, l'animal. die Thiere, les animaux. 
: Thier! animal! Æbiere! animaux! 
Abl. von dem Æbiere, de l'ani- von den Tbieren, des ani- 
: mal. maux. 
Singulier. Pluriel, 
N. das Loos, le lot. die Loofe, les lots. 
G. des Looſes. der Looſe. 
D. dem Looſe. den Looſen. 
Ac. das Loos. die Looſe. 
V. Looët Loofe! 
AbL von dem Looſe. von den Loofen. 


Nota. La lettre} ajoutée au génitif, darifet à l'abla- 
cif du singulier, peut être supprimée toutes les 
fois que cette suppression ne gène point la pro- 
nonciation. Ainsi, on ditetonécrit, des Rings, 
dem Ring; des Thiers, dem Thier; mais on n’écrit 
pas, des Fuchſ's, parcequ'il est impossible de bien 
prononcer ce inot dans cette forme. 

L’e du darif est supprimé, par euphonie, lors- 
qu'il est suivi d’un mot qui commence par une 
voyelle, p.ex. mit Sleifch und Brod, avec de la 
viande et du pain; au lieu de mit Fleiſche und 
Brode, ce qui serait trop trainant. 


Sur ces modéles se déclinent les substantifs 
suivans et un grand nombre d’autres d’une ter- 
minaison semblable. | 


a.) Masculins. 


der Aſt, le rameau. die Aeſte, les rameaux. 
Band, la reliure. les — 
Barſch, la perche. aͤrſche, les perches. 
Bart, la barbe. Baͤrte, les barbes. 


Bauch, le ventre. Baͤuche, les ventres. 
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der Baum, l'arbre: : 

ranù » le tison. 
Dam, la digue. 
Dampf, à 
Ouft, la vapeur. : 
Dunſt, 5 

Al, la chute. 

loh, la puce. 
Gang, l'allée. 
Guf, la fonte, 
as, le coq. 

ais ! le cou. 

ampf, le combat, 
Klotz, le billot. 
Kopf, la tète. 
Lauf, la course. 
Marft, le marché. 
Pallaſt, le palais. 
Pfahl, le pien. 
a le conseil. 
Ro y l'habit. | 

Saal, le salon. 

Garg, le cercueil. . 
Schlag, le coup. 
Schlauch, le tuyau. 
Gchmaus, la banquet. 
Schwanz , la queue. 
Sohn, le fils. 
Sprung, le saut. 
Strom, le torrent, 
Gtubl, la chaise, 
Gturm, l’orage. 
Trog, l'auge. 
Wolf, le loup. . 

aun, la haie. 

oll, le péage. 

ug, le trait. 
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die Baͤume, les arbres. 


Braͤnde, les tisons. 
Damme, les digues, 


Dampfe, 
Duͤfte, les vapeurs. 
Duͤnſte, 
Faͤlle, les chutes. 
Floͤhe, les puces. 
Gaͤnge, les allées. 
Guͤſſe, les fontes. 
Haͤhne, les coqs. 

aͤlſe, les cous. 

aͤmpfe, les combats. 
Kloͤtze, les billots. 
Koͤpfe, les têtes. 
Laͤufe, les courses. 
Maͤrkte, les marchés. 
Pallaͤſte, les palais. 
Pfaͤhle, les pieux. 
Naͤthe, les conseils. 
Roͤcke, les habits. 
Saͤle, les salons. 
Saͤrge, les cercueils. 
Schlaͤge, les coups. 
Schlaͤuche, les tuyaux, 
Schmaͤuſe, les banquets, 
Schwaͤnze, les queues. 
Soͤhne, les fils. 
Sopruͤnge, les sauts. 
Gtrome, les torrens. 
Stuble, les chaises. 
Stuͤrme, les orages. 
Troͤge, les auges. 
Woͤlfe/ les loups. 
Zaͤune, les haies. 
alle, les péages. 
Zuͤge, les traits. 


b.) Féminins. 


die Sant, le banc. 
Braut, fiancée. 


die Baͤnke, les bancs. : 


Braͤute, les fiancées. 
D a 
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die Gang, l'oie. 
| qut, la peau. 
raft, la force. 

Kuh, la vache. 
Kunſt, l’art. 
Lu ! l'air. 
Luſt, l'envie. 
Lee ; la puissance. 
Magd, la servante. 
Maus , la souris. 
Nuß, la noix. 
Staͤdt, la ville. 
Wurſt, la saucisse. 
Sunft, la tribu. 


die Gänfe, les oies. 


que les peaux. 

rdfte , les Forces. 
Kuͤhe, — 
Kuͤnſte, les arts. 

Luͤ ty les airs. 

Luͤſte, les envies, 
Maͤchte, les puissances. 
Mägde, les servant:s. 


+ Maufe , les souris. 


Nuͤſſe, les noix. 
Staͤdte, les villes. 
Wuͤrſte, les saucisses. 
Sünfte, les tribus. 


_. c.) Neutres. 


das Band, le lien. 

Sein, la jambe. 
Brod/ le pain. 
Ding / la chose. 
Cri , l’airain. 

«Ü, la peau. 

eſchwuͤr, l'apostume. 

ahr, l'année. 

eet , la mer. 
Metal, le inétal. 
Pferd, le cheval, 
Gals, le sel. : 
Schaaf, la brebis, 
Seil, la corde. 
Œau, le cable, 
Thor, la porte. 
Wort, la parole. 
Ziel, le but. 


die Bande, les liens. 


Beine, les jambes, 

Brode, les pains. 

Dinge, les choses. 

Erze, les airains. 

elle, les peaux. 
eſchwuͤre, les apostumes, 
ahre, les années. 

Meere, les mers. 

Metalle, les métaux. 

Pferde, les chevaux. 

Sale, les sels. 

Schaafe, les brebis. 

Seile, les cordes. 

Taue, les cables. 

Thore, les portes. 

Worte, les paroles 

Siele, les buts. 


Remarques. 


On a pu voir dans les listes de substantifs de cette 
déclinaison, que les masculins et les féminins changent 
au pluriel leur 4, 0, 4, en â 0; tandis que Îles 
neutres ne changent rien aux voyelles du singulier, 
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Voici un petit nombre de masculins, semblables, à cet 


égard, aux seutres, et qui par consé 
tion de la règle générale des masculi 


cette déclinaison. 


der Aal, l’anguille. 

Arm, le bras. 
Grad, le degré. 

und, le chien. 

achs, le saumon. 
Kranich, la grue. 
Punkt, le point. 
Staar, l'étourneau. 
Strauß, l'autruche. 
ag, le jour. 


quent font excep- 
ns, Compris dans 


die Yale, les anguilles. 


Arme, les bras. 

Grade, les degrés. 
unde, les chiens. 
achſe, les saumons. 

Kraniche, les grues. 

Punfre, les points. 

Staare, les étourneaux. 

Gtrauffe, les autruches 

Æage, les jours. 


EXEMPLES 


æ 


Pour mettre en pratique les régles de la 


seconde Déclinaison. 


I. Phrases allemandes avec la traduction française. 


Det Stand der Unſchuld ift 
ein Stand der Gluͤckſeügkeit. 

Ein jeder muf die Pfuchten 
feines Standes erfuͤllen 

Er lebt ſeinem Stande ge⸗ 
maͤs | 


Man Bat den Dieb nicht 
entdecken koͤnnen. 
Wann man vom Klange der 
Bert fé jen) 
€ leßen? 
Die Feinde haben zwey 


Generaͤle gefangen genom̃en. 


Der Eniſchluß der Staͤnde 
befordert den Frieden. 

Das heißt, die Schaafe den 
Woͤlfen bios ftellen. 

Er ift von den Staͤnden er⸗ 
waͤhlt worden. 


auf ibren innern 


état de félicité. 

‘ Chacun doit remplir les 
devoirs de son état. | 
Il vit conformément à 
son état. 

On n'a pu découvrir le 
voleur. eu 

Est-ce du son des métaux 
que l'on peut juger de leur 
Valeur interne ? 

Les ennemis ont fait pri- 
sonniers deux généraux. 

La résolution des Etats 
avance la paix. | 

Cela s'appelle, exposer 
les brebis aux loups. 

Il a été élu par les Etats. 


L'état d'innocence est un 
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IT Phrases allemandes à traduire en français 


Der Band des Buchs iſt fhôn. 

Er bewundert die Schoͤnheit der Brant. 

Kannſt du dem Meere gebicten ? 

Ich babe den Argivobn vermciden wollen. | 

Man bat von dcr vo des Admirals geſprochen. 

Die Hunde liefen den Haſen nach. 

Die Umſtaͤnde werden ſich hoffentlich bald aͤndern. 

Das Plaudern der Maͤgde iſt mir unausſtehlich. 

Man kann nicht immer ſeinen Worten traͤuen. 

Ich werde ſeine Dienſte belohnen. 

O meine Freunde, was verdank ich euch nicht! 

Er erzaͤhlte viel von den Staͤdten, die er auf ſeinen Reiſen 
geſehen hatte. | 


III. Pourtraduire en élomand 


Le pain est une bonne nourriture. 

J'ai mesuré la hauteur de la tour.. 

Pourquoi as-tu coupé les oreilles à ton chien ? 

Mettez la chandelle sur la table, afin qu'elle éclaire 
tout l'appartement. | 

Quel usage as-tu fait de l'argent que je t'ai donné? 

Les cheinins sont fort mauvais dans ce pays. 

Il a pardonné à ses ennemis. 

Avez-vous lu les oeuvres de Gessner ? , 

C'est par la raison que l'homme se distingue des bêtes. 


III. Declinaison. 


La troisième Déclinaison comprend : 


1.) tous les masculinsene. Ex. der Gatte, l'époux. 


2.) beaucoup de masculins terminés par une ou 
ee consonnes dures. Æx. der Held, le 
iéros; der Geck, le sot; der Proteffant, Le pro: 
testant; der Mond, la lune. 


3.) les féminins en au, ath, e, ce, cr te, end, Deit, 
in, it, irn, feit, ung, ur. ÆEx. die Frau, la 
femme ; [die Heirath, le mariage; die Ameiſe, la 
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fourmi ; die See, la mer; die Dicberey de fri- 


pos die Harmonie, l'harmonie ; die 


ugend, 


a vertu; die Bosheit, la malice; die Abſicht, Le 


dessein ; die Stirn 
bagatelle; die Belc 


le front; die Ricinigfeit, la 
digung, l'offense etc. 


4.) un trés petit nombre de neutres que l'usage 
- seul peut faire connoitre. ’ 


Exemples de la troisième Déclinaison. 


a.) Masculins. 


Singulier. 


N. der Menfb, l’homme. 
G. des Menfchen. 

7 D. dem Menſchen. 

Ac. den Menſchen. 

V. o Menſch! 

Abl. von dem Menſchen. 


Singulier, 


N. der Gatte, l'époux 
G. des Gatten. 

D. dem Gatten. 

Ac. den Gatten. 

V. o Gattc! 

AbL von dem Gatten. : 


Pluriel. 


die Menſchen, les hommes. 
der Menſchen. 

den Menſchen. 

die Menſchen. 

o ibr Menſchen! 

von den Menſchen. 


Pluriel. 


die Gatten, les époux. 
der Gatten. 

den Gatten. 

die Gatten. 

o ibr Gatten! 

von den Gatten. 


B.) Féminins. | 


Singulier. 


N. Die Spur, la trace. 
G. de Spur. 

D. der Spur. 

Ac. die Spur. 

V. o Spur! 

Abl. von der Spur. 


Pluriel, 


die Spuren, les traces. 
der Spuren. 

den Spuren. 

die Spuren. 

0 ihr Spuren! 

von den Spuren. 


EN 


À 


LA 
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c.) Neutre. 

Singulier. Pluriel, 
N. das Obr, l'oreille. die Obren, les oreies. 
G. des Obres. der Ohren. 
D. dem Obre. den Obren, . 
Ac. das Or. die Obren. 
V. o Ovbr! o ihr Obren! 
Abl. von dem Ohre. von den Obren, 


On voit par ces exemples, 


s.) Que les masculins terminés en € prennent la lettre 
n, et ceux terininés par une consonne, la syllabe 
en, aux génitif, datif, accusatif et ablatif du 
singulier ; et qu'il n'y a que le vocatif qui de- 
meure semblable au nominatif. 
2.) Que les féminins ne changent point au singulier. 


3.) Que le singulier des neutres est semblable au sin- 
gulier des neutres de la seconde déclinaison. 


4.) Que tous les mots de cette déclinaison prennent la 
syllabe et, ou seulement la lettre ft, dans tous les 
cas du pluriel. 


C'est conformément à ces règles que se dé- 
_clinent les mots suivans, et ceux d’une termi- 
naisan semblable, | 


a.) Masculins. 


der Affe, le singe. der Fuͤrſt, le prince. 
Atheiſt l'athée. Graf, Le comte. 
aͤr, l'ours. eld, le héros. 
Baſilisk, le basilic. err, le maitre. 
olz, la flèche. irt, le pasteur. 
Delinquent, le délinquant. Kapaun, le chapon. 
Dotn, l'épine. . Romet, la comète. 
Eremit, l’hermite. Narr, le fou. | 
ga , le faucon. Ochs, le boeuf. 
inf, le pinson. Strahl, le rayon, 


Franzos, le Français. Tyot , le fou etc. 
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.- 8.) Féminins. 


die Belanerung, le siège. die Mauer, la muraille. 
Bruſtwehr, le parapet. Rabtigall, le rossignol. 


Brut, la couvée. ation, la nation. 
Fahrt, le trajet. Pflicht, le devoir. 
Figur, la ſigure. Poſt, la poste. 
Fluth, l’onde. Gant, la semence. 
Fracht, la ri Schlacht, la bataille. 
reyheit, la liberté. Schuld, la dette. 
ütftin, la princesse. bat, l'action. 
aſterey, le repas. Tract, le costume. 
Gegend, la contrée. Seit, le tems. 


c.) Neutres. 


Il y a fort peu de neutres compris dans cette dé- 
clinaison : 


das Ange, l'oeil. | dag Hemd, la — 
Bett, le lit. Herz, le coeur. 


NB. Das Herz prend au ꝓonitif singulier la syl- 
labe ens. Il en est de mème du mot mas- 
culin der Schmerz, la douleur. | 


EXEMPLES 


pour mettre en pratique les règles de la. 
| croisière Déclinaison. 


J. Phrases allemandes avec la traduction française. 


Der Menſch ift unter allen L'homme est la plus noble 
Geſchoͤpfen das edelite. de toutes les créatures. 

Aber die Tugend des Yetts Mais la vertu de l'homme 
ſchen ift ſehr ſchwach. est bien fréle. 

Man muf dem Heyden II faut rendre justice au 
Gerechtigkeitwiederfahren payen; il est souvent pré- 
laſſen: er if dem Chriſten férable au chrétien. 
oft vorzuziehen. | 
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Der Bediente wollte den Ju⸗ 
den betruͤgen, aber der Jude 
betrog den Bedienten. 

Jedermann ſpricht mit Ent⸗ 
zuͤcken von den Helden der 
großen Nation. 

Die Menſchen ſind meiſtens 
an ihrem eigenen Verderben 
ſchuld. 

Der groͤſte Theil der Men⸗ 
ſchen lebt im Aberglauben 

Die aͤlteſten poetiſchen Wer⸗ 
ke der Deutſchen werden den 
Schwaben zugeſchrieben. 

Die Deutſchen lieben die 
Franzoſen; und die Franzo⸗ 
ſen haſen die Deutſchen nicht. 

Was kann man von den 
Menſchen Gutes hoffen, fo 
lange ſie in ihrem Aberglau⸗ 
ben verharren? 


Troisième Déclinaison des Subse: 


Le domestique voulait 
tromper le juif, mais le juif . 
trompa le domestique. 

Tout le monde parle avec 
enthousiasme du héros de 
la grande nation. 

Les homimes sont pour 
Ja plupart la cause de leur 
propre perte. 

La plupart des hommes 
vivent dans la superstition, 

Les plus anciens ouvrages 
poëtiques des allemands 
sont attribués aux Souabes. 

Les allemands aiment les 
français ; et les français ne 
haïssent pas les allemands. 

Que peut-on espérer de 
bon des hommes, pendant 
qu'ils croupissent ans keur 
AUpesHHOn” s 


II. Pour traduire en français. 


Det Pfau iſt ein ſchoͤner Vogel. 
Der Praͤſident hat eine Rede uͤber das Gluͤck des Menſchen 


gehalten. 


Der Diener ſoll ſeinem Herrn gehorchen. 

Huabt ihr den Helden an der Spitze ſeiner Armee geſehen? 

O . ſuͤße Hofnung, was waͤre unſer Leben ohne dich! 
Erzaͤhlen Se ra von der Schlacht, Die geſtern geliefert 


worden 1 


Die Tuͤrken lefen den Niforan, die Cbriften die Bibel; die 


Philoſophen leſen beyde. 


Du haſt noch nicht die Haͤlfte deiner Schulden bezahlt. 
Deine Auffuͤhrung wird den Herren nicht gefallen haben. 
Ich kenne deine Geſinnungen gegen mich. 

O ihr reizenden Gegenden, waun werd ich euch wieder ſehen!“ 
Von Drohungen ſtirbt man nicht. 
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III. Pour traduire en allemand. 


—— est l'organe de l'ouie, comme l'oeil est celui de 

a vue. | 

L'aimable légéreté du Français est connue partout. 

Vous avez dit de dures vérités au prince. 

J'estime le soldat qui combat pour la liberté. 

O esclave! quand roimpras-tu tes fers ? 

Je tiens cette nouvelle de la bouche du héros mème. 

Les yeux sont le miroir de l'ame. - 

Il parla beaucoup de la liberté des nations. 

Les bergers de mon village ne ressemblent point aux 
bergers d'Arcadie. 

J'ai serré mes chemises dans mon armoire. 

Dans peu vous entendrez parler de mes actions. 


IV. Declinaison. 


La quatrième Déclinaison comprend les 
substantifs féminins terminés en el et er. Inva- 
riables au singulier, ils prennent au pluriel la 
lettre n. 


: _ Exemples. 
el. 

| Singulier. . Pluriel. 
N. die Amfel, le merle. die Amſeln, les merles. 
G. der Amfel. der Amſeln. 
D. der Amiel. den Amſeln. 
Ac. die Amſel. die Amfeln. 
V. o Amel! o Amfein! 
AbL von der Amel. | von den Amſeln. 

| er. 
Singulier Pluriel. 

N. die Auſter, l'huitre. - die Auftern, les huîtres. 
G. der Auſter. der Auſtern. 
D. der Auſter. den Auſtern. 
Ac. die Auſter. die Auſtern. 
V. o Auſter! o Auſtern! 


Abl. von der Auſter. voon den Auſtern. 


L 
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D'après ces exemples se déclinent les mots 
suivans, ainsi que tous les féminins de la même 
terminaison, qui sont en grand nombre, 


a) Mots terminés en. el. 


die Achſel, l'épaule. 
58 la fable. 
nfel, l'ile. 
Made, l'aiguille. 


die Regel , la règle. 


Schaufel, la pelle. 
Gidel, la faucille. 
Wurzel, la racine. 


b.) Mots terminés en tr. 


die Ader, la veine. 
Blatter, la pustule. 

eder, la plume. 

ungftr, la fille. 


die Schiweftet , la soeur. 


Steuer, la taille. 
Ziffer, le chiffre. 
Zitter, la guitarre. 


/ EXEMPLES 
pour réduire en pratique les règles de la 


quatrième Déclinaison. 


I. Phrases allemandes avec la traduction française. 


Die Orgel in der Peters⸗ 
tive ift ein Meiſterſtuͤck. 


Der Geſang der Amſel iſt 
einer der angenehmſten. 
Was gibt man der Wach⸗ 
tel zu freſſen? 
s er von der Tafel kam, 
verſchloß er ſich in ſeine Kam⸗ 


mer. 

Die Droſſeln laſſen ſich 
Morgens und Abends mit 
ihrem Waldgeſang hoͤren. 

Du liebſt die Moral der Fa⸗ 
beln nicht, darum magſt du 
die Fabeln ſelbſt nicht leſen. 

\ 


L'orgue dans l'église de 
St. Pierre est un chef- 
d'oeuvre. | 

Le chant du merle est un 
des plus agréables. 

Que donne-t-on à manger 
à la caille ? — 

Lorsqu'il füt sorti de 
table ; 11 s’enferma dans sa 
chambre. 

‘ Les grives font entendre 
leur chant dans les bois le 
matin et le soir. | 

Tu n'aimes pas la morale 
des fables, c’est A 
tu ne veux pas les Lire. 
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Ich Bab es meinen Schwe⸗ J'ai souvent dit à mes 
ſtern oft acfagt, daß fie nicht soeurs, de ne pas être si 
fo eitel ſeyn ſollen. vaines. 
| Wollt ihr mir dieſe Federn Voulez-vous me tailler 

neiden ? ces plumes ? | 
Bon diefen Mufcheln werd Je ne mangerai point de 
ich nicht eſſen. ces moules. | 


_ II. Pour traduire en français. 


De Schall der Trommel machte, Das th die Rede nicht 
recht hoͤren kounte. | 

Gt faßte ibn an der Gurgel, und wollte ibn erdroſſeln. 

Yan fagt, die Auftern waͤren unverdaulich. 

Er aß von allen Schuͤſſeln. 

Die Geſchichte enthaͤlt allenthalben Regeln der Weisheit. 

Die Kenntniß der Regeln nuͤtzt nichts, wenn MAN ſie nicht 
anzuwenden weis. 

Wer verliert, muß die Sporteln bezahlen. 


III. Pour traduire en allemand. 


Cette boite est trop grande; je voudrais en avoir une 
plus petite. 

Servez-vous de la fourchette, pour manger de ce foie, 

C'est en vain que je prends la fourchette, il n'y a plus 
rien dans les plats. 

Pour plaire aux filles, il faut être jeune et aimable. 

Les bourdons ne font point de mieL 

Vous le reconnaîtrez au numéro. 

N'oubliez pas, ma charmante demoiselle, que votre 
beauté est un bien périssable. | 


| VF. Déclinaison. 
La cinquième Déclinaison comprend | 
1.) Tous les substantifs en thum. 


2.) Quelques mots d'origine étrangère en al et ent, 
non, compris dans la troisième déclinaison, 


comme Hoſpital, hôpital; Regiment, régiment, 


A 
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3.) Plusieurs substantifs zeutres terminés par une 
consonne quelconque, qu'il faut apprendre par 
l'usage. 


Remarques. 


1. Tous les mots de cette déclinaison, qui au 
singulier ont 4, 0, 4, changent ces lettres au 
pluriel en aͤ, uͤ 

2. Presque tous les mots de cette déclinaison sont 
du genre neutre; un très petit nombre du 
masculin, aucun du genre féminin. 


Exemples de la cinquième déclinaison. 


a.) Masculin. 


Singulier. Pluriel. 
N. der Wurm, le ver. die Wuͤrmer, les vers. 
G. des Wurmes. der Würmer. 
D. bem Wurme. den Wuͤrmern. 
Ac. den Wurm. | die Wuͤrmer. 
V. o Wurm! o Wuͤrmer! 
Abl. von dem Wurme. von den Wuͤrmern. 

6.) Neutre, 

-Singulier. _ Pluriel. 
N. das Sand, le ruban. die Baͤnder, les rubans. 
G. des Bandes. der Baͤnder. 
D. dem Bande, den Baͤndern. 
Ac. das Band. die Baͤnder. 
V. Ban ! | Baͤnder! 
Abl. von dem Bande. von den Baͤndern. 


C'est ainsi que se déclinent: 


das Aas, la charogne. das Brett, la planche. 
Amt, l'emploi, la charge. Buch, le livre. 
Sad, le bain. Dad, le toit, 
Bild, l'image. Dorf / le village  , 
Blati, la feuille. Ey, l'oeuf. 
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bag Faß, le tonneau. das Lamm, l'agneau. 
ed, le champ. £idt , la lumière, la chan- 
eld, l'argent. | delle. | 
Gemüth, l'esprit, le coeur, Lied, la chanson. 
le naturel Lod, le trou. 
Geſchlecht, la génération. Maal, la marque. 
Gefiht, le visage. Maul, la bouche. 
Gefpenit, le spectre. . Neſt, le nid. 
Glas, le verre. Pfand, le gage. 
Glied , le membre. Ra, la roue. 
Grab, le tombeau. Reis, le rameau, le re. 
Gut, le bien. “jeton. 
qupt, la tète, le chef. ind, le boeuf. 
aug / la maison. Se la buche. 
olz, le bois. Schlof , le château, la 
orn, la corne. serrure. 
ubn, la poule. : Schwert, le glaive, 
abinet, le cabinet. Gtift, l'évêché. 
Kalb, le veau. Œbal, la vallée. 
find, l'enfant. Tuch, le drap. | 
Kleid, l'habit. Wamms, la camisole. 
., $fotn, le grain. Weib, la femme. 
Kraut, l'herbe. Wort, le mot. 
Le peu de masculins de cette déclinaison sont: 
der Gott, le dieu. der Mann, l’homine. 
Geift, l'esprit. | Ort, Je lieu. 
Irrthum, l'erreur. Reichthum, la richesse. 
«tb, le corps. | Wald , la forêt. 
Remarque. | 


Les composés de Mann changent ce mot au pluriel 
en leute, et se déclinent de la manière suivante : 


Singulier. Pluriel. 
N. der Raufmann, le mar- die Æaufleute, les mar- 
chand. ” chands. 
G. des Raufmannes. der Kanfente. 
D. dem Kaufmanne. den Raufenten. 
Ac. den Raufmann. . Die Kaufleute. 
V Raufmann! Kaufeute! 


AbL von dem Raufmanne, von den Kaufeuten. 


\ 


F | 
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Déclinez de la même maniére : 


der Hauptmann, le capitaine. 


delmann, 


le gentil- 
homme. 


ber Simmermant, le char- 


entier. 
Shifmann r lebatelier, 


et tous les composés semblables. 


EXEMPLES 


pour réduire en pratique les règles de La 
cinquième Déclinaison. 


I. Phrases allemandes avec la traduction française. 


Des Mannes Pficht if, 
daß er Weib und Kinder ver: 
forge, und fein Haus mobl 
regiere. | 

Dem Manne gesiemt vor 
allen andern, den Seinigen 
ne gutem Beyſpiel vor su 
gehen. | 

Den Mann fennt man an 
einer Auffuͤhrung, tie den 

ogel an den Federn. 
| A — — find 

e Œbre, und die ern 
Maͤnner die —2 
Stadt. 

Der Rath der klugen Maͤn⸗ 
ner befeſtiget die oͤffentliche 
Ruhe und die Sicherheit ei⸗ 
nes Landes. 


Auch den kluͤgſten Maͤnnern 


fehlt es zuweilen an Vorſich⸗ 
tigkeit. 


9 

In allen Laͤndern der Welt 
llagen die Maͤnner über die 
Weiber, und die Weiber uͤher 
die Maͤnner. 


Le devoir du mari est, 
d'avoir soin de sa femme et 
de ses enfans, et de bien 
gouverner sa maison. 

Il convient au inari avant 
tout autre, de donner un 
bon exemple aux gens de sa 
maison. 


On connait l’homme à sa 


conduite, comme l'oiseau 
à son plumage. 

Les £, 

Ja gloire, et les hommes 
Vaillans le rempart d'une 
ville. 

Le conseil des hommes 
prudens affermit le repos 
public et la sûreté d'un 
pays. 

La prévoyance manque 
Jules mème aux hom- 
mes les plus prudens. 

Dans tous les pays du 
monde les hommes se plai- 
gnent des femmes, et les 
femmes des hommes. 

Die 


omines sages sont 
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Die Armen unſrer Doͤrfer Les pauvres de nos villages 
muͤſſen Rrâuter in den Waͤl⸗ sont obligés de chercherdes 
dern fuchen, twelche fie gang herbes dans les forèts, qu’ils 
roh effen. | mangent toutes crues. | 


IT. Powr traduire en francais. 


Das Amt iſt zwar nicht eintraͤglich, aber es iſt ſehr ehrenvoll. 
Man muß nicht die Auſſenſeite eines Buchs, ſondern deſſen 
innern Werth in Betracht ziehen. 
Ich gab dem armen Weibe etwas Geld, und ihrem Kinde 
ein Stuͤck Brod. 


Wann Shea in den Wald gebe, Will ich Ihnen Kraͤuter 
mitbrin 


Bon dieſem Tuche will ich mir cin neues Kleid machen laſſen. 


Im —— Frankreich ſind viele Schloͤſſer zerſtoͤrt 
orden. 
Mit einer Kleinigkeit kann man den Kindern oft eine groſe 
Freude machen. 


III. Pour traduire en allemand. 


Les enfans aiment les images dans les livres. 

Dans ce pays les charges se vendent au plus offrant. 

Je n'ai pas voulu acheter les poules, parce qu'elles 
étoient a chères. 

Avez-vous rec les livres, que je vous ai envoyés 
avant - hier par mes enfans ? * 

Les régimens qui se trouvent dans nos villages, ne 
nous enrichissent point. 

Je n’ai ni château ni richesses. 

Remarquez la finésse de ces draps. 

Voilà des mouchettes, mouchez les chandelles. 

Savez-vous la signification de ce mot? 

Il ne me — us rien de l'argent que vous m'aveæ 

rêt 

L'hiver approche, les feuilles tombent déjà des arbres, 

On attribue aux bains chauds une ‘vertu PAIE AÈTe 
pour guérir certaines maladies. 


G. de G. | E 
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= Tables supplémentaires, 


I. de substantifs, dont le pluriel diffère selon leur 


é différente signification. 

der Band, le volume d’unlivre; die Bande, les volumes. 

das Band, le lien; die Bande, les liens. 

das Band, le ruban, die Baͤnder, les rubans. 

das Boot, l'esquif; die Boͤte, les esquifs. 

der Bote, le messager; die Boten, les messagers. 

der Bogen, la feuille de papier; die Bogen, * feuilles. 

der Bogen, l'arc; die Boͤgen, les arcs. 

das Ding, la chose; die Dinde, les choses. ; 

das Ding ; la petite fille ; die Dinger, les petites drôlesses. 

das Land, le pays; die Lande, les pays d'un même état. 

das Land, le pays; die Landet, les pays (en général.) 

der Menſch, l'homme; die Menfhen, les hommes. 

das Menſch, (par mépris) la femme; Die Menſcher, les 
débauchées. 

der Strauß, l'autruche; die Strauſſen, les autruches. 

der Straus, le bouquet; die Strâuie, les bouquets. 

det Thor, l'insensé; die Thoren, les insensés. 

das Thot, la porte, die Thore, les portes. 

das Wort, la parole ; dite Morte, les paroles (sens collectif.) 


das Wort, le mot; die Woͤrter, les mots (sens distributif.} 


II, De substantifs qui n'ont point de pluriel. 


die Aſche, la cendre. die Pein, le tourment. 
der Baſt, l'écorce d'arbre. der Raub, la rapine. 
der Bund, l'alliance. der Gand, le sable. 


der Danf, le remerciment. Die Schmach, l'injure. 
der Eigenſinn, le caprice. der Schrei, le cri. 

die Guru, les fourages. der Gpott, la moquerie. 
bas Gefinde, les domestiques. die Staͤrke, la force. 

das Gewimmer, les gémisse- der Strand, le rivage. 


mens. der Streit, la lutte. 
das Peu, le foin. das Gtrob, la paille. 
der Hopfen, le houblon. der Tod, la mort. 
der Klee, le trèfle. der Verdruß, le chagrin. 
das Laub, les feuilles. det Serluit, la perte. 
der Leim, la colle-forte. das ich, les betes. 
das Mehl, la farine. der Wahn, l'opinion. 
der Mund, la bouche. der Sant, la querelle. , 


das Obſt, les fruits d'arbres. 


EE + 
— — — — — — — — — 


— 
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III. De substantifs qui h'ont point de singulier. 
die Aeltern, le pére et la die Hoſen, la culotte. 


mére. J ou Silzen, les 
Abnen , les ancêtres, tri 
Alpen, les alpes. Soften, a dépense: 
Slattern, ou Poden, la SLüufte, les conjonctures. 
petite vérole. Leute, les gens. 


NB. die Blatter ou Pocke, au Nachfommen, la postérité. 
singulier, signifie ,le Rudeln, les vermicelles. 


: bouton. Vyrenaͤen, les pyrénées, 
die Cinfunfte, le revenu. Rotbeln, la rougeole. 
nr le gruau. Schranken, les bornes, 
Hefen, la Le. Trebern, les gousses, 


Thèmes sur les cing Déclinaisons. 


L 


Les plus grands ennemis des hommes sont les hommes; 
ils se trompent mutuellement, ils se persécutént; 
ils se massacrent les uns les autres. 


Les poissons se font la guerre dans l’eau, les oiseaux 
dans l'air, et les hommes sur terre et sur mer. 


Les mélodies du rossignol ravissent le coeur des amis 
de l'innocence. 


La paix réside rareinent dans les palais des —— ; elle 
n'est point le partage des ennemis de la vertu. 


11. 


Que crains-tu d’un ennemi écrasé ? 
Pourquoi est-il défendu de couper les arbres de la forêt ? 


Un bel habit n’est pas tout ce que je désire, L ine faut 
aussi une Inaison commode. 


Donnez au cocher à inanger et à boire. 


Les écoliers se croient quelquefois plus savans que 
leurs maitres. 


Tu pourras tromper les écoliers, mais tu ne tromperas 
pas les maitres. 


Le langage des Saxons est meilleur que celui des Souabes. 


E à 
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Pourquoi le français n'apprend - il pas aussi facilement 
la langue allemande, que l'allemand apprend la 
langue française ? 

C'est le plaisir du singe, de contrefaire les actions de 
l'homme, 

Le mérite que tu cherches dans la gloire de tes ancètres, 
est peu de chose. 

- Les filles de notre village sont les plus belles de toute 

la contrée. | 


I V. 


Pour rendre l'écriture agréable, il faut donner la véri- 
table forme aux Se | 

Une lumiëére trop forte est extrémement nuisible aux 
yeux. | 

Plusieurs oiseaux font leurs nids dans les épines, pour 
cacher leurs petits aux yeux des polissons. 

Si les piqüres des épines te font mal, il faut laisser les 
nids des oiseaux dans les haies. 

L'homme qui est traitre à sa patrie, ne mérite pas l’in- 
dulgence de ses concitoyens. è 

Tu n'as pas encore fait beaucoup de progrès dans la mo- 
rale, si tu ne peux pas pardonner une offense. 

La fourni sert à l’homme sage de modele de prévoyance 
et d'industrie. 

Les desseins de l'ennemi ne sont point inconnus à nos 
généraux. 

Les arts font le bonheur des ames sensibles. 

Le scélérat se tua, parce qu'il ne pouvait plus supporter 
les tourmens de sa conscience. 

Les richesses de ce pays consistent en grandes forèts, 
en bains minéraux, en campagnes fertiles ; et les 
habitans sont plus heureux que ceux des pays qui 
n'ont d'autres richesses que l'or et l’argent. 


Cd 
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CHAPITRE V. 
Des Adpectifs. 


, Les adjectifs sont des mots qui expriment la 
qualité ou la propriété d’une chose ou d’une 
personne, et qui pour cet effet sont joints ou 
ajoutés à un substantif. A 


- Nous examinerons 


1.) Leur formation. 
2.) Leur déclinaison. | 


8.) Leurs degrés de signification, ou leur 
comparaison par ses différens degrés. 


| Sscrronxl 
De la formation des Adjectifs. 


Il ny a qu'un petit nombre d'adjectifs qui 
uissent être rangé parmi les racines de la 
ngue ; tous les autres se forment ou des sub- 

stantifs, ou des verbes , ou des adverbes, en 
ÿ ajoutant certaines syllabes. 


a.) Des Substantifs, en y ajoutant laterminaison, 


bar, on forme p. ex. ehrbar, Zonnéte, décent, de Ehre, 
honneur; mannbat, zubile, de Mann, homme etc. 

en, eichen, de chëne, de Eiche, chène; golden, d'or, 
de Gold, or; ſeiden, de soie, de Seide, soie etc. 

ern, bôlsern, de bois, de Holz, bois; fupfern, de cuivre, 
de Rupfer, cuivre; ledern, de cuir, de Leder, cuir; 
fibern, d'argent, de Silber, argent etc. 
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aft Jherzhaft, courageux, de Herz, coeur; laſterha 
bafl pris , de Laſter, vice; fhadbaft, mars 
paftid, J de Schaden, dommage; fambaft ou fhambaftig, 


onteut, de Scham, honte etc. 
tt, finit, pierreux, de Stein, pierre; beraicht, 
montagneux, de Berg, montagne etc. 
id, maͤchtig, puissant, de Macht, puissance; gnadig, 
| racieux, de Gnade, grâre etc. 
iſch, himmliſch, celeste, Himmel, de ciel, irdiſch, 
eerresſstre, de Himmel, terre etc. 
lich, goͤttlich, divin , de Gott, Dieu; herrlich, magni 
que, de Herr, maitre, seigneur etc. 
los, . chrlog, infime, Ehre, de honneur; gottios, 
impie , de Gott, Dieu; grundlos, sans fond, da 
Grund, fond etc. . 
reich, fiſchreich, plein de poissons, de Fiſch, poisson; 
volfreich, populeux, de Bolf, peuple etc. 
am, arbeitfam, laborieux, de Arbeit, travail, tits 
gendſam, vertueux, de Tugend, vertu etc, 


8.) Des verbes, en remplaçant leur finale par 
une des syllabes que nous venons d'indiquer. 
p. ex. par 


bar, brauchbar, weile, quipeut servir, de brauchen, 
se servir; dankbar, reconnaissant, de danfen, 
remercier; fitafbat, æmuzissable, de ſtrafen, 

a — etc. 7 de hab 
4 abhaft, enant, qui a, possédant, de haben, 
von: La \ plauderbafe, babillard ,, de plaudern, 

babiller etc. 
id, blutig, ezsanglanté, sanglant, de bluten, 
É saigner ; willfaͤhrig, obéissant, accommodant, 
 condescendant, de willfahren, faire au gré de 
_ quelqu'un etc. | | 
iſch, muütrifh, d'humeur chagrine, de murren, 
| murmurer; zaͤnkiſch, guerelleux, de ganfen, 
uereller etc, | 

lich, erforderlich/ requis, de erfordern, requérir, 
exiger; ſterblich, mortel, de ſterben, mourir etc. 
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ſam,  tatbfam, expédient, convenable, de tatben, 
conseiller; fpatfñm, ménager, économe, de 
fparen, épargner ; wirkſam, efficace, de witten, 

opérer etc. | 


c.) Des adverbes , en changeant leur terminaison 
de la manière suivante : 


adverbes. adjectifs. 
de Aa , aujourd'hui, on forme heutig, d'aujourd'hui. 
let, ici, — hieſig, d'ici. 
— geſtern, hier, — geſtrig, d'hier. 
— oben, dessus, — obig, ci-dessus. 


. Remarque. 


Quelques-unes de ces syllabes qui forment les 4d- 
jectifs, déterminent une différence de signification qui 
ne se distingue qu'avec beaucoup d'attention; p. ex. de 
Thon, argile, on forme thontebt , ressemblant à de 
l'argile ; tbonig, contenant de l'argile; thônern, faic 
d'argile ; thonartig, comme d'argile. 

De Œrde, terre, on forme, erdicht, erdbaft, ressem- 
blant à de la terre; erdartig, comme de terre; irden, 
de terre; irdiſch, terrestre. 

De Furcht, peur, on forme, furtbar, causant de 
Ja terreur; fuͤrchterlich, serrible; furchtſam, timide. 


SECTION IL 
De la déclinaison des Adjectifs. 


Les adjectifs allemands dans leur état primitif, 
tels qu’ils se trouvent dans les dictionnaires, ne mar- 
quent point la différence des genres; C'est-ce qu'on 
appelle leur état adverbial. p. ex. f{tin, pecit; jung, 
jeune ; Qut, bon; ſtark, fort; voth, rouge ; ſchwarz, noir. 
Ils deviennent déclinables, toutes les fois qu'ils sont 
suivis immédiatement d'un substantif exprimé ou sous- 
entendu, où précédés d’un article; hors ces cas, ils 
restent invariables. 





72 Première Déclinaison 

Les’ adjectifs allemands se déclinent en trois ma- 
niéres différentes :: 1.) avec l'article szdéfini; 2.) avec 
d'article defini; 3.) sans article. Les adj-ctifs s'appli- 
quent aux trois genres, masculin, feminin et neutre, 


ce qui leur donne une terminaison différente dans 
chaque déclinaison. | 


Première Déclinaison des Adjectifs 
avec Particle indéfini. 


Singulier. 
Masculin. 
N. “ein junger Mann, un jeune homme. 
G. eines jungen Mannes, d'un jeune homme. 
D. einem jungen Manhe, à un jeune homme. 
Ac. cinen jungen Mann, un jeune homine. | 
Abl. vou einem jungen Panne, d'un jeune homme. 


Féminin. 

N. cine funge Frau, une jeune femme. 
G. eincr fungen Frau. | 
D. einer jungen Frau. 

Ac. cine junge Frau. 

Abl. von einer jungen Frau. 


Neutre. 
N. ein junges ind, un jeune enfant. 
G. eines jungen Kindes. 
D. einem jungen Kinde. 
Ac. ein junges Kind. 
Abl. von einem jungen Kinde. 


Pluriel. 
Masculin. Féminin,  Neurre. 


N. junge Maͤnner,  junge Frauen,  junge Kinder. 
de jeunes hoinmes, de jeunes femmes, de jeunes enfans. . 
G. junger Männer, Frauen, Kinder. 
de jeunes hommes; femmes, _ enfans. 
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D. jungen Maͤnnern, Srauen, Kindern. 
; a de jeunes hommes, femmes, _ enfans. 
Ac. funge Männer, Frauen, Kinder. 
de jrunes hninmes, femmes, enfans. 
V. os ide jungen Männer! Grauen! Kinder! 
| Ô vous jeunrs hommes! femmes! enfans! 
AbL von sungen Männern, + Frauen. Kindern. 
de jeunes hommes, femmes, enfans. 
EXEMPLES 


pour mettre en pratique les règles de la pre- 
 mière déclinaison des adjectifs.* 
| | I. ” L 
Phrases allemandes avec la traduotion française. 


Ein kluger Mann bat mit Un homme prudent m'a 
den Rath gegeben, mich nie conseillé, de ne jamais me 
mais einem Unbefannten an confier à un inconnu. 
zu vertrauen. | | 

Die Reise einer ſchoͤnen Les appas d'une belle 
Grau machen vie Œindrud femme font beaucoup d'im- 
auf das Herz cines jungeñ pression sur le coeur d’un . 
Menſchen. jeune homme. 

Einem muthigen Pferde IL n’est pas besoin de 
braucht man die Spornen donner de l’éperon à un 
nicht zu geben. cheval courageux. , 

Ich babe beute cinengutet J'ai mangé aujourd'hui 
Braten gegeffen, und ein gu: un bon rôti, et j'ai bà un 
tes Glas Wein getrunfen. bon verre de vin. 

Ich babe diefen Degen von J'ai retu cette épée en 
einem tapfern Ritter verehrt présent d’un vaillant che- 
befommen. valier. 


II. 
Pour traduire en francais. 


Eine féône, junge Grau hat cinen alten, reichen Mann 
geheirathet. | , 
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| — 


Von einer ſolchen Ehe kann man ſich nicht viel Gutes ver⸗ 


ſprechen. | | 

ES geht nichts über die Lit einer Grau, wenn fie einen 
Mann betrügen mil. Huͤtet euch, ibr jungen Mânner, 
in die Salle zu geben!  - k | 

Mein Rachbar licbre ein fhones braunes Madden: er gab 
ihr ein kleines Haus in feinem Garten. Hier Lebte fie 
mit einer jungen unſchuldigen Saurin, welche ibre 
vertraute Sreundin wurde. Der Liebbaber befuchte fie 
jeden ag, bracbte ihr neue Buͤcher, und las ihr au 
denfelben ſchoͤne Stellen vor. | 


III. 
Pour traduire en allemand, 


De mauvais exemples corrompent les bonnes moeurs. 

Cette comédie fut jouée par une société de jeunes gens. 

On peut confier un pareil secret à un ami discret, mais 
non pas à un étranger. 

J'ai appris à connaitre un homme fort estimable. 

Nous voudrions noùs faire servir par une jolie demoiselle. 

J'ai vu de petits villages en Suisse, où règne encore 
l'âge d'or. 

Je vous ai dit de m'apporter de bonnes prunes, et vous 
ne l'avez pas fait. | 

Mon frere est dans un grand embarras, à cause du ma- 
riage d'une de ses filles. | 


LL 


Une certaine femme a confié ce secret à un de ines amis. 


IT. Déclinaison des Adjectifs avec 
l'article défini. 


Singulier. 


Masculin. 


der gute Bater, le bon père. 


des guten Vaters, du bon pére. 


à dem guten Vater, au bon pére. 


c Den guten Vater, le bon pére. 


Des Adjectifs. 75 
V. o güter Vater! à le bon pére! | 
Abl. von dem guten Bater, du bon père. 


Féminin. 
AN. Die gute Mutter, la bonne mére. 

G. Der guten Mutter, de la bonne mère. 
D. der guten Mutter, à la bonne mère. 
Ac. Die gute Mutter, la bonne mère. 


V. o gute Mutter! ô la bonne mère, 
AbL von der guten Mutter, de la bonne mère. 


Neutre. 


das gute Kind, le bon enfant. 

des guten Kindes, du bon enfant. 
dem guten Rinde, au bon enfant. 

Ac. Das gute Sind, le bon enfant. 

V. o gutes Rind! é le bon enfant! 
Abl. von dem guten Kinde, du bon enfant. 


p9z 


Pluriel. 
Masculin. Féminin. Neutre. 
N. die guten Vaͤter, Muͤtter, Kinder. 
G. der guten Vaͤter, Muͤtter, Kinder. 
D. den guten Vaͤtern, Muͤttern, Kindern. 
Ac. die guten Vaͤter, Muͤtter, Kinder. 
V. o ihr guten Vaͤter! Muͤtter! Kinder! 


AbL von den guten Vaͤtern, Muͤttern, Kindern. 


On voit par ces exemples, que l'adjectif, 
précédé de l’article défini, prend, au nomina- 
tif singulier, la terminaison €e; et dans tous les 
cas du pluriel, la terminaison eh, 


AT 


SR. 


von dem du mir fprichft 
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Seconde Déclinaison. 


EXEMPLES 


sur la seconde Déclinaison des Adjectifs. 


J. 


Î 


Phrases allemandes avec la traduction française. 


Der arme Mann dauert 


mich ; die arme Frau und das 
arme Kind find auch febr zu 
beklagen. 

Wer ſollte ſich des armen 
Mannes, der armen Frau, 
und des armen Kindes nicht 
erbarmen? | 

Ich will dem armen Manne 
und der armen Frau ein All⸗ 
moſen geben. 

Ich habe den armen Mann, 
si 
einem weit elendern Zuſtand 
geſehen. 

Die arme Frau, die da auf 
der Erde lieat, ſollte man in 
ein warmes Bett bringen. 


Das arme Kind, das weder 
Vater noch Mutter mehr hat, 
muß man in das Waiſenhaus 
thun. 

Ihr armen Kinder! wer 
wird ſich Euer annehmen? 


Nehmet nichts von der ar⸗ 
men verlaſſenen Frau, die in 
dieſem Hauſe wohnet. 

Die armen Weiber, die du 
geſehen haſt, ſind alle im Spi⸗ 
tal geſtorben. 


Le pauvre homme me fait 
pitié; la pauvre femimne et 
le pauvre enfant sont aussi 
fort à plaindre. 

| Qui est-ce qui n'aurait 
pas compassion du pauvre 
homme, de la pauvre femme 
et du pauyre enfant ? 

Je veux faire la charité 
au pauvre homme et à la 
pauvre femme. 


J'ai vu le pauvre homme, 
dont tu 1ne parles, dans un 
état bien plus pitoyable. 


On devrait porter dans 
un dit chaud la pauvre 
femme qui est couchée la 
par terre. 

IL faut mettre à la mai- 
son des orphelins le pauvre 
enfant qui n'a plus ni pére 
ni mère. 

Mes pauvres enfans! qui 
est-ce qni s'intéressera à 
vous ? 

Neprenezrien de la pauvre 
femme abandonnée, qui de- 
meure dans cette maison. 

Les pauvres femmes que 
tu a vues, sont toutes mortes 
à l'hôpital. 
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II. 


Pour traduire en français. 


Der Rath eines guten Freundes if nicht su verachteu. 

Wie thener bezahlen Sie das ſchoͤne Pferd? 

Ich komme von dem alten Schloſſe, das dort auf dem hohen 
Berge liegt. 

Die guten Leute haben ſich ſehr betrogen. 

Die reichen Einwohner groſer Staͤdte ſind nicht ſo gluͤcklich, 
als die armen Bauern glauben. 

Da ſind die italiaͤniſchen Saͤnger, von welchen ich Ihnen 
geſprochen habe. 

Die reichen Landleute genieſen das Leben auf alle moͤgliche 
Weiſe, indeß die armen Bewohner der jeden 
Genuß theuer erkaufen muͤſſen. 


III. 
Pour tradüire en allemand. 


Les beaux spectacles coutent beaucoup d'argent. 

Où avez-vous le joli bouquet de fleurs que je vous ai 
donné ce matin ? 

Les belles filles ressemblent aux belles fleurs ; et les belles 
fleurs aux belles filles; les unes et les autres se 
fanent avec le tems. | 

Toute la ville est en alarmes, 

Ne dédaignez pas le conseil de votre ancien ami. 

J'estime le mérite d’une servante fidéele. 

Donnez un petit morcyau de sucre à ce joli perroquet. 

Je bois tous les matins en bon verre de vin. 

Que pensez - vous de AT serinon ? 

Je pense que c’est un sermon bien long etbien ennuyant, 





78 Troisième Déclinaison 


111. Déclinaison des Adjectifs : 


sans article. 


Singulier. , 


Masculin. Féminin. Neutre. 
N. flarfer Brin, rothe Farbe, (rares Haat. 
du vin fort. de la couleurrouge, du poil noir. 
G. ſtarken Weines, rother Farbe, ſchwarzen Saares, 
de vin fort. .de couleur rouge. de poil noir. 
D. ſtarkem Weine, rother Farbe, ſchwarzem Haare. 
| à du vin fort. à de la couleur rouge. à du poil noir. 
Ac. ſtarken Wein, rothe Farbe, ſchwarzes Haar. 
du vin fort. dela couleur rouge. du poil noir. 
V. oftarfer Sein! rothe Farbe! ſchwarzes Haar! 
ô vin fort! couleur rouge! o1l noir! 
AbL von ffarfem rother Sarbe, ſchwarzem Haare. 
Weine, de couleur rouge. de poil noir. 
de vin fort. | 
Pluriel. 
N. ſtarke Weine, rothe Farben, ſchwarze Haare. 
des vins forts. des couleurs rouges. des poils noirs: 
G. ſtarker Weine, rother Farben, ſchwarzer Haare. 
de vius forts. de couleurs rouges. de poils noirs. 
D. ſtarkenWeinen, rothen Sarben, ſchwarzen Haaren. 
à des vins à des couleurs a des poils noirs. 
! forts. rouges. | 
Ac. ſtarke Weine, rothe Weine, est Haare. 
des vins forts des couleurs rouges. des poils noirs. 
V. oſtarke Weine! rothe Farben! ſchwarze Haare! 
vins forts! couleurs rouges! poils noirs. 
Abl. von ſtarken rothen Farben, ſchwarzen Haaren. 


einen, de couleurs rouges. de poils noirs. 
de vins forts. 


On voit par ces exemples, 


1.) que cette déclinaison diffère des deux précédentes, 
en ce que l'adjectif prend, au nominatif singulier, 
la terminaison +, €, $, selon les différens genres ; 
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au datif singulier du masculin et du neutre la ter- 
minaison M; enfin au datif singulier, et aux deux 
génitifs du féminin la terminaison r. 


2.) qu'on ne met en allemand aucun article ; lorsqu'en 
français on se sert de l’article partitif du, de la, 
des; p.ex. Holz faufen, acheter du bois; fetteg 
Œleifch, de la viande grasse; ſuße Mitch y du lait doux, 


, Remarques. 


\ 


1.) Les adjectifs se déclinent de la même maniére, 
soit que le substantif soit exprimé, ou seulement sous- 
entendu; p.ex. €ine haͤßliche, die Verſtand bat, ift mir 
lieber, als eine ſchoͤne die Dumm iſt, j'aime inieux une 
laide qui a de l'esprit, qu’une belle qui est bête. Die 
fhônen wiſſen es, les belles le savent. 


2.) Quand les mots qualificatifs (les adjectifs) ne 
sont pas ajoutés aux substantifs d'une manière immèé- 
diate, mais par le moyen du verbe, ils sont considé- 
rés comme adverbes, et ils deviennent alors indécli- 
nables; p. ex. der Heid iſt groß le héros est grand. Die 
Grau {ft fhôn, la femme est belle. Das Land iſt reich, le 
pays est riche. Die Menſchen find fterbli, les hommes 
sont mortels Die Blumen werden welk, lès fleurs se 
flétrissent. 


EXEMPLES he 
sur la troisième Déclinaison des Adjectifs. 
I. 

Phrases allemandes avec la eraduction francaise. 


Starter Wein taugt nicht Du vin fort ne vaut rien 
fuͤr ſchwache Koͤpfe. pour des têtes faibles. 

Der Misbrauch ftarfen Wei: L'abus de vin fort enivre 
nes macht bald betrunfen. en peu de tems. 

Starkem Weine muß man Il ne faut pas se fier à du 
nicht trauen. vin fort, È 


ANR 
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Die oft ſtarken Wein trin. Ceux qui boivent sou-. 
fen, verderben ibren (Se: vent du vin fort, se gâtent 


mad. le goût. | 
Wein ift beffer als Bier. Du vin vaut mieux. que 
de la biére. 


O ſtarker Wein, tie wohl O vin fort! que tu fais. 
betommit bu dem ſchwachen du bien à l'estomac faible! 
Magen ! | 


IL. 


Pour traduire en français. 


Komm, kleines Maͤdchen, id will dir Suderbrod geben, 


ch babe eine balbe Flaſche quten Weines getrunfen. 
Wilde Thiere baben ibn gerriffen. 
Ich ba praͤchtige Mahlzeiten; aber id licbe ſchmackhafte 
peifen, guten Wein und artige Geſellſchaft. 

Das Tuch ift von guter Farbe. 

Wenn die Tage lang find, fo find die Naͤchte kurz. 

Bedenk, daß die Schoͤnheit vergänglih iſt. 

——— war klein, die Speiſen aber ſchmackhaft und 
geſund. | 


III. 
Pour traduire en allemand. 


11 ÿy a de pauvres gens qui sont, à certains égards, 
‘plus heureux que les riches. 

Ce sont des femmes trompeuses, qui cherchent à dé- 
baucher les jeunes gens. 

Je sais par expérience que Le femmes ne sont, pas cons- 
tantes, ni dans l'amour ni dans la haine. : 

Je préfère de la bonne bière a de mauvais vin. 

La ville de Paris est grande; elle contient prés d’un 

| inillion d’hommes. 
T1 n'est pas juste que le fainéant viŸe dans l'abondance. 


Cette mode me paraît bien ridicule. | 


Les savans peuvent quelquefois se tromper. 

Cet habit est de drap fin. 

Bon conseil veut être suivi. / 

Les séducteurs sont adroits; il ne faut pas se fier à 
de douces paroles. . 


SECTION 
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SEcTiIon III. 
Des degrés de Comparaison. 


La comparaison des nuances d'une même qualité 
élève la signification des adjectifs à différens degrés, 
que l’on appelle degrés de comparaison, et qui sont 
au nombre de trois: le positif, Île RP et le 
superlatif. 

Le premier degré qui est l'adjectif, pris dans sa 
signification ordinaire, est appelé positif, parcequ'il 
désigne la qualité d'un objet d’une maniére absolue, ou 
simplement positive ; p.ex. Hektor iſt tapfer, Hactos est 
_ vaillant. 

Le second degré est appelé comparatif, parceque, 
en. comparant une chose à une autre, il lui attribue 
une supériorité; p. ex. Achilles ift tapferer als Oeftor, 
Achille est plus vaillant qu'Hector. : 

Le troisième degré est appelé superlatif, parce qu'il 
inarque le plus haut degré de la qualité que l'adjectif 
exprime; p.ex. Alexander iſt der tapferfie, Alexandre est 
le plus vaillant. 


Règles sur la formation des degrés de 
comparaison. 


PrzmiÈne RÉEGLE. 


Dans la langue allemande on exprime cette espèce 
de gradation, en ajoutant au positif la syllabe er, pour 
former le comparatif; et, la syllabe ſte, pour former 


le superlatif. 
Æzxemples. 


fhôn, beau; ſchoͤner, plus beau; der fhônfte, le plus beau. 
flein, petit; fleiner, plus petit ; der kleinſte, le plus petit. 
G. de G. F 
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Voici comment ces degrés se modifient , lorsqu'ils 
sont accompagnés d’un article et d'un substantif. 


‘a.) avec l'article indéfini. 


ein kleiner Baum, un petit arbre; ein kleinerer Baum, un 
plus petit arbre. 


cine ſchoͤne Grau, une belle femme; eine ſchoͤnere Frau, une 
plus belle femme. 


ein wildes Thier, une bête sauvage ; ein wilderes Thier, une 
bète plus sauvage. 


Nota: Le superlatifn’est point susceptible de l'article 
indéfini. ÆEzxceptez, dans: ein allerliebſter Mann, 
un homme tout-a-fait aimable. 


b.) avec l’article défini. 


der relche, der reichere, der reichſte Kaufmann. 
le négociant le négociant plus le plus riche négo- 
riche; riche; Ciant. 
die weiſſe,  Diemeiffere, die weiſſeſte Haut. 
la peau blanche; la — plus la peau la plus 
lanche; blanche. 


bas gluͤckliche, das glͤcklichere, das giuͤcklichſte Volk. 
le peuple heu- le peuple plus heu- le peuple le plus heu- 


+ reux ; reux ; reux. 
Sgconpe RÉGLS. LS 


Lorsque les voyelles 4, 0,47 se trouvent, au positif, 
dans la syllabe qui est la racine du mot ; elles se changent 
en 4/0 üy au comparatif et au superlatif; p.ex. 


klug, — fluget, der kluͤgſte. 


lang, long ; laͤnger, der laͤngſte. 

ſchwach, faible ; ſchwaͤcher, der ſchwaͤchſte. 

ſchwarz, noir; ſchwaͤrzer, der ſchwaͤrzeſte. 

ſtart, fort ; ſtaͤrker, der ſtaͤrkſte. 

fromm, pieux; froͤmmer, der froͤmmſte. 
ros, grand, —5 — der groͤſeſte ou groͤſte. 
umm, stupide; uͤmmer, der duͤmmſte. | 
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eſund sain; 
urz ! court; 


Exceptez : les‘suivans, 


efünder, 
urzer, 


voyelles a, o, u. 


der geſuͤndeſte. 
der kuͤrzeſte. 


qui ne changent point les 


bunt, bigarré; bunter, der bunteſte. 
“er y droit ; gerader, der geradeſte. 
hohl, creux; hohler, der bobleie. 
fabl, chauve; kahler, der Fablefte, 
knapp, juste ; fnapper, der knappſte. 
lahm, boiteux ; labmer, der lahmſte. 
los, malicieux ; fofer , der loſeſte. 
munteér, éveillé; munterer, der munterſte. 
plump, lourd ; plumper, der plumpſte. 
tund, rond; runder, der rundeſte. 
ſanft, doux; ſanfter, der ſanfteſte. 
ſchlaff, détendu; ſchlaffer, der ſchlaffſte. 
ſchlank, dégagé; ſchlanker, der ſchlankeſte. 
aff, roide; ſtraffer, der ſtraffeſte. 
ſtumm, muet; ſtummer, der ſtummſte. 
toll, fou 4 : toller, der tollſte. 
zahin, apprivoisé; zahmer, der zahmſte. 


Nota : La lettre t, devant la syllabe ſte, est tantôt 


ajoutée, tantôt rejetée au superlatif, c’est l’oreille 
seule qui en décide, sans qu'on ait besoin de 
recourir. à d’autres règles. | | 


Remarques. 


I. Les adverbes et adjectifs suivans ont des dégrés 
de comparaison irréguliers : sn ea ne 
bald, tôt; eher, plutot; am eheſten, le plutôt. 
gerne, volontiers; Jicber, plus volontiers, am liebſten, le 
| | . plus volontiers, - 
gut, bon ; beffér, meilleur; Der befte, le meilleur. 
piel, beaucoup ; mebt, plus ; am mehrſten ou meiſten, le plus. 
bo, haut; Düber, plus haut; der hoͤchſte r, te plus haut. 
hab, proche; ndber, plus proche; der naͤchſte, le. plus 
Soi: ._. * prothe, ; 
F 2 | 
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IT. Les deux suivans sont défectueux : 


. + + tindcy, moindre; der mindefte, le moindre. 
+ + + + der letzte, le dernier. 


IT. Le comparatif et le superlatif se déclinent comme 
les simples adjectifs. 


IV. Pour exprimer un Laut degré de la qualité d’une 
chose, on met devant le positif certains adverbes, tels 


que febr, hoch, hoͤchſt, très; befonders, nngemein, parti- 


oulièêrement; treflich, excellemment etc. p. ex. 


ſehr⸗ ou bochgelebrt, très- savant. 

bochft gcrecht, souverainement juste, tout-à-fait juste. 
befonders ſchoͤn, singulièrement beau. 

unglaublich ſchoͤn, s1 beau qu'on ne saurait le croire. 
unvergleichlid fhôn, d'une beauté incomparable. 
ungemein tapfct, d'une bravoure peu commune. 
auſſerordentlich geizig, extraordinairement avare. 
unendlich qut, infiniment bon. 

über die Maßen crfabren, versé au mieux. 

aͤußerſt heiß, extrêmement chaud. 

abſcheulich bosbaft, horriblement malicieux. 
fuͤrchterlich⸗ ou ſchrecklich dunkel, terriblement obscur. 


grauſam fmerbaft, cruellement douloureux. 


ſchmerzlich betrubt, douloureusement affipé. 


NB. Qu'on remarque aussi les expressions suivantes : 


fonecwcif, blanc comme la neige. 
pechſchwarz, noir comme la poix. 
kohlſchwarz, noir comme du charbon. 
blutroth, rouge comme du sang. 
blutiung, très - jeune. 
feuerroth, — comme le feu. 
fajtnnadt , nud à n'avoir pas un seul fil sur le corps. 
todtblaß, pâle comme la mort. | 


grumdgelehrt, savant à fond. 


einbatt, dur comme la pierre. 
fleinalt, très - vieux. | | 


— élevé jusqu’au ciel. 


“bettelarm, pauvre à mendier. 
Donigfüf, doux comme du miel, 
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eſſigſauer, aigre comme du vinaigre. 
gallenbitter, amer comme du fiel. 
wunderſchoͤn, beau à merveille. 
éisfalt, froid comme de la glace. 
ftoctblind , aveugle à ètre obligé de täter avec un bâton. 
flodfinftet, tout - à - fait obscur. 
ſtockdumm, tout-à- fait stupide. 
horndumm, stupide comme une bête à cornes. 
erzdumm, stupidissime. | 
rafendtolf, fou à enchainer. 
welthefannt, connu de tout l'univers. 
banmſtark, robuste comme un arbre, 


V. Pour exprimer l'infinité d'une qualité, on met 
le mot aff devant le positif, comme : allmaͤchtig, tout- . 
puissant ; allgegenwaͤrtig, présent partout; allweiſe, inſi- 
niment sage; Algutig, bon sans bornes etc. 


VI. Pour égaliser deux choses, on met devant le 
ositif, un de ces adverbes: f0, eben fo, juſt fo, fait ſo, 
eynahe fo ꝛc. Er. | 


Dieſe Jungfer iſt ſo gros, als ihr Bruder, cette demoi- 


selle est aussi grande que son frere. 
Die Tochter ift chen fo fhôn, als die Mutter, la fille est 
"aussi belle que la mére. | 
Er ift eben fo (ou juft ſo) alt, als id bin, il est précisé- 
ment de mon âge. | 
Wir waren fait fo mad, als ihr, nous étions presque 
aussi fatigués que vous. 


Die Feinde waren bepnabe fo ſtark, als wir, les ennemis 
étaient presque aussi forts que nous. 


VII. Pour mettre une chose au-dessous d'une autre, 
on met devant le positif un de ces adverbes: nicht fo, 
ange nicht fo, ben weitem nicht fo, nicht balb fo à, Ex. 


Der Sobn ift nibt fo gelebrt, als der Vater, le fils n'est 
pas si savant que le pére. | | 


Er ift lange nicht (bey weitem nicht) fo reich, als man ſagt, 


il n'est pas, à beaucoup près, si riche qu'on le dit. 
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Mein Haus iſt nicht balb fo groß, als eutes, ma maison 
n’est pas moitié si grande que la vôtre. 


VIIL Pour modifier la comparaison, on net devant 
le comparatif un de ces mots: etwas, um etwas, ein 
wenig, um cin weniges, un peu; um ein fleincs, ein flein 
wenig, tant soit peu; hod, encore; viel, um cin qrofes, 
um vicles, beaucoup, tin qut Æbeil, um ein gutes Teil, 
betrahtlih, considérablement ; merklich, um cin merf: 
lies, sensiblement, unendlich, infinument etc. Ex. 


Diefes Tuch ift etwas beſſer, als jencs, ce drap est un 
peu meilleur que celui-la. 

Ihr Hut ift cin klein wenig feiner, als der meinige, votre 
chapeau est un peu plus fin que le mien. 

Das Gold ift nocb ſchwerer, als das Bley, l'or est encore 

lus pesant que le plomb. ; 
. Paris ift ein gut Theil grofer, als Bien, Paris est beau- 
coup plus grand que Vienne. 

Gtalien ift um ein merfliches mwarmer, als Frankreich, 
l'Italie est considérablement plus chaude que la 
Franre. | 

Deutſchland iſt unendlich volfreiher, als Rußland, PAlle- 


inagne est infiniment plus peuplée que la Russie. 


IX. Souvent le mot aller, se met devant un super- 
latif, pour en augmenter ou renforcer la signification. 
Ex. der allerbefte, le meilleur de tous; ein allerliebfteÿ 
Kind, un enfant tout-à-fait aimable ; det allerabſcheulichſte 
Boͤſewicht, le scélérat le plus abominable. 


EXEMPLES 


pour mettre en pratique les règles sur la 
comparaison des adjectifs. 


J. 
Phrases allemandes avec la traduction française. 
Mayland iſt eine grofe  Milanestune grande ville 
Stadt in Italien, pra d'Italie, Venise est encore 


iſt noch grôfer, Rom aber iſt plus grande, mais Romeest 
Die groͤßte unter allen. la plus grande de toutes. 
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Monyme war ſchoͤn, Cle  Monymeétaitbelle, Cléo- 
patra noch fchôner, Helena pâtre encore plus belle, Hé- 
die ſchoͤnſte unter allen. - lène la plus belle de toutes. 

Der Wolf ift ein grimmiges Le loup est un animal fé. 
Thier, der Loͤwe ein nod roce, le lion est encore plus 
grinmigeres der Tyger aber féroce, mais le tigre est le 

as grimmigſte unter allen. plus féroce de tous les ani- 
aux. 


1 J. — 
Pour traduire en frangais. 


Dieſer Burgunderwein iſt gut, dieſer Rheinwein iſt noch 
beſſer, und dieſer Tokayer iſt der allerbeſte. | 
Ich effe viel, trinfe mebr als du, fchlafe am meiften unter 


euch allen, | 
On Ar dein Bruder kam noch eber, dein Better 
am ebeften. | 
Berlin ift eine grofe Stadt, aber Bien ft viel volfreicher. 
St. Cloud ft nabe bey Paris, Paſſy no naͤher, und 
Chaillot am allernaͤchſten. | . 
Du Le ne for flug, aber es gibt noch flugere Leute 
a 


8 n i e - 
Œure Schweſtern find heſſere Dausbälterinnen als unfere. 
Er bâtte ſich keine liebenswuͤrdigere Frau waͤhlen koͤnnen. 
VNanquin in China fol die groͤßte Stadt in der Welt ſeyn. 
Det wilde Stier iſt ftarler als unfere zahmen Stiere; und 
der Loͤwe wird fur das ſtaͤrkſte Thier der afrifanifchen 
Waͤlder gehalten. | 


III. 
Pour traduire en allemand. 


On ne trouve nulle part des hommes plus aimables qu'en 
France, ni des peintres plus célebres qu'en Italie. 

Le pére est plus sage que le fils, la mère plus belle que 

la fille, le valet * fidèle que la servante. 

” Les Gerinains étaient plus vaillans que les Romains. 

Les écoliers cherchent toujours le plus long chemin pour 
aller à l'école, et le plus court pour aller aux plaisirs. 
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Les femmes les plus modestes en apparence ne sont pas 
toujours les plus vertueuses. 

L'autruche est le plus grand de tous les oiseaux ; et l’élé- 
phant est le plus grand de tous les quadrupèdes. 
L'oiseau-mouche est le plus petit, et un des plus beaux 

oiseaux qu'on connaisse. 
La baleine est le plus grand poisson de mer. 
Les plus grands savans peuvent quelquefois se tromper. 
Dans ce petit livre vous trouverez la morale la plus pure. 


CHAPITRE VI 
Des Noms de Nombre. 


Les espèces de zombre sont, dans la langue 
allemande, les mêmes que dans les autres langues, 
savoir : 


. Les nombres cardinaux, die Grundsablen. 

Les nombres ordinaux , die Oronunassablen. 

Les nombres distributifs, die Eintheilungszahlen. 

Les — de repétition, die Wiederholungs⸗ 
zahlen. 

. Les nombres de multiplication, die Verviel⸗ 
faltiqunassablen. 

Les nombres collectifs, die Zahlnennwoͤrter. 

Les nombres indéfinis , die unbeftimmten 3ablen. 


I. 


Les nombres cardinaux, d'où dérivent tous les autres 
noms de nombre, répondent à la question, tie viel? 
cambien? Les voici dans leur ordre naturel : | 


ND & Hop 


1. eins, un. 6. ſechs, six. 
2. zwey, deux. 7. ſieben, sept. 
3. drey, trois. 8. act, huit. 
4. Viet, quatre. 9. neun, neuf. 


5. fünf, cinq. ro. zehn, dix. 


* XI. 
12. 
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cilf ou elf, onze. 
zwoͤlf, douze. 


13. dreyzehn, treize. 

14. vierzehn, quatorze. 
_ 25. fünfsebn, quinze. 

16. ſechſszehn, seize. 


17. 
1 


ficbengcbn ou ſiebzehn, dix-sepr. 


.achtzehn, dix-huit. 
neimzehn, dix-neuf. 


zwanzig, vingt. 


. ein und zwanzig, vingtetun. 
. zwey und zwanzig, vingt-deux. 
drey und zwanzig, vingt-trois. 
. bicr und zwanzig, vingt-quatre. 
. funf und sans vingt-cinq. 

. ſechs und zwanzig, 

. ficben und zwanzig, vingt-sept. 
. Act and zwanzig, vingt-huit. 
. heun und zwanzig, vingt-neuf. 


vingt-six. 


dreyſig , trente. 


vierzig, quarante. 

: que cinquante. 

. À 
fi 


ss soixante. 


ven bundert, trois cents. 


. vier hundert, quatre cents. 
. fuͤnf hundert, cinq cents. 


.tauſend, mille. 
: joe taufend, deux mille. 


ren taufend, trois mille. 


vier tauſend, quatre mille. 

. fünftaufenb, cinq mille. 

. geben tauſend, dix mille. 

. zwanzig taufend, vingt mille. 
. Drevfig taufend, trente mille. 


hundert tauſend, cent mille. 


ebenzig ou ſtebzig, soixante et dix. 
Achtzig, quatre-vingt. 
. héuniig, quatre-vingt dix. 
. bundert, cent. 
; je bundert, deux cents. 


go Des Noms de Nombre. 
Remarques. 


1.) La déclinaison du nombre tit} un, est la même 
que celle de l’article indéfini tin. 


a.) Etant mis, sans substantif et sans article son 
nominatif masculin est einer, féminin eine, 
neutre nes ou eins. ÆEx. Œiner meiner Soͤhne, 
un de mes fils; eins ou eines meiner Kinder, un 
de mes enfans. Ilse décline alors de la manière 
suivante : 


Masculin. Feminin. Neutre. 
N. einer, un, cine, une. eines, un. 
G. eines, d'un, einer, d'une, eines, d'un. 
D. einem, à un, einer, à une, einem, à un. 
Ac. einen, un, cine, une, «ing, un. 


Abl. vondinem, d'un, von einer, d’une, von einem, d'un. 


&.) Etant précédé de l'article défini, ou d'én pro- 
nom, il se décline comme un adjectif, Ex. 
der eine Mann, le seul homme; deg einen Man 
nes, du seul homme; Diefer eine Mann, ce seul 
homme ; Diefes cinen anne, de ce seul 
homme etc. . 


2.) Les nombres zwey et drey sont susceptibles de 

l'inflexion génitive et dative. Ex. zweyer Bruͤder Erb⸗ 
theil, l'héritage de deux frères; drener Maͤnner Tod, la 
mort de trois hommes; mit zweyen, dreyen fampfen, lutter 
contre deux, trois. 
3.) Tous les autres nombres sont susceptibles du da- 
tif, en en. Ex. fi vieren, fechfen, ſiebenen, gebnen, zwan⸗ 
zigen, dreifigen 2€. widerſetzen, résister à quatre, six, sept, 
dix, vingt, trente etc. Mais on ne se sert de ces cas, 
que lorsque la clarté l'exige absolument. 

4.) Les nombres composés ne changent que la der- 
niére partie du mot. Æzx. init ſechſszehnen, avec seize, 
mit funf und zwanzigen, avec vingt-cinq; mit vierhunder⸗ 
ten, taufenden 26. | 


II. 
Les nombres ordinaux, qui marquent l'ordre ou le 


* 


f 
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rang des choses, répondent à la question, der wievielſte, J 
le quantiè me? 


1.) On forme ces nombres en ajoutant aux nombres 
cardinaux Ja syllabe te ou ſte. Ex. der zweyte, le deu- 
xième ; Det victte, le quatrième ; der fünfte, le cinquième, 
et ainsi de suite jusques et y compris der neunzehnte, le 
dix-neuviéme. Depuis 4ivañgiq c’est la syllabe fe, qu'il 
faut ajouter au nombre cardinal. Ex. der zwanzigſte, der 
dreyſigſte, der ſechszigſte 26, le vingtième, le trentième, 


le soixantiéme etc. 


Nota. Der erſte, le premier; der dritte, le troisième, 
sont irréguliers. 


2.) Ces nombres étant des adjectifs, se déclinent 
comine tels. Æzx. der crfte Mann, le premier homme; 
cin zweyter Mann, un deuxième homme; deg crften Mans 
nes stwentes Rind , le second enfant du preinier mari. 

8.) Joints à un nom propre, on les met aprés ce nom, 
avec l’article défini, et on les décline de la manière 
suivante : 


N. Heinrich der Vierte, Henri IV. 

G, Heinrich des Bierten, de Henri IV, 
D. Heinrich dem Bierten, à Henri IV. 

Ac. Heinrich den Bierten, HenriIV. 

Abl. vou Heinrich dem Vierten, de Henri IV. 


Remarques. 


a) Lorsque les nombres ordinaux sont composés, on 
n’en décline que la dernière partie, en cette manière: 
der zwey und zwanzigſte, le vingt-deuxième; des zwey und 
zwanzigſten, du vingt-deuxième etc. 

6.) Pour désigner l’autre de deux, on dit: der andere; 
Ex. id babe zween Bruͤder; der cine ift Officier, der andere 
iſt Kaufmann, jai deux frères; l'un est officier, l’autre 
est négociant. | | 

_e.) L'adjectif balb, demi, ajouté à un nombre ordi- 
nal, signiñe, autant de choses , moins la moitié de la 
dernière. Ex. anderthaſb, deux, moins la moitié du 
second, c’est-a-dire, un et demi; dtitthalb, érois, moins 
la moitié du troisieme, ou, deux et demi etc. 
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d.) Ce mème adjectif Balb, mis devant un nombre 
cardinal, s'emploie de la manière suivante, en parlant 
de l'heure du jour: halh eins, midi et demi; balb zwey, 
une heure et demie ; halb drey, deux heures et deinie etc. 

e.) Les nombres fractionnaires, qui déterminent le 
rapport des parties au tout, se forment des nombres 
ordinaux, en y ajoutant la lettre l. Æx. das Zweytel, 
(die Haͤlfte, das Halbe), Le deuxième, (la moitié, le de- 
ini, das Drittel, le tiers; das Bicrtel, le quart; das 
Guünftel, le cinquiéme etc. La syllabe tel est une abré- 
Viation du mot Theil, partie; c'est comme si on disait, 
das Dritt⸗Theil, das Viert Theil 2e. 

.) CommMia signification des nombres ordinanx 
exclut toute gradation, ils ne sont point susceptibles 
des degrés de comparaison. Cependant il se forme de 
erſter, premier, et feBtét, dernier, les comparatifs 
erſterer et lebterer, dont on se sert pour marquer l'ordre, 
lorsqu'on parle de deux choses seulement. Ex. % babe 
zwey Buͤcher, ein fransofifches und ein deutſches; das erftere 
bab ich fon gelefen und das letztere werd ich morgen lefen, 
j'ai deux livres, un français et un allemand; j'en ai déjà 
lu le preinier, et demain je lirai l'autre. 


III. 


Les nombres distributifs, qui servent à distribuer 
les choses en classes, sont de plnsieurs sortes : 


2.) Erſtens, erſtlich, gum erften, für das erftc, premièrement. 
— zum zweyten, ; fur das zweyte secondement. 
rittens, sum dritten, fur Das dritte, troisiémementetc. 


2.) Einerley, d'une sorte; la même chose. 
zweyerley, de deux sortes ; différent, 
dreyerley, de trois sortes. 

_bicrerley, de quatre sortes. . 
hundert und funferley, de cent cinq sortes. 
nnderterley, de cent sortes. : 
einerley, d'aucune sorte. 
mancheriey, de différentes sortes. 
vielerley, de plusiers sortes. 
allerley, de toutes sortes. 


Nota. Ley est un vieux mot allemand qui signifie 
espèce, sorte. 


/ 


— 
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8.) Eins und eins, ou je eins und eins, un à un, 
zIwey nnd zwey, ou je zwey, deux à' deux. 
ven und Dren, ou je drey, trois à trois etc. 
te den zweyten Tag, ou einen Tag über den andern, 
de deux jours l'un etc. 


4) Zu zweyen, deux ensemble. 
| gu dreyen, trois ensemble. 
au hunderten, par centaines. 
zu taufendben, par milliers etc. 


5.) Paarweiſe, ou Paar und Paar, par paires. 
dutzendweiſe, par douzaines. 
bundertiveife, par centaines. 
mifliontweife, par millions. : a 

6.) Selbzweyt ou felbander, moi deuxième, toi deuxième, 

‘ Jui deuxième. 

ſelbdritt, moi troisième, toi troisiémme. 
felbviert, moi quatrième etc. 


7.) Zwey Mann God, deux hommes de front. 
drey Mann bod, trois hommes de front. 
vier Mann bod, quatre hommes de front etc. 


IV. 


Les nombres de répétition sont de deux espèces : 


x.) Les uns se forment des cardinaux, en y ajoutant 
lé mot mal, fois. : Ils répondent à la question, wie viel 
mal? combien de fois? Ex. | 


einmal, une fois, un jour, un coup; ein einziges mal, 
| une seule fots. : 
zweymal, deux fois; dreymal, trois Fois; viermal 16. 


Nota. a.) Ce mot mal, s'ajoute encore aux nombres 
indéterminés , ainsi qu'à d’autres mots, en cette 
manière : | 


dieémal, cette fois.- ci. 
jenes mal, cette fois-là, ce jour-là. 
vielmal, mebrnal, uftmal, plusieurs fois, souvent. 


manchmal, quelquefois. 
ftinmal, niemal, aucune fois, jamais. 
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6.) Pour en faire des adjectifs, on change mal en 
malig; comme : einmalig, qui arrive une fois; 
zweymalig, qui arrive deux fois etc. Ex. 


ein dreymaliger Angriff y une attaque à trois reprises. 
der viermalige Cinbruch des Feindes, l'irruption de l’en- 
nemi faite à quatre différentes reprises. 


n. À 


2.) Les nombres de répétition de la seconde espèce 
se forment, en ajoutant le mème mot mal aux nombres 
ordinaux; ils marquent la quantiéme fois, comme : 


daë erftemal, la première fois. 
das zweytemal, la seconde fois. 


Nota. a.}ÿCoinme Mal est un véritable substantif, 
il se décline avec le nombre ordinal, auquel 
ilest joint, en cette maniére : 


N. dag erffemal, la premiére fois. 
G. deg critenmales, de la première fois. 
D. dem erflenmale, à la première fois etc. 


On dit aussi: zum erſtenmale, für das erfle mal, pour 
la premiére fois ; gum zweytenmale ꝛc. 


&.) En ajoutant aux nombres ordinaux la terminai- 
son Malig, on aura des adjectifs, dont la signif- 
cation se fait connaitre par les exemples suivans : 


erſtmalig, qui arrive oz qui existe pour la premiére fois. 
zweitmalig, qui arrive ou qui existe pour la seconde fois. 
drittmalig, viertmalia, fünftmalig à. Ææ. 

Ihr erſtmaliger Beſuch, votre premiére visite, c'esc- 
à-dire, quand vous m'êtes venu Voir pour la première 
fois. Meine zweitmalige Rcife nach London, le second 
voyage que j'ai fait pour Londres. Der drittmalige Ein⸗ 
bruch des Feindes, l'invasion de l'enneini faite pour la 
troisiéme fois. | 

Ms à 

Les nombres de multiplication se forment, en ajou- 
tant aux cardinaux la Abe fac) ou fâitig, comine : 

cinfad, simple. | F 

zweyfach ou zweyfaͤltig, double; o7 dit aussi, doppelt. 

dreyfach ou dreyfaͤltig, triple; vierfach, vierfaͤltig 2e, 
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Ces nombres, étant adjectifs, peuvent être déclinés, 
p. ex. 


ein einfacher Faden, un fil simple. 

eines einfachen Fadens, d’un simple etc. 
eine zweyfache Schnur, un double cordon. 
die drenfache Krone, la triple couronne. 


VI 
_Les nombres collectifs sont des substantifs qui ex- 
priment un ombre, comme : 


dag Paar, la paire, le couple, deux. 
das Sebend, la dixaine. . v 
das Dubend, la douzaine. 
. das Mandel, la quinzaine. 
das Schock, la soixantaine. : 
das alte Schock, la vingtaine. 
das Hundert, le cent. 
das Tauſend, le mille etc. 


Ajoutons : | : 
1.) Les noms des chiffres : : 
die Nulle, le zéro, o. die Sechs, der Sechſer, le 6. 


die Eins, der Einfer, le 1. die Sieben, der Gichencr , le 7. 
die Zwey Der Zweyer, le 2. die Acht, der Achter, le 8. 
die Drey, der Hreyer, le S. Die Neun, der Peuner, le 9. 
die Vier, der Dieter, le 4 die JZehn, der Zehner, Le 10. 
die Fuͤnf, der Fuͤnfer, le 5. 


Nota. On dit die Œin3, die Zwey ꝛc. parce qu’alors 
Ziffer ou gapl est sous-entendu; c'est comme si 


on disait : die Ziffer ou die Zahl zwey etc. 


2.) La valeur des chiffres dans la progression déci- 
male : : 


die Œinbeit ou der Einer, l'unité. 
der Zehner, la dixaine. 

der Hunderter, la centaine. 

der Tauſender, le mille. 


⸗ 
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Les nombres srdéfinis sont des adjectifs qui désignent 
une quantité indéterminée, comme : 


wenig, peu. cinige, etlie, quelques-uns. 
viel, beaucoup. all, tout. 
mebr, plus. feincr, aucun etc. 


manchet, maint, bien de. 


Pour décliner ces nombres, il faut observer les règles 
suivantes : 


1.) Lorsqu'ils sont accompagnés d'un article et d'un 
substantif, ils se déclinent comme les autres adjec- 
tifs. Ex. | ° 
N. Der menige Fleiß, le peu d'application, die iwenige 

Muͤhe, le peu de peine; das wenige Geld, le peu 

d'argent, 

G. Des wenigen Fleiſſes, du peu d'application etc. 


Nota. Pour décliner mehr, qui est le comparatif de 
viel, on en fait d'a — nouveau compara- 
tif, en y ajoutant la syllabe er, ce qui fait 
mehrer; ensuite on y ajoute les terminaisons 
convenables, en cette manière : 


N. der mebrere Theil, la plus grande partie. 
G. des mcbreren Zbciles, de la plus grande partie etc. 


2.) Lorsqu'ils sont sans article, et.que le substantif 
auquel ils se rapportent, n'est pas exprimé, mais sous- 
entendu, ils se déclinent comme les adjectifs mis sans 
article. Ex. 


vicle fagen, daß ꝛc. plusieurs disent, que etc. 
wenige wiſſen, daß ic. peu (de pa-sonnes) savent, que etc. 


Nota. Au singulier, ces inots ne se mettent seuls, 
qu'au genre neutre. Ex. weniges, ou ein we⸗ 
niges, un peu, une petite portion; vieles, ou 
cin vieles, beaucoup, une grande portion, 
beaucoup de choses ; mehreres, ou ein mebrercs, 
davantage, une plus grande portion. 


3.) Lors- 
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3.) Lorsqu'ils sont sans artiole, mais avec un substan- 
tif exprimé immédiatement après, on peut les employer 
adverbialement, en cette manière : 


N. viel Geld, beaucoup d'argent, au lien de vieles Geld. 
6. viel Geldes Werth, valeur de beaucoup d'argent, pour 
viclen Geldes Werth. 


N. viel que Menféen beaucoup de braves gens, pour 


G. viel guter Menſchen, de beaucoup de ‘braves gens, pour 
vieler guten Menfchen ꝛc. 


EXEMPLES 


PRE mettre en pratique les règles sur les 
noms de nombre. 


I. Pour traduire en francais. 


Ein Mann fann in eine Minute bundert und zwanzi 
cu geben welche cine Lânge von drepbundert Fu 


Die Si FeSre pese in einer Minute nur einen Fuß vorwaͤrts, 
— es +3 5 Theil von der Geſchwindigkeit 
es Menſchen i 

Ein mitteimaͤßiger Wind macht zehen Fuß in einer Secunde, 
oder ſechshundert Fuß in einer Minutes er iſt alſo noch 
einmal ſo geſchwind, als ein Menſch. 

Der Schall durchlaͤuft tauſend Fuß in e her Secunde, oder 
sie taufend Fuß in einer Minute; feine Geſchwindig⸗ 
keit iſt alfo Fe phundert mal groͤſer, als die Geſchwin⸗ 
digkeit des Menſchen. 


II. Pour sraduire en allemand. 


a.) 


Deux fois deux font quatre; deux fois cinq font dix ; 
deux fois neuf font dix - huit. 

Je n'aurais pas été en état d'acheter tout cela, si je n'avais 
pas gagné le gros lot de cent mille francs. 


G. de G. G 


/ 
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On compte dans le corps humain deux cent quarante- 


neufos, savoir: quatorze dans le cerveau, quarante- 
six dans les autres parties de la téte et dans le cou; 
soixante-sept dans le tronc; soixante- deux dans les 
bras et les mains, et soixante dans les jambes et les 
pieds. Les ossemens du corps humain font la troi- 
sième partie de tout son poids. 


Un homme fait a vingt à vingt-cinq livres de sang, qui 


asse dans une heure dix-huit à vingt fois par 
e coeur. 


b.) 


Les astronomes prétendent, que le soleil est un million 


de fois plus grand que la terre; et qu'un boulet de 
canon quiirait de la terre au soleil, et qui conser- 
Verait toujours sa première vitesse, emploierait vingt- 
cinq ans pour y arriver. Ainsi, ce boulet qui par- 
court cent toises en une seconde, ferait en une heure 
cent quatre-vingt lieues, et par conséquent, pour 
arriver de la terre au soleïl, 1l ferait trente-neuf mil- 
lions quatre cent vingt mille lieues; ce qui est la 
. distance de la terre au soleil. 


| c.) 


Le soleil parcourt les douze signes du zodiaque en trois 


cent soixante-cinq jours, six heures moins onze 
minutes ; c'est-ce qui fait une année commune. Pour 
absorber ces six heures, on ajoute tous les quatre 
ans un jour à l’année, qui alors a trois cent soixante- 
six jours, et s'appelle année bissextile. Cette ad- 
dition se fait au mois de février. Cependant, comme 
les onze minutes, qui manquent, feraient trois jours 
au bout de quatre cents ans, on retranche trois bis- 
sextiles dans l’intervalle de trois siècles; ce qui se 
fait, en n'ajoutant point de bissextile à la première 
année de trois siècles consécutifs. 


| | d.) 


L'Amérique fut découverte par Christophe Colomb, 


l'an 1492. 


Des Noms de Nombre. 99 


La poudre à canon fut inventée à Cologne par un moine, 
_ nommé Barthold Schwarz, l'an 1582. | 
L'art de l'imprimerie fut inventée à Mayence, par Jean 
Guttenberg, l'an 1440. l 
Fee Hellé, à Nuremberg, inventa les montres, l’an 
1500. 


Les frères Montgolfier inventérent les ballons aërosta- 
tiques l'an 1785. | 


| e.) 

Cinq lieues de France font trois lieues d'Allemagne. 

Combien delieues d'Allemagne la terre a-t-elleen circuit ? 

Cinq mille quatre cents. 

_ Combien en a-t-elle en diamètre? 

Mille sept cent cinq. | 

Combien d'hommes vivent sur la terre ? 

Environ mille millions. 

Combien y en a-t-il en Europe? 

A-peu-près cent trente millions. 

Combien de villes compte-t-on en Allemagne ? 

Deux mille trois cents. : , | 

Paris est la capitale de la France et une des plus grandes 
villes de l'Europe. Elle a, avec ses douze faubourgs, 
cinq lieues de circonférence. On y compte près 
d'un million d'habitans, mille rues, cinquante 
mille maisons, vingt-six hôpitaux, vingt ponts et 
quatre mille reverberes. Il s’y consume, par an, 
soixante-dix-sept mille boeufs, cent vingt mille 

. Veaux, cinq cent quarante mille moutons, trente- 

deux mille cochons etc. 


er 


G 2 


I. 
* 2. 
3. 


N. ich, je, moi. 


CBHAFITRE VIL 


Des Pronoms. 


On distingue six classes de Pronoms, savoir : 


Pronoms personnels , perſoͤnliche Fuͤrwoͤrter. 


— — possessifs, zueignende. 
— — démonstratifs, anzeigende. 
4. — — relatifs, beziehende. 
5. — — interrogatifs, fragenbe. 
6. — — indéfinis, unbeſtimmte. 


J. 


Des Pronoms personnels. 

Les pronoms personnels tiennent la place des noms 
des personnes, soit de celle qui parle, ou de celle à qui 
l'on parle, ou de celle, enfin, de laquelle on parle. Ils 
se déclinent de la manière suivante : | 


Première personne. 
Pluriel. 
fit, nous. 


Singulier. 


G. meiner, de moi. 
D. mir, me, à moi. 
Ac. mid, me, moi. 
AbL von mir, de moi. 


Seconde 
Singulier. 
N. Du, tu, toi. 
G. deiner, de toi, 
D. Dit, à toi. 
Ac. dich ! toi. 
Abl. von dit, de toi. 


unſer, de nous. 
uns, à nous. 
uns, nous. 


von uns, de nous. 


personne. 
Pluriel 


| ihr, vous. 


euer, de vous. 

euch, vous, à vous 
euh, vous. 

pon euh, de vous, 
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Troisième personne. 


Singulier. 
Masculin. Féminin. Neutre. 
N. €, il, lui. J ſie, elle. «8, il. 
G. féiner, delui. ihrer d'elle. Hd de lui, 
D. ibm, lui, à lui. ihr, lui,à elle. ihm, lui, à lui. 
Ac. ibn, le, lui. . ft, la, elle. By le. 
AbL von ihm, de lui. von ihr, d'elle. von ihm, de lui. 
Pluriel 


N. fic, ils, eux, elles, 
G. ibrer, d'eux, d'elles, | | 
D. ihnen, leur, à eux, a elles. $ pour les trois genres. 
Ac. fie, les, eux, elles. ‘ 
Abl. von ihnen, d'eux, d'elles, 


Le pronom réfléchi, feiner, ibrer, de soi, se dé: 
cline de la manière suivante: 


| Singulier. * Pluriel, 

N: — — ne, — 

G. ſeiner, ihrer, de soi. ihrer, de soi. 

D. y se, à soi, ſich, se, à soi, 

Ac. fi, se, soi. fi, se, soi. 

Abl. von ſich, de soi. von fi, de soi. 
Remarques. 


1.) En parlant à une seule personne, on peut se ser- 
vir, selon l'usage de la langue allemande, a) de la se- 
conde personne du singulier; b) de la seconde personne 
du pluriel; c) de la troisième personne du singulier; : 
ud) de la sroisième personne du pluriel. 


a.) On se sert de la seconde personne du singulier, 
du, en parlant à Dieu, à ses enfans, à ses frères et 
soeurs, à wn ami familier et intime; enfin, dans la 

ésie et dans le style élevé.” Æzx. Gott! auf dich allein 
hoffe ich, Du wirſt mich erretten, Dien, c'est en toi seul 
que j'espère, tu me délivreras. Mein licher Sohn, ich 
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mache dit mit diefen Zeilen bekannt, daß ꝛc., mon cher fils, 
je t’avertis par ces lignes, que etc. 

On s'en sert encore, en parlant aux gens de la plus 
basse condition. Æx. Dôre, Jud, was gibft bu mir für 
diefe goldene Botte? écoute, Juif, que me donnes-tu 
pour ce galon d'or? 


| b}) On se sert de la seconde personne du pluriel, 
Ihr, vous, quand on parle à son domestique , ou à tel 
Autre qu'on ne veut ni éutoyer, ni lui fatre politesse ; 

ex. en parlant à un paysan: Guter Greund, fonnt ihr 
mit nicht fagen, wo ꝛc./ mon ami, ne sauriez - VOUS me 
dire, où etc. 


c.) on se sert de la troisième personne du singulier, 
ct, il, jau féminin, fie, elle: lorsqu'on veut faire quelque 
politesse à — ou à quelqu'une; p. ex. en parlant 
au domestique d’un autre. à un artisan etc. comme: 
Gen er fo gut, und fag et feinem Herrn ꝛc., ayez la bonté 
de dire à votre maitre etc.; Jungfer, Ddient fie nicht bey 
der Grau ꝛc.? Mademoiselle, n'êtes -vous pas en service 
chez Madame etc. ? * | 


d) Onse sert de la troisième personne du pluriel, 
Sie, eux, elles, envers les personnes, pour lesquelles 
on a des égards. Ex. Mein Herr, Ole werden m eine 
gore Ehre erscigen, Monsieur,.vous me ferez beaucoup 


‘honneur. Sie find ein grosmütbiger Freund, vous êtes 


un ami généreux. 


e.) En parlant à une personne d'un rang supérieur, 
on se sert quelquefois de Dieſelben, pour les personnes 
d'une très-haute distinction, on y ajoute le mot bo}, 


et on dit, Hochdieſelben; pour les princes, c'est Hoͤchſt- 


dieſelben; pour l'empereur et les rois, Allerhoͤchſtdieſelben. 


On dit donc par degrés, et selon les personnes à qui 
on doit plus ou moins de respect : | 





= 
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Du bift, | ;: gebe dir, | 
pr ſeyd, 2 ich gebe euh, LL 
vift, 4 dgebeibm, (br) - ES 

Sie find, e ich gebe Ihnen, © 

Dieſelben find. Si gebe Denfelben, ; — 

sans find, æ ich gebe Hochdenſelben, à &- 
oͤchſtdieſelben find, * td gehe Hoͤchſtdenſelben, 5 

Aller hoͤchſtdieſelben find, ich gebe Allerhoͤchſtden⸗5 


ſelben, 


2.) Les mots man, on; es, il; jemand, quelqu'un; 
niemand, personne, expriment la troisième personne 
d’une manière indéterminée. ÆEzx. man fagt, on dit; es 
reguet, il pleut; jemand bat geſagt, quelqu'un a dit; nie: 
mand fommt, personne ne vient. 

Nota. Jemand et Niemand ont le génitif en es, et le 

datif en en. 


3) En français, on peut substituer au pronom ré/fc- 
, éhi, le pronoin ordinaire ou direct de la troisième per- 
sonne; Ce qui n'est jamais permis en allemand. Les 
français disent, par exemple : il ne parle fe de lui 
(pour de so:), er (prit nur von fi; (von ihm, serait 
une faute grave); il rapporte tout à lui, (pour à soi), 
er bezieht alles auf fih; cette personne est fort propre 
sur elle, dieſe Perſon ift febr reinlich auf ſich. | 


4.) On ajoute souvent à tous ces pronoms le mot, 
ſelbſt, ou felber, comme: ich ſelbſt, ou ich ſelber, moi- 
même; du ſelbſt, toi-même ; er ſelbſt, lui-même; er bat es 
ſelbſt geſagt, il l'a dit lui-même. | 


EXEMPLES 


sur les Pronoms personnels. 


I. Phrases allemandes avec la traduction française, 


Ich arbeite und du ſpielſt. Je travaille et tu joues. 
Er zankt und fie ſchmeichelt. Il gronde’et elle cajole. 
: Gedenfe meiner, mann du . Souviens-toi de moi, 
reich wirſt. quand tu seras riche. 


104. 


Ich babe deiner nicht mit 
cinem Worte gedacht. 


Ich habe ihrer genug. 
Er meint, man koͤnne ſeiner 
nicht entbehren. | 
Du haſt mir einen ſchlech⸗ 
ten Streich gcfpicit. 
ch mul dir fon meifen, 
tie du dich auffubren ſollſt. 


Ich will ibm fon die Mei⸗ 
nung fagen. | 

Ich babe ihr deutlid ge 
ſagt, was fe thun ſoll. 
Ich werde did ſchon fins 


en. 
Du wirſt mich ſehr ver⸗ 
pflichten, wenn Du mir den 
Gefallen thuſt. | 
ch bab ibn noch nicht ges 
n 


ehen. 

Ich habe ſie ermahnt, von 
ihrer boͤſen Gewohnheit ab⸗ 
zuſtehen. ⸗ 
— haben es bereits ge⸗ 
than. 

Ihr habt Euch in Eure 
Rechnung geirret. 

Ich werde Euer ſtets ges 
denken. | 

Euch wird ein Unglüd be: 


gegnen, wenn Ihr Euch nicht 


wohl in Acht nehmet. 
Es iſt ihnen nirgend beſſer 
als zu Hauſe. | 
Haſſet uns nicht obne Ur⸗ 
ache 


à rpees LE) mie rt 
en r eruber 
delnuch erklaͤrt tri d 
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Je n’ai pas parlé un mot 
de toi. | 

Je suis tout rassassié d'elle, 

Il s'imagine qu'on ne sau- 
rait se passer de lui. 

Tu m'as joué un vilain 
tour. | 

Je te montrerai bien, 

comment tu dois te con- 
duire. ne 

Je lui dirai bien ma façon 
de penser. 
Je lui ai dit clairement 
ce qu’elle doit faire. | 

Je saurai bien te trou- 
ver. 
Tu m'obligeras beaucoup 
en ane faisant ce plaisir. 


Je ne l'ai pas encore vu. 


Je l'ai exhortée, à se dé- 
faire de sa mauvaise habi- 
tude. 
Nous l'avons déja fait. : 


Vous vous êtes troinpe 
dans votre compte. 

Je me souviendrai tou- 
jours de vous. ‘* 

Il vous arrivera du mal- 
heur, si Vous ne prenez pas 
bien garde à vous. 

Ils ne sont nulle part 
mieux que chez eux. 

Ne nous haïssez pas sans 
sujet. 

Nous ne vous laisserons 
point aller, que vous ne 
Vous soyez expliqué claire- 


. ment la- dessus. 


+ ; / 
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AIch babe fie uberall gefucht  Jeles ai cherchés partout, 


und nicht gefunden. et ne les ai point trouvés. 
Von uns baben fie feine Ils n'ont aucun secours | 
Huͤlfe zu ertvarten. à attendre de nous. 
Man ſpricht in der ganzen On parle de vous dans 
Stadt von Puch. toute la ville. 
Von ibnen merde ich keine Ce n'est point d'eux que 
Befehle annehmen. je recevrai des ordres. 


II. Pour traduire en francais. 


Bet pot dieſen Brief geſchrieben? 
ſelbſt 


u hiſt ſelbſt Urſach daran. | 
Sie iſt felber nicht wohl damit sufricden. 
Ole bat es felbft gethan. 
Ich babe meiner ſelbſt gan vergeſſen. J 
Ou wirſt dir ſelber ſchaden, wenn du es unternimmſt. 
Sie hat ſich ſelbſt ungluͤcklich gemacht. 
Ich kann mich ſelbſt deſſen wohl beſcheiden. 
Von mir ſelbſten werd ich wohl nichts anfangen. 
Sie hat das von ſich ſelbſten geſagt. 
Wir ſelbſt wiſſen es noch nicht. | 
Ihr ſelber koͤnnt die Sache nicht ldugnen. 
Ole ſelhſt werden mein Verfahren billigen muͤſſen. 
Uns ſelbſten widerfaͤhrt oft etwas dergleichen. 
Euch ſelbſten wird es nicht beſſer gehen. 
Ich will euch ſelbſten deſſen uͤberzeugen. 


III. Pour traduire en allemand. 


a.) 


II s’est oublié lui- même. | 

On se nuit souvent à soi-même. 

En Angleterre on porte peu d'argent comptant sur soi. 

Chacun pense en soi-même, qu'i est meilleur que son 
prochain, | 

Il ne tient qu'à eux de revenir. 

Elle'm'a promis de venir aujourd'hui; mais je ne crois 
pas qu'elle viendra. : 

J'ai eu le plaisir de la voir; mais elle ne me voyait pas, 
ce qui me faisait beaucoup de peine. 

Elle sait que je l'aime et que je l'estime. 
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Mon frère m'a écrit, qu'il reviendrait sous peu; et il 
m'a prié, de vous le dire. Ainsi vous pourrez lui 
donner vous-même les livres que vous avez achetés 
pour lui. 

Je vous assure, que je l'estime, sans le connaitre per- 
sonnellement. | 

Pensez à moi; je penserai à vous. 

Je le lui dirai à l'occasion. : 


Payez-moi ce que vous me devez; si vous ne le faites 
° pas à l'instant, je vous ferai arrèter. 


C.) 


Je connais les lettres de Mylady Montaïigue , et je puis 
dire que je les ai lues avec plaisir. Mais, toi, qui 
connais Vienne, tu ne pourras pas nier que ces ta- 
bleaux des belles Autrichiennes ne sont point fidèles. 
Nous tous qui les avons vues, sommes convaincus, 
que cette dame fait jouer son esprit aux dépens de 
la vérité. Ses récits touchant les moeurs des belles 
de la Turquie, doivent nécessairement nous plaire 
mieux, parce que nous n'en pouvons pas juger la 
vérité. 

IT. 


Des Pronoms possessifs. 


Les pronoms possessifs, qui expriment une attri- 
bution de propriété, sont de deux espèces : corzjonc- 
sifs ou absolus. Les conjonctifs se mettent devant les 
substantifs ; les abſolus se mettent seuls, sans substantif. 


— 


a.) Des Possessifs conjonctifs. 


_ Les possessifs conjonctifs sont : mein, dein, fein, 
unfer, euer, ihr, mon, ton, son, notre, votre, leur. Ils 
rejettent l’article et se déclinent tous d’après le mème 
type: | | 
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Déclinaison des possessifs conjonctifs. 


N. 
G. 
D. 
Ac. 
V. 
Abl. 


N. 
G. 
D. 
Ac. 


V. 
Abl. 


Masculin. 


mein, mon. 
meines. 
meinem. 
meinen. 
mein. 

vou meinem. 


meine, mes. 
meiner. 
meinen. 
meine. 
meine. 


von meinen. 


Singulier. 


Féminin. 


meine, ma. 


meiner. 
meiner. 
meine. 
meine. 
von meiner. 


Pluriel. | 


Neutre. 


mein, mon. 
meines. 
meinem. 
mein. 
mein. 
von meinem. 


pour les trois genres. 


C'est d'après cet exemple que se déclinent aussi les 
cing suivans: | 


dein, ton. 
fein, ihr, son. 


unſer, notre. 
ecuer, votre. 


ihr ! leur. 


* Nota. Unfer et euer, jettent, dans l'inffexion du 
masculin et du neutre, un des € des deux dernières syl- 
labes; savoir, le 


nier au pluriel E 
au lieu de unſeres; 
unſern, au 
unſrer, au 


lieu de unftren. 


en est de méme de euer. 


Remarques. 


dernier au sirzgulier, et l’avant-der: 
x. Singulier: AN. unſer; Gén. unſers, 
Dac. unſerm, au lieu de unſerem; Acc. 
Pluriel: N. unſere; Gén. 
lieu de unferet; Das. unſren; Acc. unfre. Il 


- 1.) Le possessif son, sa, se rend en allemand 1°. par 


ſe in, ſei 
ston, 


ſeine Tochter, le père et sa 


est du genre masculin ou 


ne, lorsque le sujet au 


0 


quel on attribue la posses- 
neutre. Ex. Der Vater und 
fille, Das Rind und fein Zeitver⸗ 
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treib, l'enfant et son amusement. Le même pronom est 
rendu 2°. par ihr, ihre, lorsque le sujet auquel on attribue 
la possession, est du genre féminin. Ex. Die Mutter und 
ihr Sohn, la mère et son fils; die Stadt und ibre Gins 
wohner, la ville et ses habitans; dieſe rat liebt ihren 
Mann, cette femme aime son mari; fie bat es ihrem 
Bruder gegeben, elle l'a donné à son frère. En parlant 
d’un roi, on dit: cine Majeſtaͤt der Rônig ; et en par- 
lant d'une reine: Ihre Majeſtaͤt die Koͤniginn. 


2.) Ihr, leur, se rapporte à plusieurs dans les trois 
genres. Ex. Die Erben haben ibr Haus verfauft, les héri- 
tiers ont vendu leur maison; die Schweſtern tadeln ihren 


Bruder, les soeurs blâäment leur frère etc. 


8.) Les allemands se servent souvent des pronoms 
possessifs , là où les français mettent les pronoms per- 
sonnels. Er. Dieſer Garten iſt mein, bein, fein, ibr, ce 
jardin est à moi, à toi, à lui, à elle etc. Exceptez: cepen- 
dant: diefes Bud iſt ibnen, ce livre est à eux, Iſt dieſes 
Buch ihnen? ce livre est-il à eux? Dans ces phrases, 
le pronom personnel est nécessaire, ainsi que dans toutes 
les phrases semblables. 


_ b.) Des Possessifs absolus. 


Les possessifs absolus sont de deux sortes : 

1.) Les uns, dont on se sert sans article, ne dif- 
férent des possessifs conjonctifs que par la terminaison 
du nominatif singulier, où les absolus prennent la 
syllabe et pour le masculin, et «8 pour le zeutre, de la 
maniére suivante : | | 


Masc.. Fém. Neutre. 


meiner, meine, meines } le mien, la mienne, le mien, 
deiner, — | —— le tien, la tienne etc. 
ſeiner, cine, eines, ‘ ‘ 
ihrer, hrer, ihres, le sien, la sienne etc. 
unferer, unſere, unſeres, le nôtre etc. 
eucrer, euere, encres, le vôtre etc. 
ihrer, ihre,  ibres, le leur etc. 

Ils se déclinent, au reste, comme les possessifs con- 
Jonctifs. | | | 

f 


- 
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_a.) Les autres se forment des possessifs conjonctifs, 


en y ajoutant la terminaison ig. Précédés de 


* 


article, 


ils se déclinent, comme tous les autres adjectifs. En 


voici les zominatifs : 


Masculin. Féminin. 


Neutre. \ 


Der meinige, die mcinige, das meinige, le mien, la mienne. 
der Deinige, Die deinige, Das deinige, le tien, la tienne. 


der feinige, die fein 
der ihrige, Die ibrige, 


die feinige, das feinige, 
bag ihrige, 


} le sien, la sienne. 


der unfrige, die unfrige, das unſrige, le nôtre, la nôtre. 


der eurige, bic eurige 


das eurige, le vôtre, la vôtre. 


deribride, die ihrige, das ibrige, le leur, la leur. 


Remarques. 


1.) Au lieu de, der meinige, die meinige 2e. Det deinige, 
die deinige tc., on dit aussi, Der meine, die meine, das 
meine; der deine, Die deine 26, et ainsi des autres. 


a.) Das meinige ou das meine; das deinige ou das dei: 


ne ꝛc., signiñe souvent: mon 


bien, ou ma part; ton 


bien, ou ta part etc. — Die Meinigen, die Otinigen ic, 


au pluriel, s'emploie souvent dans le sens de : 


les per- 


sonnes qui m'appartiennent, qui t'appartiennent etc. 


EXEMPLES 


sur les Pronoms possessifs. 


I. Phrases allemandes avec la traduction francaise. 


Meine Bruͤder und meine 
Schweſtern find auf das Land 
gegangen; aber mein Bater 
rs — Mutter ſind zu 

auſe. 

Meines Bruders einzige 
Tochter und meiner Schweſter 
Sohn ſind vor etlichen Jahren 
geſtoͤrhen. | 


Mes frères et mes soeurs 
sont allés à la campagne; 
mais mon pére et ina 1nêre 
sont à la maison. 


La fille unique de mon 
frère et le fils de ma soeur 
sont morts, il y a quelques 
années. 
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Man . 5 Schweſter 
eine gute Heirath angetragen. 
53* — Bruder will ich 
ar nichts ſagen. 
Er hat ſein Kind mit ſich ge⸗ 


ommen. 
Meine Weinberge ſind wohl 


beſtellt. 
Er laͤßt ſich die Wohlfahrt 
ſeiner Freunde ſehr angelegen 


eyn. . : 
Ich uͤberſehe meinen Lin 
dern fcine Unart. 

Er zieht grofe Einkuͤnfte von 
ſeinen Guͤtern. 

Was halten Sie von dem 
Mann und ſeiner Frau? 

Dieſes gute Kind hat ſeine 
Mutter verloren. 

Mein Vater ſpricht gern 
von ſeinen Kindern, und deine 
Mutter von den ihrigen. 

Meine Waare iſt viel theu⸗ 
rer als die deinige und die ſei⸗ 


nige 

Gb fann blos von der un: 
frigen urtheilen; Die eurige 
bab ich noch nicht geſehen. 


n 


⸗ 
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. On a proposé un bon ma. 
riage à Ma soeur. 
Je ne dirai rien du tout 
de ton frère. 
Il a emmené son enfant 
avec lui. 
Mes vignes sont en bon 


état. 


Le bonheur de ses amis 
lui tient fort à coeur. 


Je ne passe aucune mé- 
chanceté à mes enfans. 

Il tire de grands revenus 
de ses biens. 

Que pensez - vous de 
l’homme et de sa femme ? 

Ce pauvre enfant a perdu 
sa mére. 

Mon père aime à parler 
de sés enfans, et ta mère 
des siens. 

Ma marchandise est beau- 
coup puis chère que la tiens 
ne et la sienne, ‘ 

Je ne puis juger que de 
la nôtre; je n'ai point entore 
vü la vôtre. | ; 


II. Pour traduire en francais. 


Dein Degen und deine Piſtole find in ſchlechtem Zuſtande. 


Deines Freundes Pferd 
meinige iſt nicht ſo 


Sie hat ihrer Magd eine O 
Bedienten einen Tritt. 


hat hundert Thaler gekoſtet, das 
theuer. 


hrfeige gegeben, und er ſeinem 


Meine Maagd erzaͤhlte dieſe Geſchichte ihrem Liebhaber, und 


dieſer 


ſeinen Freunden. 


Ich hin mit dem Meinigen zufrieden, ſie aber nicht mit dem 
Ihrigen. | 
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Ein jeder bat feine Fehler; ibr Dabt die eurigen, und wir 
haben die unfrigen. | 

VNimm nicht was mein ift, und laß ibm mas fein if. 

Deines Vaters Haus mil der Kaͤufer nicht, fondern meines. 


III. Pour traduire en —— 


Son père et sa mère sont de trés - honnêtes gens. 

Elle a reçu des lettres de son mari et de sa soeur. 

Nous écrirons à son cousin et à sa cousine. 

Ses frères et ses soeurs sont trés -indisposés contre lui. 

Nos amis sont allés chercher vos filles et leurs frères. 

Votre fille est fort ättachée à son mari, à ses enfans 
et à son ménage; mais Votre gendre ne se soucie 
pas beaucoup de sa femme et * siens, « 

Votre soeur est plus instruite que la mienne, mais Ja 
mienne @t aussi plus jeune que la vôtre. 

Ce chapeau est à moi et non pas à toi. 

Le drap de votre habit est plus fin que celui du mien; 
mais mon habit est inieux fait que le vôtre. 

Votre veste est mieux brodée que la mienne; mais la 
_ mienne est pourtant plus belle que la vôtre. 
Votre fille ressemble à son grand-père et votre fils à 
sa mére. | 
Il a dépensé tout son bien; hier il voulut congédier 

ses domestiques, mais 1l ne put leur payer leurs 


gages. | 
— III. 
| Des Pronoms démonstratifs. 


Les Pronoms démonstratifs sont: Diefer, Diefe, dicfes, 
celui-ci, celle-ci, ceci, et, jener, jene, jenes, celui-là, 
celle-là, cela; felbiger, derſelbe, derfelbige, derjenige, 
celui, lui, le mème; ſelbige, dieſelbe, dieſelbige, die⸗ 
jenige, celle-là, elle; felbiges, dasſelbe, dasſelbige, 
dagienige, cela, celui-là; folder, folche, folches, tel, 
telle, tel. | | 

Nota. Au lieu du premier on se sert aussi de, der, 
die, das, comme par contraction, En voici la décl- 
naison. | 


L 
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Singulier. | Pluriel. 


Masculin. Féminin. Neutre. 


N. dieſer, Diefe, dieſes, ou dies. dieſe. — 
G. dieſes, dieſer, diefes. dieſer. an 
D. Diefem, dieſer, dieſem. dieſen. — 
Ac. dieſen, dieſe, dieſes. dieſe. = 
AbL von dieſem, dieſer dieſem. von dieſen. /s — 
Solcher, jener et felbiger se Zéclinens de la même 
naniere. 


- NB. Il ne faut pas confondre le pronom démon- 
stratif der avec l'article der, die; das; car, quoique 
uni à un substantif, il se décline exactement comine 
l’article ; il n'en est pis de même, lorsqu'il est absolu, 
(sans substantif): il fait alors au géwirif singulier, 
deßen, deren, deſſen; au genitif pluriel derer, au darif 
pluriel denen. Ex. die Feinheit der Griechen, la finesse 
des Grecs; die Großmuth der Franfen, la générosité 
des Français. Die Grau, deren Unglüd es mat, la femme 
dont c'était le malheur. Es find Boͤſewichter, mer fann 
denen vergeben? ce sont des scélérats, qui peut leur 
pardonner ? | 


Les autres pronoms de cette classe se déclinent, 
comme on le voit par l'exemple suivant : 


Singulier. 
Masculin, Féminin. Neutre. 
N. derjenige, celui. diejenige, celle. dasjenige, ce. 
G. Desjenigen, dcrienigen, desjenigen. 
D. demienigen, derjenigen, demjenigen. 
Ac. denjenigen, diejenige, dasjenige. 
Abl. von demienigen, derijenigen, demienigen. 
Pluriel. 


N. diejenigen, ceux, celles. 

G. Derjenigen. : 

D. Ddenjienigen. pour les srois genres. 

Ac. diejenigen. Î 

Abl. von denjenigen. 
| Remorques 
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Remarques. 


1.) Le petit mot eben, se met devant les pronoms : 
démonstratifs, pour en renforcer la signification. Ex. 


eben der eben die eben das A 
eben dieſer S eben dieſe © eben dieſes CE 
eben jener & eben jene -S eben jenes. 3 
eben derfelbe [a eben diefelbe [A eben dasfelbe [© 
eben devfelbige [=  eben diejelbige |<  eben dasfelbige | £ 
then derjenige, eben dicienige chen dasienige E 


p.ex. (ben der bat es mir gefagt, c'est celui-là même 
qui me l'a dir. Œben derfelbe welcher das Kleid geſtohlen, 
pat auch das Geld geſtohlen, le mème qui a volé l'habit, 
a aussi volé l'argent. 


2.) Les adjectifs qui suivent les pronoms biefe et 
jene au pluriel, prennent une ti; p. ex. dieſe gelehrten 
Leute, ces hommes savans; jene ſchoͤnen Kinder, ces 


beaux enfans- là. 


5.) Les particules ex et y se rendent en allemand 
ou par les pronoms démonstratifs ou par les possessifs, 
p. ex. tt bat grofe Reichthuͤmer, aber er acnieft deren 
nicht, il a de grandes richesses, mais il n°ez jouit pas. 
Et bat mir nichts von dem gefügt, il ne m'en a rien dit. 
Die Stadt iſt regelmaͤßig gebaut, und ibre Lage iſt ſchoͤn, 


la ville est bâtie régulièrement, et la situation en est : 





belle. Das Schwalbacher Waſſer {ft gut, und feine Wirkung 
iſt bekan l'eau de Schwalbach est bonne, et l'on en. 
connait effets. 


EXEMPLES | 
Sur les Pronoms démonstratifs. 
I. Phrases allemandes avec la traduction française. 


Der if wahrhaft klug, wel⸗ Celui-là est vraiment sa e, 
er in der Jugend fpart; um Joi dans la jeunesse Fait des 


pargnes, pour ne pas souf= 
im Alter nicht su darben, frir de l’indigence dans sa 


Yieillesse, 
G. de G. 
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Die iſt nicht tugendhaft su 
nennen , die nie im alle wat, 
de Verfuͤhrung au widerſte⸗ 


en. x 
Das ift es eben wovon wir 
neulich redeten. 


Diefer junge Menſch iſt der 
Sohn von jenem Geizhals, 
von dem ich Ihnen geſpro⸗ 
chen habe. 

Dieſe Jungfer iſt weit huͤb⸗ 
ſcher als die andere; jene aber 
iſt die huͤbſcheſte. 

Dieſes Pferd iſt weit beſſer 
abgerichtet als jenes. 

Ich rede nicht von dieſem, 
ſondern von jenem. 

Dies iſt eben derſelbe Bett⸗ 
ler, welchem ich ein Allmoſen 
gegeben habe. 


Celle-là n'est pas ver- 
tueuse, qui n'a jamais eu 
besoin de résister à la ten- 
tation. 

C'est-là justement ce 
dont nous parlâmes der- 
niérement. 

Ce jeune homme est le 
fils de cet avare dont: je 
vous ai parlé. 


Cette demoiselle est bien 


plus jolie que l’autre; mais 
celle-là est la plus jolie 

Ce cheval-ci est bien 
mieux dressé que celui-là. 

Je ne parle pas de celui- 
C1, mais de celui-là. 

C'est ce méme mendiant 
auquel j'ai fait l’'aumône. 


IT. Pour traduire en francais. 
Derfelbe Arzt, der meinen Bruder curirt bat, bat auch mir 


das Leben gerettet. 


br redet von ſeiner Schweſter? die fenne id nicht. 

iefenigen find zu tadeln, die nicht lernen wollen. 
Gebt eg nur derfelben, welche geſtern bey uns geweſen. 
Von einer ſolchen Frau werd ich nichts annehm 


Derjenige iſt ein Weiſer, mel 
nem Schickſal zufriede 


cher die Kunſt verte, mit ſei⸗ 
n zu ſeyn. 


Derienige deſſen Sitten nicht mit den Grundſaͤtzen der Tu 
gend uberein flimmen, fann nicht su den Weifen 


— — 
Dieſer Mann iſt ein Weiſer, ſagſt du? id kann ihn nicht 


fuͤr einen ſolchen haiten. 


III. Pour traduire en allemand. 


Cet habit est mal fait; cette mode est déjà ancienne. 
Je n'acheterai plus rien chez ce marchand, il m’a vendu 


trop cher ce chapeau, 


i 


Ù ° A 
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Quelle différence entre ces deux soeurs! celle-ci est une 
prude , et celle-là une coquette. 

Lequel de ces deux tableaux vous plait le mieux, celui- 
ci ou celui-la? 

Avez vous acheté ce livre chez le même hbraire, chez 
lequel nous avons vu les belles estampes ? — Oui, 

| chez le mème. | | 

= Vous avez un parapluie ; pourquoi ne vous en servez- 
vous pas? 

Ce pauvre paysan est toujours content ; mais ce riche 
avare ne l'est presque jamais ; lequel de ces deux 
est le plus heureux? . 

Hetireux est celui qui est content de son sort, et celui- 
là est malheureux qui ne l’est pas. ! 

Cet homme aime fort les chiens, et, tous ceux qui les 
aiment aussi. 

Cet autre passe sa vie dans son colombier, et pense 
avec pitié à celui qui trouve plaisir à la chasse, 

Celui-là est bien sage, qui supporte ceux qui ne le 
sont pas. | 


” 


: LV: 
Des Pronoms relatifs. : 
Les pronoms relatifs, se rapportent à une personne 


ou à une cho$e que l’on a nommée précédemment, 
Les voici: | | 


welcher, Ne welches, 


der, e, das, lequel, laquelle, qui. 

for 0, fo, — * 

wer, was, celui qui, celle qui, ce qui. 

Ils se déclinent de la manière suivante : | 

Singulier. 
Masculin. Féminin. Neutre. 

N. welcher, der. melche, die. welches, das. 
G. welches, deffen, welcher, deren. melches, deſſen. 
D. welchem, dem, melcher, der. welchem, dem. 
Ac. melchen, den, welche, Die.  melches, bas. 


Abl.von welchem, dent. welcher, der. het dem, 
| À | 


$ 
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Pluriel. | 


Pour les trois genres. 


N. welche, die, lesquels, lesquelles, qui. 
G. welcher, deren, desquels etc. 

D. welchen, denen, auxquels etc. 

Ac. welche, die, lesquels etc. 

Abl. von welchen, denen, desquels etc. 


Nota. Il est bon de remarquer ici, que der, die, 
das, relatif se décline comme Der, die, DAS démonstra- 
sif, à l'exception du gézitif pluriel, où le ‘relatif fait 
deren au lieu de derer. Ex. Gremde, deren Anfunft uns 
befannt wat, des étrangers dont l’arrivée était inconnue. 


Remarg ues. 


1.) Les génicifs deſſen, deren, sont préférés aux 
génitifs, welches, weicher. Ex. der Greund, deſſen Un- 
cigennübigfeit id lobte, l'ami dont je louais le désinté- 
ressement. 

2.) Le Nom, après ces génitifs, se met toujours sans 
article. Ex. Es ift ein uugludliher Mann, defen Frau 
vor etlichen Tagen geſtorben 1ft, c'est un homme malheu- 
reux, dont la femme est morte il y a quelques jours. 

3.) Le Pronom et se rapporte aux personnes; was, 
qui en est le zeutre, se rapporte aux choses. Ex. 
Wer mit mir geben mil, der ſtehe auf, que celui qui veut 
venir avec moi, se lève. Was id gefagt babe, ift wahr, 
ce que j'ai dit, est vrai. : 

4.) f0 est sndéclinable. On s'en sert au nominatif 
et à l'accusatif, 1°) quand le mot auquel il se rap- 
porte, est du genre zeutre; 2°) quand il se rapporte 
à un mot au pluriel, ou bien, à deux ou plusieurs 
substantifs de genre différent. Ex. das Mittel, ſo 
ich euch vorgefhiagen babe, le moyen que je vous ai 
proposé ; Dicjenigen, fo mit mir redeten, ceux qui me 
parlaient etc. 

On peut de même remplacer le pronom relatif, 
par wo, o#, quand la relation — un lieu, une 
époque etc. p. ex. der Ort, wo wir bingchen, l'endroit 
où nous allons. | 


— 


— — — — — 
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EXEMPLES 


sur les Pronoms —— 


I. Phrases allemandes avec la — francaise. 


Es ift eben derienige, wel⸗ 
cher uns fo bart anredete. 

Es iſt die Frau nidt, die 

Du gefchen bat. 
| as ift das Pferd, fo mein 
ne verkauft bat. 

Das find die Kleider und 
die Bucher, fo mir meine 

ae geſchickt bat, 
| ft der Mann, um 
deffen iwillen die ganze Stadt 
Die Waffen ergriffen bat. 
Das ift vie Perfon, um 
elcher willen mein Bruder 
0 ——— iſt. 

Das ift der Bauer, Dem ich 
beute die bundert Thaler ge⸗ 
liehen babe. 

er Weinberg von dem wir 
reden, iſt hier ganz nahe. 

Kann man auch diejenigen 
— deren Laſter die ganze 
elt tou - 


C'est celui-là mème qui 
nous parla si rudement. 

Ce n’est pas la femme que 
tu as vue. | 
C’est là le cheval que mon 

frère a vendu. 

Ce sont la les habits et 
les livres que ma soeur m'a 
envoyés. 

C'est là l'homme pour 
l'amour duquel toute la ville 
a pris les armes. 

Voila la personne pour 
l'amour de laquelle mon 
frère est si fort en peine. 

Voilà le paysan, à qui 
j'ai prêté aujourd'hui les 
cent écus. 

Le vignoble dont nous 
parlons, est ici tout près. 

Peut-on honorer ceux, 
dont les crimes sont abhor- 
rés de tout le monde ? 


II. Pour traduire en français. 


Die Buͤcher, die ich von Paris erwarte, ſind noch nicht 


angekommen. 

Die Weiber, deren Maͤnner umgekommen ſind, erbalten 
Unterſtuͤtzung. — | 

Er weis nidt ivas er thun fol. | “ 


Die fremben Thiere, fo wir heute geſehen baben ;efind von 


ſeltener Schoͤnheit. 


Ich gehe wieder in den Garten, wo ich geſtern war. 


* 
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Die Jungfer, deren Schoͤnheit Sie geſtern fo bewundert 
baben, iſt heute ploͤtzlich geſtorben. —— 

Da iſt das Geld fo ich Ihnen ſchuldig bin, und die Buͤcher, 
die Sie mir gelichen haben. 


III. Pour traduire cn allemand 


Les marchands, dont vous avez acheté ces marchandises, 
ont été volés en chemin. 

Je parle de l’homme qui vous a trompé. 

Je sais bien de qui vous voulez parler. 

11 faut bien choisir les amis auxquels on veut donner sa 
confiance. 

Celui qui ne respecte pas la loi, est un mauvais citoyen. 

Tout ce que vous me dites là, je le sais depuis long-tems. 

Je vous suis bien obligé de la bonté que vous avez eue 

our moi, et je tâcherai de me rendre digne de 

Pamirié dont vous im'honorez. 

L'homme dont tu parles, est le mème qui a volé le petit 
chien de ina cousine. 


Y. 
Des Pronoms interrogatifs. 


Les pronoms énterrogatifs sont : wer? welcher ? was 
für einer: mas? qui? lequel? quoi? — Les deux pre- 
miers se rapportent aux personnes ; le dernier aux choses. 
En voici la déclinaison: | 


Singulier. 


La 


Masculin. Feminin. Neutre. 
N. welcher? welche? welches? 
G. welches? welcher? welches? 
D. welchem? welcher? welchem? 
Ac. welchen? welche? welches? 
Abl. von welchem? welcher? welchem? 

— Pluriel. 

, Pour les trois genres. 


N. welche? qui? lesquels, lesquelles ? 
G. weicher? de qui? desquels? desquelles ? 
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D. welchen? auxquels, auxquelles ? 
Ac. welche, lesquels, lesquelles ? 
AbL von telchen ? desquels, desquelles ? 


Singulier. 

_ Masculin. Féminin. Neutre. 
N. (tag für einer? was für cine? was — ou 

| eines? 
G. was fuͤr eines? was für cine? was für eines? 
D. was fuͤr einem? was fuͤr einer? was fuͤr einem? 
Ac. was fur einen? was für eine? was für eines? - 
AbL von was für einem? was fut einer? was für einem ? 

| Pluriel. | 


N. tas für melche? 

G. was für melcher ? 

D. was für welhen? Npour les trois genres. 
Ac. was fur melche? 

Abl. von was fur welchen? 


Singulier. 
Masculin et Féminin. Neutre. 
N. wer? tas ? 
G. weſſen? weſſen? 
D. wem? woran, wozu, worauf? 
Ac. wen? was? 
Abl. von wen? bon was? wovon? 
Remarques. 


1.) Wer se rapporte toujours aux personnes, tant au 
singulier qu'au pluriel. Ex. wer À Da? qui est là? 
ter find dicfe Fremden? qui sont ces étrangers ? 

Was se rapporte toujours aux choses. Ex. was iſt 
das? qu'est-ce que c'est# von Was redet ihr? de quoi 
parlez- vous? was bat bu im Kopfe? qu'est-ce que tu as 
dans la tête ? | \ | 

2.) Welcher perd sa syllabe générique, quand il 
marque l’étonnement, ou qu'il est suivi de ein, cine ; 

. ex. welch ein Dummkopf! quel rustre! welch fhône * 
Ésapager ! quel beau perroquet! | 


\ , 


{ 
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Il en est de mème de was füt einct au masculin, et 
as fur eines au zeutre, lorsq'ils sont. suivis d'un Nom, 
adjectif ou substantif. Æc. was für ein Mann? quel 
homme ? was für ein bôfer Menfh! quel méchant homme! 
Was für ein Ding? quelle chose? | 


: 8) Lorsque le substantif qui suit n’est en usage qu'au 
singulier, on dit simplement, was für, et non, was fur 
ein; il en est de mène lorsque ce pronoin est suivi d'un 
pluriel, parce que tin n'a point de pluriel; p. ex. 104$ 

he Gold ift das? quel or est cela? was für Manner, Wei⸗ 
ee, Kinder? quels hommes, quelles femmes, quels 

_ enfans ? J 

4.) Les Allemands mettent quelquefois le pronom 
interrogatif, was für tin? où les Français mettent l'ar- 
ticle le, la, suivi du pronom que, qui; p.ex. ich weis 
was für einen Antheil ibr an meinem Glücde nebmet, je sais 
la part que vous prenez à ma fortune. 


5) Remarquez encore les phrases suivantes: was iſt 
groͤßer? qu'y a⸗t-il de plus grand ? was ift gtaufamer? qu'y 
a-t-1l de plus cruel ? was iſt gottloſer? qu'y a-t-il de plus 
impie? etc. @ie ganfen fi, mer zuerſt geben fo, ils se 
disputent à qui ira le premier ; wir tvollen feben, ter von 
uns am beſten ſchießen fann, voyons à qui tirera mieux etc. 


"EXEMPLES 
sur les Pronoms interrogatifs. 


I. 


Phrases allemandes avec la traduction française. 


Was ift das ? mer bat end Qu'est-ce que cela? qui 
das acfagt ? | vous a dit cela ? 

Weſſen Kleid iſt das? mei⸗A quiest cet habit ? c’est 
nes Bruders. _ celui de mon frère. 

em bringt {br das? meis A qui portez-vous cela? 
nen Schweſtern. à mes soëurs. 

Wen babt ibr su Oaft ge Qui avez-vous invité ? 

laden? meine Sreunde, eure mes amis, vos voisins. 

Rachbarn, — | 


— 


1 
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Bon wem babt ibr biefen. 


Brief erbalten? vom Buͤrger 

Mierander. | 

- Bas für ein Toͤlpel bat 

dieſe Scheiben serbrochen ? 
Welcher unter euch bat das 

gethan? 

Was für ein Maͤdchen wollt 

ihr euch zur Braut erwaͤhlen? 
Was fuͤr eins wollt ihr von 

dieſen zwey Pferden? 
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De qui avez-vous reçu. 
cette lettre ? du citoyen 


_ Alexandre. 


Quel est le maladroit qui 
a cassé ces vitres ? 
Qui de vous a fait cela ? 


Quelle fille choisirez-vous 
pour votre épouse ? J 
Lequel voulez-vous de 


_ ces deux chevaux ? 


IT. Pour traduire en français. 


Welches gefaͤut euch am beften, He oder jenes ? 
Da find zwey Ubren, welche wollt ihr haben? melcher gebt 


ibr den Vorzug? 


Es find drey Schweſtern, welche davon mâre euch am licbfien ? 
was fuͤr einer habt ihr dieſen Straus heſtimmt? 

Da ſind drey Buͤcher, was fuͤr eins wollt ihr davon? 

Von was iſt das gemacht? von Zucker. 


III. Pour traduire en allemand. 
Qui ne voudrait être à votre place ? 
Lequel est le plus cher dé ces deux sabrès ? 
A qui sont les enfans qui dansent si bien ? 
Qui avez-vous rencontré en chemin ? 


Qu’'avez-vous dans votre poche ? 


Qu'est-ce que ces messieurs vous ont dit ? 


Lequel voulez-vous 


Quelle vilaine figure! 


que je vous amene ? 


Peut-on savoir, de qui vous tenez cette nouvelle ? 
. De quel drap est votre habit ? 

De quoi vouliez-vous me parler ? 

Qui a toujours raison et qui n’a jamais tort ? 

Eh bien! qu'en dites-vous? vous ne me répondez pas. 


À quoi pensez-vous donc ? 


À qui est ce livre? de quoi traite-t-1l? 

Le héros dont les actions sont chantées par les poëtes. 
Les nourrissons dont les mères sont toujours indisposées, 
Qui Veut conserver sa santé, ne doit pas craindre l'air. 
L'honnèete homme fait ce qui est juste. 

La maison où nous étions logés. 
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4 désigner une per- 


en à qui sont 
An, on; es, 2, Le ; etwas, 
Quocune chose, 


uelqu'un, quelqu'une; l'un, l'une etc. 
ein einziger, ein einiger, un seul. 
€} uUCun, aucune etc. 
fee, Ga / À tel, telle, un tel, une telle etc. 
; ./ 


n te, Œuelques, quelques. 
uns, Tielques-unes. Plusieurs. 


t, toutes; tout le monde. 
Jemanv, quelqu'un. 


F'Andere, die Cine und die andere, tous, 
toutes, les deux, l’un et l'autre, l’une et l'autre etc. 


Déclinaison des Pronoms indéfinÿs. 
L einer aAaucun. 
| Singulier. 
Masculin Fém inin. Neutre, 
keiner, aucun. keine, “ucune, feines /aucun. 
G. keines, einer, keines. 
keinem, keiner keinem. 
C. keinen, keine, keines. 
Abl. bot keinem, keiner, keinem 


e . — 
T4 
— ——— — — 
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Pluriel. 


Pour les trois genres. 


N. keine, aucuns, aucunes. 

G. feiner, d'aucuns, d’aucunes. 

D. keinen, à aucuns, à aucunes. 
Ac. feine, aucuns, aucunes. 

Abl. von fcinen, d'aucuns, d'aucunes. 


! C'est d'après cet exemple que se déclinent : mancher, 
folcher, tel, un tel, et einer, l'un, quelqu'un. | 


} 


II. Gin jeder, chacun. 


Masculin. Féminin. - Neutre. 


N. ein jeder, chacun, cine jede, ein jedes. 
G. eines jeden, einer jeden, eines jeden. 
D. einem jeden, einer jeden, einem jeden. 
Ac. einen jeden, eine jede, ein jedes. 
Abl. von einem jeden, ciner jeden, einem jeben. 


De la mème maniére se déclinent : ein jeglicher, cha- 
cun, tin einziger, un seul, qui n'ont point de pluriel. 


III. Les trois suivans ont leur déclinaison 
_ particulière, sans pluriel. 


N. jemand, niemand, jedermann ; 
‘quelqu'un. personne. chacun. 
G. jemands; niemands, jedermanns. 
D. jemanden, miemanden, jedermann. 
Ac. jemanden, niemanden, jedermann. 
Abl. von jemanden, niemanden, jedermann. 


TV. Les deux suivans n’ont point de singulier. 
N. beude, les deux, l'un et l'autre. aîle, tous. 


G. beyder, — aller. 
D. beyden, allen. 
Ac. beyde ! alle. 


AbL von beyden, allen. 


124 Des Pronoms indéfinis: 


Remarques. 


1.) Œiner, cine, eins, quelqu'un, quelqu'une, s'em- 
ploie daus un sens absolu; p.ex. ‘cine, die gern bciras 
then wollte, fagte 2c., quelqu’une qui souhaitait d'etre ma- 
riée, dit etc. — Le neutre, tin8, veut dire, une chose: 
p. ex. ho eins, encore une chose. — On se sert aussi 
du ñeutre, pour marquer l’une de deux ou de plusieurs 
personnes, qui ne sont pas du même sexe; p. ex. en 
parlant à un homme et a — Eins von euch bey⸗ 
den bat unrecht, l'un de vous deux a tort. 


a.) Keiner est toujours négatif, il dit proprement 
nicht citer, pas un. Keiner weiñ, wann er firben wird, 
aucun ne sait quand il mourra. Keines bon uns (ez par- 
dant de plusieurs personnes de deux sexes) wat ſo klug 
das Fenſter aufsumachen, aucun de nous n'eut l'esprit, 
d'ouvrir la fenètre. Il en est de même de Nichts, rien, 
aucune chose. | 


‘ Nota. Lorsque les mots français rien, aucun, 'sont 
mis affirmativement, 1l faut les rendre en allemand 
par'etwas ou einiges, quelque chose. p.ex. Er iſt 
nicht faͤhig, euch einiges Leid zuzufuͤgen, il est inca- 
pable de vous faire aucun mal. — Kann etivas fchôner 
ſeyn? est-il rien de plus beau ? — Ehe ihr etwas vors 
nebmet, fagt mir e5, avant que de rien entreprendre, 


dites-le moi. 


— 


EXEMPLES 
Sur les Pronoms indéfinis. 


I. Phrases allemandes aveo la traduction française. 


Man fagt viel, das. nicht On dit bien des choses, 
wahr ift, und man thut vil, qui ne sont point vraies, et 
das man nicht fagt. on fait bien des choses 

u'on ne dit pas. 

Man wird's fhon erfahren, On le découvrira bien, 
wenn ibr es gleich verſchwei⸗ quand même vous le vou- 
gen wollt. riez cacher. 

Wenn einer nicht mil, fo Si quelqu'un ne veutpas, 

_ faun man ihn nict zwingen. on ne saurait le forcer. 


L 
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Was einer nicht gelernt bat, 
das fann er auch nicht. 

Er bat fein Geld und kei⸗ 
nen Sredit. , 
Es bat noch fein Pferd ei 

nen Wolf gefreffen. 
Keiner unter euch Fann fa 
en, daß ich ibm etwas ſchul⸗ 


ig ſey. 
en feines Menfchen 


reund. 

Das ſind keines Mannes 
Geſchaͤfte. 

Wir beduͤrfen keiner Huͤlfe. 


Wir haben noch keine Blu⸗ 
men und noch kein Laub ge⸗ 


ſehen. | 
Glaubet mir, das mird 
manchem bange machen. 
Ich babe es allen meinen 
Freunden wiſſen gethan, 
und kein einziger iſt zu mir 
tr fie baben fi alle 
efuͤrchtet. 
Wenn man in der Noth iſt, 
gibt einem niemand etwas; 


man iſt von jedermann ver⸗ 


laſſen. 

Eins iſt dabey zu bedenken. 
Mancher gibt ſich * reich 
aus, der es nicht iſt. 

Wir haben manches Glas 
Wein mit einander getrunken. 

Mancher wird im Kriege 
arm , mancher reich. 


Wie der Herr, ſo der Rnecbt, 
Er waren unfer etliche bens 


fammen. 
Etliche afeu, andere traits 


e 
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Ce a l'on n'a pas appris, 
on ne le sait pas non plus. 
Il n'a ni argent ni crédit. 


Jamais cheval n’a mangé 
un loup. 

Aucun de vous ne peut 
dire que je lui doive quel 
que chose. — 

Il n'est Pami de personne. 


Ce ne sont pas des occu- 
pations d’un homme, 
Nous n'avons pas besoin 
de secours. | 

Nous n’avons encore vü 
ni fleurs ni feuillage. 


Croyez-moi, cela inquié- 
tera bien des personnes. 

Je l'ai fait savoir à tous 
mes amis, et aucun d’eux 
n'est venu chez moi; cha- 
cun a eu peur. 


Quand vous êtes dans le 
besoin, personne ne vous 
donne rien; vous êtes aban- 
donné de tout le monde: 

Il y a une chose à consi- 
dérer. Tel se dit riche qui 
ne l'est pas. : 

Nous avons bu maint 
coup ensemble. 

Dans la guerre l’un de- 
vient pauvre, l'autre de- 
vient riche. 

Tèl maitre tel valet. 

Nous étions plusieurs ene 
semble. 

Les uns mangeaient, les 
autres buvaient. 
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Ginige fagen, es ſey cine 
Schlacht vorgefallen. 

Einige von ſeinen Buͤchern 
ſind gut, einige ſind ſchlecht. 


Einige waren groß, andere 


ein. 
Sie erinnern ſich einer des 
andern. 
Sie kamen mit einander. 
Eine Kanonenkugel hat ihm 
beyde Beine weggeſchoſſen. 
Er ſagt es einem jeden, der 
es nur hoͤren will. | 
Wer ihr auch ſeyd, fo hoffe 
,‚daß ihr mir helfen mers 
et. 


Er trauet niemanden, wer 
es auch ſeyn mag. 

Kommen Sie herein, es iſt 
niemand fremdes Da. 
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Quelques-uns disent qu'il 
s’est donné une bataille. 
Les uns de ses livres sont 
bons, les autres sont mau- 
Vais. 


Les uns étaient grands, 


les autres étaient petits. 

Ils se souviennent l’un de 
l’autre. à 

L'un venait avec l’autre. 

Un boulet de canon lui a 
emporté les deux jambes. 

11 le dit à quiconque veut 
l'entendre. 

Qui que vous soyez, 
j'espère que vous me se- 
courrez. 


Il ne se fie à qui que ce | 


soit. 
Entrez, il n'y a personne 
qui ne soit de votre con- 


| ngissance. 


TI. Pour traduire en français, 


Mancher lacht Deute, der morgen meinen wird. 
Nicht alle Lente find fo ehrlich wie du. 
Sd table niemanden und laſſe jedermann feine Meinung. 
Wenn jemand nad mir fragt, fo fagt, id ſey nicht zu Hauſe: 
cch kann nicht jedermann Gehoͤr geben. 
Ein jeder ſucht ſeinen Vortheil. 
Einer von beyden muß gewiunen. 
ch kenne keinen einzigen von euch. 
r bat einiges Geld empfangen, aber es iſt nicht genug. 
Aller Augen find auf ihre Schoͤnheit gerichtet. 
Wenn der eine will, ſo will der andere nicht. Ich werde 


beyde fortiagen. 
Der Zorn hat ſchon manchen 


ums Leben gebracht. 


Von etlichen haben wirs empfangen, aber noch nicht von allen. 
Er hat uns ein und anderes von ſeinen Kunſtſtuͤcken gezeigt. 
Es iſt ſchon ein und anderer zuruͤckgewieſen worden. 
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| III. Pour traduire en allemand. | 
J'ai donné le congé à l’un et à l'autre. | 
Nous sommes sûrs que quelques-uns le feront pour nous. 
Chacun sait ce qui en est, et qu'un tel n'est qu'un 
bavard. 

Avez-vous appris quelque chose de nouveau ? 

Les uns viennent de Londres, les autres y vont. 

À l'heure qu'il est, personne ne vous cherche à le maison, 

Ni l’un n1 l’autre ne s’est trompé; ils ont raison tous 
les deux... 

Quelqu'un vous a-t-1l fait du mal? 

Ne le dites à personne; je n'ai jamais rien demandé 
à personne. 

Chaque femme se croit aimable et chacune a de l’amour 
propre. | 

Tel se croit savant, qui ne l'est pas. 

Je connais quelques hommes de lettres qui n’ont point 
de vanité. 

Cela se peut bien; nulle règle sans exception. | 

Celui qui peut trahir l'amitié, devrait être banni de 
toute société. 

Celui-là seul est heureux, qui croit l'être. . 

Ce sont des paresseux, qui mangent et ne veulent pas 
travailler. | 

Quelles que soient ses affaires, 1l devrait m'écrire plus 
souvent. 

Quels que soient vos talens, ne leur attribuez pas un 
succès qui dépend entiérement du hazard. 





CR ——— VIII. 
Des Verbes. 


Le verbe, dont l'essence consiste dans l’af- 


._ firmation, exprime un bien plus grand nombre 


de rapports, que les autres parties du discours. 
La plupart des verbes marquent un état, actif 
ou passif, avec le tems de l’un et de l'autre. 
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Relativement à ces genres de signification, où 
a divisé les verbes allemands, comme ceux des 
autres langues , en actifs, passifs, et neutres. 


1. Verbes actifs, id fübre, je conduis; id ſchlage, 
je frappe. | 

2. Verbes passifs , id werde gefübrt, je suis con- 
duit ; ich werde geſchlagen, je suis frappé. 


3. Verbes neutres , (mittlere Zeitwoͤrter,) id ſitze, 
je suis assis; id lebe, je vis. 


+ 


Les verbes allemands ont six Lems, savoir : 
1.) Le présent, (die gegenmärtige Zeit,) ich liebe, j'aime. 
2.) Le prétérit imparfait, (die faum vergangene Seit ), 
ich liebte, j'aimais. | 
8.) Le prétérit parfait, (die vôlig vergangene Zeit), id 
babe geliebt, j'ai aiiné. 
4.) Le prétérit plus que parfaie, (die laͤngſt vergangene 
Zeit), id hatte geliebt, j'avais aimé. 
6.) Le futur simple, (dit /zukuͤnftige Zeit), ich werde 
lieben, j'aimerai. 
6.) Le futur passé ou antérieur, (die vorher fünftige 
Zeit), id merde gcliebt haben, j'aurai aimé. 


Chaque tems a deux sombres : le singulier et le 
pluriel. | : ù 

Chaque nombre a trois personnes ,. exprimées par 
des mots particuliers. Car les verbes allemands, comme 
les verbes français, ne sauraient se conjuguer sans Île 
secours des pronoms, id, je; du, tu, er, il (elle, fie); 
wir, nous; ibr, vous; fie, ils (elles); man, on; es, il. 


À cet égard, les verbes se distinguent encore : 


1.) en personnels, dont le sujet est déterminé, et 
qui se conjuguent avec les pronoms, ich, du, er, 
wir, ihr, fie. 

2.) en 


— , 
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2.) En impersonnels, dont le sujet n’est point déter- 


miné, et qui n’admettent que les pronoms indé- 
finis, €3,1l; Man, on; p.ex. 68 regnet, il pleut ; 
man muß, il faut. 

Outre ces différences de genres, de tems, de nombres, 
de personnes , on distingue encore dans les verbes alle- 
mands, comme dans ceux des autres langues, des 
modes, c. à d. des manières différentes, de présenter 
l'action ou l’état qu'ils expriment. Ils sont au nombre 
de quatre. | 

Le premier affirme d'une manière positive, comme 
ich lobe, je loue; id merde gelobet, je suis loué; on 
l'appelle l'Indicatif. - | 

Le second dénote un eommandement, comme gib, 
donne; fpti, parle; on l'appelle l'Inpérarif. | 

Le troisième désigne la lfaison , ou le rapport avec ce 
qui précède; comane ic meinte er fâme, je pensais qu'il 
vint; on l'appelle Conjonctif. 

Le quatriéme énonce l’action ou l'état d’une manière 
indéfinie, sans les rapporter à aucun sujet: comme 
geben, aller; ſtehen, étre debout; zahlen, payer etc. 
On l'appelle l’infinitif. Ainsi les quatre modes des 
verbes sont : | 


1.) l’Indicatif, die anzeigende Art. 
2.) l'impératif, die gebietende Hrt. 
5.) le Conjonctif , die verbindende Yrt. 
4.) PInfinitif, die unbeftimmte Art. 
L'inflexion du verbe, ou la conjugaison, nous repré- 
sente les verbes allemands en trois classes différentes : 
la première comprend les verbes auxiliaires; la se- 
conde comprend les verbes dont la forine d'inflexion 
est régulière; la troisième, enfin, ceux dont l'inflexion 
est irrégulière. | 


SECTION L 
Des Verbes auxiliaires. 
Î] y a crois verbes auxiliaires dans la langue allemande, 


savoir: ſeyn, écre; babe, avoir; werden/ devenir. 
G. de G. I 


\ 


. 
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CONJUGAISON 


du verbe auxiliaire ſeyn, être. 


INDICATIF. 
Singulier Pluriel. 
ich bit, je suis. . wir find, nous sommes. 
du biff, tu es. ibt ſeyd, vous êtes. 


er (fie) ift, il Celle) est. fic find, ils (elles) sont. 


Prétérit imparfait. 


Singul. id war, j'étais, je fus. 
du wareſt, tu étais, tu fus. 
er wat, 1l était, il fut. 


Pluriel. wir waren, nous étions, fümes. 


ibr waret, vous étiez, fûtes. 
fie waren , ils étaient, furent. 


Prétérit parfait. 
Singul. id bin geweſen, j'ai été. 
du bift gemefen, tu as été. 
er ift gemefen, il a été. 
Pluriel. tit find geivefen, nous avons été. 
ihr ſeyd geweſen, vous avez été. 
fie find geweſen, ils ont été. 


Prétérit plusqueparfait. 


Singul. id war geweſen, j'avais été. 


du wareſt geweſen, tu avais été. 
e mar gemefen, il avait été. 


Pluriel. tir waren geweſen, nous avions été. 


ibr maret gemefen, vous aviez été. 
fie maren geweſen, ils avaient été. 


Futur simple. 


Singul. id werde ſeyn, je serai. 
du wirſt ſeyn, tu seras. 
er wird ſeyn, 11 sera. 


Conjugaison des Verbes auxiliaires. 


Pluriel. wir werden ſeyn, nous serons. 
ihr werdet fun, vous serez. 
fie merden ſeyn, ils seront. 
Futur passé. 
Singul. id werde geweſen ſeyn, j'aurai été. 
du wirſt geweſen ſeyn, tu auras été. 
er wird geweſen ſeyn, il aura été. 
Pluriel. Wir werden geweſen ſeyn, nous aurons été. 
ihr werdet geweſen ſeyn, vous aurez été. 
fie werden geweſen ſeyn, ils auront été. 
Conditionnel présent. 
Singul. id wuͤrde ſeyn, je serais. 
du wuͤrdeſt ſeyn, tu serais. 
| er wuͤrde ſeyn, il serait. 
Pluriel. wir würden feyn, nous serions. 
ihr wuͤrdet ſeyn, vous seriez. 
fie wurden ſeyn, ils seraient. 
| Conditionnel passé. 
Singul. id wurde gemefen ſeyn, j'aurais été. 
du wuͤrdeſt geweſen ſeyn, tu aurais été. 
cv wurde geweſen ſeyn, 1l aurait été. 


Pluriel. wir wuͤrden geweſen ſeyn, nous aurions été. 


ibr wuͤrdet geweſen ſeyn, vous auriez été. 
fie wuͤrden geweſen feyn, ils auraient été. 


IMPÉRATIF. 


S'ingulier. Pluriel. 

fey du, sois. 7 | (con wir, soyons. 
fey er, qu'il soit. ſeyd, ſeyd ibr, soyez. 
e feun fie, qu'ils soient. 


CONJONCTIF. 
Présent. 


Singul. daß id fey, que je sois. 
dag du ſeyeſt, que tu' sois. 
daß er ſey, quil sont. 
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Pluriel. daß tit ſeyn, que nous soyons. 
daß ihr ſeyd, que vous soyez. 
daß fie feyn, qu'ils soient. 

Prétérit imparfait. 

Singul, daß id waͤre, que je fusse. 
daf du waͤreſt, que tu fusses. 
daß er iwdre, qu'il fût. 

Pluriel. dag wir tvâren, que nous fussions. 


daß ibr waͤret, que vous fussiez. 
daß fe waͤren, qu'ils fussent. 


| Prétérit parfait. 
Singul. daß ich geweſen ſey, que j'aie été. 
daß du geweſen ſeyeſt, que tu aies été. 
daß er geweſen ſey, qu'il ait été. 
Pluriel. daß tir gewefen ſeyn, que nous ayons été. 
daß ibr geweſen ſeyd, que vous ayez été. 
daß fie geweſen ſeyn, qu'ils ayent été. 


Prétérit plusqueparfait. 
Singul, daß id geweſen waͤre, que j'eusse été. 
daß du geweſen waͤreſt, que tu eusses été. 
daf er gemefen mûre, quil eùt été. 
Pluriel, daf tir geweſen waͤren, que nous eussions été. 
daß ihr gemefen waͤret, que vous eussiez été. 
dag fie gemefen mâren, qu'ils eussent été. 


Futur simple. 

Singul, daß id fenn werde, que je serai. 
daf du ſeyn werdeſt, que tu seras. 
daß er ſeyn ivcrde, qu'il sera. 

Pluriel. dag wir feyn werden, que nous serons. 
daß ihr ſeyn merdet, que vous serez. 
da fie feun werden, qu'ils seront. 


Futur conditionnel. 
Singul. daf id ſeyn wurde , que je serais. 
daß du ſeyn wuͤrdeſt, que tu serais. 
daß er feun wurde, qu'il serait. 
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Pluriel. daß tir ſeyn wuͤrden, que nous serions, 
daß ihr ſeyn wuͤrdet, que vous seriez. 
daß ſie ſeyn wuͤrden, qu'ils seraient. 


INFINITIF. 


Present. 


ſeyn ! étre. 


Préter. parfait. geweſen ſeyn, avoir été. 


Part. passé. 
Gérondif. 


zu fn, à être, d'être. 


um zu ſeyn, pour être. 


Nota. Le Part. 


anwefend, présent. 


résent, weſend, étant, n'est en usage 
que dans les composés, p. ex. 


abweſend, absent ; 


Exemples sur le verbe ſeyn, être. 


I. Phrases allemandes avec la traduction francaise. 


J' bin aufrichtig und ſage 
— Meinung gerade her⸗ 
aus. | 

Dein Bruder iſt ein chris 

A ps er iſt aufrichtiger 
als du. 


Wir find alle vielen Wider⸗ 
waͤrtigkeiten unterworfen. 

Die meiſten Menſchen ſind 
Et guftieden mit dem was fie 
a en. 
Ich war noch jung als ich 
Die Ehre Datte, fie kennen zu 
lernen. 


Sie waren nicht zu Hauſe; 
wo waren Sie den, ment ich 
darf? Ich war auf dem 
Sind Sie nicht zu Paris 
geweſen? Nein, ich bin noch 
nie dort geweſen. 
Werdet ihr Morgen 


u 
Hauſe ſeyn? 


Je suis sincère, et dis 
nettement ma pensée, 


Ton frère est un honnête 
homme; il est plus sincère 
‘que toi. | 

Nous sommes tous sujets 
à beaucoup d'adversités. 

La plupart des hommes 
ne sont jamais contens de 
ce qu'ils possédent. 

J'étais encore jeune quand 
j eus l'honneur de faire votre 
Connaissance. 

Vous n'étiez pas à la mai- 
son ; où étiez-vous donc, si 
Jose vous le demander ? 
J'étais à la campagne.  : 

N'avez-vous pas été à 
Paris? Non, je n'y ai jamais 
été. | 

Serez-yous demain chez 

vous ? 
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Gen ein andermal flüger. 


Meineft du id ſey fo unges 


recht wie du ? 

Dent nicht, daß wir fo un: 
gefcict fepn. 

Wir waͤren grofe Narren, 
wenn Wir fie nachabmen 
wollten. 

Wann ich ſo leichtglaͤubig 
geweſen waͤre, ſo wuͤrdet ihr 
mich ausgelacht haben. 

Ich bin ſehr froh, dich an⸗ 
getrofen zu haben. 

Um ein Luͤgner zu ſeyn, 
muß man ein gut Gedaͤchtniß 
haben. 


Conjugaison 


Sois une autre fois plu 
prudent. | 

Penses-tu que je sois aussi 
injuste que toi? . 

Ne pensez pas que nous 
soyons si maladroits. 

Nous serions de grands 
fous, si nous voulions les 
imiter. 

Si j'avais été si crédule, 
vous vous seriez moqués de 
mai. 

Je suis bien aise, de 
t'avoir rencontré. 

. Pourètre menteur, 1l faut 
avoir bonne mémoire. 


II. Pour traduire en allemand. 


Il est facile de dire: je suis content; mais il est dif- 


ficile de l'être toujours. — Celui qui est content , est 
riche. — Tous les hoinmes sont mortels, par conséquent 
nous le somines aussi. — Vous êtes toujours de bonne 


humeur; inais Vos soeurs sont toujours tristes. — Je 
serais content, si Vous étiez toujours avec moi. — Où 
avez-vous été, depuis que je ne vous ai vu ? 


Conjugaison du verbe auxiliaire haben, avoir. 


INDICATIF. 


tx 
Présent. 


Singulier. 
ich habe, jai. ° 
du bail, tu as. 
er bat, il, ou elle a. 


Pluriel, 


wir babeñ, nous avons. 
ibt babt, vous avez. . 
“fie baben, ils (elles) ont. 


Prétérit imparfait, 
Fingul. id batte, j'avais, j’eus. 
du batteff, tu avais tu eus. 


er hatte, il avait, il eut. 


re 
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Pluriel. wir hatten, nous avions oz nous eùmes. 
ihr battet, vous aviez, vous eütes. 
fie batten, ils avaient, 1ls eurent. 


Prétérit parfait. 


_ Singul. id babe gebabt, j'ai eu. 


du bait gebabt, tu as eu. 
er hat gebabt, il a eu 
Pluriel. tir baben gebabt, nous avons eu. : 
‘ {br babt gebabt, vous avez eu. 
fie baben gebabt, ils ont eu. 


Prétérit plusqueparfait. 
Singul. id batte gehabt, j'avais eu. . 
. bu batteft gehabt, tu avais eu. 
er patte gebabt , ‘il avait eu. 
Pluriel. wir batten gebabt, -nous avions eu. 
ibe battet gebabt, vous aviez eu. 
fie hatten gehabt, ils avaient eu. 


Futur simple. 


Singul. id werde babet, j'aurai. 
du wirſt baben, tu auras. 
@ wird babe, il aura. 
Pluriel. wir werden haben, nous aurons. 
ihr merdet baben, vous aurez. 
fie merden baben; 1ls auront. 


Futur passé. 
Singul. id werde gehabt baben, j'aurai eu. 
du inirft gehabt baben, tu auras eu. 
er wird gebabt baben, il aura eu. 
Pluriel. wir werden gebabt baben, nous aurons eu. 
ihr merdet gebabt baben, vous aurez eu 
fie merden gebabt haben, ils auront eu. 


.. Conditionnel présent. 


Singul. id wuͤrde baben, j'aurais. 
du wuͤrdeſt babe, tu. aurais. 
er wuͤrde baben, il aurait. 
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Pluriel. tir wurden haben, nous aurions. 


ihr wuͤrdet aben, vous auriez. 
fle wuͤrden baben, ils auraient. 


Conditionnel passé. 


Singul. id wurde gebabt haben, j'aurais eu. 
du wuͤrdeſt gebabt Dabeñ, tu aurais eu, 
er wurde gebabt baben, il aurait eu. 
Pluriel wir wuͤrden gehabt haben, nous aurions eu. 
ihr wuͤrdet gehabt haben, vous auriez eu. 
ſie wuͤrden gehabt haben, ils auraient eu. 


IMPÉRATIF. 


Singulier, | 7 Pluriel. 
ré babe Du, aies. aben tir, ayons. 
abe er, qu'il ait. abet ibr, ayez. 
| | aben fie, qu'ils aient. 


CONJONCTIF. 


Present. 
Singul. daf id babe, que j'aie. 
daß du babeff, que tu aies. 
daf er babe, qu'il ait. 
Pluriel, dag wir haben, que nous ayons. _ 
dag ibr babet, que vous ayez. 
daß fie haben, qu'ils aient. 
* Prétérit imparfait. 
Singul. daß id bâtte, que j'eusse. 
daß du Dâtteft, que tu eusses. 
dag er bâtte, qu'il eùt. 
Pluriel. daß wir bâtten, que nous eussions. 
bag ibr battet, que vous eussiez. 
daß fie bâtten, qu'ils eussent. 


Prétérit parfait. 
Singul daß ich gebabt babe, que j'aie eu. 
dañ du gehabt babeff, que tu aies et. 
daß er gebabt babe, quil ait eu. | 
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Pluriel. daf wir gebabt baben, que nous ayons eu. 

daß ihr gebabt babet, que vous ayez eu. 

daß fie gebabt baben, qu'ils aient eu. | | 
Prétérit plusqueparfait. | | 9 

Fingul. daß id gehabt haͤtte, que j'eusse eu. 

daß du gehabt bâtteft, ue tu eusses eu. 

daß er gehabt bâtte, qu'il eût eu. | 
Pluriel, dag wir gehabt bâtten, que nous eussions eu. 


daß ibr gebabt bâttet, que vous eussiez eu. 
daß fie gehabt bâtten, qu'ils eussent eu. 


. Futur. 


Singul. daß id baben merde, que j'aurai. 
daß du baben merdelf, que tu auras. 
daß er baben merde, quil aura. | 
Pluriel. daf wir baben werden, que nous aurons. 
daf ihr baben merdet, que vous aurez. 
daß fie haben werden, qu'ils auront. 


Futur conditionnel. 


_ Singul. daß id baben wuͤrde, que j'aurais. 
daß du baben wuͤrdeſt, que tu aurais. 
daß er baben wuͤrde, qu'il aurait. 


Pluriel. daß tir baben würden, que nous aurions. | — 
daß ihr haben wuͤrdet, que vous auriez. 


daß ſie haben wuͤrden, qu'ils auraient. NS 


CINFINITIF. 


Présent. baben, avoir. 

Pret. parfair. gebabt baben avoir eu. 

Part. présenr, habend, ayant. 

Part. passé. gehabt, eu. | 

Gérondïf. au babe, à avoir, d'avoir, 
um zu haben, pour avoir. 
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Nota. Habend, au présent du participe, n'est en — 
! 


que dans les composés, p. ex. wohlhaben 
aisé, un homme qui a du bien. 


À. 
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Conjugaison 


Exemples sur le verbe auxiliaire haben, avoir. 


I. Phrases allemandes avec la traduction francuise. 


Ich babe zwar nicht viel; 
Was ich aber babe, das ſteht 
Ihnen zu Dienſten; du bin 
gegen bar ein grofes Ver⸗ 
TE ol und behaͤltſt alles fur 

ich. 


) 
Ich batte geftern die Ebre 
Sie zu feben. 


Sobald er das Geld gehabt 


hat, iſt er davon geloffen. 
Wann werde ich die Ehre 
haben, Sie bey mir zu ſehen? 
Ich glaube nicht daß ich ſo 
viel Geld bey mir habe. 


Wenn ich ſo viel haͤtte, fo 


waͤre es mir lieb. 

Glaubt ihr, daß ich jemals 
Gelegenheit dazu gehabthabe? 

Wenn id Gelegenheit dazu 
gehabt haͤtte, ſo wuͤrde ich es 
gethan haben. 

Man kann nicht alles ha⸗ 
ben, was man wuͤnſcht. 

Nachdem ich die Ehre ge⸗ 
habt, Sie anzutreffen, gieng 
ich in die Komoͤdie. 


Je n'ai pas grand chose, 
mais Ce que j at, est à votre 
service; tO1, au contraire, 
tu as de grands biens, et tu 
gardes tout pour toi. 


J'eus hier l'honneur de 
vous voir. LL 

Dés qu'il a eu l'argent, 
il s'est évadé. 

Quand aurai-je l'honneur 
de vous voir chez moi ? 

Je ne crois pas avoir tant 
d'argent sur inoi. | 

Si j'en avais autant, j'en 
serais bien aise. | 

Croyez-vous que j'en aie 
jamais eu l'occasion ? 

Si j'en eusse eu l'occa- 
sion, je l'aurais fait. 


On ne peut pas avoir tout 
ce qu'on souhaite. 
Aprés avoir eu l'honneur 


de vous rencontrer, je suis 
_allé au spectacle. 


J'espère avoir encore au- 


offe n eute Die 
ER —— L 


jourd'hui cet honneur. 


TI. Pour traduire en allemand. 


Je serai content de vous, mon cher Voisin, quand 
vous le serez de moi. — J'aurai une grande joie, quand 
je reverrai mon frère. — Aÿez patience, mon ami, ne 
soyez pas triste, la tristesse ne nous avance de rien. — 
N'ayez pas peur de vos créanciers: soyez assuré qu'ils ne 
vous feront aucun mal. — Aussitôt que j'aurai de l'ar- 
gent, je vous payerai tout ce que Vous avez avancé pour 
moi. — Nous serions content, si nous avions ce que nous 


_ 
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n'avons pas. — Mon ami, quand on a le nécessaire, il  : 

faut être content. — Il dit, qu’il serait heureux, sil 

avait cent mille francs. — Croyez-moi, mon ami, avec 

tout cela on peut être fort malheureux. — Je voudrais 

que vous fussiez plus attentif que vous n'êtes, et que 9 
votre frère füt moins distrait. — Je souhaiterais avoir | 
plus de tems pour apprendre, que je n’en ai, je ferais 

toujours en sorte, que vous fussiez content de moi. 

— Îly a des hommes qui cherchent ce qu'ils n’ont pas, 

et d’autres qui cherchent ce qu’ils ont. 


Conjugaison du Verbe auxiliaire 
werden, devenir. 


INDICATIF.. 


Présent. 


Singul. id werde, je deviens. 
" bu wirft, tu deviens. 
et, fie wird, il, elle devient. 
Pluriel. wir werden, nous devenons. 
ihr mwerdet, vous devenez. 
ſie werden, ils deviennent. 


| | Prétérit imparfait. 

Singul. ich wurde où Ward, je devenais, je devins. 
du wurdeſt, watdft, tu devenais, tu devins. \ 
er wurde, ward, il devenait, il devint. 

Pluriel. wir wurden, nous devenions, devinmes. 


ibr wurdet, vous deveniez, devintes. 
fie twurden, ils devenaient, devinrent. 


Prétérit parfait. 
Singud.” id bin geworden, je suis devenu. 
du bift geworden, tu es devenu. 
er iſt geworden, il est devenu. 
Pluriel. wit find gewordeñ, nous sommes devenus. : 
EX ſeyd geworden, vous êtes devenus. | 
e find geworden, ils sont devenus. | 


fr 


t* 
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Prétérit plusqueparfait. 
Singul. id tar geworden, J'étais, je fus devenu. 
Du warſt geworden, tu étais, tu fus devenu. 
er war geworden, il était, il fut devenu. 
PT. wir waren geworden, nous étions, nous f'imes devenus. 
ihr waret geworden, vous étiez, vous futes devenus. 
fie iaren gemorden » ils étaient, ils furent devenus. 


Futur simple, 


Singul. id werde werden, je deviendrai. 
du wirſt werden y tu deviendras. 
er wird werden, il deviendra. 
Pluriel, toit werden werden y nous deviendrons. 
ihr werdet werden, vous deviendrez. 
fie merden werden, ils deviendront. 


Futur passé, 
Singul. id werde geworden ſeyn, je serai devenu. 
| Du wirſt geworden fepn, tu seras devenu. 
| er wird gemorden feyn, il sera devenu. 
Pluriel, wir werden geworden ſeyn, nous serons devenus. 
ihr werdet geivorden ſeyn, vous serez devenus. 
fie werden gemorden feyn , 1ls seront devenus. 


Conditionnel présent. 


Singul. id wuͤrde werden, je deviendrais. 


du wuͤrdeſt werden, tu devicridrais. 

er wuͤrde werden, il deviendrait. 
Pluriel, wir wuͤrden werden , nous deviendrions. 

ihr wuͤrdet werden, vous deviendriez, 

ſie wuͤrden werden/ ils deviendraient. 


Conditionnel passé. 


Fingul. ich wuͤrde geworden ſeyn, je serais devenu. 
du wuͤrdeſt geworden ſeyn, tu serais devenu. 
er wuͤrde geworden fepn, il serait devenu. 
Pluriel, wir wuͤrden gemorden ſeyn, nous serions devenus: 
ihr wuͤrdet geworden feu, vous seriez devenus. 
ſie wuͤrden geworden feyn, ils seraient devenus. 
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IMPÉRATIF : 


Singulier. PElurieèl. 


werde, werde du, deviens. werden wir, devenons. 
werde er, qu'il devienne. werdet, werdet ihr, devenen 
Wwerden ſie, qu’ils deviennent. 


CONJONCTIF. 


Présent. 


Singul daß id werde, que je devienne. 

: daß Du werdeſt, que tu deviennes. 
daß er werde, qu'il devienne. 
Pluriel. daß wir werden, que nous devenions. 
daß ihr merdet, que vous deveniez. 
daß fie werden, qu'ils deviennent. 


. Prétérit imparfait. 


Fingul. daß id wuͤrde, que je devinsse. | 
| daß du wuͤrdeſt, que tu devinsses. 
daß er wuͤrde, qu'il devint. 
Pluriel, daß wir wurden, que nous devinssions. 
daß ibr wuͤrdet, que vous devinssiez. 
daß fie wuͤrden, qu'ils devinssent. 
| Prétérit parfait. 
Fingul. daß ich geworden ſey, que je sois devenu. 
| daß du gemorden ſeyſt, que tu sois devenu. 
daß er geworden fen, qu'il soit devenu. 
Pluriel, daf tir geworden ſeyn, que nous soyons devenus. 
daß ihr gemorden feyd, que vous soyez devenus. 
daß fie geworden feun, qu’ils soient devenus, 


Prétérit plusqueparfait. 
Sing. daß id geworden mûre, que je fusse devenu. 


daf du gemorden waͤreſi, que tu fusses devenu. 
daß er geworden mdre, qu'il fût devenu. 


Pur. daß wir geworden waͤren, que nous fussions devenus. 


daß ibr geworden waͤret, que vous fussiez devenus. 


das fie gemorden mâren, qu'ils fussent devenu. 


, 


LL 
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Futur simple. 


Singul. daß id werden merde, que je deviendrai. 
daß du werden werdeſt, que tu deviendras. 
daß er merden merde, qu'il deviendra. 

Pluriel. dag tir werden werden, que nous deviendrons. 
daß ibr merden werdet, que vous deviendrez. 
dag fie merden werden, qu'ils deviendront. 


Futur conditionnel. 


Singul. daß id werden ürde, que je deviendrais. 
dag du werden wuͤrdeſt, que tu deviendrais. 
daß er werden wurde, quil deviendrait. 


Pluriel. daß tir werden wuͤrden, que nous deviendrions. 


dag ibr werden wuͤrdet, que vous deviendriez. 
daß fie werden wurden, qu'ils deviendraient. 


INFINITIF. 


Présent. werden, devenir. 

Parfait. geworden ſeyn, être devenu. 
Part. prés. werdend, devenant. 

Part. pas. geworden, devenu. 


Gérondif. ju werden, à, ou de devenir. 
| um zu werden, pour devenir. 


Exemples sur le verbe auxiliaire werden, deverrir. 


Es ift ein Gluͤck für uns 
wenn wir Dur fremden 
Schaden klug merden, 


Es wird warm. 
Es tard auf einmal gans 


finiter. 
Du bift ſtolz gemorden. 


Es tann vor Nacht leicht 
anders werden, als es am 
fruͤhen Morgen war. 


— PE PS eo fe er 


C'est un bonheur pour 
nous, quand nous deve- 
nons sages aux dépens 
d'autrui. 

Il commence à faire chaud. 
L'air s'obscurcit tout d'un 
coup. 

Tu es devenu orgueil- 
leux. | 

Du matin jusqu'au soir 
les choses peuvent bien 


changer de face. 


" des Verbes 


Was wird noch aus mir 
werden? 

Er iſt Hauptmann geworden. 

Seyd ſtill, ich duͤrfte ſonſt 


réguliers. | 143 


‘Que. deviendrai-je un 


jour ? 


Il a été fait capitaine. 
Taisez- vous, je pourrais 


in-meiner Rechnung itré me tromper dans mon cal- 


werden. 
Ihr werdet es wohl inn 


cul. 


Vous le sentirez bien. 


SECTION IL 
De la Conjugaison des Verbes réguliers. 


‘ Les verbes réguliers sont ceux qui $e conjuguent 
d’après certaines règles invariables. Ils retiennent leur 
voyelle radicale dans tous les modes, tems et per- 
sonnes, et font leur imparfait en tt, et leur participe 
passé en tt. p.ex. 


id baue, ich baute, id) babe gebauet. 


je bâtis, . je bâtissais, j'ai bâti. 

ich lebe, ich lebte, ich habe gelebet. 
je vis, je vivais, j'ai vécu. 

ic liebe, ich liebte, id babe geliebet, 
j'aime, j'aimais, j'ai aimé. 

id lobe, ich lobte, ich babe gelobet, 
je loue, je louais, j'ai Joué. 

id rube, 1h ruhte, ich babe gerubet, 

je repose, je reposais, J'ai reposé. 


Si l'on demande où il faut chercher la voyelle ra- 
dicale, nous pensons que c’est dans l'impératif; car 
l'impératif, n'étant pour la plupart qu’un monosyllabe, 
comme geh, va; ſteh, arrète; fomm, viens; gib, donne; 
if, marige; treib, pousse etc.; il est vraisemblable que, 
dés la première origine des langues, c’est l'impératif 
qui a ouvert la bouche aux hommes. 

A 

Voici la formation des différens tems (formes tem- 
porelles) des verbes dans la conjugaison régulière. 


: À 
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De l'émpératif btil, on forme la première personne 
du présent de l'indicatif, en y ajoutant un €, et en lui 
préposant le pronom id, p. ex. ich heile, je guéris, en 
| y ajoutant encore la lettre ff, on a l'infiniif beilen , 
guérir; si au lieu de la lettre n, on met la syllabe te, 
on a l'imparfait; p.ex. id beilete, je guérissais ; puis 
en rejettant ce dernier €, et préposant la syllabe ge, 
on a le participe passé, gebeilét, guéri; qui, avec 
l'auxiliaire haben, fait le parfait et le plusqueparfait, 
id habe gebeilet, jai guéri; id hatte gcbeilet, j'avais 
guért. Le futur se forme du présent de l'infinitif, avec 
l'auxiliaire werden; id werde beilen, je guérirai. 

De l'infinitif vient aussi le gérondif ou le présent 
du participe, dans son état adverbial, en y ajoutant 
la lettre D, Deilend, guérissant; dont on forme, en y 
ajoutant la syllabe er, ein Heilender, quelqu'un qui 
guérit. 


Conjugaison du Verbe régulier loben, louer. 
I. Forme active. 


INDICATIF. 


Présent. 
S'ingulier. Pluriel, 
ich lobe, je loue. wir {oben, nous louons. 
du lobeſt ou lobſt, tu loues. ibt lobet, vous louez. 


er lobet, il loue. . fic loben, ils louent. 
| Prétérit imparfait. 


Singul. id lobte, je louais, je louai, 
du Jobteft, tu louais, tu louas. 
er lobte, il louait, il loua. 


Pluriel. wir lobten, nous louions, nous louâmes. 
ihr lobtet, vous louiez, vous louätes. 
fie lobten, ils louaient, ils louérent. 


Prétérit 
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( Prétérit parfait. 
Singul. id babe gelobet ou gelobt, j'ai loué. 
du haſt gelobt, tu as loué. 
er bat gelobet, il a loué. 
Pluriel. wir baben gelobt, nous avons loué. 
ihr babet gelobt, vous avez loué. 
fie baben gclobt, ils ont loué. 


| : Prétérit plusqueparfait. 

Singul. ich batte gelobt, j'avais, j'eus loué, 
du batteft gelobt, tu avais, tu eus loué. 
er batte gelobt, il avait, il eut loué. 

Pluriel. wir batten gelobt, nous avions, nous eùmes loué. 
ihr battet gelobt, vous aviez, vous eûtes Joué. 
fie batten gclobt, ils avaient, ils eurent loué. 


Futur simple. 


Singul. id tverde Ioben, je louerai. ' 
du wirſt loben, tu loueras. — 
er wird loben, il louera. 

Pluriel. wir werden loben, nous louerons. 
ihr werdet loben, vous louerez. 
fie werden loben, ils loueront. 


s 


Futur passé. 


Singul. id werde gelobt baben, j'aurai loué. 
du wirſt gelobt baben, tu auras loué. 
er wird gelobt baben, il aura loué. 
Pluriel. tir werden gelobt baben, nous aurons loué. 
ihr werdet gelobt baben, vous aurez loué. 
fie werden gelobt baben, nous aurons loué. 


Conditionnel: présent. 


Singul. it wuͤrde loben, je louerxis. ‘ 
| du wuͤrdeſt loben, tu louerais, 
ex wuͤrde loben, 11 louerait. 
Pluriel. tir wuͤrden loben, nous louerions. 
ihr wuͤrdet loben, vous loueriez. 
ſie wuͤrden loben, ils loueraient. 
G. de 


‘Là 


—NiN 
LUS - 
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Conditionnel passé. 


Singul. id wuͤrde gelobt baben, j'aurais loué. 
| du wuͤrdeſt gelobt nd tu aurais loué. 
ex wuͤrde gelobt baben, il aurait loué. 
Pluriel. tit würden gelobt baben, nous aurions loué. 
| ihr wuͤrdet gelobt haben, vous auriez loué. 
fie wuͤrden gelobt baben, ils auraient loué. 


IMPÉRATIF. 


Singulier. _ Pluriel 
/ lobe du, loue. loben wir, louons. 
| | | lobe er, qu'il loue, lobet ihr, louez. 
— lovbe fiey qu'elle loue. loben fic, qu'ils louent. 
CONJONCTIF. 
| Présent. 
Singul. daf id lobe, que je loue. 
.. baë du Lobeft, que tu loues. 


* baf et lobe, quil loue. 
Pluriel. daß wir loben, que nous louions. 
daß ihr lobet, que vous louiez. 
dag fie loben, qu'ils louent. 
: Prétérit imparfait. 
Singul. daß id lobete, que je lonasse. 
dag du lobcteit, que tu louasses, 
daß er lobete, qu'il louàt. 
Pluriel. daß wir lobeten, que nous louassions. 
daß ihr lobetet, que vous louassiez. 
daß ſie lobeten, qu'ils louassent. 


— Prétérit parfait. 


Singul. daf id gelobt que j'aie loué. 
daß du gclobt habeſt, que tu aies loué. 
dag er gelobt babe, qu'il ait loué. 
Pluriel. daf wir gclobt baben, qne nous ayons loué. 
: daß ibr gclobt babet, que vous ayez loué. 
daß ſie gelobt babcn, qu'ils aient loué. 


Si ngul 


Pluriel. 


Singul. 


Pluriel. 
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Prétérit plusqueparfait. 


dag ich gelobt Hâtte, que j'eusse loué. 

dag du gelobt bâtteft, que tu eusses loué. 

dag er gelobt bâtte, qu'il eût loué. 

dag wir gelobt bâtten, que nous eussions loué. 
J ihr gelobt bâttet, que vous eussiez loué. 

daß fit gelobt batten, qu'ils eussent loué, 


} 


Futur simple. 


daß ich loben merde, que je louérai. 

daß du loben merdeft, que tu loueras. 

dag et loben werde, qu'il louera, 

dag wir Joben werden, que nous louerons. 
dag ibr [oben merdet, que vous louerez. 


daß fie loben werden, qu'ils loueront. 


. Singul. 


Pluriel. 


Futur conditionnel. 


dag id fben wurde, que je louerais. 

daë du loben wuͤrdeſt, que tu louerais. 

daß er loben wuͤrde, qu'il louerait. 

dag wir loben wuͤrden, que nous louerions, 
daß ihr loben wuͤrdet, que vous loueriez, 
daß fie Inben wuͤrden, qu'ils loueraient. 


INFINITIF. 


Présent. loben, louer. 


Parfait. gelobt babe, avoir loue. 
Part. présent, lobhend, louant. 
Part. passé. gelobet, loué. 
Gérondif. im loben, en louant. 
- "qu loben, de louer o# à louer. 
um su loben, pour louer. 


N 


11. Forme passive. 


Nota. La forme passive des verbes allemands, se 
compose du verbe auxiliaire werden, et du parti- 
cipe passé, Comme on Va Yoir. 


K 2 


* — —— — — nt apte “ Ra. — — — — * 
. 
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INDICATIF. | LU 


Présent. 


Singul id werde gelobet, je suis loué. 
Du wirſt gelobet, tu es loué. 
er wird gelobet, il est loué. 

Pluriel. wir werden gelobet, nous somines loués. 
ihr merdet gelobet, vous êtes loués. _ 
fie werden gelobet, ils (elles) sont loués, 


7 Prétérit imparfait. 
Singul. id wurde ou ward gelobt, j'étais on fus loué. 
| Du wurdeſt, wardſt gelobt, tu étais, fus loué. 
er Wurde, Ward gelobt, il (elle) était, fut loué. 
Pluriel, wir wurden gelobt, nous étions où fûmes loués. 
ihr wurdet gelobt, vous étiez, fûtes loués. 
fie wurden gelobt, ils étaient, furent loués. 


Prétérit parfait. | 
Singul. ich bin gelobt ivorden, j'ai été loué. 


Du biſt gelobt morden, tu as été loué. 
er iſt gelobt morden, il a été loué. | 


Pluriel, wit find gelobt worden, nous avons été loués. 
ihr feyd gelobt morden, vous avez été loués. 
fie find gelobt morden, ils ont été loués. 


Prétérit plusqueparfait. 


_Singuk ich war gelobt worden, j'aurais on j'eus été loué. 


du warſt gelobt worden, tu avais, eus été loué. 
er War gelobt worden, il avait, eut été loué. 


Pluriel. wir waren gelobt worden, nous avions, nous 
‘eùmes été loués. | | 
ihr waret gelobt morden, vous aviez, vous eûtes 
été loués. 


fie waren gelobt worden, ils avaient, eurent 


, été loués. 


* 


Futur simple. 
Singul. ich werde gelobt werden, je serai loué. 
du wirſt gelobt werden, tu seras loué, 
er wird gelobt werden, il sera loué. 


⸗ 
— 


Plur. 


Sing. 


Plur. 


Sing. 


Pur. 


Sing. 


Plur. 


Fing. 


! 
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wir werden gelobt werden, nous serons loués. 
{br werdet gclobt werden, Vous serez loués.  , 
fie werden gelobt werden, ils seront loués. | 


| Futur passé. | 
td werde gelobt morden ſeyn, j'aurai été loué. 


Du wirſt gelobt morden fepn, tu.auras été loué. 


er wird gelobt worden ſeyn, il aura été doué. 

wir werden gelobt worden ſeyn, nous aurons été loués. 
ihr werdet gelobt worden fenn, vous aurez été loués. 
fie werden gelobt worden ſeyn, ils auront été loués. 


Conditionnel présent. 


id wuͤrde gelobt metden, je serais loué. 

du wuͤrdeſt gelobt twerden, tu serais loué. 

er wuͤrde gelobt werden, il serait loué. 

Wir wuͤrden gclobt werden, nous serions loués. 
ihr wuͤrdet gelobt werden, vous seriez loués. 

e wuͤrden gelobt werden, ils seraient loués. 


Conditionnel passé. 
id wuͤrde gelobt worden feyn, j'aurais été loué. 
du wuͤrdeſt HoUE worden ſeyn, tu aurais été loué. 
er wurde gelobt worden feun, il aurait été loué. 
wir wurden gelobt worden ſeyn, nous aurions été loués. 
ihr wuͤrdet gelobt worden ſehn, vous auriez été lonés. 
fie wuͤrden gelobt worden ſeyn, ils auraient été loués. 


IMPÉRATIF. 


werde gelobt, sois loué. : 
werde er (fie) gelobt, qu'il (elle) soit loué. 


Plur, werdet gciobt, soyez loués. 


Sing. 


werden Ke gclobt, qu'ils (elles) soient loués. 


-CONJONCTIF. 


| Présent. | 
daß id geloht werde, que je sois loué. 
daf du aclobt merdeft, que tu sois loué. 
daß er gelobt iverde, qu'il soit loué. 


1 Es 


Plur. 


Conjugaison 


ba wir gelobt merben, que nous soyons loués. 
dag ibr gelobt merdet, que vous soyez loués. 


daß fie gelobt werden, qu'ils soient loués, 


Sing. 


Plur. 


Sing. 


Plur. 
Sing. 
Plur. 
Sing. 
Plur. 


Sing. 


: Prétérit imparfait. 
bag ich gelobt wurde, que je fusse loué. 


daß du gelobt wuͤrdeſt, que tu fusses loué. 
dag gelobt mürde, qu'il fût loué. 


daß wir gelobt wuͤrden, que nous fussions loués. 
daß ihr gelobt wuͤrdet, que vous fussiez loués. 
bag fie gelobt mürden, qu'ils fussent loués. 


Prétérit parfait. 
daß id gelobt worden ſey, que j'aie été loué. 
dag du gelobt worden ſeyſt, que tu aies été loué. 
daf ct gclobt morden ſey, qu'il ait été loué. 


daß wir gelobt worden fepn, que nous ayons été loués. 
da ibr gelobt worden ſeyd, que vous ayez été loués. 


daß fie gelobt worden ſeyn, qu'ils aient été loués. 
Prétérit plusqueparfait. 

daf id gelobt morden dre, que j'eusse été loué. 

daß du gclobt morden waͤreſt, que tu eusses été loué. 

daß er gclobt worden mûre, qu'il eùt été loué. 


daß wir gelobt worden waͤren, que nous eussions 
éte loués. 


“bag ihr gelobt worden waͤret, que vous eussiez 


été loués. | 
daß gelobt worden waͤren, qu'ils eussent ête 
oues. | 
Futur simple. 


daß id merde gelobt werden, que je serai loué. 

dag du werdeſt gelubt werden, que tu seras loué. 
daß cr merde. g'lobt werden, qu'il sera loué. 

daß wir werden geloht werden, que nous serons loués, 

9 werdet gelobt werden, que vous serez loués, 
a 


Futur conditionnel. 


daß ich wuͤrde gelobt werden, que je serais Joué. 
daß du wuͤrdeſt gelobt werden, que tu serais loué, 
dag er wuͤrde gelobt werden, qu'il serait loué. 


te werden gelobt werden, qu'ils seront loués, . 


, 
{ 


\ 


gefuͤhrt haͤtten. 


PL 
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daß wir wuͤrden gelobt werden que nous serions loués. 
daß ibr murdet gelobt merdeh, que vous seriez loués. 
daß fie wuͤrden gelobt merden, qu'ils seraient loués. 


INFINITIF — 


Présent. gelobt werden, être loué. 
Parfair. gelobt worden ſeyn, avoir été loué. 
Participe. gelobt, loué, qui a été loug. 


Nota. C'est d'aprés ce modéle que se conjuguent tous 


les verbes réguliers. — On a dù remarquer que les 
verbes allemands n’ont que deux tems simples; 
savoir : le présent et l'imparfait; p. ex. ich fiche, 
j'aime; id lixbte, j'aimais. Tous les autres tems 
se composent à l’aide des verbes auxiliaires haben, 
ſeyn et werden. | 


Exemples sur la conjugaison des verbes réguliers. 


I. Phrases allemandes avec la traduction française. 


Er lobt ſeine Freunde und 


wird von ihnen gelobt. 

Ihr lobet eure Schweſtern 
aber ihr werdet von ihnen 
nicht gelobt: | 

Sie loben Saden, die 
nicht gelobt zu werden ver⸗ 


dienen. 


Ich lobte End neulich, 
man ſagte mir aber, daß Ihr 


nicht von jedermann gelobt 


werdet. | 
Gr ift ſtolz geworden, weil 
man ihn zu ſehr gelobt hat. 
Sie wuͤrden gelobt worden 
ſeyn, wenn Sie ſich wohl auf⸗ 


11 loue ses amis, et il en 
est loué. = 

Vous louez vos soeurs, 
ais vous n’ètes pas loués 
d'elles. 

Ils louent des choses qui 
ne méritent point d'èêtre 
louees. | 

Je vous fouais derniere- 
ent, mais on me dit, que 
vous n'êtes pas loué de tout 
le monde. | 

ILest devenu orgueilleux, 
parce qu’on l’a trop loué. 

Ils'auraientété loués, s'ils ‘ 
se fussent bien conduits. 
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II. Pour traduire en allemand. 


| a.) 

Ïls furent loués de chacun à cause de cette belle 
action. — Vous avez un grand nombre de domestiques ; 
croyez-vous que vous en soyez aimé? — Ne pensez pas 
que je veuille ètre loué? — Je voudrais bien que vous 
me louassiez; ce serait une marque que je le mérite. 
— Il serait à souhaiter que vous fussiez loué ; cela nous 
ferait connaitre que vous auriez une fois bien fait. — 
Que dites-vous de l’homme qui parla hier avec nous au 
spectacle ? « 


b.) 


Vous ne me louerez pas, parce que j'ai refusé votre 
demande; mais vous me Joueriez, si je vous l'avais 
accordée. — Il faut considérer qu'il a à nourrir une 
femme et douze enfans. — Payez ce que vous devez, et 
consolez les malheureux. — Ne souhaitez pas ce que vous 
ne pouvez pas avoir; mais Contentez-vous de ce que 
la providence vous a donné, et considérez qu'il y a bien 
des hommes qui n’ont pas ce que vous avez. — L'abus 
des plaisirs rend la vie amère. — Si vous vous corrigez, 
vous serez aimé et récompensé. — Les habiles gens sont 
estimés et recherchés ; mais les ignorans sont méprisés 
de tout le monde, et, il est bien triste d’être méprisé. 
— Pour ètre estiiné, apprenez dans votre jeunesse des 
choses —— et utiles, et vous serez honoré. — La 
vertu est toujours récompensée, parce qu'elle se récom- 
pense elle-même. 

ce) 


Par trop de précipitation, on a souvent a rougir de 
sa folie, — Comme on ne doit attendre des magistrats 
que la justice, tous les efforts de la séduction sont des 
attentats contre leur équité. — Evitez les procès; ils 
ressemblent à un feu qu'on a de la peine à éteindre 

uand une fois il est allumé. — Les plus grandes qua- 
lités naturelles ne servent souvent qu'a déshonorer, si 
elles ne sont soutenues par un amour constant de la 
vertu. — Rire des gens d'esprit, c’est le privilège des 
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sots. — Que la raison te conduise jusques dans les 
moindres choses. — De quels écarts l'hômme n'est-il 

. pas capable, quand la raison ne le conduit plus! — Les 
sots n'apprennent rien de la raison; l'adversité seule 

‘ peut les instruire; — On a vu quelquefois l'inrprudent 
devenir un sage dans l'infortune. — L'adversité est 
l'épreuve de la vertu. Vous êtes un grand homine ; mais 
coinment le saurai-je, si la fortune ne vous a pas mis à 
portée de montrer votre courage dans les revers ? 


d.) 


Ni l’âge ni l'expérience ne rendent jamais l'homme 
si parfait qu’il ne lui reste plus rien à apprendre. — 
La plupart des plaisirs ne sont que des amusemens fri- 
voles; ils ont surtout un grand inconvénient : c'est 
qu'on ne peut les goûter seul. Le jeu le plus simple 
exige au moins deux personnes; mais l'étude procure 
des plaisirs utiles dans la plus profonde solitude. — 
L'esprit de parti abaisse les * grands homines jus- 
ques aux petitesses du peuple. — Les exercices du 

. corps ne doivent pas être négligés : ils sont nécessaires 
| pen en augmenter la force, et pour lui donner une 
onne conformation. — On ferait peu de fautes, si, 

au moment d'en commettre, on avait un témoin. 


À 

| e.) | 
Nous regardons avec raison comme des gens sans 
udeur ceux qui font leur propre eloge, parce que 
5 devoir serait de montrer de la modestie, mémg s1 
 c’étaient d’autres qui daignassent leslouer. On peut aussi 
les regarder comme injustes, parce quils usurpent 
d’eux-mèmes ce qu'ils devraient attendre qu'il leur füt 
accordé. — Il est cependant une circonstance où, sans 
encourir le blâme, on peut se permettre de dire du 
bien de soi-même: c'est quand on est poursuivi par la 
calommie, ou qu'on se trouve injustement accusé. — 
Périclès se loua lui-même devant le peuple d'Athènes, 
qui l’avait accusé de tous ses maux. — L'un de ceux 
qui étaient condamnés à mourir avec Phocion, se 
Jamentait et ne pouvait se plier à sa destinée : Eh 
» quoi! lui dit celui-ci, tu n'es pas fier de inourir avec 

3 Phocion! 3 


8 


# 
/ 
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TABLE 
Des principaux Verbes simples réguliers de à 


la langue allemande. 
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à 


+ 


Abfeimen, écumer. 

achten, estimer. 

aͤchzen, géinir. 

actern, labourer. 

adeln, ennoblir. 

aͤffen, singer. 

abnden, ressentir, punir. 

abnen, présager. , 

âltein, commencer a vieillir. 

anberaumen, fixer un terme. 

aͤndern, changer. : 

anfeinden/attaquerparhaine. 

angeln, pècher à l'hamecon. 

aͤngſtigen, angoisser. 

ankern, ancrer. 

arbeiten, travailler. 

argwoͤhnen, soupçonner. 

âgen, donner la bequée. 

aufmuntern, exciter, exhor- 
ter. 

dugeln , faire les yeux doux. 

Bapen, baigner. 

baben, griller, sécher, fo- 
menter. 

bahnen, frayer le chemin. 

baͤndigen, dompter. 

balbieren, raser. 

valgen, (ſich) ss gronder, 
se battre. 

halſamieren, embaumer. 

bannen, bannir, exorciser. 

bauen, baͤtir. 

beben, trembler. 

bedauern,plaindre,regretter. 

beeidigen, assermenter. 


beerdigen, enterrer. 
befleigiaen, (fi) s'appliquer. 


| befriedigen, contenter. 


begaben, douer. 

beacanen, rencontrer. 

begchren, demander, sou- 
haiter. 

begluͤcken, rendre heureux. 

begnadigen , faire grâce. 

bejahen, affriner. 

bejammern, plaindre. 

beigen, donner le tan aux 
CUITS. 

pefoftigen, alimenter. 

belichen, agréer. 


bemänteln, pallier, excuser. 


bemuͤhen, (fi) prendre la 


peine. 

beveichern, enrichir. 
bereiten, appréter. 
befeclen, animer. 

beten, prier Dieu. 
bethcuren, protester. 
bethoͤren, séduire, éblouir. 
betitéin, donner un titre. 
— considérer. 
betteln, mendier. 

betten, faire le lit. 
beunrubigen; inquiéter. 
beurlauben , congédier. 


beugen , pe . 
beuteln, bluter la farine. 


hewahren, préserver. 


betväbren, constater. 
bewegen, mouvoir. 


{ 
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bewehren, armer. 
bemciben ; marier. 
bewirthen, traiter quelqu'un. 
bezeigen, fi) se montrer. 
bezeugen, attester. 

bünelf, repasser le linge. 
bilden, foriner. 

bidben, gonfler, causer des 


blaͤttern, feuilleter. (vents. 


biduen, battre, rosser.. 
blinfen , reluire. 

blingen ; clignoter. 

bligen, faire des éclairs. 
bloͤcken, béler, mugir. 
bloßen, découvrir, rendre 
bluͤhen, fleurir. (nud. 
biuten, saigner. | 
bobren, percer. 


borgen, emprunter, préter. 


brachen, mettre en friche. 
bramen, border. 
brauen, brasser. | 
braufet, bruire, mugir. 
breiten, étendre. | 
brennen, brûler. . 

brocken, émietter. 
brüllen, rugir, mugir. 
brummen, gromimeler. 
brüften, (ſich) lever la crète, 
:, s'enorgueillir. 

bruten, couver. 
buchftabiren, épeler. 
bublen, faire l'amour. ‘ 
huͤrden, charger. 
bürgeu, être caution. 
büriten, brosser. 
burzeln, se culbutér. 
bügen, expier, faire péris 

tence. | 

buttern, battre du beurre. 
Daͤmmen, dompter, arrèter. 
dampfen, exhaler, évaporer. 


/ 
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daͤmpfen, éteindre, étouffer, 
étuver, 

banfen, remercier. 

datben, manquer de 


quoi 
vivre. | 


dauen, digérer. 


dauern, durer. 

decden, couvrir. 

debnen, étendre. 

demuͤthigen, humilier. 

deuten ; indiquer; inter- 
prêter. 

dichten, penser; composer 
des vers. 

dielen, planchéier. 

dienet, servir. 

dingen, engager au service. 

dolmetfchen, interprèter. 

donnerh, tonner. 

doppeln, doubler. 

doͤrren, sécher. | 

draͤngen, presser, opprimer. . 

draͤuen, menacer. 


drechfein, faire au tour. 


dreben, tourner. 
drohen, menacer. 
druden, imprimer. 


druͤcken, presser. 


duften, exhaler. 

dulden, souffrir. 

dungen, fumer, engraisser. 

duͤnken, sem bler. 

duͤnſten, évaporer. 

duzen, tutoyer. 

Eggen, herser. 

ehlichen, épouser. 

eifern, avoir du zèle. 

cignen, approprier. 

cilen, se hâter. 

einaͤſchern, réduire en cen- 
dres. 


einfaͤdeln, enfiler. 


— 
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einhaͤndigen, remettre en 
main. 

eitern, suppurer. 

eckeln, avoir un dégoût. 

empoͤren, soulever. 

— ſinir, achever. 


entfremden, priver, aliéner. 


enthaupten, décapiter ; guil- 


lotiner. 
entfräften, affaiblir. 
entiedigen, délivrer. * 
entiebnen, emprunter. 
entmannen, châtrer. 
entfeclen, tuer, faire mourir. 
entubrigen, dispenser. 


entzweyen, brouiller, désu- 


nir. 
crachten, ètre d'avis. 
eraͤugnen, (fi) arriver. 
erbarmen, avoir compassion. 
érben, hériter. 
erbeuten, prendre sur l'en- 
nemi. 
erblaßen, pälir, mourir. 
erbogeu, (fi) se courroucer. 
erdroſſeln, étrangler. 
erfriſchen, rafraichir, 
ergaͤnzen, compléter, par- 
faire, refaire. 
erqrimmen, entrer en fureur. 
erhellen, ètre manifeste. 
erinnern, faire souvenir. 
ertalten, se refroidir. 
ctfargen, acquérir par ava- 
rice. 
erkieſen, choisir, élire. 
erfidren, déclarer, expli- 


| quer. 
erkuͤhnen, (ſich) avoir la har- 
diesse, oger. 


erkundigen, (ſich) s'informer. 


Des Ve — reguliers. 


erlahmen, devenir perclus. 
erlangen, obtenir. 
erlauben, permettre. 
erledigen, délivrer. 
erlegen, tuer; payer. 
erlaͤutern, éclaircir. 
erluſtigen, (ſich) se divertir. 
ermahnen, exhorter. 
Série : } lasser, affaiblir. 
ermuntern, encourager. 
erneuern, renouveller. 
erniedrigen, abaisser. 
érobern, s'emparer, con- 
quérir. 
erbrtern, éclaircir, résoudre. 
pi restaurer,soulager. 
critatten, restituer. | 
erſtaunen, étonner. 
erſticken, étouffer. 
erſtummen, devenir muet. 
eruͤbrigen, épargner. 
erwaͤhnen, faire mention. 
erweichen/ attendrir, amollir. 
erweitern, élargir. 
erwiedern, répondre, répli- 
quer. 
erwiſchen, attraper. 
Fabeln, radoter. à 
facheln, faire du vent avec 
l'éventail, | 
fackeln, flamboyer. 
fadmen, faͤdeln enfiler. 
falfhen, frauder, fausser. 
—— plisser. 
alzen, plier (le papier. 
farben, —— He 
farsen, peter, lâcher un 


vent. 
fafcin, être en délire. 
falten, jeüner. 


faulen, pourrir. 


Des Verbes résuliers. 


faulenjen, ne rien faire, être 
paresseux. 

fegen, ramoner. 

feblen, inanquer. 

feilen, limer. 

feilfhen, marchander. 

ferteln, faire de petits co- 
chons. | 

fernen, paraître de loin. 

fertigen, achever. 

feſſeln, enchainer. 

feuchten, humecter. , 

feuern, faire feu. 

feyern, célébrer, chommer. 

fiedeln, racler du violon. 

ficdern, remplir de plumes. 

filzen, gronder, répriinander. 

fingern, jouer des doigts. 

fivnifen, vernisser. 

fiſchen, pêcher. | 

fladern, brüler fortement. 

flammern, jeter des flammes. 

fattern, battre des ailes, 
voltiger. 

fiecten . tacher. 

fieben, implorer. 

flenneu , pleurer. 

fiten, raccoütrer. 

floben, épucer. 

fiofen, faire flotter. 

fluchen, maudire, jurer. 

fudten, sauver, mettre en 
sureté. 

fodern, exiger. 

folgen, suivre, obéir. 

foltern, donner la torture. 

oppen, railler. 

rdern, avancer. 

formen, mouler. 

forſchen, sonder, rechercher. 

fragen, demander. 

freveln, être téméraire. 


/ 
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freuen, (fic) se réjouir. 


freyen, se marier. . 


friften, prolonger. | 

frolocken, pousser des cris 
d'allégresse. 

frobnen, servir en corvée. 

froͤſteln, frissonner. 

fruchten, fructifer. 

fuchteln, ferrailler. 

fugen, joindre, 

fugen, (ſich) convenir, arri- 

fublen, sentir. (ver. : 

fubren, mener. | 

fullen , reinplir. 

funkeln, étinceler. : 

furten, craindre. | 

fufen , baser, se reposer sur 
quelque chose. 

füttert, donner à manger ; 

| doubler un habit. 

Gafen, badauder. 

gaͤhnen, bäiller. 

gaftiren, traiter. 

gatten, coupler. 

gaufeln,, faire des tours de 
passe-passe. | 

gebrauchen, se servir. 

gedulden, patienter. 

geborden, obéir. 

geifern, baver. 

geigen, jouer du violon. 

geißeln, fouëtter. 

geizen, être avare, 

gelangen, parvenir, 

gellén, corner, (se dit des 
oreilles.) 

geloben, vouer, faire voeu, 

geluften, convoiter, désirer. 

gerben, tanner. * ” 

geſellen, (fih) s'associer. 

gewarten, attendre, espérer. 

gewoͤhnen, accoutumer. 


Haaren, (ſich) perdre le poil. 


+ 
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geziemen, être de la bien- 
séance. | 
gittéh, gémir comme la 
.. tourterelle. | 
glaͤnzen, reluire, briller. 
glaſuren, enduire de vernis. 
glatten, polir, applanir. 
glauben, croire. : 
alitfhen, glisser. 
gluden, giousser. { C’est le 
cri de la poule quand 
elle a des petits.) 
gluckſen, sanglotter, hoqueter. 
glüben, rougir au feu. 
genugen, suffre. 
goͤnnen, ne pas envier. 
graͤnzen, confiner, aboutir. 
grafen, couper les herbes. 


grauen, grisonner; avoir de. 


l'horreur. 

grauſen, frissonner d'hor- 
reur. 

greinen, pleurer, crier. 

grubein, éplucher, fouiller, 
rechercher soigneuse- 
ment. 

gründen, fonder. 

grünen, verdir. 

grufen, saluer. 

guden, regarder, voir. 

gürten ; ceindre. 

gypſen, plätrer. 


badet, hacher. 

bâfein, accrocher. 

CS quereller. 

baften, être attaché. 
hageln, grèler. 

baibiren, partager en deux. 
balftern, inettre le licol. 
ballen, résonner. 
haͤmmern, marieler. 


Darren, 


Des Verbes réguliers. 


handeln, négocier, agir. 

bandbaben, inaimtenir. 

bandiangen, être aide à ma- 

banthicren, agir. (con. 

barfen, râteler. . 

harnen, uriner, pisser. 

attendre patiem- 
ment. 

barmen, (ſich) s’affiger. 

bârten, endurcir: 

harzen, enduire de résine. 

haſchen, attraper. 

bafpein, dévider. 

baffen, hair. 

bauchen, souffler. 

baucn, couper, sapper. 

bâuffct,accumuler,amasser. 

baufen, tenir ménage. 

baufiren, colporter. 

haͤuten, (fich) se peler. 

hecheln, serancer. 

hecken, couver. 

beften, attacher. : 

bégen, conserver, nourrir, 
fomenter. 

bcilen, guérir. 

heiligen, sanctifher. 

btifchen ; demander, 

beitern, éclaircir. 

heizen, chauffer. 

hemmen, arreter. | 

bengen, bânfen, pendre. : 

berbergen, loger. 


- berbften, vendanger. 


herſchen, régner. 

herzen, caresser. 

bebet, exciter; courir la bète, 
beuchcin, faire l’hypocrite. 
heurathen, se inarier. 
beulén, hurler. — 
hindern, empécher. 

hinken, clocher, boiter. 
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hobeln, raboter. 

boffen, espérer. 

bobnen, outrager, railler. 

boblen, creuser. 

holpern, chanceler, chopper. 

borchen, écouter. 

bôren, ouir, entendre. 

hoͤrnen, garnir de cornes. 

budeln, tracasser; faire de 
la mauvaise besogne, 
bousiller. 

puldigen, faire hommage. 

ungern, avoir faim. 
| ——— tousser. 
garder. 
agen, chassſser. 

jammern, se lamenter. 

jaͤten, sarcler. 

jauchzen, faire des cris de 
joie. 

ihrzen, dire vous à qq.un. 

impfen, enter. 

itten, errer. 

jubiliren, ? pousser des cris 

juchzen, de joie. 

jucken, démanger. 

jungen, faire des petits. 

Kalben, kaͤlbern, faire 
veau. 

kalchen, blanchir. 

kalmaͤuſern, lésiner. 

kaͤlten, refroidir. 

kaͤmmen, peigner. 

kaͤmpfen, combattre. 

kappen, couper, chaponner. 

kargen, vivre en avare. 

karren, charrier. 

karten, disposer une affaire 
à son gré. 

fauet, mächer. 

faufen, acheter. 

fegeln, jouer aux quilles. 


un 
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kehren, balayer, nettoyer. 

feihen, respirer avec peine. 

feifcn, quereller, gronder. 

feimen, pousser, bourgeon- 
ner. 

keltern, presser, pressurer. 

fennen, connaitre. 

ferben, cocher. 

kerkern, emprisonner. 

ficfen, s'empluiner. 

fiegen, élire ; ‘choisir, 

fippen, trébucher. : 

fitren, crier comme la roue. 

klaffen, babiller, caqueter. 

klaftern, toiser. 

klagen, porter plainte. 

klammern, cranponner. 

flappen, claquer. | 

flatfben, claquer; rappor- 
ter, babiiler. 

flauben, éplucher. 

ficben, se coller, tenir. 

fl:den, suffire. 

fleiden, habiller, 

kleiſtern, coller. 

klemmen, pincer. 

kleppeln, faire des dentelles. 

flettern, grimper. 

klimmen, gravir. 

flingein, sonner de la clo- 
chette. 

flinfen, mouvoir le loquet. 

klopfen, frapper, heurter. 

fiüglen, pointiller, subti- 
liser. ù 

fnaden, craquer. 

fnallen, éclater. 

knappen, boiter. 

fnarren, criqueter. 

fneten, pêtrir. 

knien, se mettre à genoux. 

knirren, fnirfthen, grincer. 
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fnitfchen, écraser, piler. 

fnôpfen, boutonner. 

fnupfin, nouer. 

fochen, cuire. 

tolern, devenir furieux, 
rouler. 

fôpfcn, trancher la tète. 

koppeln, accoupler. 

foften, goûter, coûter. 

kotzen, vulgair. voir. 

kraͤchen, craquer. 

fraben, chanter comme un 


coq. 

franfen, être malade. 

kraͤnkeln, être maladif, 

traͤnken, chagriner. 

kranzen, couronner. 

kratzen, gratter. | 

fraujen, faute, friser. 

krauten, sarcler. 

krebſen, pêcher des écre- 

| Visses. 

freugen, croiser. 

frcugigen, crucifier. 

fricgen, faire la guerre; 5e. 
attraper, recevoir. 

kronen, couronner. 

frumméen, courber. : 

fugeln, rouler. 

fublén, rafraichir. 

fundfhaften, espionner. 

kuͤnſteln, travailler avec art. 

kuͤrzen, raccourcir. 

kurzweilen, badiner,s’amuser 

fufien, baiser. 

kuͤtzeln, chatouiller. 

Laben, soulager. 

laͤcheln, sourire. 

lachen, rire. 

lagern, camper. 

laͤhmen, estropier. 

lallen, bégayer. 
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landen, prendre terre, dé- 
barquer. 

langen, tendre. : 

larmen, faire du bruit. 

laͤſtern, injurier, blasphèémer. 


laͤugnen, nier. 


lauern, épier. 
lauſen, épouiller. 
laͤuten, sonner. 
laͤutern, purifier. 
laxiren, purger. 
leben, vivre. 
lecken, lécher. | 
ledigen, délivrer. 
leeren, vider. 

legen, poser, mettre. 
lehnen, appuyer. 
Ihren, enseigner. 
leichtern, alléger. 
leimen, coller. 
leiſten, prèter. 
leiten, conduire. 


lentken, diriger, guider. 


lernen, apprendre. 
lcucten, luire. 
leycrn , jouer de la lyre. 
lieben, aimer. 
lichfofen, caresser. 
liefern, livrer. 
Jindern, adoucir, calmer. 
lifveln, parler bas. | 
loben, louer. 
loͤchern, trouer. 
locken, allécher, attirer. 
lodern, flamboyer. 
lohnen, récompenser. 
loͤſchen, éteindre. 
lofen, dégager, délier. 
looſen, tirer au sort. 
loͤthen, souder. 
fuiten, donner de l'air. 
Machen, faire. 

maͤhen 
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maͤhen, faucher. 
malien, peindre. 
-mabnen, faire souvenir; exi- 
ger une dette. 
maͤkeln, faire le courtier. 
maͤlzen, préparer le grain 
pour brasser. 
mangeln, manquer. 
matften, marchander. 
marmein, marbrer. 
martern, martyriser. 
maͤßigen, modérer. 
miſten, engraisser. 
mauten, murer. 
maufen, voler; prendre des 
souris. 
mehren, augmenter. 
metftern , maitriser. 
melden, dire, mander. 
melfen, traire, 
mengen, méler. 
merfen, remarquer. 
mebcin, mesgen, tuer, (com- 
me les bouchers.) 
meinen, penser, croire. 
miethen, louer, affermer. 
mildern, adoucir. 
mindctn, diminuer. 
miſchen, méler. 
miffen, se passer, manquer. 
miften, faire du fumier. 
modein, mouler. 
morden, massacrer. 
mucdfen, grouiller. 
mungen, battre monnaie. 
murmein, mutren, murmu- 
rer, parler entreles dents. 
muficren, mousser. 
muitern, passer en revue. 
muthmaßen, soupçonner. 
Nagen, ronger. 
nagein, clouer. 
G. de G. 


10: 
nahen, approcher. 


narren, berner, railler quel- 
qu'un. 

nafchen, être friand. 

naͤhen, coudre. 

naͤhern, (ſich) s'approcher. 

naͤhren, nourrir. 

nebeln, faire des brouillards. 

neiden, envier. 

neigen, baisser, pencher. 

nennen, nommer. 

netzen, mouiller. 

nicken, faire signe de la tète. 

nieſen, éternuer. 

nieten, river. 

niſten, nicher. 

nôthigen, obliger. 

nummeriren, numéroter. 

nüben, être utile. 

Defnen y ouvrir. 

opfern, sacrifier. 

ordnen, ordonner, régler, 

orgeln, jouer de l'orgue. 

Paaren, apparier,accoupler. 

pachten, affermer. 

packen, einballer 

pappen, coller. 

paffen , gueter, attendre. 

patihen, claquer. 

peinigen, tourmenter. 

peitfchen, fouétter. 

pféblen, palissader. 

pfaͤnden, nantir, saisir. 

pfarren, ètre de la paroisse. 

pfeffern, poivrer. 

pferchen, parquer. 

pflausen, planter. 

pfiaftern, paver. 

pflegen, administrer, avoir 

, soin. 

pen, ficher des piquets. 

pfluͤcken, cueillir; plume. 
L : 
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pfluͤgen, labourer. puffen, donner des coups. 


es 


pfuſchen, faire mauvais ou- 
vrage. 

piden, enduire de poix, 

pickeln, piocher. 

pifen, picoter, bequeter. 

piffen ; uriner, pisser. 

pitfhiren, cacheter. 

placken, tracasser. 

plagen, tourmenter. 


planiven, laver, passer par . 


l’eau de colle. 
plâtten, rendre plat. 
platen, crever. 
plaudert, causer, jaser. 
plerren, hurler, crier. 
plumpen, tonrber dans l'eau. 
plünderh, saccager. 
pochen, heurter, frapper. 
politen, polir. | 
polftern, garnir de coussins. 
poltern, faire du bruit. 
pofauten, sonner de la trom- 
pette. ‘ 
praͤgen, monnoyer. 
pralen, se vanter. 
prallet, rebondir. 
prangen, faire parade. 
praffen ; faire bombance. 


praſſeln, faire du fracas. 


predigen, précher. 

prellen, rebondir, berner 

preſſen, presser. I 

pritſchen, fouetter. 

probieren, éprouver, mettre 
à l'épreuve. 

progefieren, plaider. 

prophezeyen, prédire. 

prufen, ‘p rouver, examiner, 
sonder. 

prügein, rosser. 

pudern, poudrer. , 


pülvern, pulvériser. 
putzen, parer, orner, net- 
toyer. 


-Quaden, coasser comme 


les grenouilles. 
quackſalbern, faire le char- 
latan. 
quâlen, tourmenter. 
qualitern, jetter du phlegme. 
quetichen, froisser. . | 
Rachen, venger. 
radbrechen, radern, rouer. 
rauchern, parfumer. 
raumen, faire place. 
raͤuſpern, tousser, cracher. 
raffen, ramasser; ravir. 
rammeln, bouquiner. 
rafen, — 
raſpeln, racler, raper. 
raſſeln, faire du bruiteomme 
les carrosses. 
raften, se reposer. 
rauben, voler. 
rauchen, fumer. 
taufen, tirer aux cheveux. 
rauſchen, bruire. 
rechnen, compter, chiffrer. 
rechten, procéder. 
rechtfertigen, justifier. 
reden, parler. un. 
regen, remuer. | 
regieren, gouverner, régner. 
regiſtriren, enregistrer. 
regnen, pleuvoir. 
reichen ,; présenter, tendre. 
reifen, muͤrir. 
reimen, rimer. 
reinigen, nettoyer. 
reiſen, voyager. 
reizen, tenter, solliciter. 
rennen, courir. 


— 
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retten, sauver. 


reuen, repentir. 


reuten, déraciner, sarcler. 


richten, juger. 


riegeln, fermer au verrou. 


riefein, bruiner, ruisseler. 
tingen, boucler. 


ringern, diminuer. 


ritzen, égratigner. 

roͤcheln, lee 

rollen, rouler. 

often, frire. 

roſten, rouiller. 

roͤthen, rougir. 

rotten, rottiren, se liguer. 

rüden, pousser; aller. 

ruderu, ramer. 

tügen,y dénoncer. 

ruben, reposer. 

ruͤhmen, vanter, louer. 

tubren, toucher. 

tulpfen, rotter. | 

rumoren, faire un tumulte. 

rumpeln, faire du bruit com- 
me des meubles de bois. 

ruͤmpfen, rechigner, froncer. 

ruͤnden, arrondir. 

runsein, rider, 

rupfen, plumer. 

rüftén, préparer. 

rutfhen, glisser. 

rütteln, remuer, secouer. 


Saͤbeln, sabrer. 


facten , ensacher. 
ſaͤen, semer. 


fagen, scier. 


fagen, dire. 

alien, saler. 

fammien, cueillir, recueil- 
hr, ramasser, 

aͤttigen, rassassier. : 


atteln, seller. 
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ſaͤubern, nettoyer. 
faugen, allaiter. 
faumen, tarder, négliger. 
ſaͤuern, s’aigrir. | 
faufen, bruire, murmurer. 
ſchaben, raper, racler. 
fhaden, nuire. 
fhaffen, travailler, 
fballen, retentir. 
ſchaͤlen, peler. 
ſchaͤmen, (ſich) avoir honte. 
nden, violer. 
ſchanzen, travailler aux for- 
tifications. 
fharmübeln, escarmoucher, 
ſcharren, gratter. 
fcattiren, ombrer, nuancer. 
fchâben, estimer. 
fhaudern, frémir; trembler 
de froid. 
ſchauen, regarder. 
FACE , travailler de la 
. pelle. 
fhaumen, écumer. 
fchcitern, échouer, faire nau- 
frage. 
fhellen, tirer la sonnette. 
fenfen, faire présent; 5e. 
vendre du vin etc. 
ſcherzen, railler, badiner. 
fheucden, chasser, épou- 
vanter. | 
ſcheuen, craindre. 
ſcheuern, écurer, frotter. 
ſchicken, envoyer. 
ielen, lorgner ; loucher. 
ns ferrer une roue. 
ſchiffen, naviguer. 
ſchildern, peindre. 
fhimmeln, moisir. 
fhimmern, reluire. 
ſchimpfen, injurier. 


L a 
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ſchirmen, protéger. 
fchirren, harnacher. 
ſchlachten, tuer. 
ſchlaͤmmen, prodiguer. 
ſchlaͤnkern, jeter avec la 
fronde. 
ſchlaͤudern, marcher lente- 
ment, nonchalamment. 
ſchlecken, être friand. 
fchleimen, causer de la pi- 
tuite; Ôter le phlegme. 
ſchleppen, trainer. 
ſchleiern, voilier. 
ſchlichten, ajuster, accom- 
moder. 
flimmern, empirer. 
fliten, crevasser, fendre. 
ſchlottern, branler, pendiller. 
ſchlucken, avaler. 
ſchlummern, sommeiller. 
fchlupfen, se cacher. 
flürfen, humer, boire à 
etits traits. 
fémdgen, médire, injurier. 
ſchmachten, languir. 
À dt gronder. 
ſchmaͤlern, étrécir; rogner. 
ſchmaͤlzen, rendre gras, en- 
raisser de beurre. 
ſchmarotzen, écornifler. 
ſchmauſen / faire bonne chere, 
fchmaten, manger comme 
un cochon. 
ſchmecken, goûter, savourer. 
ſchmeiſſen, jeter, lancer. 
ſchmelzen, fondre ; éimailler. 
ſchmerzen, causer des dou- 
leurs. 
fhmieden, forger. 
ſchmieren, graisser. 
{minfen, farder. 
fmollen, bouder, rechigner, 
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fchmoren, cuire à la daube. 

ſchmuͤcken, orner. 

fhmuben, salir. 

ſchnaͤbeln, baiser, becqueter, 
caresser du bec comme 
les colombes. 

fnallen, boucler, fermer à 

ſch boucle. 

nappen, happer. 

ſchnarchen, ronfler. 

ſchnarren, ronfler; grasseyer. 

ſchnattern, barbotter, caque- 
ter, claquer des dents. 

ſchnaufen, respirer fort, ha- 
leter, : 

ſchnaͤuzen, moucher. 

fchnellen, lancer. 

ſchnitzen, tailler, ciseler. 

ſchnorren, ronfler. 

ſchnuͤffeln, naziller. 

fnupfen, tirer parle nez; 
prendre du tabac; re- 
nifler. 

ſchnuͤren, lacer. 

fchnurren, grommeler. 

fchonen, ménager, épargner. 

fhopfen, puiser. L 

ſchoſſen, monter en graine. 

fchrammen, égratigner, éraf- 

ſchrappen, raper, racler. (ler. 

fchranfen, mettre en croix. 

ſchrecken, épouvanter. 

fropfen, ventouser. 

fchrumpfen, se rider. 

fchultern ; mettre , sur 

_ l'épaule. 

ſchuppen, écailler. 

fhuren, attiser. 

ſchuͤrzen, retrousser. 

fütteln, secouer, remuer. 

fcutten, jeter, verser. 

ſchuͤtzen, protéger. 
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ſchwaͤchen, affaiblir. 
ſchwanken, branler. 
ſchwaͤngern, engrosser, (faire 
un enfant à) une femme. 
ſchwaͤnzen, fripponner. 
ſchwaͤrmen, essaimer ; extra- 
vaguer, 
ſchwaͤrzen, noircir. 
ſchwatzen, causer, jaser. 
HIS 1 être suspendu en 


air. 
ſe — soufrer. 
ſchweifen, garnir d’une 


. queue; rôder. 
ſchweinmen, faire nager, 
er 


fchivenfen, rincer; tourner 
une roue. 

ſchwindeln, avoir le vertige. 

ſchweißen, suinter, saigner, 

fchwelgen, faire la débauche. 

fchivirren, siffler, gazouiller. 

ose suer. 

egein, faire voile, 

fegnen, bénir. 

fe fen /savonner. 

ſeigen, filtrer. 

ſenden, envoyer. 

— — brüler. 

enfen, couler à fond, 

RE poser. 

eufzen, soupirer. 

ichern, assurer, 

ſichten, ſieben, cribler. 

 fiechen, être malade. 

fiegeln, cacheter. 

ficgen, remporter la victoire, 
hnen, reconcilier. 


fômmern , ſoͤnnen, mettre au 


soleil. 
ſorgen, avoir soin, 
fortiren, assortir. 
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ſpaͤhen, épier. 

fpaliren, planter en espalier. 
fpaiten, fendre, 

fbannen, tendre, bander. 
fparen, épargner. 
ſpeiſen, nourrir, manger. 
fperren, fermer. 

ſpicken, larder. 


ſpiegeln, mirer, luire. 


ſpielen, jouer. | 

ſpießen, embrocher , ém- 
paler. 

ſpitzen, aiguiser, rendre 
pointu. ; 

ſpornen, éperonner. 

fpotten, railler, moquer. 

ſpreizen, étanconner, ap- 
puyer. 

fbrengen, faire sauter. 

fprenfeln , tacheter, mare 
queter. 

ſpritzen, seringuer. 

ſproßen, bourgeonner. 

fbulen, rincer , laver. 

ſpuͤnden, bondonner. 

fPuren, sentir. 

flallen, établer, faire de 
l'eau. : 

ſtammen, tirer son origine. 

flimmen, étancer. | 

flammeln, bégayer. 

flempeln, timbrer. 

flampfen, piler. 

flanfern, fureter. 

ſtaͤrken, fortifer. 

flatren, se roidir, 

ſtaͤuben, faire de la pous- 
Sière. 

ſtaͤupen, fouetter, battre. 

ſtecken ficher, planter. 

ſteifen, appuyer, affermir. 

ftellen, mettre, dresser, poser. 


166 Des Verbes réguliers: 


fteuren, obvier, empècher. 
ftiefein, botter. 

ftiften, fonder, ériger. 
ftillen, apaiser. 
ftimmen,entonner, accorder. 
ſtochern, icoter. 

ſtocken, hésiter; se cailler. 
fiolpert, broncher. 
ſtolziren, faire le glorieux. 
flopfen ; boucher, bourrer. 
ftovpein, chaumer, glaner. 
foren, troubler. 

ſtrafen, punir. 

ftralen, rayonner. 

firanden, écliouer. 
firängeln étrangler. 
ſtraͤuben, regiinber. 
ftraucheln, broncher. 
ſtreben, aspirer. 

ſtrecken, étendre. 
ftreicheln, fatter, pateliner. 
ſtrotzen, s'enfler. 

fireifen, efleurer. 

ftriten, tricoter. 

ſtuͤmpern, gâter le métier. 
ftürsen,/renverser,précipiter. 


flusen, appuyer. 


s'arréter tout court; 

fugem {couper ‘la queue 
d’un cheval 

fuchen, chercher. 

fudein, barbouiller. 

fummen, Eourdonner. 

fummiren, sominer. 

fündigen, pécher. 

Œadeln, blimer, censurer. 

tàfein, boiser, lambrisser. 

tagen, faire jour. | 

tândein, badiner. 

tanzen, danser. 

tappen, marcher à tâtons. 

taften, toucher. 


tauchen , plonger. 

taufen, baptiser. 

taugen , valoir, étre bon. 
taumeln, chanceler. : 
tauſchen, changer. 


thauen, faire de la rosée. 


theeren, induire de goudron. 

theilen, diviser, partager. 

tilgen, amortir, détruire. 

tituliren, tituler. 

toben, ètre en fureur. 

todten, tuer. 

toͤnen, résonner. 

torkeln, chanceler. 

traben, trotter. : 

trachtet, tâcher; aspirer à 
quelque chose. 

trampeln, battre les pieds. 

traͤnken, abreuver. 

trauen, se fier. 

tréufein, dégoutter. 

traumef, songer, réver. 

trauren, être triste, porter 

_ le deuil 

trennen, séparer, découdre. 

triumpbiren, triompher. 

trodnen, sécher. 

trodelt, colporter, revendre. 

troflen, (ſich) s’en aller. 

trompeten, trompeter. 

tropfeln, tomber goutte à 

; goutte. 

trôften ,; consoler. 

troben, braver, morguer. 

truͤben, troubler. 

trommeln, battre la caisse. 

tummeln, faire faire le ma- 

. nège à un cheval. 

tunchen, blanchir. 

tunfen, tremper. 

tutnicren, rompre lance: 

tyranniſiren, tyranniser. 


Ueben, exercer. 
überlifen, surpasser en f- 
nesse. 
Umarmen, embrasser. 
umringen, environner. 
nriauben, congédier. 
urtheilen, juger. 
8 Berarmen, appauvrir. 
perbittern, rendre amer, 
aigrir. 
verblenden, aveugler. 
perblinden, devenir aveugle. 
verblümen, figurer, déguiser. 
perderben, périr. 
verdeutſchen, traduire en 
allemand. 
verewigen, éterniser. 
perfertigen, confectionner, 
faire. 
verfinftern, obscurcir. 
vergdlien, rendre amer. 
vergeuden, prodiguer. 
vergewiſſern, assurer. 
vergiften, empoisonner. 
vergittern, barrer, griller. 
vergnuͤgen, faire plaisir. 
pergôttern, déifier. 
vergroͤßern, aggrandir, exa- 
gérer. 
vergolden, dorer. 
verberrlihen, glorifier. 
verjdbren, prescrire. 
verjungen, rajeunir. 
verfeilen, afferimir de coins. 
verketzern, traiter d’héré- 
__ tique. 
verkleiben, mastiguer, bou- 
cher. J 
verlleinern, dépriser, avilir. 
verfundigen ; annoncer. 
verlaͤumden, calomnier. 
berlarven, masquer. 
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verloben, fiancer. 
vermachen, boucher; léguer. 
vermdblen, marier. 
vermaledeyen, maudire. 
vermummen, dépuiser, af- 

fubler, habiller en 

masque. 
verneinen, nier. 
pernichten, anéantir. 
vernünftein, raisonner. 
perordnen, ordonner. 


verpachten, donner à ferme. 


verrenfen, disloquer, dé- 
boiter. 
verringern, amoindrir. 
perfanden, assabler. 
perfauern, s'aigrir. 
verſchanzen, retrancher. 
verfchlimmern, détériorer, 
empirer. | 
verſchwaͤgern, s’allier. 
verfchwenden, prodiguer. ‘ 


 perfilbern, argenter. 


verfpâten, retarder. 
verfpüunden, bonder. 
verſtecken, cacher. 
verſtummen, devenir muet. 
HS HN défendre. 
vertheuern, enchérir. 
verwahren, conserver. 
verweilen, s'arrèter, tarder. 
verweſen, pourrir. 
verildert, devenir sauvage. 
perivobnen, gâter. 
verwunden, blesser. 
verwuͤſten, dé vaster, ravager. 
verzaͤumen, enfermer d’une 


haie. | 
verzehnden, payer la dime. 
verzinnen, étamer. 


veriren, railler. 
vollenden, achever. 
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viertheilen, écarteler. 
Baden, veiller. 
wackeln, branler. 
waten, passer au gué. 
waffnen, armer. 
wauen, hasarder. : 
waͤhlen, choisir. 


waͤhnen, croire, être d'avis. 
waufahrten, aller en pélé- 


rinage. ï 


walken, fouler. 
walten, adinimistrer, gou- 
. verner. J 

malien, rouler. 

waufen, branler, .n'étre pas 
ferme. | 

wandeln/ marcher, cheminer. 

wandern, voyager. 

waffnen, armer. 

waͤrmen, chauffer. 

waͤſſern, arroser, tremper. 

wechſeln, changer. 

wedeln, remuer la queue. 

wehen, souffler. 

webren, défendre. 

weiden, paitre. 

weigern, refuser. 

weihen, consacrer. 

Weinen , pleurer. 

weiſſen, blanchir. 

mellen , bouillir. 

wenden, tourner. 

wetten, gager. 

wetzen, aiguiser. 

wickeln, entortiller. 

wichſen, cirer. 

wiegen, bercer. 

Willigen, consentir. 

Willfabren, acquiescer. 

wimmeln, fourimiller. 

Wimmern, se lamenter. 

winken, faire signe, 
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windeln, emmaillotter. 
winſeln, gémir. 
wintern, hyverner. 
winzen, vendanger. 
wippen, estrapader. 
wirbeln, tournoyer. 
wirken, opérer. 
wiſchen, torcher. 
wittern, tempèéter. 
wohnen, demeurer. 
wuchern, exercer usure. 
wuͤhlen, fouiller. | 
wundern, (fid) s'étonner. 
twunfchen, souhaiter. 
wurdigen, daigner. 
wuͤrfeln, jouer aux dés. 
wuͤrgen, égorger. | 
wurzeln enraciner. 
wuͤten, être en fureur. 
Zagen, désespérer. 
gablen, payer. 
zaͤhlen, compter. ; 
zaͤhmen, dompter, appri- 
voiser. | 
zanken, quereller, gronder. 
zapfen, mettre en perce. 
gappeln, trépigner. 
zaͤrteln, délicater, dodiner. 
zaͤſern, s’effler. 
zaubern, ensorceler, 
chanter. 
zaudern, tarder. 
zaͤumen, brider. 
zaͤunen, pallissader. 
gaufen, tirer aux cheveux, 
zechen, faire écot. 
zehren, dépenser. 
zeichnen, marquer, dessiner. 
zeigen, faire voir, montrer. 
zeihen, accuser. 
gcitigen, mürir. . , 
zerfleiſ then, déchirer le corps, 


en⸗ 


Des Verbes irréguliers. 


zergliedern, démembrer. 
zerlumpen, déchirer les ha- 
bits. 
zermalmen, piler menu. 
zerren, tirer ça et là. 
zerſtuͤcken, mettre en pieces. 
zerſtuͤmmeln, mutiler. 
zetteln, ourdir; semer. 
zeugen, témoigner; 
zielen, viser. 
zteren, ornèr. 
aifern, chiffrer. 
zimmern, charpenter. 
zinſen, payer le cens. 
gitie{n,tracerayecle compas. 


ds | 
(drer. 
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ziſchern, sifler. 
zittern, trembler. 


zollen, payer le péage. 


zuͤchtigen, châtier. 
zücken, tirer, remuer, 
inckern, sucrer. 

zupfen, tirailler. 
zuͤrnen, être fàché. 
zuſtutzen, dresser. " 
zwacken, pincer. 
zwecken, avoir pour but. 
zweifeln, douter. 


jwicken, pincer. 


zwirnen, retordre. 
zwitſchern, ga-ouiller. 


Remarque. 


Le nombre des Verbes réguliers de la langue alle- 
mande, sans compter les verbes composés et ceux 
d'origine étrangère, se monte à près de 1300. — Les 
érrégüliers ne sont qu'au nombre de 180 à 190. 


SEzcTrronx IIL 


_Des Verbes irréguliers. 


Les Verbes irréguliers sont ainsi appellés, parce 
qu'ils changent leur voyelle radicales dans quelques 
parties de la conjugaison; p,ex. gtben, donner, fait 
à l'Impératif gib, donne; au présent de l'indicatif, 
ich gebe, je donne; du gibft, 6 donnes; à l’Impar- 
fait, ich gab, je donnais; ſchlagen, battre, fait au 
prés. de l'indicatif, ich ſchlage, du ſchlaͤgſt; à l'Im- 
parfait, id fblug. 

® L'Imparfait de ces verbes ne se termine plus en 
té, mais en diverses manières; p. ex. it gab, je don- 
nais ; ich ſchlug, je battais, etc. 


\ 
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Le Participe passé ne se termine plus en tt}, 
mais en en; p. ex. gegeben, donné, geſchlagen, bac. 
tu, etc. | | 


Ainsi, lorsqu'on voit qu'un Verbe change sa voyelle 
radicale, ou qu'il na point, soit té à l'Imparfair, 
soit ét au Participe; on a une marque certaine, que 
c'est un Verbe irrégulier. Tels sont p. ex. 


id free, . id brad, ich babe geſprochen, 


Je parle. je parlais. ‘ai parlé. 

ich fhretbe, ich (rich, ich babe geſchrieben, 
j'écris. j écrivais. jai écrit. 

ic leide, ich litt, ch babe gclitten. 

je souffre. je souffrais. jai souffert. 

id ſließe, td flop, id bin gefloffen, 

je coule. je coulais. je coulé. 

ich fiche, th ſtund, * 1h bin geſtanden, 


je suis debout. j'étais debout. j'ai été debout. 


On voit par-là, que malgré l’irrégularité de ces con- 
jugaisons, elles sont cependant susceptibles d’un cer- 
tain ordre, soumis à des règles plus ou moins générales. 


PREMIERE REGLES. 


Leur Imparfait ne se termine jamais en 6, mais 
toujours pur une consonne; et il est monosyllabe dans 
tous les Verbes non-composés. 


SECONDE RÈGLE. 


L'Imparfait monosyllabe de l'Irdicatif prend un € 
au Conjonctif, et change les voyelles 4, 0, u, en 
dy oͤ, ùy p.ex. | 
de ich (ab, je voyais, se forme daf id fâbe, que je visse. 

y je mentais, - - daß ich loͤge, queje mentisse. 


td lo 
ich — frappais, - - daß ich ſchluͤge, que je frap- 


passe. 
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Nota. Ceux qui n'ont pas 4,9; u, à PIndicatif, 
prennent pourtant un € au Conjonctif, p. ex. 
de ich fiel, je tombais, se forme dag ich fiele, que je tombasse. 
ich gieng, j'allais, - - Daf id gienges que j'allasse. 
ich ſchrieb, j'écrivais,- - Daf ic ſchriebe, que j'écri- 


visse. 
1 TXROISIKMAE RÉGLE. 
Comme l’Impératif des Verbes réguliers est tou- 


jours dissyllabe, celui des irréguliers est, au con- 
traire, presque toujours monosyllabe. p.ex. | 


Réguliers. Trréguliers. | 
Jebe, liebe, lobe, ſprich, nimm,  fomm, 
vis, aime, loue. parle, prends, viens. 


QUATRIÈME REGLE. 
Souvent la voyelle radicale subit une altération à 
la seconde et à la troisième personne de l'Indicatif, 
P: ex: 


ich ſchlage, du ſchlaͤgſt, er ſchlaͤgt. 
ich trage, du tragft, er trâgt. 
ich fomme, du koͤmmſt, er koͤmmt. 
ſehe, du ſiehſt / er ſieht. 
gebe, du giebit er giebt. 
nebme y du nimmit, er nimmt. 
or du ſprichſt, er ſpricht. 
reche, du brichſt, er bricht. 


Conjugaison du verbe irrégulier ſehen, voir. 
L Forme active. 
INDICATIF. 


Présent. 
| Singulier. . Pluriel, 
ich febe, je vois. wiv ſehen, nous voyons, 
b ihr ſehet. | 


du fie ; 
er (fie) ſieht. ſie ſehen. 


172 Des Verbes irréguliers. 
| Imparfait. 
Singulier. Pluriel, 
id fab, je voyais, je vis. wir ſahen. 
4-7 a ige fabet. 
er (fie) fab. fie faben. 
Parfait. | 
Singulier. Pluriel. 
ich babe geſehen, j'ai vu. wir haben geſehen. 
du haſt geſehen. ihr habet geſehen. 
er hat geſehen. ſie haben geſehen. 
Plusqueparfait. 
Singulier. Pluriel. 
ich patte gefeben, j'avais, tir hatten geſehen. 
| j'eus vu. ihr hattet geſehen. 
du patte gefeben, ſie hatten geſehen. 
er hatte geſehen. | 
Futur. 
Singulier, Pluriel. 
ich merde ſehen, je verrai: tir werden feben, 
Qu wirſt feben. ihr werdet ſehen. 
er wird ſehen. ſie werden ſehen. 
Futur passé. 
| Singulier. Pluriel 
ich werde geſehen haben, j'au- tir werden geſehen haben. 
rai vu. ihr werdet geſehen haben. 
du wirſt geſehen haben. ſie werden geſehen haben. 


er wird geſehen haben. 


Conditionnel présent. 


FSingulier. Pluriel. 
| ich wuͤrde ſehen, je verrais. wir wuͤrden ſehen. 
du wuͤrdeſt ſehen. ihr wuͤrdet ſehen. 
er wuͤrde ſehen. ſie wuͤrden ſehen. 


= = —- 
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Conditionnel passé. 


| Singulier. Pluriel. 
id wuͤrde geſehen haben, wir wuͤrden geſehen haben. 
j'aurais vu. ihr wuͤrdet gefchen haben. 


du wuͤrdeſt geſehen haben. ſie wuͤrden geſehen haben. 
er wuͤrde geſehen haben. 


IMPÉRATIF. 


| Singulier. Pluriel. 
fieb, vois. feben wir, voyons. 
| fepe er, qu'il voie. febety voyez. 


feben fie, qu'ils voient. 
CONJONCTIF. 


Présent. | 
Singulier. Pluriel. 
daß ich ſehe, que je voie: daß wir ſehen. 
ß CRT ihr rss 
er ſehe. | fie ſehen. 
Imparfait. 
Singulier Pluriel, 
daß ich ſaͤhe, que je visse. dag wir ſaͤhen. 
ß du Cdt É : ibr ſaͤhet. 
er ſaͤhe. ſie ſaͤhen. 
Parfait. | 
Singulier. Pluriel 
dag ip gefepen babe, que dag wir geſehen haben. 
j'aie vu. ihr geſehen habet. 
du geſehn habeſt. ſie geſehen haben. 
er geſehen habe. 
| Plusqueparfait. 
Singulier. | Pluriel. 
bag ich geſehen haͤtte, que dag tie geſehen haͤtten. 
j'eusse vu. ihr gefchen bâttet, | 
“bu geſehen bâtteff, fie geſehen haͤtten. 


er geſehen haͤtte. 
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| Futur. : 
Singulier. | Pluriel. 
dag td feben merde, que je daß wir feben merden. 
verrai. ibr ſehen mwerdet. | 
du feben werdeſt. fie feben merden, 
er feben merde, 
‘ Futur conditionnel. | 
Singulier. Pluriel. 


daß id ſehen wuͤrde, queje daß tir feben wuͤrden. 
verrais. ihr ſehen wuͤrdet. 
du ſehen wuͤrdeſt. ſie ſehen wuͤrden. 
er ſehen wuͤrde. 
INFINITIEF. 


Present. Parfait. 
ſehen, voir. gefeben baben, avoir vu. 
_ Participe présent, Participe passé. 
fepend, voyant. gefeben, vu. 


II. Forme passive. 
INDICATIF. 


Présent. ) 
Singulier. Pluriel. 
ich werde gefeben, je suis vu. tir werden gefchen. 
du wirſt gefeben. ihr werdet geſehen. 
er wird geſehen. ſie werden geſehen. 
| Imparfait. 
_ Singulier. | Pluriel. 
ich wurde gefeben, j'étais, wir wurden gefchen. 
je fus vu. ihr wurdet gefeben, 
du wurdeſt geſehen. ſie wurden geſehen. 
er wurde geſehen. 
| Parfait. 
Singulier Pluriel. 


id bin gefeben worden, j'ai wir find geſehen worden. 

été vu. ibr ſeyd gefchen worden. 
du bift geſehen worden, fe find geſehen worden. 
er ift geſehen worden. | — 
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Plusqueparfait. : 
Singulier. Pluriel. 
id war geſehen morden, wir waren geſehen worden. 
j'avais, j'eus été vu. ihr waret geſehen worden. 


du wareſt geſehen worden. ſie waren geſehen worden. 
er war geſehen worden. 


Futur. | 

Singulier. Pluriel. 
ich werde gefeben werden, wir werden geſehen werden. 
je serai vu. ihr werdet geſehen werden. 


du wirſt geſehen werden. ſie werden geſehen werden. 
er wird geſehen werden. J 
Futur passé. 
Singul. id werde gefeben worden ſeyn, j'aurai été vw 
du wirſt geſehen worden ſeyn. 
| er wird geſehen worden ſeyn. 
Pluriel. wir werden geſehen worden ſeyn. 
ihr werdet geſehen worden ſeyn. 
ſie werden geſehen worden ſeyn. 
IMPERATIF. 
Singul. werde geſehen, sois Vu. 
merde er gefehen, qu'il soit vu. 
Pluriel, werden wir geſehen, soyons vus. 
merdet gefchen, soyez vus. 
werden fie gefeben, qu'ils soyent vus. 
CONJONCTIF. 


Présent. 
| Singulier. | Pluriel. 
dag id gefeben merde, que dag wir geſehen werden. 
je sois vu. ihr geſehen werdet. 
du geſehen werdeſt. ſie geſehen werden. 
er geſehen werde. | | 
Imparfait. ⸗ 
Singulier. , Pluriel. 
dag id geſehen mürde, que daß wir gefeben würden, 
je fusse vu. ihr geſehen wuͤrdet. 
du geſehen wuͤrdeſt. ſie geſehen wuͤrden. 


er geſehen wuͤrde. 
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Parfait. | 
Singulier. Pluriel, 
daß ich ſey geſehen worden, daß wir ſeyn geſehen worden. 
que j'aie été vu. ihr ſeyd geſehen worden. 
du ſeyſt geſehen worden. ſie ſeyn geſehen worden. 
er ſey geſehen worden. 


Plusqueparfait. 


Singulier. | ” Pluriel, 
daß ich ivâre gefeben morden, daß wir waͤren geſehen worden. 
que j'eusse été vu. ihr waͤret gefeben worden. 
du waͤreſt geſehen worden. ſie waͤren geſehen worden. 
er waͤre geſehen worden. 


Futur. 


Fingul. daß ich werde geſehen werden, que je serai vu. 
du werdeſt geſehen werden. 
er werde geſehen werden. 
Pluriel, daß wir werden geſehen werden. 
ihr werdet geſehen werden. 
fie werden geſehen werden. 


Futur conditionnel. — 


Singul. daß id wuͤrde geſehen werden, que je serais vu. 
du wuͤrdeſt gefthen merden. 

er wuͤrde geſehen werden. 

Pluriel. daß wir wuͤrden geſehen werden. 
| ihr wuͤrdet geſehen werden, 

ſie wuͤrden geſehen werden. 


INFINITIF. 


Présent. Passe. 
geſehen werden, étre vu. geſehen worden feun, avoir été vu. 


Rema rque. 


Comme la plus grande difficulté, dans la conju- 
gaison des Verbes irréguliers, résulte du changement 
de la voyelle radicale, et qu'il n'est pas possible 
d'en réduire toutes les variations à des Aile générales; 


nous 
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nous allons donner une #able de tous les Verbes irré- 
guliers, en y indiquant l’altération que chacun subit 
dans sa voyelle primitive.. 

Nous les diviserons en cing classes, relativement 
aux différentes variations qu'ils subissent à l'Imparfaie, 
et à l'Impératif. Nous comprendrons 

dans la première, 
ceux qui ont un @ à l'Imparfait, et une i à l'impératif, 
comme ic befeble, je commande; it befahl, je com- 
mandais ; btficbl, commande ; 
dans la seconde, . 
céüx qui prennent ie à l'Imparfait, en conservant à 
l'Impératif leur voyelle radicale, comme id blaſe, je 
souffle; id blies, blas; 
| dans la troisième, 
ceux qui ont à l'{mparfait un simple i, accompagné 
d'une double consonre; comme id leide, je souffre; 
ich litt, je souffrais ; 
dans la quatrième, 
ceux qui à l'Imparfait prennent un 0, comme ic biege, 
je fléchis ; ich bog; | | 
dans la cinquième, 
ceux qui à l’Imparfait ont un u, comme id trag, je. 
porte; id trug. 


| TABLE 
des Verbes irréguliers de la langue allemande. 


L CLASSE. 


Contenant ceux qui prennent un 4 à l’Imparfait 
et un i à l’'Impératif. 


Befehlen, commander; prés. ind. id befchle, du befſiehlſt, 
er befieblit, tir befeblen, ibr befeblet, fie befeh⸗ 
len; impf. indice. id befabl, tir befablen; 
ämpf. conj. ich befable, wir befaͤhlen; pars, be: 
fohlen; impér. befiehl. 

G. de G. | 


— 


ee — — 
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Beginnen, commencer; prés. ind. id beginne, du beginnſt, 
er beainnt, tir beginnen, ibr beginnét, fie beginnen ; 
impf. indic. 14 begann, wir begannen; imm/. 
conj. id begänne, mir begaͤnuen; pare hegon⸗ 
nen; 2mpér. beginn. 

Bergen, cacher; prés. ind. id berge, du birgſt, er birgt, 
wir bergen, ihr berget, fie bergen; imnſ. indic. 
ich barg, wir bargen; zmpf. conj. ic baͤrge, wir 
bârgen; pare. geborgen; zmpér. birg. 

Berſten, crever ; prés. ind. id berſte, du birſteſt, er birſtet, 

| wir berften, ihr berfiet, ſie berſten; 2mpf. indic. 
ich barft, wir barſten; impf. conj. ich barfie, wir 

: bâriten ; pare. geborſten; impér. bir 

Befinnen, (Rd) se raviser; prés. ind. id befinne mid, 
du befinneft dich, er befinnet fi, wir befinnen uns, 
ihr befinnet euch, fie beſinnen ſich; impf. indic. 
ich beſann mich, wir heſannen uns; impf. con. 
ich bejänne mich, wir beſaͤnnen uns; pare. beſon⸗ 
nen; 2mpér. beſinn dich. 


Binden, lier; prés ind. id binde, du bindeſt, er bindet, 


tit binden, ihr bindet, ſie binden; impf. indic. 
ich band, wir banden; impf. conj. ich baͤnde, 

wir baͤnden; parc. gebunden; imper. bind. 
Bitten, supplier; prés. ind. id bitte, du bitteſt, er bittet, 
wir bitten, ihr bittet, ſie bitten; impf, indiec. 
ich bat, wir baten; Ampf conj. ich baͤte, wir 
baͤten; part. gebeten; impér. bitt. (NB. I! 
ne faut pas confondre ce mot avec le verbe 
régulier beten, prier Dieu, qui a à l'imparfait 

ich betete, au pare. gtbetct.) | 

Brechen, rompre: prés. ind. ich breche, du bribft, er 
bricht, wir brechen, ihr brechet, ſie brechen; impf. 
indic. ich brad, wir brachen; impf. conj. ich 
braͤche, wir brâchens part. gebrochen; ëmpér. brich. 
Bringen, apporter; prés. ind. id bringe, du bringſt, er 
bringt, wir bringen, ihr bringet, Ke Lringen; zpf. 
ind. id brachte, tit brachten; imnf. conj. id 
braͤchte, wir brachten; pare. gebracht; impéer. bring, 
Dringen, pousser, presser; prés. ind. ich dringe, du dringſt 
er dringt, wir dringen, ihr dringet, ſie dringen; 
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impf. ind. ich drang , wir drangen; :mpf conj. 
ich draͤnge, wir draͤngen; pare. gedrungen ; impér. 
| . 


| ring. | 

Empfehlen, recommander; comme befehlen. 

Empfinden, sentir; comme binden. | 

Erſchrecken, v. n s'effrayer; prés. ind. ich erſchrecke, du 
erſchrickſt, er erſchrickt, tie erſchrecken, ihr er. 
ſchrecket, fie erſchrecken; impf. ind. id erſchrack 
Wir erſchracken; impf. con. ich erſchraͤcke, mir 
erſchraͤfen; pare erſchrocken; imper erſchrick. 
(NB. Erſchrecken, v. a. faire peur, est régulier.) 

Eſſen, manger; prés. ind. ich eſſe, du iſſeſt, er ißt, tir effen, 
ihr eſſet, fie eſſen; mp: ind. ich aß, wir aßen; 
impf. conj. ich aͤße, wir aͤßen; part. gegeſſen; 

— impeèr. iß. | 

Finden, trouver, comme binden, 

Freſſen, manger, dévorer; (se dis des animaux) comme 

| eſſen; pare. gefrefien. | 

Gabren, fermenter; part. gegoren, p. ex. der Wein bat 

: gegoren; au reste il estrregulier. 

Gchäbren, accoucher, enfanter; prés. ind. id gebaͤhre, 
du gebierſt, er gebiert, wir gebaͤhren, ihr gebaͤhret, 
fie gehaͤhren; ëmpf. ind. th gebabr, wir gebahren; 
impf conj 1% gebabre, mir gebaͤhren; parc. ge 
bohren; impér. gebiehr. 

Geben, donner; pres. ind. ich gebe, du giebſt, er giebt, 
Wir geben, ihr gebet, fe geben; émpf. ind. id 
gab, wir gaben; impf. con; id gâbe, mir gdben; 
part. gegeben; ëmpér. gicb. 

Gelingen, (verbe impers. ) réussir; prés. ind. (8 gelingt; 
impf. ind. es gelang; 2mpf. conj. es gelaͤnge; 
parf. es iſt gelungen; impér geling. 

Gelten, valoir; prés. ind. id gelte, du giltft, er gilt, wir 
gelten, ihr geltet, fie gelten; 2rzpf ind ich galt, 
Wir galten; impf. conj. id gâlte, mir gaͤlten; 
part. gegolten; smpér. gilt. F 

Geneſen, güérir, se rétablir en santé: prés. ind. id 
gcnefe, Du genefeft, er genefet, wir gencfen, ihr 
geneſet, fie geneſen; impf ind. id genas, wir 
genaſen; zwpf. con. id genaͤſe, wir gendïen; 

_ paré. geneſen; impér. genes, 
| M 2 
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Geſchehen, (verbe impers.) arriver; prés. ind. (8 geſchieht; 
| impf. ind. es geſchah; émpf. conj. es geſchaͤhe; 
prés. (8 ift gefcheben. | 

Gcinnen, gagner; comme-beginnen. : 

Helfen, aider; prés. ind. ich belfe, du hilfſt ,er hilft, tir 
helfen, ihr helft, ſie helfen; impf. ind. ich half, 
vit halfen; 2mpf conj. id haͤlfe, wir haͤlfen; 

part. geholfen; impoer. hilf. | 

flingen, sonner ; comme Dringen. 
Somme, venir; prés. ind. id fomme, du fommit, er 
koͤmmt, wir fommen, ibr fommet, fie fommen ; 
impf. ind. id tam, wir kamen; impf. conj. 14 
| kaͤme, tit fâmens pars. gekommen; imper. fomm. 

Leſen, lire; prés. ind. ich leſe, du lieſeſt, er lieft, wir 

leſen, ihr leſet, fie leſen; impf. ind. id las, wir 
laſen; 2mpf. conj. ich laͤſe, wir laͤſen; parc. ges 
leſen; impor. lies. 

Liegen, être couché, gésir ou gire; prés. ind. id liege, Du 
liegſt, cr liegt, mir liegen, ibr lieget, ſie liegen; impf. 
ind. ich lag, wir lagen; émpf: conj. id laͤge, wir 
laͤgen; pare: gelegen; émpér. lieg. | 

Meſſen, mesurer; prés. ind. id meſſe, Du miſſeſt, er miſ⸗ 
ſet, wir ineſſen, ihr meſſet, fie meſſen; ëmpf. ind. 
ich maß, wir maßen; impf con. ich maͤße, Wir 
maͤßen; pare. gemeſſen; imper. miß. 

Rehmen, prendre; prés. ind. ich nebme, du nimmſt, er 
nimmt, wir nehmen, nehmet, ſie nehmen; impf. 
ind. ich nahm, wir nahmen; impf conf. th nabme, 
wir naͤhmen; pare. genommen; impér. nimm. 

Ringen, lutter; prés. ind. id ringe, du ringſt, er ringt, 
wir vingen, ihr vinget, ſie ringen; impſ. ind. ich 
rang, wir rangen: impf. conj. ich raͤnge, wir 
raͤngen; pare. gerungen; impeér. ring. 

Rinnen, s'écouler; comme beginnen. 

Schelten, injurier; comme gelten. 

Schlingen, avaler; prés. ind. ich ES du ſchlingſt, 

| et ſchlingt, tir fblingen, ihr flinget, fic ſchlin⸗ 
gen; impf ind. ich ſchlang et ſchlung, wir flan: 
gen et ſchlungen; émpf. conj. ich ſchlaͤnge et id 
flünges pare geſchiüngen; smpér. (bling. 
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Schwimmen, nager; prés ind. ich ſchwimme, du ſchwimmſt, 


er ſchwimmt, wir ſchwinimen, ihr ſchwimmet, 


“fie ſchwimmen; impf. ind. id ſchwamm, wir 
ſchwammen; impf. conj. id fhivamme, tir 
ſchwaͤmmen; pare geſchwommen; imp. ſchwimm. 

Schwinden, décroitre; comme binden. 
Schwingen, vanner; comme binden. 
Sehen, voir; prés. ind. g ſehe, Du ſiehſt, er fiebt, wir 
ſehen, ihr ſehet, ſie ſehen; empf. ind. id) fab, 
wir faben ; impf. conf. id {äbe ; ir ſaͤhen; part. 
gcfeben ; impoͤr ſieh. | 
Singen, chanter; comme fhlingen. 


Sinken, couler à fond; prés. ind. it finfe, du ſinkeſt, 


er ſinket, wir ſinken, ihr ſinket, fic ſinken; cmpf. 
ind. id ſank, wir ſanken et ſunken; impſ conj. 
id ſaͤnke et id ſuͤnke, wir ſaͤnken et ſuͤnken; pare. 
geſunken; imper. ſink. 
Sinnen, penser; comme beginnen. 


Sitzen, v. 7. être assis; prés.ind. id ſitze, du ſitzeſt, er 


ſitzet, wir ſitzen, ihr ſitzet, ſie ſitzen; imp . ind, 
td ſaß, tir ſaßen; impf. conj. ich ſaͤße, wir 
ſaͤßen; pare. geſeſſen; impér. fs. (NB. Octen, 
v. &, mettre, placer etc. ess régulier. 
Spinnen, filer; comme beginnen. 
Oprechen, parler; comme brechen. 
Opringen, sauter; comme ſchlingen. 
teen, piquer; comme brechen, 
Stehen, être debout; prés. ind. id) fiche, bu ſtehſt, er 
ſteht, wir féchen, ihr ſtehet, fie ſtehen; smpft ind. 
ſtand, wir ſtanden et ſtunden; »zpf. conj. ich 
ſtaͤnde et id ſtuͤnde; wir ſtuͤnden et ſtaͤnden; part, 
geſtanden; impor. ſteh. J 


Stecken, v. z. être fiché; prés. ind. id ſtecke, du ſteckſt, 
— er ſteckt, wir ſtecken, ihr ſtecket, ſie ficden ; imp — 


ind. id ſtack, wir ſtacken; impf conj. id ſtaͤcke, 
wir ſtaͤcken; pare geſteckt; impér. ſtect. NB. 
Stecken, v. a. mettre, fourrer ,dedans, ess 


régulier. 
Stehlen, voler, dérober; eomme befehlen. 


«3 * 
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Sterben, mourir; prés. ind. id ſterbe, du ſtirbſt, er ſtirbt, 
wir ſterben, ihr fterbet, ſie ſterben; imnf. ind. id 
ſtarb, wir ſiarben; émpf. conj. ich ſtaͤrbe, it ſtaͤr⸗ 
ben; pure. geftorben; srper. ſtirb. 

Gtinfen, puer, sentir mauvais; comme finfen, 


Thun, faire; prés.ind. ich thue, du thuſt, ce thut, wir 
thun, ihr thut, fiv thun; impf. ind. id that, wir 
thaten; impf. conj id thate, wir thaͤten; pars. 
gethah; émpér. thu. 

Treffen, atteindre; pres. ind. ich treffe, du trifſt, er trift, 
wir treffen, ihr treffet, ſie treffen; impſ. ind. ich 

+ traf, wir trafen ; émpf. conj. ich trâfe, wir traͤfen; 
part. getroffen; imper. triff. 

Treten, fouler; pres. ind. ich trete, du tritſt, er trit; wir 
treten, ihr tretet, ſie treten; impf ind. id trat, 
wir traten ; zmzpf conj. ich traͤte, wir traͤten; pare. 

| getreten; imper. trit. 

Trinken, boire, prés. ind. id trinfe, du trinkſt, er trinkt, 
wir trinken, ihr trinket, fie trinken; impf. ind. 
ich trank, wir tranfen et trunken; impf conj. ich 
traͤnke ec truͤnke, wir traͤnken et trunfen; part. 

getrunken; imper. trink. 


Verderben, v. 7. périr; comme ſterben. (NB. Verderben, 
v. a. gâter, est régulier. 


Vergeſſen, oublier; comme cffen. 
Berfhwinden, disparaitre; comme binden. 
Verſehen, inanquer ; comme fthen, 
Werben, enrôler; comme ſterben. 


Werfen, jeter; prés. ind. id werfe, du wirfſt, er wirft, wir 
werfen, ihr werfet, ſie werfen; impf. ind. id marf, 
wir warfen; impf. conj. ich waͤrfe, wir waͤrfen, 
et * wuͤrfe, Wir wuͤrfen; parc. geworfen; imper. 
wirf. 

Winden, tourner; comme binden. 

Zwingen, forcer; comme ſchlingen. 


— — —— — — — — — 
— — — — — 
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Cc:,tenant les verbes irréguliers qui prennent ie 
| à l'imparfait, et gardent leur voyelle 
radicale à l'impératif. I 


Blaſen, souffler; prés. ind. ich blaſe, du blaͤſeſt, er blaͤſt, 
wir blaſen, ihr blaſet, fie blaſen; impſ. ind. id 
blies, wir blieſen; 2mpf. conÿ. ich blieſe, wir blics 
fen; pare. geblaſen; impér. blas. 

Bleiben, demeurer; prés. ind. id bleibe, du bieibft, er 
bleibt, wir bleiben, ihr bleibet, fie biciben ; 2mpf. 
ind. ich blieb, wir blicben ; ëmpf. con. it bliebe, 
wir blieben; pare. geblieben; 2repér. bieib. 

Braten, rôtir; prés. ind. ich brate, du braͤtſt, er braͤt, wir 
braten, ihr bratet, fie braten ; impf. ind. ic briet, 
wir bricten; impf conj. id bricte, tir brieten ; 

u * pare. gebraten; zmspér. beat. 

Saleh, tomber ; prés. ind. id falle, du faͤllſt, er fat , 
wir fallen, ihr fallet, fie fallen; mpf. ind. it 
fiel, tir ficlen; impf. conj. id ficle, wir ficlen, 
part. gefallen; impér, fai 

Fangen, prendre; prés. ind. ich fange, du faͤngſt, er faͤngt, 
wir fangen, ihr fanget, fie fangen: mpf. ind. 
td ſieng, wir ficngen; impf conj. id ſienge, wir 
ſiengen; pare. gefangen; smpéer. fang. 

Gedeihen, profiter, fructifier, venir à bien; prés. ind, 
id gedeibe, du gedeiheſt, er gedcibet, wir gedeiben, . 
ihr gedeihet, fie gedeihen; 2mpf. ind. id gcdich, 
wir gediehen; 2r2pf. conj. id gediehe, mir gedies 
hen; pare. gediehen; smpér. gedcip. 

Gefallen, plaire; comme fallen, U 

Gehen, aller; prés. ind. ich gehe, du gehſt, er geht, wir 
gehen, ihr gehet, ſie gehen; impf. ind. ich gieng, 
wir giengen; 2mpf. conj. id gienge, wir giengens 
part. gegangen; 2mpér. geh. 

Halten, tenir; prés. ind, id balte, du haͤltſt, er haͤlt, wir 

halten, ihr haltet, ſie halten; 2rrpf. Ind. ich hieit, | 
wir hielten; impf. con. id biclte, wir hielten; 
pare. gehalten; smpér. halt. . 


al 
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Hangen, 2. 7. pendre, être pendu, attaché; prés. ind. 
id bange, du haͤngſt, er bangt, tir hangen, ihr 
haͤnget, fie hangen; impf. ind. id hieng, ir 
hiengen; impf. conj. ich hienge, wir hiengen; 
part. gehangen; imper bang. NB. Haͤngen et 
Henfen, pendre, suspendre, attacher, sons des 
verbes actifs et se conjuguent régulièrement. 

Hauen, tailler; prés. ind. id haue, Du bauft, er baut, 
wir hauen, ibr hauet, fie bauen; smpf ind. id 

ieb, tir hieben; impf conj. id biche, tir hie⸗ 
en; part. gehauen; émpér. bau, NB. ce verbe 
se conjugue aussi régulièrement. 

Heißen, s'appelers prés. ind. ich heiße, du heißeſt, cr beis 
ges, wir heißen, ihr beiget, fic beifen; ëmpf. ind. 
ic bieg, wit hießen; npf. conj. id hieße, wie. 
bicfen; part. geheißen; imper. heiß. 

Laſſen, laisser; prés. ind. ich laſſe du laͤſſeſt, er laͤßt, mir 
laſſen, ihr laſſet, fie laſſen; impf. ind. ich ließ, 
wir ließen, imnf. oonj. ich ließe, wir ließen; pare. 
gelaſſen; imper. laß. 

Laufen, courir; pres ind. ic laufe, du laͤufſt, er laͤuft, 

"ir laufen, ihr laufet, ſie laufen; impf. ind. id. 
lief, wir liefen; impf conj. id liefe, tir liefen; 
part. geloffen; imper lauf. 

Leihen, prèter; comme gedeihen. 

Meiden, éviter; prés. ind. ich meide, du meideſt, er mei⸗ 
det, mir meiden, ihr meidet, ſie meiden; impf. 
ind, ich mied, wir mieden; impf. conj. ich * 

wir mieden; part. gegiteden; imper. meid. 

Preißen, priser, louer, exalter; prés. ind. id preiße, du 

| preigeft, et preifet, mir preifen, -ibr preißet, fie 
preißen; impf ind. ich prief, wir prießen; impf. 
conj. id prieße, Wir prießen; parc geprießen; 
impér. preiß. 

Rathen, conseiller; comme braten. 

Reiben, frotter; comme bleiben. | 

Rufen, appeler; prés. ind. id rufe, du rufeſt, er ruft, 
wir vufen, ihr vufet, fie rufens impf ind. ich 
tief, wir riefen; impf. conj. ich riefe, wir ricfens 

+ pare. gerufen; émpér. ruf. (Quelques-uns disent 
aussi à l'imparfait id rufte, wir ruften.) 


? 
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Scheiden, séparer; comme mciden. 

Scheinen, sembler, reluire; prés. ind. id) fcheine, du 

° ſcheinſt, er ſcheint, wir ſcheinen, ihr ſcheinet, ſie 
ſcheinen, nmpf. ind. ich ſchien, wir ſchienen; rpf. 
conj. ich ſchiene, wir ſchienen; parc. geſchienen; 
impeèr. ſchein. 

Schlafen, dormir; prés. ind. ich ſchlafe, du ſchlaͤfſt, er 
ſchlaͤft, wir ſchlafen, ihr ſchlafet, ſie ſchlafen; 
impf. ind. ich ſchlief, wir ſchliefen; imnf. conf. . 
—4 wir ſchliefen; pare. geſchlafen; imper. 

af. 


ſchneyt; impf ind. es ſchnie, et es ſchneyete; 
proceric. es bat geſchnieen, et geſchneyet. 
Schreiben, écrire; comme bleiben. | 
Scyhreyen, crier; prés. ind. id free, du ſchreyeſt, er 
ſchreyt, wir ſchreyen, ihr ſchreyet, fe ſchreyen; 
impf. ind. ich fric, tmonosyllabe) wir ſchrieen, 
impf. conj. id ſchrietr, mir ſchrieen; pare. ge 
ſchrien; impor. (ren. 
Schweigen, se taire; prés. ind. ich ſchweige, Du ſchweigſt, 
er ſchweigt, wir ſchweigen, ihr ſchweiget, ſie ſchwei⸗ 
gen; impf. ind. id ſchwieg, wir ſchwiegen; émpf. 
conj. ich ſchwiege/ wir ſchwiegen; parc. geſchwie⸗ 
gen; impéèér. ſchweig. 
Speyen, cracher, vomir; comme ſchreyen. — 
Steigen, monter; comme ſchweigen. 
Stoßen, pousser, heurter; prés. ind. id ſtoße, du ſtoͤßeſt, 
er ſtoͤßt/ wir ſtogen, ihr ſtoßet, ſie ſtoßen; 5pf 
..ind. 14 ſtieß, wir ſtießen; impf. conj. ich ſtieße, 
wir ſtießen; parc. geſtoßen; impèr. fo. 
Treiben, pousser, chasser; comme bleiben. 
Verzeihen, pardonner; comme gedeihen. 
Weiſen, montrer; comme preiſen. 
Zeihen, accuser; prés. ind. id zeihe, du zeihſt, er zeiht, 
wir zeihen, ihr getbet, ſie zeihen; impf. ind. ich 
zieh, wir ziehen; impf. conj. id ziehe, tit ziehen; 
part. geziehen; imper. zeih. 


Schneyen, (verbe —— neiger; prés. ind. es 
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III CLASSE. 


Contenant les verbes irréguliers, qui prennent & 
l'imparfait un i avec une double consonne. 


Befeigen fi) s'appliquer; prés. ind. id befeige mich 
n beſleißeſt dich, er befleifet ſich, wir befciger | 
uns, ihr befciget euch, fie beñeifen ſich; 2r2pf 
ind. 1 beñif mich, wir beflifen uns; impf. conj. 
1 befliße mich, mir befigen uns; pare. befligen ; 

. émpér. beſleiß dich. 

Befleißigen, (ſich) qui estsynonyme de ſich befleißen, ese 
régulier. | - 

Beißen, mordre; prés. ind. id beife, du beißeſt, er beißt, 

| wir beifen, ihr beifet, fic beifen ; 2mpf ind. ic 
big, wir bißen; émpf. con. ich bige, Wir bien: 
part. gebiſſen; imper. beiß. 

Erbleichen, paͤlir; prés. ind. ich erbleiche, du erbleichſt, er 
erbleicht, wir erbleichen, ihr erbleichet, ſie erblei⸗ 
chen; 2mpf. ind. ich erblich, wir erblichen; 2mpf. 
conj. ich erbliche, mir erblichen; pare. erblichen: 
impér. erbleich. 

Glcichen ; ressembler; comme erbleichen. 

Gleißen, reluire; comme beigen. 


Gleiten /Blisser; prés. ind. ich gleite, du gleiteft, er alcitet, 
wir gleiten, ihr gleitet , fie gleiten; impf. ind. id 
glitt, wir glitten; impf conf. id glitte, wir glits 

.. th; part. geglitten; smpér. gleit. 
Greifen, saisir, prendre; prés. ind. ich greife, du greifſt, 
| er greift, wir greifen, ihr greifet, de greifen ; impf. 
ind. ich griff, Wir griffen; 2mpf. conj. id griffe, 
wir griffen; pare. gegriffen; spér. greif, 


Keifen, gronder; comme greifen. 
Kneifen, pincer; comme greifen. 


Kneipen, pincer; prés. ind. ich kneipe, du kneipſt, er kneipt, 
J wir kneipen, ihr kneipet, ſie kneipen; zmpf ind. ich 
knipp, tit knippen; pare. geknippen; zmpér. fneip. 

NB. ce verbe se conjugue aussi régulièrement, 
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Leiden, souffrir; prés. ind. id leide, du leideſt, er leidet, 
wir leiden, ihr leidet, ſie leiden; impf. ind. id 
litt, tir litten; impf. conj. ich litte, mit litten; 

PDaxr. gelitten; impor. leid. | 

Pfeifen, siffler ; comme grcifen. | 

Reiſſen, dessiner; comme beißen. 

Reiten, aller à cheval; comme gleiten. 

Scheißen, chier; comme beißen. 


Schleichen, se trainer, ramper où se glisser; comme 
erbleichen. 

Schleifen, aiguiser; prés. ind. ich ſchleife, du ſchleifſt, er 

Re, mie fébleifen, be féleifet, fie flelfen 

2mpf. ind. ich ſchliff, wir ſchliffen; irzpf. con) ich 
folie, wir ſchliffen; pare. geſchliffen; imper. 
ſchleif. NB. Schleifen, trainer; raser une for- 
teresse ; est régulier. | 

Schleißen, user, se fendre en long; comme beißen. 

Schneiden, couper; prés. ind. ich ſchneide „du ſchneideſt, 
er ſchneidet, wir ſchneiden, ihr ſchneidet, ſie ſchnei⸗ 
den s smpf. ind. id ſchniit, wir ſchnitten; #mpf. 


conj. ich ſchnitte, wir ſchnitten; pare. geſchnitten; 


impér. ſchneid. 
Schreiten, faire des pas, marcher; comme gleiten. 
Spleißen, fendre; comme beißen. 
Streichen, frotter; comme erbleichen. 
Streiten, combattre; comme gleiten. 
Verbleichen, paͤlir; comme erbleichen. 
Vergleichen, comparer, accommoder; comme erbleichen. 
Weichen, céder; comme erbleichen. 


IV. CLASSE. 
Contenant ceux qui prennent un 9 à limparfait. 
Bellen, aboyer; prés. ind. id belle, du belft ou billſt, ce 
belit, billt, tir bellen, ihr bellet, fie bellen; imp/. 


ind. ic boll, toit bollen; pars gebollen; émper. 
bell ou Hill, . 


* 
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Betrügen, tromper; prés. ind. id betrüge, du betruͤgſt, 
er betruat, wir betrugen, ihr betrüget, fie betrügen s 


impf. ind. id betrog, wir betrogen; 2mpf. conj. * 


bctrug. 

Bewegen, émouvoir, (dans Je sens moral) prés. ind. ich 
bewege, du bewegſt, er bewegt, wir bewegen, ibr 
beweget, ſie bewegen; impf. ind. ich bewog, wir 
bewogen; impf. conj, ich bewoͤge, wir bewoͤgen; 
part. bewogen; impér. beweg. NB. Bewegen, 
mouvoir, (dans le sens physique) est régulier. 


Vicgen, plier, courber; prés. ind. it biege, du biegft, 
et beugſt, er biegt et beugt, wir biegen et beu⸗ 
gen, ihr bieget er beugct, fic biegen et beugens 
zmpf. ind. 14 Dog, toit bogen; 2mpf. conf. ich 
—— wir boͤgen; pare. gebogen; impér. bieg et 

eug. | | 

Bieten, offrir; prés.ind. id biete, du bicteft et beutſt, ee 
bietet er bent, wir bieten, ihr bictet, fie bicten; 
impf. ind. \d bot, toit boten; impf. con. ich boͤte, 
tir bôtens pare. geboten; imper beut ou biet. 

Drefhen, battre les bleds ; prés. ind. ich dreſche, Du 
dreſcheſt, er Drifchet, wir Drefchen, ihr drefchet, 
fie dreſchen; smpf. ind. id droſch, wir drofchen s 
impf. con. id droͤſche, wir droͤſchen; pars. ge⸗ 
droſchen; impèr. driſch. 

Erfrieren, mourir de froid; comme frieren. 


Erkuͤhren, choisir, élire; imparfait, id erkohr; part. 
erkohren. 
Erloͤſchen, s'éteindre; comme loſchen. 


Erſchallen, retentir; prés. ind, es erſchallt; impf. es ets 
ſcholl; parf. es iſt erſchollen. NB. Le primitif, 
ſchallen, est régulier, ainsi que son composé, 
wiederſchallen. 


Erwaͤgen, considérer, peser; prés. ind. id erwaͤge, du 
erwaͤgſt, er erwaͤgt, wir erwaͤgen, ibr erwaͤget, 
ſie erwaͤgen; impſ. ind. ich erwog, wir erwogen; 
impf. conj. ich erwoͤge, wir erwoͤgen; pare. er⸗ 
wogen; impeér. erwaͤg. 


ich betroͤge, wir betroͤgen; pare. betrogen ; impéer. 


ö—— —— —— — — — — — — — — — — — — 
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Fechten, combattre, escrimer, prés. ind. id fete, du 
fichſt, er fit, wir fechten, ihr fechtet, fie fechten : 
.Empf. ind. ich focht, wir fochten; impf. con. ich 
foͤchte, wir foͤchten; pare. gefochten; impr. ſicht. 
, Sttchtet, tresser, enlacer; comme fechten. 
Fliegen, voler; prés. ind. id ſliege, du flengft er fliegſt, 
Ê er fleugt er er fliegt, wir fliegen, ihr flieget, fie flics 
* gen; émpf. ind. id flog, wir flogens smpf. conf. 
ich HA wir floͤgen; pars. gefiogen ; imper. fleüg 
Elt tea. 

Fliehen, fuir; prés. ind, ich ſſiehe, du flleheſt et du ſteuchſt, 
er flicbt et er fleucht, wir fliehen, ihr fliehet, fie 
flichen ; impf. ind. ich ſſoh, wir floben; impf. conj. 
— wir ſoͤhen; pars geſſohen; imper. flieh 
et fieuch. 

Fließen, couler; prés. ind. th fließe, du ießeſt ou 
fleuficit, er flieft ou fleuft; wir flefen, ihr fieger, 
fie fießen; imnf. ind. id ſtoß, wir floßen; 2mpf 

” conj. id ſtoͤße, wir fôfen; paré. geſtoſſen; impor. 
flicf ou fleuß. 

Frieren, geler , avoir froid ; prés. ind. id friere, du 

! et er friert, wir frieren, ihr frieret, fic fries 
ten; impf. ind. id fror, wir froren; impf. conj. 
ich froͤre, wir froͤren; pars gefroren; impér. 
rier J | 


Gebieten, ordonner : comme bieten. 

Geniefen, jouir ; comme fließen. 

Gießen, Verser; comme fliefen. 

Glimnen, cquver sous la cendre ; prés. ind. id glimme, 

| du glimmſt, er glimmt, mir glimmen, ibr glime 
me, fie glimmen; impf. ind. id glomm, mir 
glommen: smpf. conj. id gloͤmme, wir glômmen ; 
part. gealommen ; 17pér. glimm. | 

Heben, lever; prés. ind. fr bebe, du hebſt, er bebt, frire 
heben, ihr bebet, fie heben; impf. ind. id hob 
wir hoben; impf. conj. ich hoͤbe, wir hoͤben; pare 
gehoben; impoér. beb, | 

Klimmen, grimper, gravir; comme gliminen, 

Koͤnnen, pouvoir; prés. ind. id kann, du fannft, er kann, 
wir fonnen, ibr koͤnner, fie koͤnnen; impf. ind. 
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Le fonute ; émpf. conj. ich koͤnnte; parr. gts 
onnt 26, | 

Kriechen, ramper; prés. ind. id krieche, du kriechſt et 
kreuchſt, er kriecht et kreucht, wir kriechen, ihr 
kriechet, ſie kriechen; impf. ind. ich kroch, wir 
krochen; impſ. conj. ich kroͤche, wir kroͤchen; 
part. gekrochen; impér. freud et friech, Il faus 
se garder de confondre ce verbe avec les 
verbes friegen, recevoir, et kriegen, faire la 

| guerre, qui sont réguliers. 

Loͤſchen, (2. 7.) s'éteindre ; prés. ind. ich loͤſche, du li | 
ſcheſt, er lift, wir loͤſchen, ihr loͤſchet, fie 
lofen; impf. ind. id loft, wir loſchen; impf. 
conj. id loͤſche, tir loͤſchen; pars geloſchen; 
impér. lifh. NB. Loſchen, éteindre, verbe actif, 
est régulier. | | 

Luͤgen, mentir; comme biegen. 

Melken, traire; prés. ind. id melfe, du melkeſt, er mel⸗ 
fet, wir melken, ihr melfet, fie melfen ; impf. 
ind. id molk, wir molken; impf. conj. ich moͤlle, 
Wir moͤlken; pare. gemolken; impèer. melf, 

Mögen, vouloir; prés. ind. id mag, du magſt, ce mag, 
Wir moͤgen, ihr moget, fie môgen ; 2mpf. ind. 
ich mochte; impf. conj. id moͤchte; pare ge 
mocht; zmpér. moͤge. 

Pflegen, (v. z.) avoir coutume; prés. ind. id pflege, 

Du pfegſt, er pflegt, wir pflegen; impf. ind. id 
Dfog, impf. conj. ich pfͤge; parc. gepflogen. 

| NB. Pflegen, avoir soin , est un verbe actif 
| et régulier. 

Quellen, sourdre, jaillir; prés. ind. ich quelle, du quillſt, 
er quillt, wir quellen, ihr quellet , rie quellen ; 
impf. ind. id quoi, wir quollen; 2repf, conj. 
— „wir quoͤllen; pare. gequollen; inpér. 
quill. | —— | 

Richet, Hairer, sentir, comme friecher. : 

Gaufen, (se dit des animaux) boire : prés. ind. ich 
faufe, Du ſaufſt, er fauft, wir fanfen, ibr jaufct, 
fie faufen ; mn. ind. id) (of, wir ſoffen; impf 
— ich ſoͤffe, wir ſoͤffen; pere. geſoffen; imper. 

auf. — 
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Saugen, sucer; prés. ind. id fauge, bu faugeft, er fauat, 

weir faugen, ihr fauget, fie faugen ; impf. ind. 

s id fog, wir ſogen; impf. conf. ich ſoͤge, wir 
ſogen; pare. geſogen; impèr. (aug. NB. Gaͤugen, 
allaiter, est régulier. 

Scheren, tondre, prés. ind. id ſchere, du ſchierſt ex 
ſchereſt, er ſchiert et ſcheret, wir ſcheren, ihr 
ſcheret, fie ſcheren; impf. ind. id for, mir 
fhoren ; impf. conj. id ſchoͤre, mir ſchoͤren; 
part. geſchoren; impér. {chier et fcher. 

Schicben, pe pousser ; prés. ind. ich fciebe, du 
ſchlebſt, ex ſchiebt, wir ſchieben, ihr ſchiebet, fe 
ſchieben; impf. ind. ich ſchob, wir ſchoben, impf. 
con. ich ſchoͤbe, wir ſchoͤben; pars geſchoben; 
impér. ſchieh. 

Schießen, tirer; comme fließen. On dit à la seconde et 
troisième personne du présent, Du ſchießeſt, 
er fhieft, ec à l'impératif (Gif; et non Du 
ſcheußeſt, er ſcheußt, ſcheuß. 

Schließen, fermer; comme fließen. 

Schmelzen, (v. 7) se fondre; prés. ind. ich ſchmelze, du 

ſchmilzeſt, er ſchmilzt, wir ſchmelzen, ihr ſchmelzet, 
ſie ſchmelzen; zmpf. ind. ich ſchmolʒ, wir ſchmolzen; 
impf conj. ich ſchmoͤlze, wir ſchmoͤlzen; pare. ges 
ſchmolzen; impeér. ſchmilz. NB. Le verbe actif, 
ſchmelzen, fondre, est régulier. F 

Schnieben, (oz dit mieux ſchnauben) souffler du nez; 
comme ſchieben. 


Schwellen, (v. 7.) enfler, s'enfler ; comme quellen. 


Schwaͤren, se former en ulcère, suppurer; prés. ind. (8 
ſchwieret; impf. ind. (8 ſchwor; prétér. es bat 
geſchworen. 

Sieden, cuire, bouillir; prés. ind. id ſiede, du ſiedeſt, 
er ſiedet, wir ſieden, ibr ſiedet, fie fieden; z2pf. 

* ind. id fott, wir fotten; impf. conj. id fôtte, 
Wir ſoͤtten; par. geſotten; imper. ficd. 

Sprießen, germer, bourgeonner; prés. ind. id ſprieße, 
du ſprießeſt, er ſprießet, wir ſprießen, ibr ſprießet, 
fie ſprießen; impf. ind. ich ſproß, wir ſproßen; 
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impf. conj. id ſproͤſee, wir ſproͤſſen; par ge⸗ 
ſproſſen; imper. fprief. 

Sticeben, s'en aller en poussière, faire de la poussière; 
comme ſchieben. NB. le verbe ftâuben, faire de 
la poussière, est régulier. —— 

Triefen, découler, prés. ind. ich triefe, du treufſt, ee 
treuft, tir tricfen, ihr triefct, fie triefen ; :mpf° 
ind. ich trof, Wir trofen; cpf. con. id trôfe, 
wir troͤfen; pare. getrofen; impér. treuf. NB. le 
verbe traͤufeln, est régulier. 

Verdrießen, (verbe impersonnel) fâcher ; prés, ind. es 
verdreuft et es verdrießt; impf. ind. (8 verdroß; 

| prétér. parf. es bat verdroſſen. 

Verhehlen, cacher; prés. ind ich verbeble, du verbcbiit, 
er verbeblt, wir verbeblen, ibr verbeblet, fie ver. 
beblen ; ézzpf. ind. ich verbobl et verhehlte, wir 
verboblen et wir verhehlten; 2mpf. con. id) vers 
boble, wir verhoͤhlen; pars. verboblens imper. 
verhehl. 

Verlieren, perdre ; comme frieren. 

Verwirren, embrouiller, troubler, mettre en confusion; 
près. ind. id verwirre, du verwirrſt, er verwirrt, 
Wir verwirren, ihr verwirret, ſie verwirren; 2mpf 
ind. ich verworr et verwirrete, wir verworren er 
verwirreten; impf. couj. id verwoͤrre et verwir⸗ 
tete, wir verwoͤrren et verwirreten; pars. ver⸗ 
worren et verwirret; impéèer verwirr. 

Waͤgen ou wiegen, peser; prés. ind. id wiege, du wiegſt, 
er wiegt, mir wiegen, ihr wieget, fie wiegen; 

\. émpf. ind. ich wog, wir wogen; impf. conj. ich 
woͤqge, wir wogen; pare. gewogen; impèr. wieg; 
NB. wiegen, bercer, est régulier. 

Wollen, vouloir; prés. ind. id Will, du willſt, er til, 

wir wollen, ihr wollet, ſie wollen; impf ind. id 
wollte; impf. conj. ich wollte; pare. gewollt; 
impèr. wolle. | 

Ziehen, tirer; prés. ind. 14 ziehe, du ziehſt, er siebt, 
(zeuchſt, zeucht,) mir sieben, ibr ziehet, fie ziehen; 
impf. ind. 1 309, wir zogen; impf. conj. it 
3090 , wir 30961; pare. gezogen; imper zieh, zeuch. 

V. CLASSE. 


\ 
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V. CLASSE. 
Contenant ceux qui prennent un # à l’Imparfait. 


Backen, cuir, cuir au four; prés. ind. id bade, du 
| hbaͤckſt, er bâdt, tir backen, ihr backet, fie backen; 
. Empf. ind. id buck, (badte) wir bucken; impf. 
— ich buͤcke, wir buͤcken; pare. gebacken; imper. 

a L 3 + 


Bedingen, stipuler; comme dingen. , 
Dingen, louer, prendre en louage ; va régulièrement : 
on dit cependant à l'imparfair, td dung, wir 
| dungen; pare. gedungen. 
Duͤrfen, oser; prés. ind. ich darf, du bar er darf, wir 
| ji dirvfen, ihr duͤrfet, fie Lies je tal ich 
Durfte ; impf. conf. ich duͤrfte; pars. gedurft ; 
impér. Durfe , | 
Fahren, voiturer: aller en voiture: prés. ind. id fabre, 
ÿ du faͤhrſt, er faͤhrt, mir fahren, ihr fahret, ſie 
fahren; impf. ind. ich fuhr, wir fuhren; impf. 
conj. ich fibre wir fuͤhren; pare. gefabren ; 
zmpér. fahr. | | : 
Gelingen, (verbe impersonnel) réussir; vOy. I. Classe. 
Graben, fouir, creuser; prés. ind. ich grabe, du graͤbſt, 
er graͤbt, mir graben, ihr grabet, fie graben; 
_Empf. ind. id grub, wir gruben; impf. conj. 
ich ue wir grüben; parc. gegraben; impeér. 
gra | 


Dinten, clocher; prés. ind, id binfe, du binfft, er binft, 
wiir binfen, ibr binfet, fie hinken; — ind. ich 
hunk, mieux ich Dinfte; parc. gehunken, mieux 

gehinkt; impér. hink. 

Laden, charger; prés. ind. ic lade, du ladeſt, er ladet, 
wir laden, ihr ladet, fie laden; 2mpf ind ich 
lud, wir luden; impf. conj. ich luͤde, wir luͤden; 
part. geladen; imper. lad. 

Schaffen, créer; Prés, ind. ich ſchaffe, du ſchaffſt, er 
(@afft, wir ſchafen ibr ſchaffet, jte fhatñfen; sm pp 

224. ich ſchuf, wir fufen, zmpf conj. id ſchüfe, 
wir ſchuͤfen; pare geſchaffen; imper. ſchaff. 
. de G. N 
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NB. Ce mot et se composés sont réguliers 
quand ils signifient, travailler, faire un effet. 


Schinden, écorcher; prés. ind. ich ſchinde, du ſchindeſt, 
er ſchindet, wir ſchinden, ihr fhindet, fie fhindens 
impf. ind. ich ſchund, wir ſchunden; impf. conj. 
ich ſchuͤnde, wir ſchuͤnden; parc. geſchunden; 
émpér. ſchind. 

Schlagen, battre; prés. ind. id) ſchlage, du ſchlaͤgſt, er 
ſchlaͤgt, wir ſchlagen, ibr ſchlaget, fie ſchlagen; 
impf. ind. ich ſchlug, wir ſchlugen; impf. conj. 
e tir ſchluͤgen; pare. geſchlagen; imper. 

ag. | 


Schwingen, vanner; prés. ind ic ſchwinge, du ſchwingſt, 
er ſchwingt, wir ſchwingen, ibr ſchwinget, fie 
ſchwingen; impf. ind. id ſchwang et id ſchwung, 
wir ſchwangen et ſchwungen; im * conj. ich 
ſchwaͤnge et ich ſchwuͤnge, wir waͤngen et 
ſchwuͤngen; pare. geſchwungen; impéer. ſchwing. 

Schwoͤren, jurer; prés. ind. id ſchwoͤre, du ſchwoͤreſt, er 
ſchwoͤrt, wir ſchwoͤren, ihr ſchwoͤret, ſie ſchwoͤren; 
impf. ind. ich ſchwur, wir ſchwuren; pare ge⸗ 


e 


ſchworen; impér. ſchwoͤr. 
Singen, chanter, 
voyez les dans la pre. 


Ginfen, couler à fond, 
mière classe. 


Gptringen, sauter, 

Gtinfen, sentir mauvais, puer, 

Tragen, porter; comme fthlagen. 

Wachſen, croitre; prés. ind. ich wachſe, du waͤchſeſt, 
er waͤchſet, ivir wachſen, ihr wachſet, fie wachſen; 
impf. ind. ich wuchs, wir wuchſen; impf. conj. 
ich “ro wir wüchſen; pars. gewachſen; srzper. 
wa , | 

Waſchen, laver; comme wachſen. 
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TABLE ALPHABÉTIQUE 


es principaux Verbes irréguliers de la langue 
allemande. | 


NB. Les chiffres à côté dénotent la classe, 


Baden, 5) cuire. . 
Bedingen, 5) stipuler. 
Befeblen, 1) commander. 
Befeigen, (fcb)3)s'appliquer. 
Beißen, 3) mordre. | 
Bergen, 1) cacher. 
Seriten, 1) crever. 
Beſinnen, (fi) 1) se souvenir. 
Betruͤgen, 4) tromper. : 
Bewegen, 4) émouvoir. 
Biegen, 4) courber. 
Bieten, 4) offrir. 
Sinden, 1) lier. 
Ditten, 1) prier, 
Blaſen, 2) souffler. 
Braten, 2) rôtir. 
Brechen, 1) rompre. 
Brennen, 1) brüler. 
ringen, 1) apporter. 
Denfen, 1) penser. 
Duͤrfen, 5) ôser. 
Drefchen, 4) battre le bled. 
ringen, 1) presser. 
Empfehlen, i)recommander. 
Erbleichen, 4) pälir. 
Erſchallen, 4) se répandre. 
Erſchrecken, 1) s’effrayer. 
rwaͤgen, 4) considérer. 
ſſen, 1) manger. 
Sabren y 9) aller en voiture. 
Fallen, 2) tomber. 
Fangen, 2) prendre. 
ten, 4) combattre. 
Finden, 1) trouver, 


Slechten, 4) tresser. : 
Fliegen, 4) voler. 
Fliehen, 4) fuir. 

ließen, 4) couler. 

reffén,:)mangergoulument 
Gricren, 4) geler. 

ebaͤhren, 1) enfanter. 
Geben, 1) donner. 
Gedciben, 2) venir à Lien. 
Gehen, 2) aller. - 
Gelingen, 1) réussir, 
Gelten, 1) valoir. 
Geniefen, 4) jouir. 
Gefcheben, 1) arriver. 
Gcbinnen, 1) gagner. 
Gicfen, 4) verser. 
Gleichen , 3) ressembler. 
Glimmen, 4) couver sous la 

cendre. 

Graben, 5) creuser. 
Greifen, 3) prendre. 
Halten, 2) tenir. 
Hangen, Haͤngen, 2) pendre. 
Hauen, 2) tailler. 
Heben, 4) lever. 

eiſſen, s'appeler. 
Bien 1) aider. 

ennen, 1) connaitre, 
Klingen, 1) sonner, 
Sommen, 1) venir. 
Koͤnnen, 4) pouvoir. 
Kriechen, 4) ramper. 
Laden, 5) charger. 
Laſſen, 2) laisser, 

N a 


Là 
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Laufen, 2) courir. 
Leiden, 3) souffrir. 
£ciben, 2) prêter. 
Lejtn, 1) lire. 

Liegen, 1) être couché. 
Loͤſchen, 4) s'éteindre. 
£üageh, 4) mentir. 
Meiden, 2) éviter. 
Melken, 4) traire. 
Meſſen, 1) mesurer. 
Mogen, 4) vouloir. 
Muͤſſen, 5) devoir. 
Nehmen, 1) prendre. 
Rennen, 1) nommer. 
Pfeifen, 5) siffler. 
Preiſen, 2) exalter. 
Quellen, 4) sourdre. 
Rathen, 2) conseiller. 
Reiben, 2) frotter. 
Reiſſen, 3) rompre. 
Reiren, 3) aller à cheval, 
Rennen, 1) courir. 
Riechen, 4 sentir. 
Ringen, 1) lutter. 
Rinnen , 1) couler. 
Rufen, 2) appeler. 


Saufen, 4) boire avec excès. 


Saugen, 4) sucer. 
Schaffen, 5) créer. 
Scheiden, 2) séparer. 
Scheinen, 2) sembler. 
Schelten, 1) injurier. 
Scheeren, 4) tondre. 
Schieben, 4) pousser. 
Schieſſen, 4) tirer. 
Gchinden, 5) écorcher. 
Schlafen, 21 dormir. 
Schlagen, 5) battre. 


Schleichen, 3) se trainer. 


Schleifen, 3) aiguiser. 


Schließen, 4) fermer, finir, 


Schlingen, 1) avaler. 
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Schmeiſſen, 3) jeter. 
Schmelzen, 4) se fondre. 
Schneiden, 31 couper. 
Schreiben, 2) écrire. 
Schreien, 2) crier. 
Schreiten, 3) marcher. 
Schweigen, 2) se taire. 
Schwellen, 4) s’enfler. 
Schwaͤren, 4) suppurer. 
Schwimmen, 1) nager. 
Schwinden, 11 décroitre. 
Schwingen, 1) vanner. 
Schwoͤren, 5) jurer. 
Sehen, 1) voir. 
Senden, 1) envoyer. 
Sieden, 4) bouillir. 
Singen, 1) chanter. 
Ginfen, 1) couler à fond. 
Sinnen, :) penser. 
Sitzen, 1) ètre assis. 
Sollen, 4) devoir. 
Speien, 2) vomir. 
Spinnen, :) filer. 
Sprechen, parler. 
Springen, 2 sauter. 
Stechen, 1) piquer. 
Stehen, 1) être debout. 
Stehlen, 1) voler. 
Steigen, 2) monter. 
Sterben, 1) mourir. 
Gtinfen, 1) puer. 
Stoſſen, 2) — piler: 
Streiten, 3) combattre. 
Thun, x) faire. 

Œtagen, 5) porter. 
Œrefen, 1) atteindre. 
Treiben , 2) pousser. 
Treten, 1) marcher. 
Truͤgen, betrügen,4)tromper. 
Trinken, 1) boire. 
Verbleichen, 3) paͤlir. 
Verderben, 1) périr. 


des Verbes irréguliers. 197 
Berdriefen, 4) fâcher. Wenden, 1) tourner. 
Vergeſſen, 1) oublier. Werben, 1) enrôler, 
Verhelen, 4) cacher. Werfen, 1) jeter. 
Veriteren, 4) perdre. Wiegen, 4) peser. 
Verwirren, 4) embrouiller. Winden, 1) guinder. 
Wachſen, 5) croitre. Wiſſen, 5) savoir. 
Waſchen, 5) laver. Wollen, 4) vouloir. : 
Weichen, 3) céder. Ziehen, 4) tirer. 
Weiſen, 2) montrer. Zwingen, 1) forcer. 

Remarques. 


| j 
Les verbes commosés suivent la conjugaison des 
simples; excepté les suivans : 


x. 


Bewillkommen, accueillir; Willfahren, acquiescer ; 
Handbaben, maintenir,sou- Rathſchlagen, délibérer; 

tenir ; Umringen, entourer; 
Herbergen, loger; Veranlaſſen, occasionner. 
Radbrechett, rouer ; 


qe sont réguliers, quoique les simples qui entrent 
ans leur composition, ne le soient pas. 


2. 


Befehlen, ordonner; | Grfballen, se répandre; 
Empfchlen, recommander; 


qui sont irréguliers, quoique leurs simples soient 
réguliers. L 


L 


SEecriron IV. 


* Des l’erbes neutres. 


I. Nous avons vu que les verbes actifs expriment 
une action qui du sujet agissant se dirige Vers un 
objet qu'il modifie, et que, si l’on considère ensuite 
l'effet de cette action dans l'objet modifié, 1l en re- 
sulte le verbe passif, p.ex. dans cette proposition : 
dein Bruder 'ſſchlaͤgt meine Schweſter, ton frère frappe 
ma soeur; éon frère est le sujet, frappe exprime 
l'action du sujet; ma soeur est l'objet vers lequel se 
dirige cette action. — Si nous considérons maintenant 
l'objet ainsi modifié et que nous disons: meine Schweſter 
wird geſchlagen, ma soeur est frappée, il en résulte la 
forme passive du verbe fthlagen. 


IL. Il n'en est pas de mème des verbes reutres : 
ceux-ci n'expriment que l'état du sujet, et non son 
action dirigée vers quelque objet, p. ex. wachſen, 
croitre; ſchwimmen, nager; fommen, venir, sont des 
verbes neutres, dont le sujet agit, à la vérité, lors- 
qu'il est dans l’état que ces verbes indiquent; mais 
cette action n'est point dirigée vers un objet pour le 
modifier. Lorsqu'on dit: un tel nage, vient, dortetc., 
nous -ne nous représentons alors que cet homme, 
nageant, .venant, dormant etc. et rien de plus. 
Mais lorsqu'on dit: il frappe, notre attention se 
porte aussitôt sur l'objet de son action; car on ne 
saurait frapper, sans un objet quelconque. 


III. Quant à la conjugaison des verbes neutres, 
elle ne diffère point de celle des verbes actifs : ex- 
cepté que ces derniers se conjuguent toujours avec 


+ 
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haben; tandis qu'il y a des zeutres qui prennent 
baben, d’autres qui prennent ſeyn, et d'autres enfin, 
qui prennent tantôt haben et tantôt ſeyn. | 


Comme on ne saurait donner des régles fixes pour 
ces différens cas, nous joindrons ci-après une ‘able 
de tous Les verbes neutres qui se conjuguent avec ſeyn. 
Ceux qui ne s’y trouveront pas compris, sont sensés 
se conjuguer avec haben, pe 


Remarques. 


1.) Il y a des verbes simples qui sont zeutres, et 

ui deviennent actifs, lorsqu'ils sont composés ; p. ex. 

en, vivre, est neutre; beleben, vivifier, est actif; 

reifen, voyager; lachen, rire, sont neutres, mais leurs 
Composes, belachen, bereiſen, sont actifs. 


2.) Les verbes neutres sont, comme les actifs, ou 
véguliers ou irréguliers. | 


Conjugaison d'un verbe neutre régulier. 
Reifen, Voyager. 


INDICATIF. 


Présent. 

Singulier. Pluriel, 
ich reiſe, je voyage. wir reiſen. 
du reiſeſt. ihr reiſet. 
er reiſet. ſie reiſen. 

Imparfait. 

Singulier.  » Pluriel. 
ich reifete, je voyageais, tir reifeten. 

voyageai. ihr reiſetet. 
du reiſeteſt. ſie reiſeten. 


er reiſete. 


ka. 
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.. Parfait. 
Singulier Pluriel. 
id bin gercifet, j'ai voyagé. wir find gereiſet. 
du bift gereiſet. ihr ſeyd gereifct. 
er iſt gereiſet. | fie find gereiſet. 
| Plusqueparfait. 
 Singulier. | Pluriel. 
id war gereiſet, j'avais wir maren gercifet, 
voyagé. ihr waret gereiſet. 
du wareſt gereiſet. ſie waren gereiſet. 
er war gereiſet. J 
Futur. 
Singulier. Pluriel. 
ich werde reiſen, je voyagerai. wir werden reiſen. 
du wirſt reiſen. ihr werdet reiſen. 
er wird reiſen. ſie werden reiſen. 
Futur passé. 
Singulier. | Pluriel. 
ich werde gereiſct ſeyn, j'au- wir merden gereiſet ſeyn. 
rai voyagé. ihr werdet gercifet ſeyn. 
du wirſt gereiſet ſeyn. ſie werden gereiſet ſeyn. 


er wird gereiſet ſeyn. 


Conditionnel présent. 


Singulier. Pluriel. 
id wuͤrde reiſen, je voya- wir wuͤrden reiſen. 
erais. ihr wuͤrdet reiſen. 
du wuͤrdeſt reiſen. ſie wuͤrden reiſen. 


er wuͤrde reiſen. 
Conditionnel passé. 


* 


Singulier. Pluriel. 
ich wuͤrde gereifet ſeyn, j'au- wir wuͤrden gereifet ſeyn. 
rais voyagé ihr wuͤrdet gereiſet ſeyn. 


du wuͤrdeſt gerei et ſeyn. ſie wuͤrden gereiſet ſeyn. 
er wuͤrde gereiſet ſeyn. 
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IMPÉRATIF. 


Singulier. | Pluriel. 
reiſe, voyage. reiſen Wir, voyageons. 
reiſe er, qu'il voyage. reiſet, voyagez. , 
| reifen fie, qu'ils voyagent. 


CONJONCTIF. 


Présent. 
Singulier. | Pluriel. 
daß ich reiſe, gaie voyage. daß tit reifen. 
du reiſeſtt. ihr reiſet. 
er reiſe. | fie reiſen. 
Imparfait. 
- Singulier. Pluriel. 
dag ich reifete, que je voya- daß wir reiſeten. 
geasse. ihr reiſetet. 


du reiſeteſt. ſie reiſeten. 


er reiſete. 
Parfait. | 
Singulier. Pluriel. 


Saß id gereiſet ſey, que Das wir gercifet ſeyn. 
j'ai ihr gereiſet ſeyd. 


an 


| j'ate voyagé. 

du gereiſet ſeyſt. | fie gereiſet ſeyn. 

er gereifet ſey. | 
Plusqueparfait. 


.. *  Singulier. | Pluriel. 
daß ich gereifet waͤre, que daß Wir gereiſet waͤren. 
j'eusse voyagé. ihr gereifet waͤret. 
du gereiſet waͤreſt. ſie gereiſet waͤren. 
er gereiſet waͤre. 
Futur. 
Singulier. Pluriel. 
daß ic teifen merde, queje daß wir reifen werden. 
ihr reiſen werdet. 


voyagerai. 
du reiſen werdeſt. ſie reiſen werden. 


er reiſen werde. 
* 
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Singulier. 
daß id reifen wuͤrde, que je 
Voyagerais. 


du reiſen wuͤrdeſt. 
er reiſen wurde, 


INFINITIF. 


| Present. 
reiſen, voyager. 


4 


reiſend /Voyageant. 


Pluriel. 
daß wir reifen wuͤrden. 
ihr reiſen wuͤrdet. 
ſie reiſen wuͤrden. 


| Passe. * 
gereiſet ſeyn, avoir voyage. 


Participe présent. 


Participe passé. 


gereiſet, voyagé., 


Exemples sur le verbe téifen. 


Wollen Gie verreifen? 

Ja id will reifen, weil ich 
auf Reiſen immer gejunder 
bin‘ als zu Hauſe. 


Wo reiſen Sie bin? — ich 
reiſe nach Leipzig. . | 

Ich mürde mit Ihnen reis 
fen, wenn mein Bruder nicht 
ſchon auf Reiſen waͤre. 

Er reiſet ſehr oft. 


Er iſt vorgeſtern von einer 


langen Reiſe zuruͤckgekommen, 
und geſtern ſchon wieder ver⸗ 
reiſet. | | 

Warum iſt er fo bald mic 
Der abgereift ? — 

Er erhielt Befehl, ploͤtzlich 
nach Hamburg zu reiſen. Er 
wollte, daß ich mit ihm rei⸗ 
fete; allein id fagteibm : reife 
du nur allcin; id bin des 
Reiſens mubde, 


Voulez-vous partir? 

Oui, je veux voyager, 
parce qu'en voyage je ne 
porte toujours mieux qu'à 

à Inaison. 
, Où allez-vous ? — je vais 
a Leipsic. 

Je voyagerais avec vous, 
si mon frère n'était pas dé- 
jà en voyage. 

Il fait souvent des voyages. 
Il est revenu avant-hier 
d'un long voyage, et s'est 
remis en voyage hier. 


Pourquoi est-il reparti 
S1-tôt? 

Il reçut ordre de partir 
sur le champ pour Ham- 
bourg. Il voulait que je 
Yoyageasse avec lui; maisje 
lui dis : voyage tout seul; 
je suis las de voyager. 
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Sie haben in ihrem Leben 
wohl ſchon viel gereiſt? 
Als ich noch jung war, rei⸗ 
ſete ich alle Jahre einmal nach 
England. | 
Das Reiſen bat zwar viel 
angenehmes; allein ein Rei⸗ 
fender iſt doch auch vielen Ge⸗ 
fahren ausgeſetzt. | 
Ein jeder der reifen will, 
muß ſich darauf gefaßt machen. 
In guter Geſellſchaft reiſt 
man mit Vergnuͤgen. Mit 
Ihnen wollte ich ans Ende 
der Welt reiſen. 
Dazu Vin id zu alt, id 
merde in die andere Welt 
reifen, obne an das Ende 
diefer gereift au ſeyn. 
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Vous devez avoir beau- 
coup voyagé de votre vie? 

Dans ma jeunesse, je fis 
tous les ans le voyage 
d'Angleterre. 

Il y a beauroup V'agré- 
ment à Voyager; mais aussi 
les voyageurs sont exposés 
à bien des dangers. 

Tout voyageur doit s'ÿ 
attèndre. 

C'est un plaisir de voya- 
ger en bonne société. Avec 
Vous jirais au bout du 
monde. 

Je suis tropagé pour cela; 
je ferai le voyage de l’autre 
monde, sans avoir été au 
bout de celui-ci. 


Conjugaison d’un verbe neutre irrégulier, 
Gehen, aller. 
INDICATIF. 


| Présent. 
Singulier. Pluriel. 
id gehe, je vais. tir gehen. 
du gehſt. ihr gehet. 
er geht. ſie gehen. 
Imparfait. | 
Singulier, per Pluriel. 


id gieng, j'allais, j'allai 
du giengit. : 
er gieng. 


wir giengen. 
ihr gienget. 
ſie giengen. 


Parfait. 


. Singulier. 


ich bin gegangen, je suis allé. : 


du bift gegangen. 
er ift gegangen. 


Pluriel. 
ir find gegangen. 
{br ſeyd gegangen. 
ſie ſind gegangen. 


* 
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) Plusqueparfait. 


| _Singulier. Pluriel. 
ich tar aangen, j'étais, je wir waren gegangen. 
| fus allé. ihr waret gegangen. 
du wareſt gegangen. ſie waren gegangen. 
er war gegangen. 
Futur. 
Singulier. Pluriel. 
id iverde geben, j'irai. tir werden gehen. 
du wirſt gehen. ihr werdet gehen. 
er wird gehen. ſie werden gehen. 
| Futur passe. 
Singulier. Pluriel, 
id werde gegangen feyn, je wir merden gegangen feun. 
serai allé. ibr werdet gegangen ſeyn. 


du wirſt gegangen ſeyn. fie merden gegangen ſeyn. 
er wird gegangen ſeyn. 


Conditionnel présent. 


Singulier. Pluriel. 
id wuͤrde geben, j'irais. Wir wuͤrden gehen. 
du wuͤrdeſt gehen. | ihr wuürdet gchen. 
er wurde gehen. F ſie wuͤrden gehen. 


Conditionnel passé. 


Singulier. | Pluriel. 
ich wuͤrde gegangen ſeyn, je wir wuͤrden gegangen ſeyn. 
serais al ihr wuͤrdet gegangen ſeyn. 
du tufirdeft gegangen feyn. ſie wuͤrden gegangen ſeyn. 
er wuͤrde gegangen ſeyn. 


1MPERATIF. 


| Singulier. Pluriel. 
ge, ° gehen wir, allons. 
zeh er — aille. gehet, allez. 


gehen ſie, qu'ils aillent. 


Des l’erbes neutres. _ 205 


CONJONCTIF. 


F Présent. 
Singulier. Pluriel. 
dag ich gehe, que j'aille. daß wir gehen. 
du geheſt. | ibr gebet. 
cr gehe. fie gehen. 
Imparfait. 
Singulier. | Pluriel. 
daß ich gienge, que j'allasse. daß tir glengen. 
du giengeſt. ir gienget. 
er gienge. fie giengen. 
| J Parfait. 
Singulier. Pluriel, 
daß ich gegangen ſey, que je daß wir gegangen ſeyn. 
sois allé. ibt gegangen feyd. 
du gegangen ſeyſt. ſie gegangen ſeyn. 
er gegangen ſey. 
— Plusqueparfait. | 
Singulier. T° Pluriel. 
daß ic gegangen mére, que daß wir gegangen waͤren. 
je fusse allé. ihr gegangen marcel, 
du gegangen waͤreſt. fie gegangen maren. 
er gegangen waͤre. 
— Futur. 
ph Pluriel. 
dag id geben wekde, que daß wir gcben werden. 
j'irai. ihr gchen ierdet. 
du gehen werdeſt. ſie gehen werden. 
er gehen werde. 
Futur conditionnel. 
daß id gehen wuͤrde, que j'irais etc. 


INFINITIF. 


Present. gehen, aller. 
au gchen, d'aller, à aller. ‘ 
Passé. gegangen feyn, ètre allé. 


Part. présent. gehend, allant. 
‘Part. passe. gegangen, alle. 
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Des l’erbes neutres: 


Exemples. 


I. En allemand avec la traduction française. 


Ich gehe fait jeden Tag ins 
Schauſpiel; aber Ihr gehet 
niemals hinein. 

Wir giengen ehemals auch 
hinein; aber ſeitdem der Saal 
einzuſtuͤrzen drohet, huͤten wir 
uns hinein zu gehen. 

Demnach ſeyd Ihr ſchon 
lange nicht mehr hineinge⸗ 
gangen. 

Wir gehen am Dekadi ge⸗ 
woͤhnlich ſpatzieren. 

Gehet wohin ihr wollet; es 
iſt gleichguͤltig, ob br dahin 
oder anderswohin gehet. 


Je vais presque tous les 
jours au spectacle ; mais 
vous n'y allez jamais. 

Autrefois nous y allions 
aussi ; mais depuis que la 
salle menace ruine, nous 
n'avons garde d'y aller. 

Il y a donc long - tems 
que vous n'y avez été, 


Nous nous promenons 
ordinairement le décadi. 

Allez où vous voudrez; 
il est indifférent que vous 
alliez là où ailleurs. 


II. En francais pour traduire en allemand. 


Voulez-vous que j'aille chez votre frère ? — Je vou- 
drais bien que vous y allassiez. — Mais est-il allé chez 
lui? — Où voudriez- vous qu'il fut allé? Allons-y 
ensemble. — Je le veux bien, je suis prêt à y aller. 
— Quand nous ÿ aurons été, nous irons au café, en- 
suite, nous pourrons aller au spectacle, et, en y allant, 


acheter du tabac. | . | 
TABLE | 


des Verbes neutres qui ont Geyn pourauxiliaire. 


a.) 


Verbes neutres réguliers. 
Mrten , se former, Ich bin geartet, 


Begegnen, rencontrer, — begegnet. 
Eilen, se hâter, — geeilet. 
Ergrimmen, se courroucer, — ergrimmet. 


Erkalten, refroidir, erkaltet. 


Des Verbes neutres: 


Erſtaunen, s'étonner, 
Grftarren, être transi, 
Erftummen, se taire être interdit, 
Slattern, voltiger, 

Folgen, suivre, | 
Gelangen, parvenir, arriver, 
Gemobnen, s'accoutumer, 
Klettern, grimper, 

£anden, aborder, prenüre terre. 
Prallen, rebondir, 

Rcifen, voyager, 

Rennen, courir, 

Nollen, rouler, 

Segeln, faire voile, 

Gtolpern, broncher, 

Gtranden, échouer, 

Gtraucheln, broncher, 

Traben, trotter, | 
Beralten, vieillir, 
Verarmen, s'appauvrir, 
Verſauern, s’aigrir, 
Berftummen, perdre la parole, 
Verweſen, pourfir, 
Verwildern, devenir sauvage, 
Verzagen, se décourager, 
Wandeln, marcher, 
Wandern, voyager. 


l 


b) 


Berſten Crever, 

Bleiben, demeurer, 
Erfrieren, mourir de froid, 
Erſchallen, retentir, 
Erſchrecken, s'épouvanter, 
Fahren, aller en voiture, 
Sallen, tomber, 

liegen, voler, 

liehen, kuir, 

ließen, couler, 

rieren, avoir froid, geler, 


! 


Ich bin 
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erſtaunt. 
erſtarrt. 
erſtummt. 
geflattert. 
gefolgt. 
gelangt. 
gewohnt. 
geklettert. 
geprallet. 


gereiſet. 


gerennt. 
gerollt. 
geſegelt. 
geſtolpert. 
geſtrandet. 


geſtrauchelt. 


getrabt. 
veraltet. 
verarmt. 
verſauert. 
verſtummet. 
verweſet. 
verwildert. 
verzagt. 
gewandelt. 
gewandert. 


Verbes neutres irréguliers. 


Ich bin geborſten. 


geblieben. 


es it erſchollen 


gefroren. 


Des l’erbes 


Erlahmen, devenir perclus, 

Gedeihen, prospérer, 

Gehen, aller. | 

Genc{en, recouvrer sa santé; 

Gleiten, glisser, 

Sommen, venir, 

Kriechen, ramper, 

Laufen, courir, 

Reiten, aller à cheval, 

Rinnen, couler, 

Scheiden, séparer, 

Schleichen, aller trés-doucement, 

Gcreiten, marcher, faire des pas, 
enjamber. 

Schwellen, enfler, 

Schwimmen, nager, 

Schwinden, décroitre, 

Ginfen, couler à fond, 

Sitzen, Être assis, 

Springen, sauter, 

Stehen, être debout, 

Steigen, monter, 

Gterben, mourir, . 

Verbleichen, paͤlir, 

Verderben, périr, se perdre ; 

Verloͤſchen, s'éteindre, 

Verſchwinden, disparaitre, 

Wachſen, croitre, 

Weichen, céder, reculer, 

Werden, devenir, 
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Remarques. 


neutres. 


Ich bin erlahmet. 


111111411111 
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gediehen. 
gegangen. 
geneſen. 
geglitten. «= 
gekommen. 
gekrochen. 
gelaufen. 
geritten. 
geronnen. 
geſchieden. 
geſchlichen. 
geſchritten. 


geſchwollen. 
geſchwommen 
geſchwunden. 


geſunken. 


geſeſen. 
geſprungen. 
geſtanden. 


geſtiegen. 


geſtorben. 
verblichen. 
verdorben. 
verloſchen. 
verſchwunden 
gewachſen. 
gewichen. 
geworden. 


1.) Les verbés neutres qui ne sont pas compris dans 
cette liste, prennent baben pour auxiliaire. 

2.) Quand un verbe neutre devient réfléchi, il prend 
. toujours babe, p. ex. id babe mich muüde gelaufen, je 


me suis fatigué à force de courir. 


3.) L'usage a introduit une infinité d'i 


dont lui seul 


rrégularités , 


peut nous instruire; p. ex. id) babe ge 


feffen, geſtanden, gelegen, pour id bin geſeſſen, geſtanden, 


gelegen, j'ai été assis, debout, couché etc. 


| SECTION 
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SECTION V. 


Des Verbes composés. 


Les verbes composés se forment par le moyen de 
certaines particules ou prépositions ajoutées à un 
verbe simple. ; 


Ces prépositions sont ou szséparables, c. à. d., 
qu’elles ne quittent jamais leur place, ou séparables, 


É C. a d., 


qu'elles se mettent tantôt avant le verbe, 


tantôt après. 


I. Les’ prépositions inséparables sont au : 


binter : 
mis : 
ur : 
per : 
wider: 


zer: 


nombre de onze, savoir : 


bedecken, couvrir; befrenen, délivrer; befennen, 


avouer; beleben, animer. 
empfangen, recevoir; émpfchlen, recommander; 

empfinden, sentir. 
entfubren, enlever, entivaffnen, désarmer ; ent⸗ 

wenden, dérober; entfernen, éloigner. 


erfinden, inventer; erklaͤren, expliquer; ets 


mahnen, exhorter; erroͤthen, rougir. 

gedeihen, prospérer ; gewinnen, gagner; geluͤſten, 
convoiter; gefallen, plaire; geſtehen, avouer. 

hintergehen, tromper; binterbringen, rapporter, 
dénoncer; binterlaffen, laisser en arrière. 

migfallen, déplaire, mislingen, ne pas réussir. 
migsrathen, dissuader; misgonnen, envier. 

urfunden, attester; urtheilen, juger. 

berachten, mépriser ;. verabreden, concerter ; 
veranlaſſen, occasionner; verunſtalten, défi- 
gurer. 

widerſprechen, contredire ; widerrathen, dissua- 
der; (fit) widerſetzen, s'opposer. 

zerbrechen, briser; zerſtoͤren, démolir; zerreiſſen, 
déchirer; zerſtreuen, dissiper. 


G. de G, 
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Remarques. 


1.) Les verbes composés d’une particule insépa- 
rable, n'admettent jamais la syllabe prépositive ge du 
articipe passé. ÆEx. bedecken, bedeckt; entfuͤhren, eut⸗ 
ührt, etc. 


2.) Ilen est de même a.) d'autres verbes composés 

ui commencent par une syllabe #réve; comme, frobs 
ven, pousser des cris d'allègresse ; willfabren, zccor- 
der etc. qui font, frolodt, willfahrt. 2.) De tous les 
verbes d'origine étrangère et autres terminés en iren; 
comme marſchiren, marcher; ſpaziren, se promener etc. 
qui font, marfchirt, ſpazirt. 


8.) Îly a aussi des verbes composés de deux mots 
inséparables, qui prennent au part. passé la syllabe 
prépositive ; tels sont : 


kurzweilen, s'amuser. handhaben, maintenir. 
vᷣrandſchatzen, mettreà contribution. radbrechen, rouer. 
ĩiebaugein, faire les yeux doux. rathſchlagen, délibérer. 
licbfofén, caresser. | 


II. Des particules séparables. 


Les particules séparables sont en trés-grand nombre. 
Ce sont pour la plüpart des prépositions dont on se 
sert aussi séparément; et c'est par cette raïson qu'elles 
ne sont pas si étroitement liées avec les verbes, et 
‘que souvent elles en sont séparées par une longue 
suite de mots. Voici celles qui méritent le plus d'at- 
_ tention. | 


Mb : abgchen, partir, s’en aller; abſchreiben, co- 
pier, abſchneiden, couper; abſchlagen, re- 
fuser. | 

an : anſangen commencer; anmelden, annoncer; 
anzuͤnden, allumer. 
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aufſtehen, se lever; aufſchieben, différer ; auf⸗ 
ſetzen, mettre, dresser; aufſchreiben, écrire, : 
marquer. 

auslegen, expliquer ; ausdruͤcken ) exprimer ; 

_ l'augtrinfen, achever de boire; ausdauern, 


ndurer. 

efügen, joindre, ajouter; beyſpringen, secou- 
rir; beyſtehen, assister ; bepmeffen, imputer. 

datbicten, offrir; daͤrlegen, darſtellen, repré- 
senter ; darthun, prouver; darreichen, rendre 
entre les mains. | 

durchlefen, lire d’un bout à l'autre; durch-⸗ 
faffen, laisser passer; durchreiten, traverser 
à cheval; durdoringen, pénétrer. 

tinblafen, souffler ; einſchlafen, s'endormir ; ein⸗ 
fließen, infiuer ; einfubren, introduire. 

fehlſchlagen, manquer son coup; fehltreten, 
faire un faux pas. S 

fortiaufen ,; s'enfuir ; fortfabren , continuer; 
fottfommen, avancer; fortmachen, se dé- 
pêcher. | 

fütbitten, intercéder pour quelqu'un. 

heimfuͤhren, mener au logis; beimfommen, 
revenir au logis; beimfuchen, visiter. 

berbolen, amener; bérlegen, mettre ici ; her⸗ 
nebmen, prendre; herkommen, provenir; 
berfagen, réciter. 

bingeben, y aller; bintidten, mettre à mort; 
binfinfen, tomber. 

innebaben, posséder ; * innebalten, s'arrèter ; 
inneiverden, s’appercevoir. | 

loslaſſen, relâcher; losſprechen, absoudre; 
losdrüden, débander ; lostaufen, rançonner; 
losbinden, délier. 

mitéffén, manger avec; mitbringen, apporter; 
mitmachen , faire comme les autres. 

nachſchicken, envoyer après, nachlaufen, courir 
apres; nachfinnen, méditer ; nachjagen, poux- 
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nieder: niederfallen, tomber à terre; niederknieen, s'age- 
nouiller; niederlaſſen, descendre; niederlegen, 
poser à terre. 
Ob : oblieaen, être de devoir. EE 
über : uͤberbleiben, être de reste ; überſtießen, déborder ; 
tibertragen, transférer. | 
um: umreiſſen, démolir; umkehren, retourner; um⸗ 
gehen, faire un détour; umbringen, tuer. 
unter:  untertaucen, plonger; untergehen, se coucher 
(se dit du soleil); aller au fond; unter⸗ 
finfen, couler à fond. 
voll : vollmachen, remplir; vollfaufen, souler. 
por : vorbauen, prévenir; vorfallen, survenir; vor⸗ 
fhreiben, prescrire; votbebalten, réserver ; 
vorftellen, représenter. 
weg: wegblaſen, souffler; wegkommen, disparaitre; 
wegnehmen, enlever; wegſeyn, être absent ; 
wegleihen, préter. 
wieber: wiedergeben, rendre ; wiederkommen, revenir ; 
Wicderbringen , rapporter, ramener. 
zu: zuſchreiben, attribuer; 4udeden, couvrir; zu⸗ 
geben, concéder; zuſetzen, ajouter. 
zuruͤck: zuruͤckſenden, renvoyer. 


Remarg ues. 


1.) Les verbes composés de ces prépositions con- 
servent l’avant-syllabe ge au participe, où elle est 
lacée entre la’ préposition et le verbe, en cette ma- 
nière : abaefcricben, copié; losgelaſſen, relâché; wieder⸗ 
gefommen revenu, etc. 

2.) Il en est de mèême de la particule zu à l'Infinitif; 
p. ex. ahzuſchreiben, à copier; loszulaſſen, à relâcher; 
wiederzukommen, à revenir; beyzufuͤgen, à joindre, etc. 

3.) Au Présent et à l'Imparfait, les prépositions 
séparables sont toujours mises après le verbe: p. ex. 
id fdreibe ab, je copiez ich ſchrieb ab, je copiais; id 
laſſe los, je reläche; id lief los, je relächais, etc. 

_4.) Les particules dur, um; über, unter, vol, 
Wicder, sont tantôt séparables, tantôt inseparables, 
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suivant la différence des significations. Elles sont in- 
séparables dans les verbes suivans : | 


durchblâttern, feuilleter, ich durchblaͤttere. 
durchgehen, parcourir, ich durchgehe. 
umarmen, embrasser, ich umarme. 
umringen, environner, ich umringe, 
übergeben, présenter, ss RH 
tiberlicfern, livrer, — uͤberliefere. 
(ſich) unterſtehen, oser, ich unterſtehe mich. 
unterlaſſen, cesser, ich unterlaſſe. 
vollbringen, consommer, ich vollbringe. 
vollziehen, exécuter, , i ne 
wiederholen, répéter, id wiederhole. 
wiederkaͤuen, ruminer, ich wiederkaͤue. 


5.) Un verbe composé a@c une de ces particules, 
‘a, une signification différente, suivant que la parti- 
cule est regardée comme séparable ou comme insépa- 
rable: p.ex. | : 
ich durchgehe, je parcours. ich gehe durch, je passe à 

travers, je déserte. 
umſchrieben, circonscrit. umgeſchrieben, changé en 

, écrivant, recopié. 
uͤberlegt, raisonné, réfléchi. uͤhergelegt, posé par-dessus. 
ich unterſtehe mich , j'ose. ich ffche unter, je me tiens 

par dessous. 

ich volifübtre, j'achève. ich gieße voll, je remplis. 
NB. C'est l'usage seul qui peut apprendre l'emploi, 
juste et bien entendu des nombreuses parti- 

cules de la langue allemande. 


Conjugaison. des verbes composés d’une pare, 


ticule séparable. 
a.) 
Borlegen , servir à table, verbe actif régulier. 
. INDICATIF. 
| Présent, 
id lege vor. je sers à table. 


. 1 1e den Gaͤſten die Spei- je sers les viandes aux con- 
en p 


or. vives. 
+ 
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Warum legſt du nicht vor? : 

Et Jeat mir nicht vor. 

Wir legen gemeiniglid den 
Fremden suerft vor. 

Leget Ihr heute vor ? 


Nein, ſie legen vor. 


Des Verbes composés. 


Pourquoi ne sers-tu pas ? 

Il ne me sert pas. 

Nous servons ordinaire- 
ment les étrangers Îles 
premiers. 

Est-ce vous qui servez au- 
jourd'hui ? 


= Non,cesonteux qui servent. 


Imparfait. 


Ich legte geſtern die Speifen 
vor, und man war nicht 
damit zufrieden. 

Warum réel dumir Knochen 
bor ? 


Je servais les viandes hier, 
etonn'en fut pas content. 


Pourquoi me servais-tu des 
os ? 


À - fonft vot, nun aber Il servait autrefois, mais il 


mehr. 
guie As das Sleif mit der 
Gabel vor. 
Ihr legtet acitern nicht vor. 
Sie legten ſo eben den Braten 
pot, 


ne sert plus. 
Nousservionsla viande avec 
la fourchette. 
Vous ne servites pas hier. 
Ils venaient de servir le 
rôti. - 


Parfait. 


Man bat fhon vorgelegt. 

Ich babe euch eben vorgelcat. 

Mir sacs den Fiſch noch nicht 
vorgelegt. 

Ihr babt mir feinen guten 
Biſſen vorgelegt. | 


On a déja servi. 

Je viens de vous servir. 

Nous navons pas encore 
servi le poisson. 

Vous ne m'avez pas servi 
un bon morceau. 


Plusqueparfait. 


Wir batten (on vorgelegt, 
als er fam. 

Sie hatten noch nicht vor⸗ 
gelegt. 

Kaum hatte man vorgelegt, 
ſo war es ſchon gegeſſen. 


Nous avions déjà servi 
uand il vint. 

Ils n'avaient pas encore 
servi. 

A — eut-on — qu'on 
‘avait déja mangé. 


- Futur. 


on werde heute nidt vor⸗ 
wWeher Ihr nicht vorlegen? 


Je ne servirai pas aujour- 
“d’hui 


Ne servirez-vous pas? 


= 0 NP — — —- 
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Futur passé. 


Wann du wiederkoͤmmſt, werde Quand tu reviendras, j'au- 
ich vorgelegt baben. rai servi. 


Conditionnel présent. 


Ich glaube cr wuͤrde vorleget, Je crois qu'il servirait, sije 
wenn ich ibn darum bâte. l'en priais. 

Ich wurde vorlegen, aber weil Jeservirais, mais commeon 
man mich nidt Darum af: ne m'en a pas prié, je ne 
gefprochen, fo will ich nicht  servirai point. 
vorlegen. 


Conditionnel passé. 


Ich wurde vorgelegt haben, J'aurais servi, s'il l'eûté 
wenn er es sugelaffen bâtte. permis. 
Ich glaube er wuͤrde mir nicht Je ne crois pas qu'il m'eût 
vorgelegt haben, mennic ibn servi, si je ne l’en eusse 
nicht darum gebeten batte. prié. 


IMPÉRATIF. 
Lege vot, sers. Laßt uns vorlegen, servons. 


Lege er vor, qu'il serve. Leget vor, servez. | 
Legen fie vor, qu'ils servent. | ' 


CONJONCTIF. 


Présent. 


Wollet ihr das id vorlege? Vouler-vous que je serve? 
Sein, ich will nicht dag ifr Non, je ne veux pas que 


vorleget. vous serviez. 
Imparfait. | 
Ich moͤchte gern daß ibr Je voudrais que vous ser- 
vorlegtet. vissiez. 
| _ Parfait. 


Ich glaube nicht daß man Je ne crois pas qu'on ait 
fon vorgelegt bat, déjà servi. | 


{ 
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Plusqueparfait. 

Wenn mann mir etwas von Si l’on m'eùt servi un mor- 
diefem Fiſche vorgelcat ceau de ce poisson, j'en 
bâtte, fo. patte ich davon aurais mangé. 
gegeſſen. 
Futur. | | 

Bildet eu nur nicht ein, Ne vous imaginez pas que 
daß ich morgen vorlegeñ je servirai demain. 

_ merde. ., | 

Futur conditionnel. 


Gb boffte nicht dag ibr mit Je n'espérais pas que vous 


vorlegen wuͤrdet. me serviriez. 

» INFINITIF. 

Man muß vorlegen, fonftwird Il faut servir, afin que les 
dag Eſſen fait. plats ne se refroidissent. 


Es iſt an euch vorsnlegen. C'est à vous à servir. 
Nehmet einen Loffel sum bots Prenez une cuillère pour 
legen. servir. | 
- NB. La conjugaison du passif est entièrement con- 
forme à celle des autres verbes, et ne renferme aucune 
difficulté particuliere. 
| b) 


Wiederkommen, revenir. Verbe neutre irrégulier. 
INDICATIF. | 
Présent. | 
Ich fomme fhon micder, je reviens déja. 
| Imparfait. 
Er fam bald micder, il revint bientôt. 
Parfait. 

Du bift erft den andern Tag Tu n'es revenu que le len- 
wiedergekommen. demain. | 
Plusqueparfait. 

Er war erſt lange darnach Il n'était revenu que long- 
wiedergeko mmen. tems après. .., 


Des Verbes composés. 217 
. ⸗ | 


Futur. 


Wir iverden vor Abend nicht Nous ne reviendrons pas 
wiederkommen. . avant ce soir. 


Futur passé. | 


Er wird vermutblich wieder⸗ Il sera sans doute revenu. 
getommen ſeyn. | 


ES 


Conditionnel présent. 


Wenn id nicht fo vil 3n Je reviendrais bien, si je 
thun bâtte, twürde ich Wobl n'avais pastant d'affaires. 
miederfommen. | 

Wir baben gemettet, fic Wüts Nous avons gagé qu'ils re- 
den wiederlommen. viendraient. 


Conditionnel pass. 


Er wuͤrde nicht wiedergekom⸗ Il ne serait pas revenu, si 
men fenn, twenn man ibn on ne l'en eut prié. 
nicht darum gebeten batte. 


Jedermann glaubt er würde Tout le monde croit qu'il, 


micdergefommen ſeyn, wenn serait revenu, s'il avait 
er Verſtand genug gehabt eu assez d'esprit. 


bâtte. | 
IMPÉRATIF. 


Komm, fobald du fannft, Reviens le plutôt que tu 
wieder. pourras. 


CONJONCTIF. 


Présent. 
Glaube nidt, das ich jemals Ne crois pas que je revienne 
wiederkomme. jamais. 


Imparfait. 


Wir haͤtten nidt gemeint, Nous n'aurions pas crû , que 
dag ihr fobald wiederkaͤmet. vous reviendriez de sitôt. 


Parfait. 


Es glaubt niemand, daß er Personne ne croit, qu'il 
wiedergekommen fem, soit reyenu. | 


7 


/ 
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Plusqueparfait. 
Wer haͤtte gedacht, daß er Qui aurait crü, qu'il füt 
micdergefommen waͤre revenu ? 


Futur. 


Dan fagt, bag er nicht wie On dit qu'il ne reviendra 
der fommen merde. plus. 


Futur conditionnel. 


Ich hoffte, daß er wiederkom⸗ J'espérais qu'il reviendrait. 
men wuͤrde. 


t 


INFINITIF. 


Er fann nicht wiederkommen. Il ne saurait revenir. 
Sie moͤchten gern iwicderges Ils voudraient bien étre 
kommen ſeyn. revenus. 


III. Plusieurs pire adverbes , verbes 
etc., se joignent quelquefois à certains ‘verbes ) 
à l'instar des préposilions séparables , de ma- 
nière qu'ils se mettent tantôt avant , tantôt après 


le verbe auquel ils sont joints. Ex. 


Date rendre grâces. 
ae fe age Dank, je remercie. 
babe Dank gefagt, j'ai 
remercié, etc. 
Gefabr fanfen, courir risque. 
Abrede nebmen, convenir, 
concerter. 
gureathen s'égarer. 
un machen, publier. 
Anfidtig merden, apperce- 
A de Sand geben é 
n sugęérer. 
Stehen bleiben, ee 


Ba ge laſſen, lâcher. 
n —— — ziehen, con⸗ 
érer. 

In dvacht haben, soup- 
çconner. 

Um Rath fragen, consulter. 

Um Vergebung bitten, de- 
mander pardon. 

au Œnde bringen, finir. 

Bon ffatten geben, réussir. 

Sich anbcifchig machen, s'en- 
ager. 

Kund thun, faire savoir. 


Naͤrriſch, boͤſe, ſonn opens ) geleprt; artig ſchoͤn thun, 


faire le fou, le fâché, le fier 


homme d'importance, 


le savant, le joli garcon, etc. 
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Weh thun, faire mal. 


Qu Liebe thun, obliger, faire pour obliger 
Su wiffen thun, mander. | 


Wohl thun, faire du bien. 


IV. Construction des Verbes auxiliaires aveo 


. des Pronoms , des Adjectifs, des Prépo- 
sitions , ou des Participes. 


a. ) 


Ich bin beliebt, je suis aimé. 


INDICATIF. 


Présent. 


Ich bin beliebt, du bingegen Je suis aimé; toi, au con- 
bift nicht fo beleibt als 
tant que moi. 


Wir find alle belicht, iwenn Nous sommes tous aimés, 
wir uns wohl aufubren. quand nous nous condui- 
sons bien.’ 


Imparfait. 


Ich war vor dieſem belicht, J'étais aimé autrefois ; mais 
jetzt aber nicht mebr. je ne le suis plus. 


Parfait. 


Ihr ſeyd niemals fo beliebt Vous n'avez jamais été au- 
geweſen als mir. tant aimés que nous. 


Plusqueparfait. 
Gr patte ſich noch nicht belicbt Il ne s'était pas encore assez 
genug gemacht, fait aimer. ; 
- Futur. | 
Ihr werdet allezeit beliebt feyn. Vous serez toujours aimé, 


Futur passé. 


Du wirſt obne Zweifel bey Tu auras sans doute été 
ihr beliebt geweſen ſeyn. aimé d'elle. 


ch.  traire, tu ne l'es pas au- 
i 2 


⸗ 
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Conditionnel présent. 


. Gi wuͤrden beliebt feyn, Ils seraient aimés, s'ils 
wenn fie dieſen Sebler nicht n'avaient pas fait cette 
begangen batten, faute. 


Conditionnel passé. 


Er wuͤrde beliebt geweſen ſeyn, Il aurait été aimé, s'il avait 


wenn er ſich wohl aufgefuͤhrt eu une bonne conduite. 


haͤtte. 
| INFINITIF. 
Ich moͤchte gern beliebt ſeyn. Je voudrais être aimé. 


b.) 
Gut ſeyn, vouloir du bien. 
ich bin dir gut. icch merde dir qut fenn. | 
id war Dit gut, ich werde Dir gut geweſen feyn. 
1 bin Dir gut geweſen. ich wuͤrde dir gut ſeyn. 
war dir gut geweſen. ich wuͤrde dir gut geweſen ſeyn. 
c.) 
Gram werden, commencer à hair. 
ich werde dir gram. ich tuerde Dir gram werden. 
ich wurde dir gram. | td merde dir gram geworden 


| _fen. 
ich bin dir gram geworden. th wuͤrde dir gram merden. 
. td war Dir gram geworden. ich wuͤrde dir gram geworden 


ſeyn. 
Loslaſſen, mettre en liberté. 
id laſſe did Jos. ich werde did loslaſſen. 
ich lies dich los. ich ne dich losgelaſſen 


haben. 
ich habe dich losgelaſſen. ich wuͤrde dich loslaſſen. 
ich hatte dich losgelaſſen. ich —— dich losgelaſſen 
on aben. | 
Nota: Conjuguez de méme : es ift mit Wobl, je me 
trouve bien; es iſt mir befftt, je me trouve mieux ; 
es laͤßt ihm wohl, cela lui sied bien y et un grand 
nombre d'autres que l'usage vous apprendra. 
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SecTion VL 
Des Verbes réfléchis. 


Tous les verbes réfléchis prennent l'auxiliaire 
baben. Ils se conjuguent au reste, d'après règles 
générales. Ex. 


id drgere mid, je me fâche; ich habe mich geaͤrgert. 
id graͤme mich, jeine chagrine; ich babe mich gegraͤmt. 
ich quaͤle mich/ je me tourmente; ic babe mich gequaͤlt. 
ich ruͤhme mich, je me vante; ich habe mich geruͤhmt. 
ich trôfte mich, je me console; ich babe mich getroͤſtet. 
ich erluſtige mich, je me divertis ; ich abe mich erluftiget, 


CONJUGAISON 
Du verbe réfléchi régulier, fi erfreuen , se réjouir. 


Présent. 
id erfreue mich. wir erfreuen uns. 
du erfreueſt dich. ihr erfreuet euch. 
er erfreuet fic. ſie erfreuen ſich. 
| | Imparfait. 
ich erfreuete mich. Wir erfreueten uns. 
| Parfait. 
id babe mich erfreuct. Wir haben. uns erfreuet. 
| Plusqueparfait. 
id hatte mid erfreuet. wir hatten uns crfreuct, 
| Futur. 


ich werde mid erfreuen. wir werden ung erfreuen. 

Futur passé. 

th werde mich erfreuet haben. wir werden uns erfreuet haben, 
Conditionnel présent. | 

ich wuͤrde mich erfrenen. wir wuͤrden uns erfreuen. 


, à * 
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Conditionnel passé. | 
ich wuͤrde mich erfreuet haben. wir wuͤrden uns erfreuet haben. 
|  IMPÉRATIF. 
erfreue did, réjouis -toi. 
INFINITIF. 
fi erfreuen; fi erfreuet haben; fid zu erfreuen. 

Il y a dans la langue allemande des verbes réfléchis, 
composés de plusieurs autres petits mots: p.ex. ſich 
auf cine Sache etwas einbilden, se faire gloire d'une 
chose; fi Preiß geben, se livrer, s’abandonner, etc. 


le premier est régulier; et l’autre irrégulier. Ces verbes 
se conjuguent de la manière suivante : 


CONJUGAISON 


— 
Du verbe régulier. 


id bilde mir was drauf ein, je m'en fais gloire. 

id babe mir was drauf eingebildet, je m’en suis fait gloire. 
iverde mir was drauf cinbilden, je m'en ferai gloire. 

ich wuͤrde mir was drauf cingebildet baben, je men serais 
| fait gloire. 
bilde dir was drauf ein, fais gloire de cela. 
fih was drauf cinbilden, s’en faire gloire. 


b.) 
- Duverbeirrégulier, ſich Preif geben, s'abandonner. 


ich gebe mich Preiß; je m'abandonne, je m’expose. 
du gibſt did Preiß; wir geben uns Preis. 
er gibt fih Preiß; ihr gebet euh Dreif. 

| fe geben ſich Preif. 
id aab mic Preiß; wir gaben uns Dreif. 
ich babe mich Dreig gegeben; ibr habt euch Mrcig gegeben. 
ich batte mich Preiß gegeben; fie batren fih Preiß gegeben. 
id merde mich Preiß geben; fie wird ſich Preiß gegehen babe. 
ich wuͤrde mich Preis geben; wir wuͤrden uns Preiß gegchen 


9 aben. 
D di Preiß; fi jemanden Preiß geben. : 
ch Preig gegeben haben; ſich Preiß zu geben. 
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c) 
Gid mit etwas Greit machen, ‘se glorifier de quel- 
que chose, s'en vanter. 
ich made mid breit bamit, je m'en glorife. 
ich babe mich breit damit gemacht. 
ſich breit damit machen. 
mache dich breit damit. 


d.) | 
Sich was zu Gute thun , se faire du bien, se don- 
ner du bon tems, prendre ses aises; s'en 
donner à coeur joie. | 
ich thue mir Was au Gute; Wir thun uns was su Gute. 
du thuit dir was qu Gute; ibr tout euch was zu Gute. 
er thut fih was qu Gute; fie thun fi mas su Gute. 


ich that mir was au Gute; id Ja mir was zu Gute gethan. 
wir werden uns was su Gute thun; thu dir Was zu Gute. 


. Remarques. 
1.) Il y a des verbes qui sont réfléchis en allemand, 
| sans l’ètre en francais; comme: 


3 bebanfen, remercier. ſich getrauen, 
{ 
f 


bemüben, tâcher, ſich unterftepen, S SE · 
fuͤrchten, avoir peur. fi ſchaͤmen, avoir honte. 
aufhalten, séjourner. fich ftellen, faire semblant. 
fi brechen, Romir verſtelien, dissimuler. 
ſich ubergeben, ſich verfaͤrben, changer de 


couleur. 


2.) D'autres sont réfléchis en français; sans l'être 
en allemand; comme : 


s’en aller, weggehen. s'appeler, heiſſen. 

se confesser, beichten. se refroidir, falt werden. 
s’écrier, ausrufen. se faire saigner, zur Ader 
— einſchlafen. laſſen. 5 
se faner se douter, muthmaſen, ver⸗ 
se Alétrir, zverwelken. muthen. 


setaire, fchipeigen, s'enfuir, entflichen. 


# 
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se passer, s'en retourner, umkehren. 
se faire, Ë geſchehen. s'arreter, ſtehen bleiben, ſtill 


se gâter , verderben. ſtehen. — 
se lasser, mud werden. s’en revenir, zuruͤck kommen. 
se lever, aufſtehen. s'appercevoir, gewahr wer⸗ 
se promener, ſpatziren gehen. den, merken. 

se reposer, ausßruhen. se moquer de quelqu'un , 
se fier, trauen. | cinen vexiren, verſpotten 20, 
se méfier, ein Mißtrauen se reveiller, erwachen. 

ſetzen. 


3.) Il y a des verbes actifs et neutres, qui en devenant 
réfléchis, ont une signification particulière et 
énergique; p. ex. 

fih aus dem Athem faufen, courir à perdre haleine. 

ſich heißer reden, s'enrouer à force de parler. 

fih muͤde tangen, se lasser par la danse. 
fih müde reiten, se fatiguer en allant à cheval. 


ſich krank efen, trinfen, ſitzen ꝛc., se rendre malade à force 
de manger, de boire, d'être assis etc. 


fich zu todt laufen, faufen 26., se tuer à force de courir, 
de boire etc. ⸗ 
ſich arm ſaufen, boire tout son bien. 
ſich aus einem Handel heraus luͤgen, se tirer d'une affaire 
| à force de imentir. 
{einen Beritand verſchlafen, perdre son esprit à force de 
dorinir etc. 


Section VII 
Des Verbes im personnels. 


Ces verbes, ne se rapportant à aucune personne, 
prennent le mot es à la place des pronoms, id, du, 


er ꝛ⁊c. 

Voici une liste des verbes impersonnels qui sont 
le plus en usage : | | 
es reanet, il pleut. es ift fon Better, il fait 
es fchneiet, 1l neige. beau tems. 
es bagelt, ſchloſſet, il gréle. es iſt ſchlimm Wetter, il fait 
es fricret, il gela. mauyais tems. 

| es 


Des Verbes impersonnels: - 295 


es thauet, il dépèle. es iſt windig, il fait du vent. 
es bliget, il fait des éclairs. es bateingefchlagen, la foudre 
es gebubrt fi, il convient. est tombée. 
es gesiemet fit, 11 est de la es nebelt, il fait du brouil- 
: — lard. 
es traͤgt ſich zu,); es reifet, il fait de la gelée 
es begibt fi, ? il arrive. | blanche. 8 


es if warm, il fait chaud. es koͤmmt dranfan, ils'agit de. 
es iſt heiß, il faittrès-chaud. es gibt Lente, il y a des 
es iſt fait, il fait froid. hommes. , 
Nota. Ces manières de parler deviennent quelquefois 
plus amples; p. ex. _ 
es iſt nicht Sitte im Lande, ce n'est pas la coutume du pays. 
es iſt was unerbôrtes, c'est quelque chose d'i noui. | 
Les verbes impersonnels sont ou réguliers ou irré- 
guliers; ils se déclinent tous d’après les modéles sui- 
vans: 


a.) Verbe impersonnel régulier. 


. Indicatif. 8 
es geziemet ſich. es wird ſich geziemen. 
es geziemte ſich. | es wird ſich geziemet haben. 
es Fes fi gesiemet. es wuͤrde ſich geziemen. | 
es batte ſich geziemet. - 68 wurde fich geziemet baben. 
| | Conjonctif. 
daß es fich gezieme. daß es ſich geziemet bâtte. 
J es ſich geziemete. daß cd ſich geziemen werde. 
daß es ſich geziemet habe. daß es ſich geztemen wuͤrde. 
b.) Verbe impersonnel irrégulier. 
. | Indicatif. 
eg frievet. : es wird fricren. 
es fror. | es wird gefroren babe. 
es bat gefroren. es wuͤrde fricren. 
es hatte gefroren. es wuͤrde gefroren haben. 
Conjonctif. 
daß es friere. daß es gefroren haͤtte. 
daß es froͤͤe. daß es frieren merde. 


daß es gefroren habe. daß es frieren wuͤrde. 
6G. dG. P 
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Remarques. 


1.) Il y a des verbes {mpersonnels qui prennent les 
pronoms fic, dich/ ibn, uns, euch, fit, et qui peuvens 
de cette manière être appliqués aux trois personnes ; 
p. ex. es verdrieft mic, langct zu warten, je me fâche, 


(2 


es bungert mid, j'ai faim. 
eë duvitet mich, j'ai soif. 

es ſchlaͤfert mich,j'aisom meil. 
es verlangt mich 7 il me tarde. 


e m'impatiente, il m'ennuie 
] 


d'attendre plus long-tems. 
es veuet mich, je me repens. 
es fhaudert mich,je frissonne. 
es dunft mich, 11 me semble. 


(1 


étrange. 


es befremdet mi, je trouve 


Ces verbes se conjuguent de la manière suivante : 
es verdrieſit mich, did, ion, uns, end, ſie. 


es verdroß mich, di— 


es pat mi, di, ibn, uns, euch, 


ch, ibn, uns euch, fic. 


fie verdroſſen. 


es wird mich, dich, ibn, uns, euc, fie verdrießen. 


Conjonctif. | 
daß es mi, did, 26. verdrieße. 
verdroͤße. 
verdroſſen habe. 


daß es mich, Did ꝛc. 
daß es mich, dich ꝛc. 


Le 


daß eë mich dich 2e. verdrießen werde. 


2.) Il en est de même de ceux qu'on met avec le 


datif; p.ex. 


es heziemet mir/ die ibm, uns, euch, ihnen. 


es gebuͤhret mir, dir, ihm, uns, 


euch, ihnen. 


es gehoͤret mir ꝛc., il appartient à moi etc. 


es abndet-mir, j'ai un pres- 


sentiment secret. 
e8 begegnet mir, il m'arrive. 
es bebaget mir, cela me fait 
du bien. 
es deucht mir, es fommt mir 
vor, il me semble. 
es ekelt mir, j'ai du dégoùit. 
es faut mir leicht, 11 m'est 
facile. 
es gchubret mir, cela me 
vient de droit. 


es grauet mir, j'ai de l'hor- 
reur; celame fait horreur. 
es ift mir {eid, je suis fâché. . 
es ift mir warm, j'ai chaud. 
es iſt mir fait, j'ai froid. | 
es ift mir Wobl, je me porte 
bien. 


es ſchwindelt mir, es wird mir 


ſchwindlicht, la tète me 
tourne, il me prend un 
7. vertige. 


+ 
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es ifé mir uͤbel, je me trouve 


: Mal 
es iſt mir angſt, j'ai eur. 
es gefaͤllt mir, es *— ait, 
il me plait, : 
es gehet tit wohl, je suis 
en dans mes affaires. 


cd. gelingt. mir, es glückt mir, 


je réussis. 


es mangelt, es feblt mir, es 
gebricht mir an Geld, je 
manque d’ argent. 

es mißfaͤllt mir, ilme deplait. 

es ſchlaͤgt mir fehl, je ne 

es mislingt mir, © réussis 

es misraͤth mir, pas. | 

es bat mir getraͤumet j'ai 

… TêvÉ, ou j'ai songé. 


5.) Il est une antre espèce de verbes ————— 
qui au lieu de €$ prennent mon, p.ex. 
man fagt, on dit. man bildet ſich cit, on s’ima- 
man betruͤgt ſich on se ‘* gine 
|. trompe.’ man aͤbt, on écrit, : 

4.) L'i impersonnel, 11 faut,. ie rend — allemand * 
différentes manières; p. ex. | 


Il faut travailler, idee etc. , man mu$ arbaiten , flubies 
ren 26. 
11 faut de la patience, man muß Geduld haben. 
11 faut du tems, es braucht Zeit, es gehoͤrt Zeit Dette es 
wird Zeit dazu erfordert. 
Il faut que je m'en aille, ic muß fortgehen. 
II faut que tu restes, dy muſi bleiben. 
Il me faut de l'argent, id brauche Geld, ich muß Geld 
haben, ich babe Geld noͤthig. 
J—— vous faut-1l1? wie viel muͤſſen ſie haben? 
Il demande plus qu’il ne lui faut, er RE nue alé Lu 
aufomint, | 
Ils ‘en faut peu, es feblt wenig daran. 
Peu s'en faut, es fehlt nicht viel mehr. 
II sS'en Fu plus que la moitié ] es fehlte fiber die le balite 
| fran. 


‘ Eremples pour mettre en pratique les principes 
| sur les conjugaisons. 


I. Pour traduire en français. 

Ich Babe mich dieſen Morgen nat dé Krankheit meis 
nes Freundes erfundigts id kann mir nicht fhmeichein 
daß id ibn je wieder feben merde. — Ich boffe, du it 
mich um Bergebung bitten, qe du Did) au Verte legeſt. — 


P 2 
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Go lange dein Bruder ſich wohl befand, dachte er nicht an 
feine abivefenden freunde. — Er fic! vom Stuhle und brad 
ein Bein. — Ich febe nicht ein, warum bu uber mein Ses 
tragen fo erſtaunt biſt. — Habt Ihr mir nicht felbit gcfagt, 
Ihr waͤret des Lebens uͤberdruͤſſig? — Ich babe mir vorge⸗ 
nommen, wieder ins Beit zu gehen, und nicht wieder auf 
je ſtehen, bis id mich wohl befnde. — Ihr wundert euch 
daruͤber, daß dieſe Herren ſich einbilden, weiſer zu ſeyn als 
or? — Um au eſſen, muß nan arbeiten; um ju kaufen, 
muß man Geld haben. — Geſtern regnete es ein wenig; 
wahrſcheinlich wird es auch heute regnen; und jch wuͤnſchte, 
daß es noch laͤnger regnen moͤchte. — Es befremdet mic 
fée daß es Sie noch gar nicht gereue, — Es bat dic vorige 
acht es fagit du? id babe nichts gehoͤrt. — 
bat no nicht lange geſchlafen; er wird, wie man ficbt, 
durch Traͤume beunrubigt; id fuͤrchte felh Erwachen. — 
Als fie fo lange gelaufen waren, bis fie nicht mehr fortfome 
mes fonnten, verbargen fe ſich unter einem Geſtraͤuche. 


IT, Pour traduire en allemand. 


. Je n'ai pas bien dormi la nuit passée; j'ai songé que 
j'avais rencontré mon père dans une forét sombre. 
— Je me porte aujourd'hui, comme je me portais hier, 
€. à d. fort mal. — Pourquoi vous êtes-vous donc levé? 
— Je croyais que je me porterais inieux hors du lit. 
Mais je vais me recoucher, car la tète me tourne. — 
Je in’étais toujours fatté que vous m'aimassiez autant que 
je vous aime ; mais je vois maintenant que je me suis 
trompé! — Je me suis apperçcu que vous étes fäché 
contre moi, parce que je me suis promené sans vous 
en prévenir. — Je me suis proposé de me lever tous les 
matins à six heures, ét de ine coucher à dix heures, 
— De quoi vous occupez-vous dans votre solitude ? — 
Je liset j'écris; voila comme j'ai passé le tens depuis 
que je suis ici, et comme je le passerai le reste de mes 
jours. | 


| | #29 
CHarirTre IX | 
Des Participes. 


Il y a deux participes dans la langue alle- 
mande : le présent et le passé. Le premier est 
formé de l'infinitif, auquel on ajoute la lettre 
D, comme: lobend, louant:; reiſend, voyageant etc, 
Le second se forme de la manière enseignée 
dans le Chapitre VIIL Sect. IL sur la conju- 
gaison des verbes. ; 

.« Les participes tiennent à la nature du verbe 
et à celle du rom. 


a.) Ils dénotent comme les verbes .1.° nn certains 
terms ; p. ex. ſchreibend, écrivant, signifie qu'on est dans 
l'action d'écrire; tin geſchriebener Brief, une lessre écrite, 
Marque un tems passé, dans lequel la lettre a été écrite. 

Ils marquent comme les verbes 3° une action ou 
une passion; p. ex. (in Wirtender, quelqu'un qui opère ; 
exprime un sujet agissant; bdas 63. (p ce qui est 
opéré, exprime une chose qui a été faite par un autre. 

b.) Les participes se déclinent comme les adjectifs, 
et ils admettent l'article irdéfint aussi bien que le dé: 
— ein Liebender, eine Liebende, ein Liebendes; der, 
die, das Liebende; p.ex. ” | 

N. ein figbender Mann, un homme mourant. 

G. eines Ticrbenden Mannes, d’un homme mourant: 
D. cinem fterbenden Manne, à un homme mourant. 
Ac. einen fferbenden Mann, un homme mourant. 

AbL von einem ſterbenden Manne, d’un homme mourant. 


Remarques. 

1.) Le participe passé a une signification active ; 
lorsqu'il appartient à un verbe neurre, p. ex. gereifet, 
qui a voyagé; gtfommen, venu etc.; ein geveifier Mann, 
un homine qui a beaucoup voyaÿfé. — Par tout ailleurs 
Ja signification du participe passé est passive ; comme: 
gtlobt, loué, ou qui a été loué; gefnitten ; coupé, 0ù 
qui a été coupé; geſtohlen, volé, ou qui a été volé etc, 
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.2.) Le participe présent du français s'exprime en 
allemand : a.) par le moyen d’une conjonction, comme: 
ich faun nicht ausgeben, weil id franf bin, étant malade, 
je ne puis pas sortir. — Als Caͤſar vor Marfeille ſtand, 
lieg cv den Einwohnern fagen, César étant devant Mar- 
seille, fit dire aux habitans. — Nachdem der Botſchafter 
ſeine Rede geendigt hatte, ſagte ich zu ibm, l'ambassadeur 
ayant fini sa harangue, je lui dis. — Ich babe drey 
Thaler genommen, da id ibrer nur given nebmen wollte, 
j'ai pris trois écus, n'en voulant prendre que deux. — 
Er verſprach es und fagte, il le promit en disant. 

b.) Par un substantif, accompagné d'une préposi- 
&ion, comme : Bey Leſung ou unter dem Lefen ibres — 

ab ich gedacht, en lisant votre lettre j'ai pensé. — 
oͤmmt mit einem Buche unter dem Arme, il vient portans 
un livre sous le bras. : Le 
Nota. Pour choisir entre ces différens tours, il 
faut voir comment on s'exprimerait en français, 
si on ne voulait pas employer le participe. Cette 
autre tournure est ordinairement celle qu'il con- 
vient d'employer en allemand. 


Thèmes sur quelques Participes. 


. Derniérement à la comédie jé vis représenter Île 
tableau parlant. — En entrant à l'hôpital des fous, je 
‘fus saisi d'horreur en voyant venir quelques enragés, 
qui s’approchérent de moien hurlant. — La pièce n'ayant 
as été amusante pour moi, je m'en allai au concert. — 
tant encore bien jeune, je dis un jour à mon père: 
je ne sais ni inarchander ni vendre; permettez- moi 
d'apprendre un métier. Mon père me répondit en 
souriant : en marchandant on apprend à marchander, 
- et en Yendant on apprend à vendre. — Les gens qui se 
conduisent bien, sont aimés et honorés de tout le 
monde ; et ceux Qui ne se conduisent pas bien, sont haïs 
ou méprisés. — Vous saurez, mon cher, ce que vous 
äâvez à faire et à évi®r, si vous voulez être honoré, 
aimé et loué. | ge 








231 
CHAPITRE X. 
Des Adverbes. 


L'adverbe est un mot indéclinable ; qui 
se joint à un verbe , ou à un adjectif, pour 
en modifier là signification, ou pour exprimer 
une circonstance particulière, comme : langfam 
geben, marcher lentement; zaäͤrtlich lieben, aimer 
sendrement. | L 

Quelques adverbes passent, comme les ad- 
jectifs, par les trois dégrés de comparaison, 
p.ex... langfamer, am langfamften gehen, marcher 
plus lentement, le plus lentement. 

On divise les adverbes 1) d’après leur for- 
‘mation , 2) d’après leur signification. 

| | J. Fe 

Par rapport à la formation, ils sont ou primitifs, 
ou dérivatifs, ou composés. 

1.) Primitifs ou simples sont: hier, ici; da, la; beute, 
aujourd’hui; morgen, demain; 100, ou; wann, quand, 
oft, souvent; ſelten, rarement, | 

2.) Les adverbes dérivatifs se forment, en ajoutant, 
à un mot quelconque, une terminaison telle que les 
suivantes : | | | 
en: zuweilen, quelquefois, de Weile, loisir, tems; der⸗ 

| malen, certe fois, présentement, de mal, fois. 
ens: erſtens, promiérement, de erſt, premier; lebtens, 
derniérement, de letzt, dernier. 
ig: elendig, misérablement, de Elend, misère ; baftig, 
à la hâte, de faft, hâte. | 
Hich: tâglih, journellement, de Tag, jour; jaͤhrlich, 
tous les ans, de Jahr, l’année; ſtuͤndlich, à route 
heure, de @tunde, heure; fugendlid, en jeune 
homme, ou en jeune fille, de Jugend, jeunesse; 
endlich, finalement, de Œnde, fin. 
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S: jemals, jamais, (affirm.); niemals , jamais, (négat.); 
damal3, alors; unverfthens, & l’improviste, de 
unverſehen, imprévu. | | 

{am : —— our ainsi dire, de gleichen; ressem- 

ler; ſattſam, assez, suffisamment, de fütt, 
. rassassié. 

ft: cinft, un jour; laͤngſt, il y à long-tems ; anderſt, an- 
trement, On y ajoute quelquefofs la terminaison 
ens, comme: einſtens, laͤngſtens ꝛc. 


\ 


3.) Les adverbes composés se forment : 


s. De deux adverbes: bithtt, vers ici; dortbin, 
vers la. 

2. D'un adverbe et d’un nom: himmelwaͤrts ' 
vers le ciel; niemals, jamais. 

3. D'un adverbe et d’un pronom ehedeſſen, autre- 
fois; bie felbit, ici mème. | 
4 D'un adverbe et d'une préposition : hinge⸗ 
gen, au contraire; immerzu, continuellement ; 

vorgeftern, avant-hier. 

5. De deux noms : ſcherzweiſe, par plaisanterie, 

6. D'un nom et d'un pronom: meinerſeits, de 
mon côté; allerfeité, de tous côtés; tous; des⸗ 
falls, par rapport à cela; einigermaßen, en 
quelque façon. 

7, D'un nom et d'une préposition: immittelft, 
en attendant; zugleich, à la fois, ensemble ; 
überbaupt, généralement. 

8. D'un pronom et d’une préposition : nach dem, 
— cela; unterdeſſen, indeſſen, en attendant; 
mic einander, ensemble; von einander, l'un de 
l’autre. : 

9. De deux prépositions : ingtbifhen, dans ces 
entrefaites; durchaus, absolument. 

30. De la particule négative un et d'un autre 
mot: unlangf, il n'y a pas long-tems; uneins, 
mal d'accord; unrecht, injustement, mal. 

11. De la particule (tj et d’un antre mot : er;⸗ 
ſchlecht, trés- mal. L 
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| IL 
Par rapport à la signification, les adverbes sont 
de plusieurs" sortes : ils marquent /e lieu, le tems, 
la qualité, la quantité, le nombre, l'ordre, la com 


paraison, l'exagération, la situation, l'affirmation, 
la négation, ls conclusion. | 


a.) 


Les adverbes de lieu. 


ll yen a de plusieurs sortes; ils répondent aux 
questions, 100? wohin? où? woher? d'oi? wodurch? 
par où? tie @eit? jusqu'où? 

1) Quand on démande, wo? où? 


hier, allhier, hieſelbſt, ici. drunten, là bas. 
dort, dorten, la. aufen, dehors. 


oben, en haut. leraufen, ici dehors. 
droben, là-haut. araußen, là dehors. 
nnen, dedans. jour wo, d'autre part. 
ierinnen, ici dedans. rends, irgend, irgendwo, 
atinnen, là dedans. quelque part. 
anderswo, andertodtts , ail- nirgends, nulle part. 
leurs. zugegen, en présence. 
auswaͤrts, au dehors. : gegenmärtig, présentement. 
inmendig, en dedans. außer Landes, hors du pays. 
auswendig, en dehors; par weit von bicr, loin d'ici. 
coeur. | hier su Lande, en ce pays. 
allerwegen, par-tout. abivefend, absent. 
fainerwegen, enaucunlieu. hinten, derrière. 
dabeim, au logis. pornen, devant. 
gu Hauſe, à la maison. oben auf, oben drauf, par 
außer Daufe, hors de la dessus. 
maison. außerhalb, hors du pays. 
da, allda, daſelbſt, là. obenan, au plus haut fang. 


drüben, de l'autre côté. . allenthalben, par tout. 
unten, en bai. unten an, au plus bas. 


4 
: 
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2.) Quand on demande wohin? où ? 


hierher, ici. | vorwaͤrts y enavant. 
dahin, là , par-la bintermart$, en arriére. 
dortbin, la. laͤngshin, in bie Länge, le 
binüber, de ce côté la. long. : 
binauf, en haut. quer über, in die Quer, * 
berauf, ici en haut. _ travers. 
hierherwaͤrts, par-1c1. in und ber,. ça et la. 
heraus, daberaug, ci-dehors. über und uͤber, par-tout. 
Dabinein, ci-dedans. :  Drüber und Drunter, par des- 
dabinaug, ci-dehors. . sus ét par dessous. . 
dorthinein, là-dedans. gegenuͤber, vis-à-vis. 
Dortbinaus, là-dehors* ur Geite, à côté. 
anders mobin, ailleurs. uberyiverch, de travers. 


nach oben su, verslehaut. aller Orten, aller Enden, 
nach unten zu, versle bas. allenthalben) uͤherallhin, 


rechtshin, linkshin, à droite, par tout. 
_ à gauche. nirgendwo, nirgendswo,, 
heim, nach Hauſe, au logis. nulle part. | 
dahinwaͤrts, par-la. zur Rechten, à droite. 
berüber, de ce côté-ci. zur Linfen, à gauche. 
 Dinüber, de ce côté-la. techts und links, à droite et 
binab, binunter, en bas. à gauche. 


erab, berunter, ici en bas. bintennach, binten Der, der- 

incin, dedans - rière. 

inaus, dehors. unten an, unten, en bas. 

erein, daherein, ci-dedans. jenfeit8, de ce côté-làa. 
mitten binein, au milieu. diſſeit, de ce côté-ei. 
darzwiſchen, entre deux.  : porte, voraus, devant. 
nach vornen zu, vers le de- vornenaus, devant. 

vant. binten drein, à la suito. 

nach hint en zu, vers le derrière. 


3.) Lorsqu'on demande woher? d'où ? 


von hier, von daber, d'ici. nirgendsher, de nulle part. 


von dorten, von dorten ber, irgend woher, de quelque 


vondannen, von dannen ber, part. 

. Ge la. : allenthalben Ber, de 
von innen, de dedans. von allen Orten ber, toutes 
von aufen, de dehors. von alien Enden her,) parts: 
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von obenber, 
von droben; 
von oben berab, } 
von unten Der; — 
von drunten her/ Vlr 
vonunten herauf, 9 2 


von binten, de derrière. 
von vornen, de devant. 
von Daufe, de la maison. 


4.) 


) d'éhaut. 
delahaut. 


durch dies oder das, par ceci | 


_ou par cela.  . 
hierdurch ! dadurch , par ici. 
vortdurch/ par-là. 
dahin durch, par ici. 
hintenher durch, de par der- 

rière. 
poraft weg, par le devant. 
dabinauf, par ici en haut. 
dabinuntée ,; par 1 i en bas. 
darnebenbin, par le côté. 
— ici outre 
dabinab , ici en Las. 


gleichaus 
Dur bin en droiture. 
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von Ferne her, von Der Ferne, 
e 


> loin. 
von beiden Seiten Det, des 


deux côtés. 


von allen Seiten ber, de tous 
cotes. 
von der Rechten her, du côté 
roit. | 
von der Linfen Det, du côté 


gauche. 


aus der Naͤhe/ de tout près 


, 


Quand on. demande wodurch? par où ? 


dorthindurch, par la. 
unteniveg , par dessous. 
ghentveg, par dessus. | 
dabinaus, par-ci dehors. 
dotthinaus, par là dehors. 


gerad binauf, } droitenhaut, 


gerad berauf, 


gfeich binab, 1 1... ; 
gleich * 3 droit en bas. 


gerad hinuͤber, tout droit 
outre. | 


gerad —— tout droit 


en bas. 

geradezu, tout droit. 

gerabe hinaus, le droit che- 
min, | 


5) Quand on demande wie weit? jusqu'où ? | 


pichet LL 
bis hieher } jusqu'ici. 
fo weit | 
nicht weiter, pas plus loin. 
pis sum Ende / jusqu'au bout. 
fo weit als moͤglich, aussi loin 
que possible. . 


pig pinauf, jusqu’en haut. 
pig dabin, jusqu'ici. 

pig binab, jusqu'en bas. 
biÿ dottbin, jusques-là. 
immer weiter / toujours plus 
"Join. 

imimerfort, toujours enavant. 





236 
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Des Adpverbes. 


b.) » 
Les adverbes de tems. 


Les adverbes de tems répondent aussi à diverses 


questions. 


1.) Lorsqu'on demande want? quand? 


heut, aujourd'hui. 

geftern, hier. 

vorqeſtern, avant-hier. 

vor Tage, avant le jour. 

frübmorgens, de grand ma- 
tin. 


bormittag, avant midi. 
nahmittag, aprés midi. 
gegen Abend, sur le soir. 
etwas fpât, un peu tard. 
ſehr ſpaͤt, fort tard. 
morgen, demain. | 
ubermorgen, après demain, 
eheſter Tagen,un de ces jours. 
Diefen Abend, ce soir. 
Diefe Nacht, cette nuit. 
fünftiges Jahr, l'année pro- 
Chaine. 
auf den Sommer, l'été pro- 
Chain. ‘ . 


den folgenden Tag, le jour 
suivant. 

den dritten Tag, le troisième 
Jour. 

den Tag hernach, le lende- 


main. 


des Nachts, la nuit. 


des Morgens, le matin. 


des Tages, le jour. 
des Abends, le soir. 
bey Tage, de jour. 


bey Nacht, de nuit. 


Gonntags, dimanche. 

Montags, lundi. 

allezeit, immer, 

ct merde, toujours. 

immerfort, 

allemal, toutes les fais. 

unaufhoͤrlich, obn Unterlag, 
sans cesse. 


2.) Quand on demande feit wann ? depuis quand ? 
feit einer Stunde, depuis feit bete Morgen, depuis 


une heure. 


feit Deute früb, depuis ce’ 


Inatan. 

feit geſtern fpât, depuis hier 
fort tard. 

feit geſtern Abends, depuis 
1er au soir. 

ſeit vorgeitern Mittag, depuis 
avant hier à midi. 


aujourd’hui matin. 
ſeit vierzehn Tagen, depuis 
uinze jours. 


ſeit diner Woche, depuis huit 
Jours. 
feit einem halben Fabre her, 


depuis six mois. 
feit vielen Sabrbunderten, 
depuis plusieurs siècles. 
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von aîten Zeiten her, d'an- 
cien teins. 

bon jcher, de tout tes. 

von eben jetzo erff, dan 
moment, 


s Ce 
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von kwigtei her, de touts 


ternité. 
von Scit zu Zeit, de terms en 
teins. 
feit undenklichen Jahren her, 


e tems immémorial. 


3.) Quand on demande wie bal? sera-ce biencéc? 
3 Palo, alſobald, fogleich, bien- ungeſaͤumt, sans tarder. 


tôt, tout à l'heure. 
ftrafs, aussitôt, dés ce mo- 

inent. 
, SI ! vite. 

Stunde, incontinent. 

— Pensragenbilé d'dans l'instant. 
‘in kurzem/ dans peu. 
nimmermehr,niemals, jamais. 
bebende, vitement. 
mit ebeſtem, eheſtens, au plô- 


ohne Berne, Wnwerzůglich, 
sans d 


in Eile, — — Eil, à la 


Ato, en toute hâte, 


augenblicklich, dans le mo- 
ment. 

mit anbrechendem Tag, à la 
pointe du jour. 

mit anbrechendem Abend, à 
l'entrée de la nuit. 

aufs eheſte, au plutôt. 

nachfiens, un de ces jours. 

naͤchſter Tage, au premier 
jour. 

je épée , je befer, le plutôt 
sera le mieux. 

“flugs, vite. 

146 diefem , ci-après. 


4) Quand on demande tie lange ? combien de 
terms? — bis Wann? jusqu'à quand? 


, fo lange es dauert ou mdbret, 
tänt que Ça durera. 
bis auf dicfen Tag, jusqu'à 
jegt — à présent. 

4 etzt, jusqu'à présen 
— uitzo, bis dato, 
u'ici. 
pnanfébsli immerfort, sans 
cesse , sans relâche , 
continuellement. 


bis Morgen, jusqu'a de- 
main. 

Jahr aus Jahr ein, obne 

Unterlaß, obne Ende, 
sans resse 

ohne Aufhoͤren, unablaͤßig ! 
san: disrontinuer, 

in Ewigkeit fort. éérnelle- 


ment. 


3. ) Quand on demande wie oft? — de fois ? 


ſelten, rarement. 


its ; une fois. 


ein —— une seule 
fois. 
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dann und wann, bisiveilen, 
quelquefois. 
nicht ſelten, assez souvent. . 
mebrmas , vielmals, trés- 
souvent, plusieurs fois. 
manchmal, mainte fois. 
etliche mal, quelquefois. 
niemals, jamais. 
aͤglich einmal, une fois par 


Jour. JJ 

au mein Lebenlang, toute ma 
, Vie. ü 

unendliche mal, infiniment. 
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oftmals, dfters, souvent. 
ſtuͤndlich, à toute heure. 
tâglich, tous les jours, jour 
nellement. 
woͤchentlich, toutes 
maines. : 
monatlich, tous les mois. 
jaͤhrlich, tous les ans. 
von Jahr su Jabr, 
année à l’autre. 
alle Tage, tous les jours. 
von Tag zu Tage, de jour en 
jour. — 


les se- 


d'une 


6.) Quand on demande zu welcher Zeit? 


en quel tems ? | 


allemal, jederzeit, toujours. 
jetzt, itzo, nun, nunmehr, 
itzunder, maintenant. 

ſchonlangſt, vorlaͤngſt, il y 

a longtems. 

zuvor, vorhin, auparavant. 

vor Zeiten, jadis. 

pot Alters, anciennement. 

immer und ewig, éternelle- 
. ment. 

üuͤber ein kleines, tantôt. 

in kurzem, en peu de tems. 

fur und für, Continuelle- 
ment, perpétuellement. 

allmäbliq, tout doucement, 
insensiblement. 

nochmals, encore une fois. 

übers Jahr, dans un an. 

vormalg, autrefois. 


neulich, letzthin, dernière- 
ment. . 

damals, alors, en ce tems-là. 

bernach, nachmals, nachher, 
ensuite, aprés. 

fruͤh und ſpaͤt, tôt et tard. 

niemals, jamais. | 

in einer Weile, 

| qe tems. 

unterdeſſen, mittlerweile, ce- 

pondant, sur ces entre- 

faites. 

nach und nach, peu-à-peu. 

wiederum, abcrmal, ‘dere- 
chef. 

acitig genug, assez tôt. 

ail mein Lebtage, toute ma 


dans quel- 


vie. 
nun und nimmermebtr, jamais. 


À c.) 
Les Adverbes de qualité. 


chriſtlich, chrétiennement. 
kiuͤglich prudemment. 


aufrichtig und rechtſchaffen, 


sincèrement et droitoment. 


+ 
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redlicher Weiſe de bonne foi. 
einfaͤltig, simplement. 
weislich, sagement. 
thôricht, follement. 

Wibig, avec esprit. 
dumm, stupidement. 
liftig, d'une manière rusée. 
verſchlagen, par ruse. 
fchlau, finement. 
durchtrieben , avec rafine- 


. ment. | 
ebrlich und redlich, honnète- 
ment et avec probité. 
grâmifth, avec chagrin. 
bamifé, malicieusement. 
ſchrecklich, terriblement. 


fürcbterlih, épouvantable- | 


ment. 
herzhaft, ——— 
kuͤhn, keck, hardiment. 
frech, verwegen, téméraire- 
ment. 
tof, follement. 
wild und ſchuͤchtern, d'un air 
| sauvage. 
zahm, d’un air apprivoisé. 
muthwillig, pétulemment. 
wiberlich, avec répugnance. 
Willig, volontairement. 
gern; de bon gré, volontiers. 
ungern, à contre-coeur. 
billig, avec raison. : 
uubillig, injustement. 
faͤlſchlich, faussement. 
wahrhaftig, véritablement. 
männiih, en homme. 
weibiſch, d’une manière ef- 
féminée. 
mûünbli, de bouche. . 
gro r par écrit. 
fentlib, publiquement. 
ins geheim, secréteiment. 


mnartig, impoliment, 
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offenbat , évidemment. 


ins befondere, particulière- 


ment. ; 
M vertueusement. 
laflerbaft, vicieusement. 
hinterliſtig frauduleusemens 
betrüglih} captieusement. 
fbdnblid, honteusement. 
rübmlih, glorieusement. 
anfebnlidh , considérable- 

“ment . | 

veraͤchtlich, avec mépris, 
gütig, avec bonté. 
gotnig , avec colère. 
grimmig , wutend, furieuse. 

ment. | 
hoͤſiich, civilement, poli- 

ment. — 


baͤuriſch, en paysan. 


grob, grossiérement. 
attig, poliment. 


zu Waſſer, par eau. 

au Lande, par terre. 

au Pferde, à cheval. 

au Fuße, à pied. 

plump, lqurdement. 
Weblgcsogen, bien élevé. 


ungezogen, mal élevé. 


freundiich, en ami. 
feindlich en ennemi. 
luftig; joyeusement. 
trautig, tristement. 
betrübt , avec affliction. 
cinfam, allein, solitairement. 
ernſtlich, sérieusement. 
ſcherzhaft, par raillerie. 
freywillig, volontairement, 


| gezwungen, forcément. 
. mit 


Fleiß, exprès. | 
nachlaͤßig, négligemment. 


kuͤnſtlich artistement. 
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eſchickt habilement. 
oi, mal-adroitement 
au Liebe, pour l'amour. 

u trotz, en dépit. 
fait , froidement. 
warm, heiß, chaudement. 
gerade, droit, en droiture. 
trocten , à sec, sèchement. 
batt, duremernit. 
ei, mollement. 
langſam, lentement: 


* 
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fblanf, d'une manière dé. 
gagée. 
AVR avec souplesse. 
ehende, vitement;. avec 
agilité. 
ME joliment. 
icblih, agréablement. 
abfchculih, affreusement: 


rund, rondement. 


laut } hautement. 


\ 


d.) 


Les Adverbes de quantité, 


renferment presque tous une comparaison avec 


d'autres, p. ex. 


vof, grandement. 

lein, petitement. 

lang/longuement,long-tems. 

furz, briévement. 

weit, largement. 

enge, étroitement. 

laͤnger, plus long-tems. 

am ldngfien, le plus long- 
tems. 

minber, moins. 

aufs minbefte, pour le moins. 

nicht das Mindeſte, pas la 
moindre chose. 

einmal für allemal, une fois 

pour toutes. 

au güter lebt, pour la /der- 
nière fois. 

piel, beaucoup. . 

fiberaus vil, en grande 
quantité. 


erſtaunlich viel, en quantité 
prodigieuse. 

mehr, plus. 

noch mehr, encore plus. 

am meiſten, le plus. 

wenig, peu. 

weniger, moins. 

am wenigſten, le moins. 

wenigſtens, pour le moins. 

je mehr, je beſſer, et plus et 
mieux. 

abermal, itérativement. 

noch einmal, encore une fois. 

bon neuem, de nouveau. 

zuviel, allzuviel, trop. 

gar zu viel, de beaucoup 


trop. 

mehr oder weniger, plus ou 
moins. 

zwiefach, doublement. 


Les 
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e.) 


Les Adverbes d'ordre et de désordre. 
1.) Adverbes d'ordre. 


anfangs, anfânglich, au com- 
mencement. 

fodann, hernach, ensuite. 

darnach, darauf, aprés, là- 
dessus. 

nachmals, nachgehends / dans 
la suite. 

endlich, zuletzt, letztlich, enfin. 

erſtlich, premiérement. 

ſchlieſu zum Beſchluß, 

nalement. | 
uͤbrigens, im übrigen, au reste. 
otdentlich, dans l’ordre. 


nach dcr Reihe, reibenmeife, 
selon les rangs, par rangs. 
kuͤrzlich, en peu de mots, 
——— 
weitlaͤnſig, 
ausfübelié, amplement. 
eutlih, clairement. 
enau, exactement. 
rzgefaßt, concisement. 
nach und nach, peu-à-peu. 
allgemach, alimaͤlich, tout 
oucement. n 
kuͤnftig, à l'avenir. 


2.) Adverbes de désordre. 


verwirrt, d'une manière em- 
brouillée. 

durcheinander gemifht, bers 
mengt, alles Durcheinander, 
pèle-méle. 

Das oberſte zu unterfb, sens 
dessus dessous. 

cins ins andere, l’un dans 
l'autre. 


das hinterſte zu voͤrderſt, la 


charrue devant les boeufs. 
druͤber und drunter, l'un des- 
sus l’autre dessous. . 
unotdentlih, en désordre. 
alles über cinen Haufen, tout 
en un tas. 
ruͤcklings, à reculons. 
verkehrt, à rebours. | 
verffimmelt, d'une manière 
tronquée. 


£) 


Les Adverbes de comparaison. 


Ils sont presque les mêmes que ceux de 


quantité ; 


nous n en rapporterons que les plus nécessaires. 


1.) Pour comparer. 


eben fo grof, oder eben fo 
flein, aussi grand, ou 
aussi petit. 


G. de G. 


gerade fo did, de la même 


- épaisseur. 


Q 
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eins mie das andere, l'un gleich breit, de même largeur. 
‘comme l'autre. ſowohl ais, de mème que. 

nichts weniger, rien moins. gleichſam als, comme si. 

gleichermaßen, de la même desgleichen, de mème. 
manière. | 


2.) Pour diminuer. 


kleiner als, plus petit que. ungleich  fétaber, bien plus 
fonder Berglcich sans com- fai 

paraison. sels als, beaucoup 
nicht halb fo grof, pas à Moi- moins que. 

tié si grand. 


5.) Pour opposer. 


dagegen, hingegen, im Ge: nicht fo boch, pas si haut. 
geutheil, par contre, viel niedriger, bien plus bas. 
au contraire. 
8) 


Les Adverbes d’ interrogation. 


Ils se rapportent aux choses, au tems, aux lieux, 
à la grandeur et à la qualité des choses. 


1) Aux Choses. 


warum? pourquoi? womit? avec quoi ? 
weswegen? weshalben? pour wodurch? par quoi? 
quel sujet ? pour quelle woraus? de quoi ? 
cause ? wieviel? combien? 
woran? à quoi. woher? d'où? 
wozu? à quelle fin? wovon? de quoi ? 


2.) Au Tems. 
wann? quand ? 
feit manu? depuis mer wie bald? sera-ce bientôt ? 
wie oft ? ? combien de tie fpât? sera-ce tard ? 
wie vielmal? ÿ fois ? zum wievielſten male? laquan- 
wie lange? combien de tiéme fois ? 
_ tems? wie geſchwind? que vousallez 
tic langſam? que vous faites vie ? 
lentement ? 


( X FJ Ï Ÿ 
Digitized. by 3 O 08 le 


Des Alertes 


243 


3.) Au Lieu. 


#00 ? où ? woher? d'où ? 

bon wo? von wannen ift er? 

d’où est-il ? | 
wie weit? jusqu'où? | 


€ 
wie nab? combien prés ? 
wohin? où ? | 
wodurch? par où ? 
tie fern? combien loin ? 


4.) A la Grandeur et à la Qualité des choses. 


fvie groß? combien grand? 
de quelle grandeur ? 
tie lang? combien long ? 
wie brel? coinbien large ? 
wie ſchmal? combien étroit? 
wie fiein? combien petit? 
wie kurz? combien court ? 
wie dif? combien épais ? 


tie duͤnn? combien mince? 


wie viel mebr? combien da- 


Vantage ? 


wie viel weniger? combien 
moins ? 


um wie viel ſchlimmer? de 
combien plus mauvais ? 


h) 


Les  Adverbes d'affirmation et de négation , 
ceux qui marquent un doute, et ceux, qui 
servent pour protester. 


1.) Pour 


ja ſo iſt es, cela est ainsi. 

Dem tft alſo, $ il en est ainsi. 

nicht anders, pas autrement. 

ohne Bedenfen, sans hésiter, 

ungezweifelt, indubitable- 
nent, 


affirmer. 

wie gefagt, comme je l'ai 
dit. | | 

ohne Zweifel, 


Zweifels ohne sans doute. 
freylich,⸗ | 


2.) Pour nier. 
; t 


nein, non. 
nidt doch, non, non. 
durchaus nicht, absolument 
| pas. : | 
niemals, jamais. 
nirgends, nulle part. 
niemand, personne. 
nimmermehr, jamais. 


nichts, rien. 
gar nicht, ganz und gar nicht 
point du tout. | 
mit nichten, point. 
keinesweges, aucunement. 
nun und nimmermebt, ni 
IDaintenant, ni jamais. 


Q 2 
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3) Pour marquer un doute. 


wer weiß ob? qui sait si. 

‘im Falle daß, en cas que. 

fo oder fo, comme ceci ou 
comme cela. —J 

heut oder morgen, aujour- 
d’hui ou demain. 

vielleicht, peut-être. 


auf den Fall, en ce cas: 
wie und ann, comment et 
. quand. 
nun oder niemals, mainte- 
nant ou jamais, | 
ob Dies oder das, si ceci ou 
cela. . 


0 


4.) Pour protester. 


gewiß, certainement. auf mein Wort, sur ma pe- 


zuverſichtlich, assurément. _ role. 

unſtreitig, incontestable- ein Mann, ein Wort, une 
ment. parole suffit. . 

bey meiner Treu, par mafor. Bey meiner Seele, sur mon 

fo wabr ich lebe, aussi vrai âme. 


ue j'existe. auf meine Œbre, sur mon 
iaprbaftig rs Véritablement. honneur. 
unfehlbar, infailliblement. 


Remarques. 


1.) Les inots rien, personne, jamais, aucun, au- 
cunement, qui se prennent en français tantôt a/f/ir- 
mativement, tantôt négativement, sont rendus en 
allemand, dans le sens négatif, par nichts, niemand, 


niemals, keiner, keineswegs; dans le sens ‘affirmatif, 


par etwas, jemand, jemals, einig, einigeswegs; p. ex. et 
bat nichts geſagt, il n’a rien dit. Er iſt weggegangen, ohne 
etwas zu ſagen, il s’est en allé sans rien dire. Ich ſehe 
niemanden, je ne vois personne. Urtheilet, ob jemand 
ungluͤcklicher ſeyn fünne, jugez si personne peut être 
plus malheureux. % werde es niemals fagen, je ne le 
dirai jamais. Wenn id jemals miederfomme, si je reviens 
jamais. Er mird end fein Leid sufügen, il ne vous fera 
aucun mal. Er ift nicht fâbig, euch ciniges Leid zuzufuͤgen. 
2.) Quelquefois un verbe français est rendu en 
allemand par un verbe accompagné d’un adverbe, 
p. ex. cacher, heimlich balten ; ressembler, dbnlich feben 
etc. Si alors le verbe français est accompagné de 
quelque adyerbe d'intention, p. ex. si fort, si bien, 
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sant etc., celui-ci s'exprime en allemand par la seule 

articule f9 qu'on met devant l’adverbe, comme: er 
baie die Sache fo beimlih, daß 16., il cache la chose si 
bien que etc. — Lorsqu'il y a en francais les compa- 
ratifs mieux, plus, moins; l'adverbe allemand se met 
au comparatif, comme: ich will die Sache beimlicher 
balten, als ibr getban babt, je cacherai la chose mieux 
que vous n'avez fait. Sie fiebt ibrem Vater abnlicher, 
als ibrer Mutter, elle ressemble plus à son père qu'à 
sa mèére eic. 


CHAPITRE XI. 


Des Prépositions. | 
Les prépositions servent à. déterminer les : 
relations entre les mots, qui ne peuvent être 
indiquées d'une manière précise par les décli- 
raisons. ‘ 

Comme les rapports des mots s'expriment 
par les cas et que les prépositions doivent 
suppléer ce que les cas ne peuvent exprimer 
avec précision; il s'en suit,: qu'il faut réunir 
chaque préposition avec le cas que le rapport 
exige. Elles sont, à cet égard, de cing espèces : 
1.) Il y en a qui demandent le génitif; 2.) d'au- 
tres qui demandent le datif ; 9. d'autres, 
l'accusatif ; 4.) d’autres, tantôt le génitif, 
tantôt le datif; 5.) d’autres, enfin , demandent, 
selon les circonstances, tantôt l'accusatif, 
tantôt le datif. | | | 


I. Prépositions qui gouvernent le génitif. 


ffatt, anflatt, en place de, au lieu de... ſtatt meiner, 
au lieu de moi. | 


! 
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in Beyſeyn, en présence — in Beyſeyn der Tochter ; 

in Gegenwart, en présence de la fille. 

diffeits, en decà, de ce côté — diſſeits des Fluſſes, en 
deca de la riviere. 

jenfeits, au-delà, de l’autre côté — jenfeits der Bruͤcke, 
au-delà du pont. 

balben, balber, à cause de — der Freundſchaft balben, 
à cause de l’amitié; Alters balben, à cause de 
l'âge. | | | 

wegen, à cause de — fines Magens wegen, à cause de 
son estomac; wegen meiner Fuͤße, à cause de 
mes pieds. : Hé 

um:willen, pour l'amour de — 1m Gottes willen, pour 
l'amour de Dieu. | 


traft, en vertu, suivant, selon, d'après — fraft 
laut, deg Vertrags, en vertu du contrat; faut 
vermoͤge,) ſeines Briefs, suivant sa lettre ; vermoͤge 


| meines Verſprechens, selon ma profnesse. 

unandefeben, sans avoir égard — unangefehen feiner 
Œtnwenduugen, sans avoir égard à ses oppo- 
sitions. | 

ungeachtet, uneracdtet, malgré — aller Sorgfalt uns 
geachtet, malgré tous les soins ; ungeachtet alle 
Schivicrigfeiten, malgré toutes les diffirultés. 

vermitielff, moyennant, au moyen de — mittelft einer 

Sunmme Geldes, moyennant une somme d’ar- 


. gent. « 
wäbrend, pendant — waͤhrend meiner Gefangenſchaft, 
| pendant :ma captivité. 


Remarques. L 


1.) Halben et balber, se placent toujours immédia- 
tement après leur régime. 

. 2.) Quand on se sert de halben avec le génitif des 
pronoms id, Du, et, on substitue un t à la lettre Ÿ, 
dans meiner, Deiner, ſeiner; ce qui fait meinethalben ; 
deinethalben, feinetbalben, à cause de moi, de tot, 
de lui. | 

3.) Au génitif pluriel des deux premiers de ces mêmes 

pronoms on ne retranche pas la lettre f, mais on y 
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ajoute un ft; ce qui fait unſerthalben, euertbalben, à 
cause de nous, de vous. | 


4.) Æ Cause d'eux ou d'elles, se rend par ibrents 
halben. | | 


5.) Wegen se met indistinctement avans ou aprés 
son régime; comme: wegen der Unkoſten, ou der Un⸗ 
foften ivegen, à cause des frais. , Cette préposition s’em- 
ploie avec les pronoms personnels, comme balben, 
p.ex. meinetwegen, feinetivegen, ibrentmegen. | 


6.) Dans um⸗willen, um se met toujours avant, et 
willen après le rèé gime. Cette préposition s'emploie avec 
les pronoms personnels, comme halben et wegen. 

7) Ungeactct se place tantôt avant, tantôt aprés son 
régiine: déffen ungcabtét, nonobstant cela. 


II. Prépositions qui demandent le datif 


beÿ, auprés, près de, chez, à etc., ben mit, auprès 
| de moi, chez moi; et {ft beym Tanze, il est à 
la danse; ben meinem Hauſe, auprès de ma 
maison, bep einem Freunde fruͤhſtuͤcken, déjeuner 

c 


avec ou chez un ami. 
entgegen, au devant de — et gieng ibm entgegen, il 
à alla au devant de Lu. ©  : 
gegenuͤber, vis-ä-vis — er fas mir gegenuͤber, ou er ſas 
gegen mir uber, il était assis vis-à-vis de moi. 
nach, aprés, selon, à, en, vers — er fam nad mir, 
il vint après moi N nach den Umſtaͤnden, selon 
les circonstances ; na dem Geſetze, suivant la 
. loi; na dem Winde ſehen, regarder aprés le 
| vent. | | 
naͤchſt, zunaͤchſt, proche près, après — naͤchſt dem 
Bette, proche du lit; nachſt meinem Bruder biſt 
du mir der liebſte, aprés mon frère tu m'es le 
. plus cher. | EN 


feit, depuis, dès — feit Janger cit, depuis long-tems ; 
feit dem Kriege, depuis la guerre. 

zu, à, chez, par — komm ju mir, viens à, chez (auprès 
de) mai. - REC | 
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neben, à côté — neben ibm, à côté de lui. 


suwidet, contre — der Verordnung zuwider, contre 
_ l'ordonnance ; es ift dem Wohlſtande sumider, 
c’est contre la bienséance; er iff mir zuwider, 
il m'est contraire. 
swifen, entre — zwiſchen mir und ibm, entre lui et 
moi. | 
laͤngs, le long — laͤugs dem Ufer bin fegeln, voiler le 
, long de la côte ; ldngs dem Wege, le long du 
chemin. | 
Mit, avec, par, de, a, en, contre, sur, sous etc. — 
et kam mit ſeinem Freund, il vint avec son ami; 
mit der Freude cines Engels, avec la joie d’un 
ange. | 
Sie leben miteinander in Ils vivent ensemble dans 
dem beften Bernchmen. la meilleure intelligence. 
Ich fann es mit dem beften Avec la meilleure volonté 
Willen nicht thun. je ne puis le faire. 
Die Schlacht iſt mit dem La bataille a été gagnée à 
Bevftande der Bundsge- l'aide des alliés. 
noffen gewonnen worden. 


nebf; ſamt, avec, joint à — nebſt ſeiner Geſellſchaft, 
avec sa compagnie; die Mutter famt ibren Kin⸗ 
dern, la mère avec ses enfans. 


aus, de, hors, par — aug eigenem Geſtaͤndniß, de 
propre aveu; einen aus dem Hauſe ſchaffen, 
mettre quelqu'un hors de la maison (à la porte). 
etwas aus Surcht thun, faire quelque chose par 
crainte. Er that es aus cigenem Antrieb, il le fit 
de son propre mouvement. 


Nota. Au lieu de aus on met quelquefois por, 
p. ex. er flarb vor Summer, il mourut de 
chagrin. 
von , du, de la, des, de chez, depuis, dés, de etc. 
| — Ich bab es von dem Vater, je l'ai du père, 
Ich fomme von meinem Brudcr, je viens de 
chez mon frère: Son diefem Augemblick an, dès 
ce moment. Ein Kind von zwey Jahren, un 
enfant de deux ans. Son dem Nuben einer Sache 
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reden, parler de l'utilité d’une chose. Son der Seite 


angreifen, prendre par le flanc. Von dem Æifthe weg⸗ 
thun, Ôter de dessus la table, 


Remarques. 


1.) Bey ne s'emploie que pour désigner un éfat de 
repos et la proximité de deux objets; ju désigne souvent 
un zsouvement d'un objet vers un autre: p. ex. er iſt 
bey mir, il est auprès de moi; er koͤmmt zu mir, il vient 
auprès de moi; bleiben Sie diefen Abend ben uns, restez 
avec nous Ce soir. 4 la cour se rend en allemand par 

bey Hofe, sans l'article. 

: 2.) La prépcsition à se rend tantôt par zu, tantôt 

‘ par nach. — Nach se met 1.) devant les noms propres 
des pays, villes et villages; p' ex. had Frankreich 
veifen, nach Paris fchreiben 1c., aller en France, écrire 
à Paris. 2.) Devant les inots, 90f, et aus, quand. 
ils n’ont point d'article; p. ex. nach Hauſe, nach Hofe 
geben , aller à la maison, à la côur. 3.) Devant las noins 
des quatre points cardinaux, comme, fi nad Morgen 
Wenden, se tourner vers l'Orient. 4.) Devant quelques 
autres substantifs avec l’article défini: p. ex dicfer Weg 
aebt nat dem Baldé, ce chemin — au bois; ich 
ſchicke nach der Wache, je fais chercher la garde. 
5.1 Dans quelques expressions proverbiales, p.ex. den 
Mantes nach dem Winde bângen, s'accommoder aux cir- 
Constances. | 

En général, la préposition à se rend par na, 
lorsqu'elle répond à la question o%, et qu'elle est ac- 
compagnée d'un verbe qui indique un mouvement d'un 
lieu vers un autre. — Mais, lorsque ce verbe n'indique 
pas un mouvement, la préposition & se rend par zu; 
p. ex. tt wohnt zu Yaris, il demeure à Paris; er ift ju. 
Haufe, il est à la maison. — Elle se rend encore par 
zu quoique le verbe indique un mouvement; a) Quand 
e régime n’a pas l’article défini ; p. ex. ju Tiſche, zu 
Dette geben, aller à table, au lit, b.) Quand le sujet 
qui se meut, est une personne, et qu’a l'endroit vers 
lequel le mouvement se fait, d’autres personnes sont 
rasfemblées; p.ex. zur Hochzeit, zum Échmaufe zum 
Tanze gehen, aller à la nôce, au repas, à la danse. 


8 


250 + Des Prépositions: 


3.) CAez se rend par 3u; quand il se trouve devant 
un nom de personne, et qu'il indique un'‘mouvement ; 
p. ex. gum Kaufmann geben, aller chez le marchand. 

4.) Suwider, se place aprés le régime. 

6.) Les prépositions Au$ et. von changent le cas datif 
ou attributif en son contraire, qui est l'ablatif. Ces 
deux prépositions ne s'emploient pas indifféremment: 
aus s'emploie quand on veut désigner la sortie du lieu 
où on était, p.ex. ich fomme aus der Kuͤche, je viens 
de la cuisine (parce que j'était dans la cuisine, 
avant d'en sortir). Mon a feu dans les phrases sui-. 
vantes, et autres semblables : id fomme vom Felde 
vom Æifche, je viens du champ; je sors de table {parce- 
que je n'étais pas dans les champs ou dans la table; 
mais sur le champ et auprès de la table). — us 
désigne encore le motif d'une action; p. ex. aus Œitels 
feit, par vanité; aug Furcht, de peur. 

6.) Dans la phrase, von Alters ber, depuis les anciens 
tems, von admet le genicif. | 


III. Prépositions qui demandent l'accusatif. 


dut, par le moyen de, à travers — ich babe dicfen 
Brief durch einen Reifenden erbalten, j'ai recu 
cette lettre par un voyageur. Mitten durch Det 
Wald, à travers le bois. Durch einen Flaſchen⸗ 
| zug, par le moyen d'une poulie. | 
fur, pour, par, de, contre, comme. en — ich faufe 
dies Buch fur meinen Sobn, j'achète ce livre 
our mon fils. Das ift gut fur das Fieber, cela est 
n contre la fièvre. Er bat fich fur mich erflart, 
il s'est déclaré pour moi (en ma faveur). Es 
ift fur alle genng da, il y en a assez pour tous. 
Es {ft fur beute genug, c'en est assez pour au- 
jourd’hui. Fuͤr das erfle, zweyte 2. premiéreinent, 
en second lieu etc. Œinen andern fus ſich ſchicken, 
envoyer un autre à sa place. Man bezahlt einen 
Thaler fur die Perfon, on paye un écu par tête. 
Ich bedanfe mich fur das Gefchent, je vous 
remercie du cadeau. Fuͤr alles forgen, pourvoir 
à tout. Etwas fur eine Laſt anſehen, regarder 
quelque chose comine un fardeau. Ich für meine 
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Perſon, quant à moi. Wort fur Wort, mot par 
mot. Mann fur Mann, homme par homme. 
Tag für Tag, jour par jour. J 
gegen, vers, sur, contre, avec, pour, envers, à 
l'égard, à proportion, en comparaison, au- 
prés, au prixetc. — Er wandte fih gegen mi 
1l se tourna vers moi. Was babt ibr gegen mic ? 
qu’avez-vous contre moi? Er ift ein. armer 
Wicht gegen feinen Bruder, il est un pauvre 
sujet en comparaison de son frère. 
| sans — ohne meine Einwilligung, sans mon con- 
sentement. On dit aussi: fonder Zweifel /sans 
doute. | | F 
um, pour, de, à, après, Vers, sur etc. — Er zeigt es 
__ «ms Gcld, il le montre pour de l'argent. Es {ft 


um ibn gefheben, c'en est fait de lui. Um ſechs 


Uhr / à six heures. Einer um den andern, l'un 
aprés l'autre. | 
wider, contre — Wider feinen Willen, contre sa volonté, 


Remarques. 


1.) get pour gegen n'est employé qu'avec le mot 
Dimmel: p. ex. er bub die Haͤnde gen Himmel, il leva 
les mains vers le ciel. ; 

2.) fonder pour ohne ne s'emploie plus qu’en poésie. 
8.) Il ne faut pas confondre la préposition wider, 
contre, avec l’adverbe wieder, de rechef 

4.) Les différentes significations de tif ne peuvent 
s'apprendre que par l'usage. 


IV. Prépositions qui admettent indifférem- 
ment le Génitif et le Datif. 


aufet, hors de, sans, hormis, excepté etc. — on dit: 
aufer Landes et anfer dem Lande, hors du pays. 

auferbalb, hors de — —— Landes, ou außerhalb 
dem Lande, hors du pays. 

innerhalb, en, dans, dans l'espace de, en moins de, 

pendant — innerhalb des Hauſes, ou dem Hauſe, 
au-dedans de la maison. 


— 
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Oberbalb, sur — oberbalb des Berges, ou dem Serge, 


sur la montagne. , 


unterbalb, au-dessous, sous — unterhalb des Huͤgels on 
dem Hügel, sous la colline. | 


qufolde, selon, en vertu de, en conséquence de — zu⸗ 
| folge deines Befehls, ou deinem Befehl zufolge, 


selon tes ordres. 


V. Prépositions qui demandent tantôt le 
Datif, tantôt l'Accusatif. & 


Les prépositions suivantes gonvernent l'accusatif, 
quand elles désignent un mouvement ou une direction 
vers quelque objet; et le datif, quand elles marquent 
le repos. 


an, à, en, de, sur — et liegt am Fenſter, 1l est à la 
fenètre; lege dich ang Fenſter, mets-toi à la 
fenetre. 

Auf; sur, dessus, par dessus, en, par, dans, à, vers, 
pour — ich fise auf dem Stuhle, je suis assis 
sur la chaise; ſetze dit auf den Stuhl, assieds- 
toi sur la chaise; fie ift auf dem Lande, elle est 
a la campagne. , 

binter, après, derrière, à la suite de — er ftebt bintet 

mir, ilest derrière moi; ftebe binter mich, mets- 
toi derrière moi. 


in, en, dans, au etc. — Sie liegt im Bette, elle est au lit ; 
lege dich ins Bett, mets-toi au lit ; er iftin feinem 

— Bette geſtorben, il est mort dans son lit. 
neben, auprès de, près de, proche, attenant etc. — Sie 
ſas neben mir, elle était assise à côté de moi ; 

ſetze did neben mi, assieds-toi à côté de moi. 

ubet, au-dessus, sur, plus, au delà etc. — es bängt über 
der Thuͤre, il est suspendu au-dessus de la porte; 
bângt es uber die Thuüre, suspendez-le au-dessus 
de la porte; den Tag über, pendant la journée ; 
er liegt Tag und Nacht über den Buͤchern, il est 


nuit est jour sur ses livres. 
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unter, au-dessous, sous, entre, parmi etc. — ic ſchlief 
unter dem Baume, je dorimais sous Parbre; legen 
tir uns unter den Baum, couchons-nous sous 
l'arbre: es herrſcht cine Seuche unter dem Horn⸗ 
vieh, il règne une épizootie sur les bêtes à cornes. 
por, devant, avant, de, par — Det Geind ift vor dem 
Thot, l'ennemi est devant la porte; er ſchickte 
ibn vor das Thor, il Penvoya ur la porte; 
vor dem Seinde flichen, fuir devant l'ennemi ; 
pot die que werfen, jetter aux pieds; fid vor der 
Kaͤlte ſchuͤzen se garantir du froid; vor Hunger, 
de faim; vor Zorn, par colère. 
iſchen, entre, parmi, pendant etc. — er ſtund zwi⸗ 
6 ſchen mir und dir, il se tenait entre toi et moi; 
ftelle dich zwiſchen fie und mich, mets-toi entre 


elle et mor. 






Remarques sur les prépositions composées. 


1.) Les prépositions composées : um⸗her, autour; 
unter⸗weg, par - dessous; uͤber⸗weg, par-dessus; von⸗ 
aug, de, de chez; von⸗an, von-auf, des; von⸗her, de, 
du côté de, depuis; auf-au, nach⸗zu, auf⸗los, à, vers; 
vot-ber, vor⸗hin, vor⸗weg, devant; Ginter-bcr, Dinter: 
drein, après; um⸗willen, à cause, nour l'amour etc., se 
séparent, de facon que leur régime se met au milieu, 
coinme : fie ſtunden um den Wagen ber, ils étaient autour 
du chariot; das Waſſer lauft unter der Brice weg, les 
eaux passent par-dessous le pont; Die Sugel gieng über 
meinem Kopf weg, la balle passa ar- dessus ma tête; 
er bat mir von Berlin aus defébrichet: 1 il m'a écrit de 
Berlin; ton Haus aug, de chez noi, toi, lui; von nun 
an, dés-à-présent; Von meiner Jugend an, dès ma jeu- 
messe ; ton den Zeiten Heinrich des Voglers her, depuis les 
terhs de Henri l'oiseleur; ét fam von der Stadt her, il ve- 
nait du côté de la ville, wir fegelten auf Itoͤlien zu, nous 
faisions voile vers l'Italie; fie find nach dem Dorfe su 
gegangen, ils sont allés du côté du village; faft uns auf 
ibn ios geben, marchons à lui; er lief vor mir her ou biu, 
5] courait devant moi; geb immer vor mir weg, va tou- 
jours devant moi, en avant; wir zogen inter der Reiterei 
her ou drein, nous marchamés, en suivant toujours la 


À 


254 Des Conjonctions. 

cavalerie ; um ihrer Suͤnden willen, à cause de leurs 
échés. | | | 

2.) Von⸗wegen, de par, touchant, à cause etc., 

se sépare, ou se met de suite, comme on veut, p ex. 

er bat mir von feines Gobnes wegen, ou von megen feincs 
Sohnes gcfprochen, 11 m'a parlé touchant son fls. 





CuHariTre XIL 


Des Conjonctions. 





Les conjonctions servent à lier, réunir # | 

à distinguer les différentes parties du discours. 
.. La langue allemande abonde en conjonc- 
tions ; elles sont aussi différentes et multipliées 
que les rapports qu'elles déterminent. 

Elles se divisent, par rapport à la formie, en pri- 
miives , dérivatives et composées. 

a.) Primitives sont : 


daf, que. wenn, si. 
weil, parce que. als, lorsque. 
Wie, comine. f0 ainsi etc. 


b.) Dérivatives sont : 
folglich, conséquemment. ſchließlich, enfin etc. 
c.) Les Composées se forment : 
1.) D'une conjonction et d'un nom; p. ex. gleich⸗ 
Wie, de mème que etc. 
2.) D'une conjonction et d'un adverbe ; p. ex. ſo⸗ 
wohl, aussi bien que. | 
5.) D'un pronom et d'une préposition; p. ex. nach⸗- 
dem, aprés que, quand. mA 
4.) D'une ae et d'un adverbe; p.ex. Mit: 
bin, donc, en conséquence. 
8.) D'une préposition et d'une conjonction; p. ex. 
auf Daf, afin que, pour que. 
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IL | 


Par rapport à la signification, on peut Îles diviser 


en quinze classes, savoir : ; 
1.) Conjonctions copulatives, qui servent à lier les 
divers membres des phrases, telles sont : | 


und, et. ſo wenig⸗als, aussi peu que. 
auch, aussi. eben fo wenig als, pas plus 
fogar, mème. | que. | 
auch fogar, aussi même. nicht nur-fondern, 

tie auch, wie nicht weniger, nicht allein - fondern au, 





comme aussi. _ mon seulement, mais 
0" als, eben fo wohl⸗ als aussi. 
auch, aussi Rien que. | / 
2.) Conditionnelles , qui servent à exprimer certaines 
conditions. 
wenn, fo, wo, si. es ſey dann daß, es waͤre denn 
wofern, dafern, falls, im daß, si ce n'est que, à 
Falle, si, en cas que. moins que. 

Menn nur, wenn anders, ausgenommen, außer Da, 
pourvu que, si seule- excepté. 
ment. wo nicht, si non. 


fonft, autrement. . 


! 
8.) Disjonctives, qui servent à séparer deux idées, ou 
à en marquer l'opposition, en liant cependant les 
parties du discours: 


entweder⸗ oder, ou-ou. | theils⸗ theils, partie- partie. 


4.) Adversatives, dont on se sert quand on veut faire 
voir ta possibilité, indiquée dans la partie 


precédente du discours, ne saurait avoir lieu : 
aber, allein, mais. malgré cela, toutes fois. 
fondern, mais,aueontraire. ſonſt, widrigenfalls, autre- 
lieber, vielmehr, plutoöt. ment, en cas d'événe- 
doch, jedoch, dennocd), pour- - ment contraire. 
tant, cependant. augerdem noch), outre çela. 


gleichwohl/ nichts deſtoweni⸗ bingegen, im Gegentheil, par 
act, nichts deſto minder, contre, an contraire. 
dem ungeachtet, pas moins, 
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5.) Causatives, hs servent à indiquer les rapports des : 
eurs effets : 


, causes et de 
denn, car. 


weil, da, puisque, comme, 
yü que, attendu que. 


- ANB. Les trois dernières ne sont plus guëre en usage. 


6.) Conclusives, qui servent à indi 
qui résulte des prémisses : 


alſo, folglich, mithin, donc, 
ar conséquent, 
demnach, dem zu folge, en 
conséquence de cela. 


7.) Concessises, qui servent à prémunir contre u 


Des Conjonctions. 


vû que, parce 
fintemal, de 


daber, | 

darum, c'est 
deswegen, * pourquoi. 
derowegen, 


conséquence que l'on pourrait tirer d’une propo- 
sition dont on convient : 


obgleich, ob⸗gleich, ob⸗ſchon, 
ob⸗zwar, wenn⸗gleich, 
wenn⸗ſchon, wie wobl, 
obwohl, quoique, quand 
iméine. 

8) Déclaratives : 

daf y que. : 

auf daf, damit, afin que. 

9.) Comparatives : 

wie, als, comme. 

wie⸗ſo, gleichwie⸗ſo, de 


méine que. 


10.) Relatives, qui indiquent le rapport d'un mot à 


fo saud, quelque - que. 
zwar, à la vérité. 
Wobl, bien. 


# 


als ob, gleich als ob, eben 


als ob, comme si. 


eben fo wie, 
wie⸗eben ſo, ? tel que · tel. 
gleich ais, 


un autre, ou d'une plirase à une autre: 


wo⸗da, où-la, y. 
wohin⸗dahin, où -Yy. 


woher⸗daher, d'où - là. 
worauf⸗ darauf, sur quoi -la. 


11.) Continuatives, qui marquent la continuation d'un 


raisonnement : 
critlih, sum erſten, premié- 
retnent. 
zweytens, zum zweyten, se- 
condement, en second 
lieu. 


# 


ſodann, ensuite. 

weiters, de plus. 

in gleichem, desgleichen, 
comine aussi. 

uͤbrigens, au reste. 


ferner 


— 
— 


quer la conséquence 
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| ferner, en outre. : 
über dies, outre cela: 


SN 
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endlid, zuletzt, fakes , 


finalement, à la fin. 


12.) Explicatives, que l'on place avant une partie de 
la phrase, qui sert à en expliquer l'autre. 


als, wie denn, comme. 
nemlich, savoir. 


zumal da, d'autant plus que. 
nun aber, or. 


13.) Proportionnelles, dont on se sert, lorsque les deux 
parties de la phrase sont censées ètre dans le mème 


rapport : 
je sie, plus, plus. 


je⸗deſto, plus, plus. | 


148 Consécatives, dont on se sert pour exprimer quel- 


#7 que rapport de tems. 

indem, indeß, waͤhrend daf, 
tandis que. 

unterdeffen, dans cet inter- 
valle. 

waͤhrender Zeit, pendant ce 


tems - la. 


ebe, che noch, avant que. 
$, lorsque. ° *. 

nach dem, après que. 

faum, à peine. 

fobald, ſobald als, dès que. 

feit dem, depuis que. 


15.) Exclusives, qui servent à nier que le sujet posséde 
aucune des qualités qu’on lui attribue. 


medetsnoyni-ni. feines von beyden, ni l’un ni l’autre, 


Exemples sur quelques Conjonctions. 


Ob id gleich nicht weis, 
wann er fommen wird. 
‚wenn ihr and Freunde 
haͤttet, ſo wuͤrdet ihr doch 
nicht durchdringen. 
wenn auch der Feind ſtaͤr⸗ 
* waͤre, ſo wuͤrden wir doch 
egen. 
Er hat es entweder ſchon 
gethan, oder wird es noch thun. 
Sie iſt ſowohl reich als ſchoͤn. 
Wann ihr wieder fommt, ſo 
will ich es euch geben. 
G. de G. 


Quoique je ne sache quand 
il viendra. 

Quand mème vous auriez 
des ais, vous ne réussiriez 
pourtant pas. 

Quand même l'ennemi 
serait plus fort, nous serions 
pourtant vainqueurs. 

Il l’a déja fait ou il le fera 
encore. 

Elle est riche et belle. 

Quand vous reviendrez, 
je vous le donnerai. 
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Wenn ich auch Geld bâtte, 
ſo gaͤb ich ihm doch keins. 


Ich kenne weder ſeinen Va⸗ 
ter noch ſeinen Bruder. 

So ſchoͤn ſie auch ſeyn mag, 
fo if fie doch nicht liebens⸗ 


rdig. | 
Gt Sa zwar mein Feind 


nicht, aber auch nicht mein 


eund. 
Sue ihr mir geſagt babt, 
ift zwar gegruͤndet; aber eg iſt 
die rage, ob ꝛc. 

Er ift nicht allein geizig, 
fondern auch grob. 


Er ift nicht berauſcht, (ons 


dern trunken. 

Der Menſch iſt erſchaffen, 
nicht zum Faullenzen, ſondern 
zum Arbeiten; nicht zur Ein⸗ 
famkeit, ſondern sur. Geſell⸗ 


ſchaft; — 
Waͤre ich nicht ſein Freund, 
ſo haͤtte ich nicht ſeinetwegen 
geſchrieben. | 
Nachdem er dieſes gefagt 


hatte, gieng cr fort. : 
Er ift fo gelebrt als fein 
Vater. 


IL 
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Quand même j'aurais de 
l'argent, je ne lui en donne- 
rais pourtant point. 

Je ne connais ni son pére 
ni son frère. 

Quelque belle qu'elle 
puisse être, elle n’est pour- 
tant point aimable. 

Il n’est pas mon ennemi, 
à la vérité, maisil n’est pas 
mon ami non plus. 

Ce que vous venez de me 
dire, est fondé à la vérité ; 
mais il faut savoir, si @. 

Non seulement est -:1l 
avaäre, mais il est encore 
grossier. 

Ii n'est pas gris, maisil 
est ivre. 

L'homme a été créé, non 
pas pour fainéanter, mais 
pour travailler; non pas 

our la solitude, mais pour 
a société. 

S1 je n'étais pas son ami, 
je n'aurais pas écrit en sa 
faveur. 

Aprés avoir dit cela, il 
s'en alla. | 

Il est aussi savant que 
son pére. 


Pour traduire en allemand. 


Aussitôt qu'il me voit, il commence à parler alle- 
mand. — Il ne comble de civilités, de manière que 
souvent je ne sais que lui répondre; et son frère en fait 
autant. — Ils m'aiment sincèrement, c’est pourquoi je 
leur suis sincèrement attaché; et je les aimerais encore 
plus s'ils faisaient moins de cérémonies qu'ils ne font. 
— Chacun a ses défauts; mais il faut pourtant ayouer 
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que ce sont de bonnes gens. — Quelque savant qu'il 
soit, 1l peut pourtant se tromper. — Il m'a tant prié, 
que je n'ai pas pu me refuser de prendre sa défense. — 
Je ne doute pas qu'il ne vienne en ville, puisqu'il faut 
qu'il parle à son avocat. 





CHariTRre XIIL 


Des Interpections. 

, N ‘ , . 

Les interjections expriment les divers mou- : 

vemens de l'ame, comme la douleur, la sur- 

prise, l'admiration, la joie, la compassion etc. 
On les range en douze classes : 


x.) Pour se plaindre. 


ac! ah! weh mir! malheureux 
autſch! ouf! | | ich Gender! À . que 
o web! oh! mir Armen!) je suis! 


gerechter Himmel! justeciel! Goit erbarme ſich! Dieu 
| | veuille en avoir pitié! 


| 2.) Pour marquer de la joie. 
ben, heyſa! eh! Juchheu! bon! eh! oh ça! 
fa, fa! ça, ça 


3.) Pour exprimer de l'étonnement, de l'admiration etc. 


fo! quoi! | ſeht einmal! voyez donc! 
potz! bah! ep! das mére! | 
oBtaufend! peste! das geftch ich! HT 
ſts moͤglich! est-il possible. ey,masfiefagen!/ - 


denft doch! pensez donc! vortrefiich, bon! 


4.) Pour encourager. 
auf! auf! | 
Woblan, nur frs: À courage ! allons! . 
getroft! unverzagt! | 
R 2 
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5.) Pour marquer de l'indifférence. 


J— 

meinethalben! — 

was liegt mir vs) Fe PP por; 

was fhadet mirs! F 

was gehts mich an! est-ce que cela me regarde! 
was fran id darnach! qu'est-ce que cela me fait! 


immerbin! gut! ſo fey 8! eh bien! soit! à la bonne heure! 


6.) Pour souhaiter. 


Gott gebe ef! Dieu le fasse! belf euh Gott! Dieu vous 
wollte Gott! plût à Dieu! bénisse ! 


Gluͤck zu! Gott befohlen! à Dieu! 
Gluͤck auf! À T° lebet wohl! portez - vous 

eil euch! fasse bonheur! bien ! 

7.) Pour chasser quelqu'un es pour marquer de 

| l’'aversion. 

weg! 0, wie garſtig! ah que cela 
packe dich ! va-t-en! est vilain! 
fort! pfuy, der garſtige Menſch! 
pfuy doch! fi donc! fi le vilain! 


8.) Pour imposer silence. 
ſt! ſtille! paix! chût! ſchweig! halts Maul! tais-toi! 


9.) Pour se moquer et pour contredire. 
Ey febt do! voyez-donc! Poſſen! 1 bah! 
warum nicht gar! bah! Larifari! : 
ja biuter fih! oui à rebours! freplid! en vérité! 


10.) Pour menacer. 
tarte nur! attends! es ſoll dir uͤbel bekommen! 
es iſt ſchon gut! c'est bon tu me le payeras! 
Du wirſt es kriegen! tu l'auras! | 


11.) Pour marquer de la compassion. 
‘€! eh: a! lieber Gott! ah, bon 
das gebt mir nabe! cela me Dieu! 


touche! das ift mir leid! j'en suis 
| fâché! .. 
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12.) Pour affirmer et pour jurer. 


wahrhaftig! en vérité! Gott iſt mein Zeuge! Dieu 
fo wahr id lebe! aussi vrai m'en est témoin! 
que j'existe ! bey meiner Œbre! sur mon 


Gott weis es! Dieu le sait. honneur ! 


Remarques encore les interjections suivantes : 


Feuer! au feu! halb Beut! j'y retiens part. 
u Huͤlfe! à Paide! alt! arrête! 

et! ns Gewehr! aux armes! 
alt den Dicb! au voleur! Kopf eg! gare la tête! 


es gilt! tope! #*  Gott 19! Dieu soit loué! 


. 
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TROISIEME PARTIE. 


LA SYN TAXE, 
die Wortfuͤgung. 





CHAPITRE PREMIER. 


De la Combinaison des Mots ou de la 


Concordance et du Régime. 


4 


SECTION PREMIÈRE. 
De l'Article. 


sr uTEes les fois qu'on se sert de l'Article, 
il précède les noms auxquels il appartient et 
s'accorde avec eux en genre, en nombre et 
en cas. 


L'emploi de l'Article n'étant pas toujours 


le même dans les deux langues, nous donnerons 
les règles que l'on suit, à cet égard, dans la 
langue allemande. | 


J. 


1.) Les Allemands ne mettent point d'A#rticle : 


quand on emploie en français les articles partirifs 
du, de lu, des, de, p.ex. 

et bat Geld, il à de l'argent. 

ich trinke Mein, je bois Zu vin. 


Syntaxe de ł Article: 
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id eſſe Fleiſch, je mange de la viande. 
fie eſſen Kirſchen, ils mangent des cerises. 


2.) Devant le mot Gvtt, Dieu, quand il signifie 


4 
l'Étre supréme; p.ex. 


Gott aïlein die Œbre! à Dieu seul soit honneur et 
gloire. Bon Gott fommt alles Gute, C'est de Dieu que 


viennent tous les biens. 


3.) Devant les noms propres et les noms qui mar- 


quent une dignité; p.ex. 


. 


Derrmann bat die Roͤmer uͤberwunden, Arminius a 
vaincu les Romains. Doftor Bahrdt, le docteur Babrdt : 


Koͤnig Wilhelm, Kayſer Frans ꝛc. 


Nota. On l'omet quelquefois, pour donner plus de 


rapidité au discours; p. ex. 


Gigenliche, Œbrgeis und 
Habſucht find die Triebfedern 
aller feiner Handluñgen. 


— ne — Nu 7 
en Menſchen haͤngt o 
Rvies and Frieden ab. 
Fuͤrſten find Menſchen uud 
koͤnnen nicht immer belfen. 


Schoͤnheit und Sanftmuth 
find bey dem Srauensimmer 
nicht immer vercinigt. 
Nach reifer Erwaͤgung. 

ê 


L'amour propre, l'ambi- 
tion et l’avarice sont les’ 
mobiles de toutes ses ac- 
tions. 

Du caprice d'un seul 
homme dépendent souvent 
la guerre et la paix. 

Les princes sonthommes, 
et ne'sauraient aider tou- 
jours. 

La beauté et la douceur 
ne sont pas toujours réunies 
dans le sexe. 

Après un muùr examen. 


I I. 


On met l'Article : 


1.) Devant les zombres et autres mots ajoutés aux 


noms propres; P. ex. 


Friedrich der Zweyte 
Karl der Kuͤhne, 


* 
Frédéric II. 
Charles le hardi. 
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2.) Devant le mot Gott, Dieu, lorsqu'il s'agit d'un 
dieu des payens, ou d'un attribut spécial de l’Étre 


Supreme p. ex. 


der Gott des Krieges, 
dem Gott des Meeres, 


le dieu de la puerre. 
au dieu de la mer. 


Du biſt nicht ein Gott, dem bôfes Weſen gefaͤllt! 


Tu n'es pas un dieu à qui plaise la méchanceté! 


5.) Devant les cas obliques des noms propres 
étrangers, qui ne sont point susceptibles de termi- 


naisons allemandes ; p. ex. 


Den Cato bemundere ich am, 


meiften unter den Rômern. 
Dem Caͤſar war es leicht, 
die ausgearteten Roͤmer zu 
unterjochen. 
Das Bildniß der Phillis. 
Thieſis liebt die Doris. 
Amarillis haßt den Reribone 


C'est Caton que j'admire le 


plus parini les Romains. 
Il fut facile à César d'as- 
servir les Romains dègé- 
nérés. 
Le portraqt de Phillis. 
Thirsis aime Doris. 
Amarillis hait Coridon. 


4.) Devant les noms propres, lorsqu'ils sont mis 
d’une manière appellative, pour marquer une bonne 


ou mauvaise qualité ; P. ex. 


Er iſt der Cicero ſeiner Zeit. 


Il est le Cicéron de son 
siecle. 


5.) Le mot ganz, our, entier, est toujours pré- 


cédé de l'Article ou d'un 


Das ganze Haus ſtehet in 
Flammen. 

Er hat mein ganzes Ver⸗ 
trauen. 

Mein PA Vermoͤgen zaͤbe 


Pronom possessif; p. ex. 


Toute la maison est en feu. 


-Il a toute ma confiance. 


Je donnerais toute ma for- 


tune. 
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Nota. Lorsque plusieurs substantifs qui se suivent, 
sont de différens genres, nombres ou cas, il faut don- 
ner à chacun son Article, comme en français; p. ex. 
Das Dergnügen und die Le plaisir et la joie des 


Freude der Kinder find  enfans né peuvent ètre 
nicht su befchreiben. exprimés. 


Remarques particulières à la langue allemande. 


1.) Quelquefois l'Article est séparé de son nom 
par plusieurs mots; p. ex. 


Die über ibren Gemabl ſtets Junon toujours jalouse de 


eiferſuͤchtige Juno. son époux. s. 
Der vom Frankenvolk {o glor⸗ La paix, si glorieusement 
reich errungene Sriede. PE par le peuple 
rancais. 


2.) Au lieu de l’article défini, le, la ,que les 
Français mettent avec le verbe avoir, pour marquer 
la qualité de telle ou telle partie d'un Lomme, d'un 
animal ou d'une plante, on met en allemand l'ar- 
ticle éindéfini tih, et par conséquent, au pluriel 
point d'article. Il en est de mème aprés le verbe 
souhaiter; p. ex. 
Er bat blonde Haare und Il a les cheveux blonds et 

einen ſchwarzen Bart. la barbe noire. J 
Dieſer Mann bat. ein boͤſes Cet homme a l'air méchant, 

Anfeben, aber gin gutes  maisil a le coeur bon. 


ers. — | 

Sie bat eine fanfte Stimme. Elle a la voix douce. 

Er wuͤnſchte mir cinen guten IL me souhaita le bon soir, 
Abend und gieng fort. . et s'en alla. 


3.) Lorsqu'on place le nom régissant après le nom 
régi, celui-là perd son Article; p. ex. 
Des Volts Wunſch gieng auf Les voeux du peuple étaient 


. ben Sricden; (por: D pour la paix. 
Wunſch des Bots) 
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Guter Freunde Ratb iſt oft Le conseil d'un ami vrai 
—— als Gold, (poure est souvent plus précieux 
der Rath guter Frennde). que l'or. 

Des alten Vaters cingiger L'unique consolation et le 

Æroft und letzte Stube, dernier soutien du vieux 

fein Sohn, ſtirbt ibm. père, son fils, meurt. 


4.) Les titres, monsieur, madame, mademoiselle, 


se rendent en allemand de la manière suivante : 


Der Herr Graf iſt verreifet. Monsieur le comte est 


parti. 
Die Grâulein von Kicift if Mademoiselle de Kleist est 
ebr licbensivurdig. fort aimable. 
Ihre Jungfer Locbter beſitz Mademoiselle votre fille a 
piele Talente. beaucoup de talens. 


Seine Grau Mutter war «br Madame sa mére était trés- 
rank. malade. | 


S ECTI oO w I IL 
Du Substantif. 
I. 


Lorsque deux ou plusieurs substantifs, qui entrent 
dans une phrase, ont le même rapport, soit au verbe, 
soit à une autre partie du discours, ils se mettent 
tous au même cas. | 


f 


$ 


Exemples. 


Glüd und Verſtand find felten La fortune et l'esprit se 
bepfammen. | trouvent rarement en- 


semble. 

Die-nene Heloife, Emil und La nouvelle Héloïse, Emile 
der geſellſchaftliche Vertrag et le Contrat social sont 
find Rouſſeau's, des gefub des monumens immor- 
vollſten aller Philoſophen, tels de Rousseau, le plus 
unſterbliche Deukmaͤler. sensible de tous les phi- 

losophes. 
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Ihr funtelndes Aug und die 
zitternden Lippen verkuͤn⸗ 
digten die Furie, die in ihr 

yvüuͤtete. 

Ich kenne deinen Vater ſo gut 
als meinen Bruder. 

Sie fuͤrchtet nicht allein die 
Mutter, ſondern auch die 


Tochter. | 
Dieter Menſch iſt entweder 
ein Dummkopf oder ein 


Schurke. 
Er hat weder Geld noch 
Freunde. 


II. ee 


Son oeil étincelant et ses 
lèvres 
nonçaient la furie qui la 
tourmentait. 

Je connais ton pére aussi 
bien que mon frère. où 

Elle craint non-seulement 
la mére , mais aussi la 
fille. | 

Cet homme est ou sot ou 
frippon- 


Il n’a ni argent ni amis. 


“ 


Lorsque deux substantifs se trouvent en rapport, 
déterminé bar eux, on dit que l'un régit l’autre, et 
alors le dernier se met au génitif, ou à l'ablatif, 


a.) Of met le génitif, pour exprimer la dépen- 
dance, la possession, le rapport de la partie 


au tout etc. 


Exemples. 


Die Leichtglaͤubigkeit des 
Mannes ft ſchuld an ſei⸗ 
nem Unglud. . 

Die Reitze diefes jungen Mad 
chens baben ibn verfubrt. 

Det Date dieſes huͤbſchen 
Rindes iſt ein armer Tags 
loͤhner. 

Zwey Drittel der Einnahme 
find fuͤr die Armen. 

Der Lehrer der Mathematik 
erklaͤrt den Kindern der 
Einwohner die Grundſaͤtze 
der Geometrie. 


La crédulité de cet homme 
est la cause de son mal- 
heur. . | 

Les charmes de cette jeune 
fille l'ont séduit. 

Le pére de ce joli enfant 
est un pauvre journalier. 


Les deux tiers de la recette 
sont pour les pauvres. 


. Le professeur de mathéma- 


tiques explique aux en- 
- fans des habitans les prin- 
cipes de la géométrie. 


tremblantes an- 
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b.) On met l'ablotif, 1.) 


la séparation, l'origine 


Fe on veut exprimer 
‘une chose, le zombre 


des parties dont elle est composée, la matière 
dont elle est faite, la qualité etc. | 


Exemples. 


Die Mefiade {ft ein Gedicht 
von 24 — 
eburt ein 


Ich bin von 
Deutſcher. 

Er ließt einen Brief von ſei⸗ 
ner Geliebten. 

Ein Ring von Gold. 

Ein Buͤrger von (aus) Straß⸗ 


burg. 
Eine Reihe von Obſtbaͤumen. 


La Messiade est un poëme 
en 24 chants. 

Je suis allemand de nais- 
‘sance. 


Il lit une lettre de sa mai- 


tresse. 
Une bague d'or. 
Un citoyen de Strasbourg. 


Une allée d’arbres fruitiers. 


2.) Lorsque en français on se sert de la préposition 


de sans l'article défini. 


+ 


Exemples. 


Eine Fran von Verſtand. 
Er iſt ein Freund von Blumen. 
Sie iſt von unſerer Geſell⸗ 


ſchaft. 
Man haͤlt ihn fuͤr einen Mann 
von Verdienſt. 


Une femme d'esprit. 
IL est amateur de fleurs. 
Elle est de notre société. 


Il passe poyr un homme de 
inérite. | 


Remarques. 


1.) Lorsque la préposition de peut être tournée 
ar Mors, tirâ de, ou par quelque autre mot sem- 
lable, elle se rend en allemand par Aus, 


Eine Blume aus deinem Gar- 


ten. 
Mur ein Mort aus ibrem 
Mund | 


unde. | 

Eine M aus Der Sibel. 

Ein Lied aus der alten Rits 
terzeit. 


Exemples. 


Une fleur de ton jardin. 
Un seul mot de sa bouche. 
Une histoire de la bible. 


Une chanson des anciens 
tems de chevalerie. 
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2.) Souvent il est indifférent de se servir du géni- 
cif ou de Vablacif. 


| Exemples. 
Er iſt ein Greund vom Haufe, C'est un des amis de la 
(des Hauſes. maison. 


Sie iſt die Urſache meines Elle est la cause de mon 
Uingluds (von meinem Uns malheur. 


glud ). : J | 

Er ift der Eigenthuͤmer dicfes Il est le propriétaire de 
Haufes (von diefem Dauf). cette maison. 

Der Verfaſſer dieſes Werls L'auteur de cet ouvrage. 
(von diefem Werk). | | 


3.) La préposition von,/ de, est souvent supprimée. | 


Exemples.. ee 

Eine Reihe Obſtbaͤume. Une allée d'arbres fruitiers. 
Ein Haufen Acpfel. Un tas de pommes. 
Ein Geriht Gemuͤſe. Un plat de légumes. 
Ein Regiment Dragoner. Un régiment de dragons. 
Die Stadt Paris. La ville de Paris. : 
Die ehemalige Republit La ci-devant république de 

Venedig. Venise. | 

IIL 


- Souvent le substantif déterminant est changé en 
adjectif. . 


| Exemples. 
Œine fleinerne Brüde, pour Cine Bride von Stein. 
Ein goldeneæ Ring. — Ein Ring von Gold. 
Eine verfiandige Grau. — Eine Frau von Verſtand. 
IV. 


Quelquefois on réunit les deux substantifs qui se 
déterminent, en un seul, et on en fait un mot 
composé. 

Exemples. 


Die Gartenthuͤr (die Thuͤr des La porte du jardin. 
Gartens). 


PL L J Da — — — * 
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Ein Menſchenfeind (ein Sein Un ennemi — hommes, 


der Menſchen). misanthrope 
Die Augenſprache (die Spras Le langage des | yeux. 
che der 9 — 
Ein Tanzmeiſter. Un maitre de danse. 
V. 


Un substantif, déterminant un substantif, peut à 
à son tour être déterminé par un autre. 


Exemples. 


Die Gebraͤuche der Bewohner Les usages des nations 
des Nordpols. pôle arctique. 

Der gute krfolg der Ein⸗ Le bon succés de linocuis. 
impfung der Pocken. tion de la petite vérole. 


Remarque. 


Quelquefois le substantif régi, ou le génitif, se met 
avant Île substantif régissant, ce qui fait souvent un 
ornement du style; voy. Section II. de l'Article, Rem. 
3. p. 265. 

— 
Des Volkes Rache. La vengeance du peuple. 


Unſers — verdorbene Les moeurs corrompues de 
Gite notre siècle. 


SECTION lIIL 
De l' Adjectif. 
J. 


L'adjectif se met avant le substantif sol il ap- 
partient, et s'accorde avec lui en gezre, en nombro 
et en Cas. 

Ein toller Hund. Un chien enragé. 


Eine kenſche Jungfrau. Une chaste pucelle. 
Ein kleines Maͤdchen. Une petite fille. 
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Remarg ues. 


1.) ——— l'adjectif se rapporte à un nom propre, 
_ on le met souvent, comme en français, aprés le 
substantif, p. ex. 
Alexander der Große. Alexandre le grand. 
Karl der Weiſe. Charles le sage. 


2.) Quand on parle de plusieurs personnes de différent 
sexe, l'adjectif se met au genre neutre; p. ex. en 
parlant à plusieurs enfans, frères et soeurs. 


Das geſchickteſte von euch ſoll Le plus habile d’entre. vous 
belohnt werden. sera récompensé. 


De même, en parlant à un homme et à une femme : 
Das Bernünftigfe von eu Le plus raisonnable de vous 


beyden iſt die Frau. eux c’est la feinme. 
eines von ibnen molitenacs Aucun d'eux ne voulut 
gcben. céder. | 
IL 


Lorsqu'on veut énoncer la même qualité de plusieurs 
substantifs, et de genres différens, et au nombre sin- 
gulier, il faut répéter l'adjectif. devant chacun. — On 
le répète aussi devant les substantifs du méme genre, 
toutes les fois que la clarté l'exige. ' a 


| Exemples. 


Das ift ein fhlechter Burger C'est un mauvais citoyen 
und ein fhlechter Bater. et un mauvais pére. 

Ein vernunftiger Mann und Un homme et une femme 
ein vernünftiges Weib. raisonnables. | 

Bit baben bente guten Brin, Nous avons bu aujourd'hui 
gute Milch und gutes Bier de bon vin, de bon lait 
getrunfen. et de bonne bièrre. 


Moca. 1.) On ne pourrait éviter, dans ce cas, la 
répétition de l'adjectif, que par la tournure suivante : 


Ein Mann und ein Weib die Un homme et une femme 
vernuͤnftig find. qui sont raisonnables. 
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2.) Lorsque les substantifs sont au pluriel, la répe- 
tition de l'adjectif n'est pas nécessaire ; p. ex. 


Schoͤne Knaben und Maͤde De beaux garçons et de 
chen. belles filles. 


TITI 


L'adjectif se met adverbialement, c. À d. il n'adinet 
point de genre, de nombre, ni de cas, 1.) lorsque, 
sans être accompagné d'un substantif exprimé ou sous- 
entendu, il fait seul, avec les verbes ſeyn, werden ꝛc., 
l’attribut d'une proposition. 2.) Lorsqu'il se joint à 
un verbe quelconque pour qualifier le sujet. 


Exemples. 





Der Sohn iſt reich. 
Die Tochter iſt reich. 
Die Kinder ſind reich. 
Fuͤnglinge und Maͤdchen, 


Roſe, und unſchuldig wie 
die juͤngſte der Grazien. 


Wenn eure Bruͤder ferner 
fleißig ſtudiren, werden ſie 
gelehrt werden. 

Die Deutſchen hatten ſich 
durch die Niederlage des 
Darus den Roͤmern furcht⸗ 
bar gemacht. 

Erfindung macht die Kuͤnſtler 
groß und bey der Nachwelt 
unvergeſſen. (Gellert.) 


Die meiſten Staͤdte blieben 
ihm getreu. 


Le fils est riche. 
La fille est riche. 
Les enfans sont riches. 


* De jeunes garçons, et de 
frift mie Die thauende 


jeunes filles , fraiches 
comme la rose du matin, 
et innocentes comme la 
plus jeune des grâces. 

Si‘vos frères continuent de 
s’äppliquer aux études, 
ils deviendront savans. 

Les Germains s'étaient ren- 
dus redoutables aux Ro- 
mains par la défaite de 
Varus. 

C'est par l'invention que 
les artistes acquiérent 
une réputation solide, et 
qu'ils transmettent leur 
nom à la postérité. 

La plüpart des villes lui 
restèrent fidèles. 

| u Eine 


, 
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Eine meiner Schweſtern kam L'une de mes soeurs vint à 
geritten, die andere gefah⸗ cheval, l'autre en voi- 
ren. : ture. 

Es flanden uber bundert Pers IL y avait plus de cent per- 
fonen um uns verfammelt, sonnes assemblées autour 


| : de nous. 
Er fliegt den Kopf gegen die Il vole, la tête tournée vers 
Erde acfebrt. la terre. 


Ces paroles considérées en 
elles-memes. | 
À mon retour, je trouvai 
notre maison brulée, nog 


_.. Worte an ſich betrachs 


et. | 
Als ich zuruͤck Fam, fand ich 
unfer Haus abgébrennt, 


unfere Heerden zerſtreuet, 
unſern Garten und unſere 
Felder verwuͤſtet, meine 
Mutter krank, meine Schwe⸗ 


troupeaux dispersés, no- 
tre jardin et nos champs 
dévastés, ma ère ma- 


lade |, ma soeur et mon 


fler und meinen Bater todt. pére morts. 


Remarque. 


Comme la langue allemande se prête à beaucoup 
d'inversions , et qu’on peut mettre les différentes parties 
d'une proposition tantôt avant, tantôt aprés le sujet ; 
l'adjectif pourra se trouver avant le substantif auquel 
il se rapporte, et cependant rester indéclinable. 


Exemples. 


Majeſtaͤtiſch und prdcbtig ift La vue du soleil couchant 
det Anblick der untergebeti est majestueuse et magni- 


den Gonne. 


fique. 


Reich find diefe Leute nidt, Ces gens ne sont pas riches, 


aber rechtſchaffen. 


mais honnétes. 


Praͤchtig ift dieſer Huͤgel, und Cette colline, ces vallées, 


jene Thaͤler, und der Bach 
im Scbatten der Erlen. 


et ce ruisseau dans l’om- 
bre des aunes, sont ina- 


guifiques. 
I V. | 
Quand l'adjectif est mis substantivement, 1l se met 


au neutre; p. ex. das Erbabene, le sublime; da6 Neueſte, 
le plus nouveau. 


 G. de G. S 


. 
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Exemples. : 


Was das wunderbarſte bey 

Wwieſer Sache iſt. 

Was ihm das liebſte iſt, ſind 
ſeine Pferde und ſeine 


IHunde. 

Mein liebſtes iſt die Jagd 
und Fiſcherey. 

Das ſchoͤnſte an einer Frau 
iſt die Sanftmuth. 


Eſſen und Trinken iſt in ſeinen 
Augen das wichtigſte. 


Das nuͤtzende Schoͤne vergnuͤ⸗ 
get den Landmann. (Kleiſt). 


Ce qu'il y a de plus surpre- 
nant dans cette affaire. 
Ce qu'il aime le plus, ce 
sont ses chevaux et ses 

chiens. 

La chasse et la pèche, c’est 
ce que j'aime le plus, 
La douceur est ce qu'il y a 
de plus beau dans une 

femme. 

Ce qu'il y a de plus impor- 
tant à ses yeux, c’est le 
manger et le boire. 

Le”beau qu'accompagne l’u- 
tile, a seul des charmes 
pour le campagnard. 


V. 


L'adjectif est souvent déterminé ou modifié par un 
adverbe, ou par un adjectif pris adverbialement. 


Exemples. 


Ein wohlgemachtes Rleid. 

Ein kuͤnſtlich verſchlungener 
Knoten. 

Eine lang vergeſſene Ge⸗ 
ſchichte 

Eine ſchoͤn gezeichnete und 
ſchlecht geſtochene Figur. 


Un habit bien fait. 

Un noeud entrelassé avec 
art 

Une histoire oubliée depuis 
long-tems. 


Une figure bien dessinée et 


mal gravée. 


Remarques. 


1.) Ce que nous venons de dire sur l'adjectif, s'ap- 
plique également aux autres mots qui servent à quali- 
fier ou à modifier le substantif, tels que les participes, 


les pronoms etc. 


) 
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2.) Il y a des adjectifs qui gouvernent différens 


eas; mais comme ils peuvent étre assimilés, en cela, 


aux adverbes, nous nous réservons d'en parler à l’ar-, 
ticle des adverbes. 


SEcTi1onN IV. 


Des Nombres. : 
JI. | | ! 


Les substantifs suivans, quoique accompagnés d'un 
nombre, ne se mettent point au pluriel. : 


Such, main de papier. Mann, homme. { dans le 
Fuß ou dub, pied (me- sens collectif). 


sure). und, livre. 
Loth, demi-once. Rif, rame (de papier). 
Maas, mesure, pot. Ubtr, heure. 
. Zoll, pouce. 
. Exemples. 
Bey ons un drey Sud Deux rames et trois mains 


Pap de papier. 
acbn à Ras os fuͤnföchuh Dix hommes, chacun de 
ſechs Zoll cinq pieds six pouces. 
Bier Pfund Rañe, vier Loth Quatre livres de caffé, deux 


Suder, dren Maas Milch. de le de sucre, trois pots 
, e lait. 
Um ſechs Ubr. À six heures. 


Nota. Le mot Mann est indéclinable lorsqu'il signifie 
des individus d'un corps militaire ou d’une autre 
association semblable. 


L 4 


IL 


PA 


Pour marquer la date, et après les noms propres, 


les Allemands mettent toujours les nombres ordinaux. 


S 2 


1 Sn À ne qe * 
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Exemples. 


Det sebnten vergangenen Mo⸗ 
nats, wurde cine Schlacht 
ben Frankfurt geltefert. 

Das Kind ward den dritten 
Februar gchcren, und ift 
den achten April geftorben. 

go der Zweyte. 
ati der Sunfte. 


, 

Le dix du mois passé, une 
bataille fut livrée près de 
Francfort. | 

L'enfant est né le trois fé- 
vrier, et anort le huit 
avril. 

Joseph II. 

Charles-Quint, 


III. 


Après Jes nombres, tant ordinaux que cardinaux, 
le substantif qui désigne la classe, dont on prend le 
_ nombre, peut se mettre au gézitif, ou bien, avec les 
prépositions, von, AUS, unter, AN, au dacif. | 


Exemples. 


Drey der ſchoͤnſten Statuen 
aus Rom. 
Zwoͤlf von ihnen wurden ges 


fangen. — 

Zwey aus ihrer Mitte wurden 
abgeſchickt. 

Nur zehn unter fuͤnf und 
zwanzig waren gut. 

Sie waren ſechs an der Zahl. 


Trois des plus belles sta- 

 tues de Rome. 

Douze d'entre eux furent 
faits prisonniers, 

Deux d’entre eux furent dé- 

- putés. 

Dix seulement d’entre 
vingt-cinq étaient bons. 

Ils étaient au nombre de 

Ssix. 


Nota. Si, au lieu d'un zom, il y a un pronom per- 
sonnel, le genitif se met avants ke nombre ; p. ex. 


Es fpielten unfer ſieben, und 
zwey nur gewannen. 


Nous jouâmes à sept, et deux 
seulement gagnérent. 


I V. 


Les nombres fractionnaires se mettent avant le 
nom des choses que l'on compte. 
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Exemples. 


Zwey und ein halb Pfund, Deux livres et demie. 
(dritthalb Pfund). 

Drey und eine viertel Elle. Trois aunes et un quart. 

Sechs und drey viertel Bents Six quintaux et trois 


ner. quarts. 
Nota. On dit aussi : 
Ein achtels Zentner. Leẽäc huitième d’un quintal. 
Ein drittels Pfund. Le tiers d'une livre. 
V. | 


Les années et les heures se comptent, comme en 
français, par les nombres cardinaux ‘#a lieu des 
ordinaux. ‘ 

Exemples. 
Im Jahre ein taufend act L'an mil huit-cent et un. 


hundert und cins. 
Es ift neun Ur. Il est neuf heures. 


Nota. En comptant les heures, on peut mettre Îles 
nombres cardinaux du neutre, sans le mot Uhr. 


Exemples. 


Es iſt eins. Il est une heure. | 

Wenn es ſieben ſchlaͤgt. Quand sept heures sonne- 

ront. 

Um ficben. À sept heures. 

Hat es zwey geſchlagen? Est-ce que deux heures ont 
.‘ sonné 


Remarques. 
1.) Pour dire: il est midi ou minuit; on dit en 


allemand : es ift zwoͤlf, ou zwoͤlf Ubr, | 
2.) Les fractions se mettent avant le nombre entier 
non-encore completté, en cette manière : | 
Gin Biertel auf Dren. Deux heures et un quart. 


C’est- à - dire : un quart, ou le premier quart de 
_ la troisième heure commencée. 
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h Drey Viertel auf Zwoͤlf. O 


ou midi moins un quart, 


C'est-à-dire : trois quarts, ou les trois premiers 
quarts écoulés de la douzieme heure. 


Halb At. 


Sept heures et demie. 


C'est-a- dire : la moitié de la huitième heure. 


SECTION VV. 


Des Pronoms. 


ARTICLE 


PREMIEN. 


Des Pronoms personnels. 


J. 


Lorsque le Pronom personnel est suivi d’un 
substantif, ou du mot feibft, felbften, ou bien, de 
plusieurs verbes appartenans à la mème personne; 
les Allemands ne répètent pas deux fois, comme les 
Français, le même Pronom personnel. 


Exemples. 


Ich, dein Freund, gebe dir 
den Rath. 

Wir Soldaten gehorchen uns 
ſern Obern. 


Ihr Weiber ſeyd ſo leicht⸗ 


ſinnig. | 
Wir ſelbſt baben ibn gefchen. 
Er bat eg mir ſelbſt vers 
fprochen. 4 
son es ihr ſelbſt einhaͤn⸗ 
igen. 
Du ſelbſt haſt es geſagt. 


Mot , ton ami, je te donne 

ce conseil. 

Nous autres soldats, nous 
obéissons à nos supé- 

rieurs. | 

Vous autres femmes, vous 
êtes s1 légères. 

Nous l'avons vü 
meunes. . 

Il me La promis à moi- 
mème. | 

Je veux le /ui remettre à 
elle- mème. 

T'oi-mème, eu l'as dit 


JIOUS- 


nze heures et trois quarts, , 
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— du nichts thuſt, und Parceque tu ne fais rien et 
beſtaͤndig inuͤßig gehſt, ſo que tu es toujours pares- 
fannft dn qu nichig ges  seux, tu ne peux rien 
langen. gagner. 
Nota. On répète le Pronom personnel, apres le 
relatif, dans les phrases semblables à celle-ci: br, 
die Ihr Faullenzer ſeyd, vous, qui êtes des paresseux! 


IL 


Lorsque le sujet de la troisième personne et le 
cas du verbe désignent la mème personne, on se sert, 
pour le cas du verbe, du pronom réfléchi ſich, au 
lieu de iÿm ou ibn. : — 

ira. . F — 
Exemples. | 
Sie bat ſich daran erinnert. Elle s'en est souvenue. 
Sie haben fich daran erinnert. Ils s’en sont souvenus. . 
Cr ſpricht nur immer von fi. Il ne parle toujours que de 
| i lui-même. 
Sie ift in ſich ſelbſt verliebht. Elle est amoureuse d'elle- 


même. 
| Et de mic su fic fommen IL m'a fait venir chez lui. 
aſſen. 


Nota. Lorsque le pronom réfléchi ſich est en même- 
tems réciproque, on peut le remplacer par tinandet, 


p- ex. fie lieben ſich ou fie lieben einander, ils s'aiment 
l’un l’autre. 


III. 


Toutes les fois que l’action du verbe ne se rap- 
porte pas au sujet de la phrase, c’est-à-dire, quand 
le verbe n'est pas ré/fléchi, nous employons le pronom 
de la troisième personne comme dans la construction 
française. 


Exemples. 


Er erzaͤhlt viel Gutes von II dit — de bien de 
ibm, von ibr, von ibnen, lui, d'elle, d'eux, d'elles. 


260 De la Syntaxe des Pranoms. 


Er bat mich zu ibm (dem IL m'a mené chez lui (ces 
Fremden) gefubrt. étranger). 

Der Vormund fab fich: ge Le tuteur fut forcé de lui 
zwungen, ibm ſeinem (a son pupillé) rendre 
Poe Rechnung abzu⸗ compte. 
egen. 


I V. 


Le neutre de la troisième personne, €$, est em- 
ployé 1.) pour il, elle ou le, la, toutes les fois que 
ceux-ci se rapportent à un substantif qui est zeutre 
en allemand. 

Exemples. * 
Dieſes Buch iſt gut geſchrie⸗ Ce livre est bien écrit, il 
ben, es verdient gelefen zu mérite d'être lu. 
werden. 


Unſer Leben iſt kurz, es ver- Notre vie est courte, elle 
geht wie ein Traum. passe comme un songe. 


2.) Pour désigner un sujet inconnu ou indéter- 
mine. 


_ Exemples. 
Es bungert mic. J'ai faim. 
Es wird Tag. Il commence à faire jour. 
Es heißt der Sricde fey uns On dit que la paix est 
terzeichnet. | signée. 


3.°) Pour les phrases impersonnelles en apparence, 
cest-a-dire, qui commencent comme si le verbe 
était zmpersonnel, mais dont le sujet suit : PL 


Exemples. 


ES lebe die Republif! Vive la République. 
Es liebt ibn Jedermann. Tout le monde l'aime. 
Es geſchah viel merkwuͤrdiges Il s’est passé bien des choses 


in dem Sabre, remarquables cette année. 
Es cs ein Bauer der fagte Il un paysan qui nous 
uns. dit. | 


* 


— 


4.) Pour le démonstratif ce. 


Exemples. 
Es iſt Schade für ibn. C'est dommage pour lui. 
ES iſt cin Beweis feiner C'est une preuve de son, 
Freundſchaft. amitié. | : 
Es it cine Gefhichte, die C'est une histoire qui ne 
kein Ende ninunt, ſinit pas. 


v 


Remarques 1.) l'usage du pronom Ich, dans les 
façons de parler suivantes : 


Mein balbed Ich. La moitié de moi-même. 
Mein ander Ich. Mon autre moi-mèmpe. 


. 2.) Lusage de ſelb pour {tlbff, devant les nombres 
ordinaux : : 


Wir giengen ſelb ander dabin. Nous y allämes à deux. 
Er Fam felb dritt su mir. 11 vint chez moi hui troi- 
siéme. 

3.) L'usage du datif tit, dans le style familier et 
éronique des phrases suivantes et autres semblables. 
Du wirſt mir fon fingen! Comme tu chanteras bien, 

| (c. à d. mal.) 
Das wird mir cine ſchoͤne La belle comédie que cela 
Comodie werden! fera. | 


ARTICLE Il. 
Des Pronoms possessifs. 


L 


Le pronom possessif se répète en allemand, comme 
en français, devant plusieurs substantifs de différens 
genres; mais 1l n'est pas nécessaire de le répéter, 
lorsque ces substantifs sont des mèmes gezre, nombre 
et cas. 
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Exemples. 
cr Gefundbeit und feit Sa santé et sa vie. 


eben. | 
Gein Weib und Geſinde. Sa femme et ses domesti- 


| ques. 
Er iſt mein Sefgüber, Rath⸗ ILest mon protecteur, mon 
geber und Sreund. conseiller et mon ami. 


I TI. 


Souvent nous rendons le Possessee français par un 
pronom personnel. 
Exemples. 
3 erwarte Nachriht von J'attends de : ses nouvelles. 
ibm. 


Sie citer mir su Huͤlſe. Ils accoururent à mon se- 
cours. 


Nun ift die Reibe.an uns. . Maintenant c’est hotre tour. 


Er ift ein Befannter von mit. C'est une de nes connais- 
sances. : d 


| III. 

Souvent, au contraire, les Allemands mettent des 
pronoms possessifs, 1.°) où les Français emploient les 
pronoms personnels; 2.) où les Français se servent 
de la particule ex. 


Exemples. | 
Diefer Out ift mein, ich bab Ce — est à moi je l'ai 
ibn bezahlt. 
Dieſe Haube iſt ibr, fie hat ce Bonnet est à el, elle 
fie verdient. a gagné, 
Dieſes Kleid iſt ſein. — habit est à lui. 


Er liebt ſtarke Getraͤnke, ob Il aime les boissons fortes, 
er gleich ibre ſchaͤdlichen quoiqu'il en connaisse les 
Wirkungen kennt. effets pernicieux. 


IV. 


Lorsque dans une même phrase se trouvent plu- 
sieurs substantifs qui doivent être rappelés dans la 


2 
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phrase suivante; celui qui fait le sujes, est déterminé 
par le pronom possessif, et les autres sont déterminés 
par deſſen, deren. 


Exemples. 


Er verthut fo viel Geld, weil IL dépense tant d'argent, 
er AGE Werth nidt parce qu'il n'en connait 
pas la valeur. 


Be (einen Bruder liebt, Qui aime son frère, n'en 
wird deſſen Rinder nicht laissera pas les enfans sans 
ungefleidet laſſen. vètemens. 

Der junge Krieger ſchrieb Le jeune guerrier écrivit à 
feinem Bater, daß ſeine son père, que sa blessure 
Lt nie ſchmerze. ne causait pas de douleur. 

v- — 

Le Pronom possessif mon, ma, dans les mots 
monsieur, madame, n’a pas lieu dans la langue alle- 
mande, à moins qu'on n'adresse la parole à quelqu'un. 

Dans tous les autres cas, ce pronom est remplacé par 

l'article ou quelqu’autre pronom. 


Exemples. 


Bean d der Herr Amtmann es Si monsieur le baillif le sa- 

wuͤßt vait. 

— Se Herr Bruder hier Quand monsieur votre frère 
ft wird. sera ici. 


| af fine Gran Schweſter qu Madame sa soeur est-elle à 
la maison : 2 : 


qd He Sie mein Sert, ver⸗ Je vous prie monsieur, ne 
een Sie mich nicht. . m'oubliez pas. 


AnTiczrez III. 
Des Pronoms démonstratifs. 


— | 
Diefét ou der, désigne un objet présent ou proche, 
dont on vient de parler; jener un objet absenzs ou 
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éloigné. Lorsqu'on a trois objets à indiquer, on se sert 
de der pour marquer celui qui est à la distance 


n0oyernne. 


Exemples. 


Diefer Wein it befer als 
jener. 

Daß er mein Freund nicht iſt, 
das weis ich. 

Ich habe dieſe Frau ſo oft 
geſprochen, und kann ſie 


von jener unterſchei⸗ 


Dieſer lacht, jener weint. 


Dieſer hat es rund abgeſchla⸗ 
gen, der will auch nicht, 
und jener hat zu viele Ge⸗ 
ſchaͤfte. 

Wie praͤchtig glaͤnzen jene 
Sterne am blauen Gewoͤlbe 
des Himmels! 

Kennen Sie die Jungfer N..? 
die wird mein Bruder hei⸗ 
rathen. | 


Nota. 


Cé vin-ci est meilleur que 
celui-la. 

Qu'il n'est pas mon ami, 
c'est ce que je sais. 

J'ai parlé s1 souvent à cette 
femme-c1, et je ne sau- 
— la distinguer de celle- 

à. 


Celui-cirit,celui-lä pleure, 
oulunritet l’autre pleure. 

Celui-ci l’a refusé tout net, 
celui-là ne veut pas non 
plus, et celui-là a trop 
d'affaires. - 

Comme ces étoiles-là bril- 
lent sur la voûte azuree 
du ciel! 

Connaissez-vous mademoi- 
selle N...? c'est elle que 
mon frère épousera. 


1.) Quelquefois on ajoute au pronom dé- 


monstratif les petits mots, hier, da ou dort; le premier 
désigne un objet présent, et les deux autres, des objets 


éloignes ou absens. 


Exemples. 


Ich will von diefem hier. 
Kennen Sie den da (ou dort)? 
Diefer hier ift ein Betruͤger, 
auch jenem duͤrfen Sie 
nicht trauen. 
Dieſe Jungfer hier iſt von 
— und die da iſt von 


* 


Je veux de celui-ci. 

Connaissez-vous celui-là ? 

Celui-ci est un frip ue "il 
ne faut pas vous fier non 
plus à celui-là. 

Cette demoiselle-ri est de 
Mayence; et celle-là est 
de Cologne. 
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2.) Jener s'emploie encore pour ce, certain, 
quelqu'un de la manière suivante : 


Jener beruͤhmte athenienſiſche Thémistocle, ce fameux gé- 
Feldherr Themiftofles batte.  néral des Athéniens eut 
ce ge gutes Gedachtnif, la mémoire si bonne, 


daß ꝛc que etc. 
Jener Schweizer pflegte zu Ci Suisse avait cou- 
fagen 16. tume de direetc. , 


I I. 


Les pronoms deémonstratifs peuvent précéder un 
possessif; ils peuvent aussi être séparés de leurs sub- 
stantifs par plusieurs mots ou même. par une proposi- 
tion intermédiaire ou incidente. — 


Exemples. 


Dieſes mein einziges Kind Je te confie ce seul enfant 
vertraue ich dir an. que j'aie. 

Diefes und voriges Fabr iſt Il a fait chaud cette année 
eg heis geweſen. et l'année passée. 

Dieſen und ee folgendenTag Nous séjournämes ce jour 
raſteten w et le jour suivant. . 
Dieſe 5 rZruders liebſte Cette fille de mon frère, 

Tochter. celle qu'il chérit le lus. 
Dieſe, einer grofien Beloh⸗ Cette vertu, digne * une 
nung würdige Tugend. grande récompense. 


III. 


Les neutres dies, das, jenes, se mettent gaeeten 
d’une manière absolue, pour tous les cas. 


| Exemples. 

Das iſt mein Grosvater. C'est mon grand-père. 

Das find — Lente. Ce sont là d’habiles gens. 

Das ift erſchroͤcklich. C'est terrible. 

Willſt du did mit diefem bes Veux-tu te contenter da 
gnügen ? | cela ? 

Er ſagte mir dieſes und jes Il me dit toute sorte de 
nes. choses, ou 1l me fit mille 

contes. 
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Er faͤngt bald diefes bald fe IL entreprend tantôt ceci, 


nes at. | 
Ucberbringer dieſes. 
Am ſechsten dieſes. 


tantôt cela. 
Le porteur du présent. 
Le six de ce mois. 


I V. 


Derichige est toujours suivi d’un rélatif, et se met 
. dans la première partie d'une proposition entrecoupée 
par une incidente. Derſelbe, der et folder, peuvent 
être dans la première ou dans la seconde partie. 


Exemples. 


Derienige , welcher in feiner 
Jugend nichts lernt, wird 
es in feinem Alter bereuen. 


Derjenige meiner Sreunde 
welcher ſtarb. 

Diejenigen, die uns am mei⸗ 
ſten ſchmeicheln, ſind nicht 
De unfere beften Freun⸗ 


e. 

Diejenige welche mit ſo vielem 

Reise laͤchelt, bat mich bes 
trogen. 

Das Maͤdchen ift ſchoͤn, wer 
aber wird ſich entſchließen, 
daſſelbe zu heirathen? 

Das Ungluͤck iſt allgemein, 
wer kann demſelben aus⸗ 
weichen? te 

Einen ſolchen Mann, wie cr 
iſt, finder man nicht leicht. 

A als du hier 

eheſt 1e. 

Er iſt auch ein ſolcher. 

Der Hut, den Sie mir da zei⸗ 
gen, iſt wohlfeil; ich will 
aber keinen ſolchen. 


Celui qui n'apprend rien 
dans sa jeunesse, en aura 
du regret dans la vieil- 
lesse. 

Celui de mes amis qui mou- 
rut. 

Ceux qui nous caressent le 
plus, ne sont pas toujours 
nos meilleurs amis. 


Celle qui sourit avec tant 
de grâces, m'a trompé. 


La demoiselle est jolie, 
mais qui se résoudra à 
l'épouser ? 

Le malheur est général ; qui 
peut l’éviter ? | 


On ne trouve guere un 
homme tel que lui. 

De tels hommes que tu vois 
ici etc. 

Il est aussi un tel. 

Le chapeau que vous me 
montrez la, est bon mar- 
ché; mais je n’en veux 
pas comme çÇela. 


# 


. 


+ 
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Nota. 1.) Solcher, tel, perd sa syllabe d'inflexion 
devant l’article indefini. Ex. Solch cin Mann 
und folch ein Weib, un tel homme et une telle 


femine. 


2.) Le génirif de derfelbe remplace souvent le pos- 
sessif, et sert à rendre la A ae française 


en. Ex. Das {ft ein gutes 


uch, ich fenne den 


Verfaſſer deffelben, voila un bon livre, j'en 


connais l’auteur. 


3.) | Derjenige welcher, peut être remplacé par wer; 
_peex wer Geld bat, bat auch Sreunde, celui 


ui a de l'argent, a aüssi 


des amis. Wer ein 


à ehrlicher Mann iſt, der betruͤgt niemanden, celui 
qui est honnète homme, ne trompe personne. 


su 
“ 


V. 
Le pronom démonstratif der, die, DAS, est supprimé 
après Wet, lorsqu'ils se trouvent tous deux dans le mème 


cas; mais lorsque le cas du démonstratif est diffé- 


rent, il faut nécessairement l’exprimer. 


Exemples. 


Wer feine Pflicht erfuͤllt, darf 
niemand ſcheuen. | 
Wer die Menfchen fennt, wird 
nicht allein auf ibr Wort 

glauben. . 

Was man mit Luft thut, faͤllt 
einem nicht ſchwer. 

Die mich einmal betruͤgt, ver⸗ 
liert meine Freundſchaft 
auf immer. 

Mas ie mir ſagen, hab id 
ſchon laͤngſt gewußt. 


Wer etwas wagt, kann ge⸗ 
winnen und verlieren. 


Qui fait son devoir, n'a 
personne à craindre. 
Celui qui connait les hom- 
mes, ne les en croira pas 

tous sur parole. — 

On ne trouve pas difficile 
ce qu'on fait avec plaisir. 

Celle qui me trompe une 
fois, perd mon amit:6 
pour toujours. 

Ce que vous me dites, c’est 
ce que j'ai su depuis long- 
tems. |, 

Qui hasarde quelque chose, 
peut gagner et perdre. 
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— Freund iſt, den ee celui qui est mon 

fiche t 

Wem ich das Geld gab, der Celui : a qui je donnai l'ar- 
war ein Fremder. gent, était un étranger. 


VI 


Remarguez encore la manière de s’énoncer, dans 
les phrases suivantes : 


en DIrIgRe dabey iſt, Ce qu’il y a de plus impor- 
tant, c'est que etc. 


Du belle Mittel, reich zu wer⸗ Le meilleur moyen de s’en- : 


den, ift Diefes, daß ꝛtc. richir, c’est etc. 
Ih LL noch nicht bas dér Vous ne savez pas encore 


— ce que c'est que la guerre. 
Seyd Ihr ce krank? Est - ce que vous ètes ma- 


eee ? 
ARTICLE IV. 
Des Pronoms relatifs. 


I. 


Les Pronoms 7elanifs telcher, der, 6e rapportent 


toujours à un substantif précédent, avec lequel ils s'ac- 
cordent en genre et en zombre. On les met au cas 
qu'exige le verbe suivant. 


Exemples. ‘ 


Ein Sreund, der mich liebet 
und hochſcha at. 

Eine Jungfer, die er fab, 
liebte und beiratbete. 
Der Soldat und der Bauer, 

welche du im Walde an: 
trafſt. 
Ihr ſeyd esvon dem man redet. 


Un ami qui m'aime et m'es- 
time. 
Une demoiselle, quil vit, 
qu'il aima,et qu’il épousa. 
Le soldat et le paysan, que 
tu rencontras dans la fo- 
rèt. 
C'est de vous que l’on parle. 
Er 
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Er ſtarb den Tag an welchem Il mourut le jour que nous 
Wir abreifeten. partimes. 


Nota. Welcher est Grdinirement le relatif du dis- 
- Cours solennel; der est celui du discours fumilier. 


IL 


Lorsque le relatif se rapporte au sens total de Ia 
phrase précédente, il se met au neurre. | 


Exemples. 


Er verfaufte feine Pferde, IL vendit ses —— ce 
welches ſehr uͤbel gethan qui était très-mal, 
war 


Er 9— eine Wittwe mit drey Il veut épouser une veuve 
Kindern beirathen,melches | avec trois enfans, ce que * 
ich nicht billige, je n'approuve pas, 


Nota. On dit de même : 


Da find zehn Thaler, melhes Voici dix écüs, ce qui fait 
die Summe if, dis ich euch la somme que je vous dois, 
ſchuldig bin, . 
TITI 
Au lieu du génitif de welcher, on se sert de celui 
de Det dans es deux nombres. 


! 


“Exemples. | 

Die —— deren er La récompense dont il est 
wuͤrdi digne. 

Die —2*8* „ deren Wohl⸗ Les pauvres dont il était le 
thâter ev war. bienfaiteur. | 

us ne deſſen Ihr er⸗ Le cheval dont vous faites 

mention. 

Die fé been wir uns be L'ile donthous nous som- 
maͤchtigt baben. mes emparés. 

Dicienigen, deren Ihr euch Ceux dont vous vous sou- 
erinnert. venez. - 


Der Mann deffen Sobn franf L'homme dont le fils est 
iſt. | malade. 
G. de G. 


\ 
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Die Frau deren Sobnes Ihr La femme du fils de laquelle 


euch erinnert. vous vous souvenez. 
Die Grau, von deren Sohn La femme du fils delaquelle 
mir vreden. nous parlons. 
I V, 


Si le relatif se rapporte à plusieurs substantifs de 
différens genres, il se met quelquefois au pluriel, 
_ d'autrefois il suit le genre du dernier ; mais toutes les 
fois que l’on se trouve embarrassé dans un pareil cas, 
on se sert du relatif indéclinable fo, 


| Exemples. 
Det Garten und das Haus Le jardin et la maison que 
fo ich gekauft babe. j'ai achetés. 
| OV. 


"Le relatif #9 se rapporte ordinairement à un 
lieu, et quelquefois à un terms. | 
Exemples. 


Itglien iſt es, wo man Mei⸗ C'est en Italie qu’on trouve 
ſterſtuͤcke der Saufunft fins des chefs-d’oeuvre d'ar- 


det.“ chitecture. 
Paris war es, wo wir uns Ce fut à Paris que nous 
zum erſtenmal ſahen. nous vimes pour la pre- 

.  miére fois. 


(An LICLE V. 
Des Pronoms interrogatifs. 
I. Li | — 
Les pronomÂ interrogatifs demandent, dans la 
réponse, le cas où ils sont mis eux mêmes; et ce, 
toutes les fois que le verbe de la phrase interroga- 


éive est exprimé ou sous-entendu dans la phrase r8s- 
ponsive. & | | 
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Exemples. 


Wer fommt? — DerGrémde Qui vient? — L'étranger. 

Wer ift dieser. Mann? — Ein Qui est cet homme ? — Un 
Weinhaͤndler. marchand de vin. 

Wem gehoͤrt das Buch? — A qui appartient ce livre? 
Mir. — À moi. 

. Bas feet Ihr? — Einen Que voyez-vous? — Un 

Baum. arbre. | 

Mit wem {end Ihr bicher de: Avec qui êtes-vous venu 
| ss — Mit meinent ici? — Avec mon frère. 
Bruder. 


Nota. On peut employer dans la réponse tout autre 
cas que celui de la guestion, lorsque cette ré- 
ponse est énoncée par une proposition complète, 

«et à l’aide d'un autre. verbe; p. er. Wer nt. 
goes diefes gefagt? — Ich bab es von meinem 
ruder erfabren. Qui vous a dit cela? — Je l'ai - 
appris de mon frère. 


| IL 
Si l'interrogation se fait par le verbe ſeyn avec le 
génitif ou'le dacif, la réponse se fait par ſeyn avec 
le zominatif du pronom possessif. 


| Exemples. 
Wem ou weſſen ift das Reid ? A qui est cet habit? — A 
— Es iſt mein. moi. 


Nota. On met quelquefois dans les interrogatifs le 
| neutre d’une manière absolue. P. ex Welches 


ift die befte Musfprache? Quelle est la meilleure 


prononciation ? 


SECTION VI 
s Des Verbes. 


9 7 Q e 
Le verbe s’accommode, dans ses inflexions, au 
gujes de la proposition; Mais c'est du verée que 


T 2 


—— — — 
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dépendent les inflexions des substantifs qui entrent 
dans l'attribut. Ainsi, nous traiterons séparément 
1.) des rapports que le verbe exprime; 2.) de ceux 
qu'il détermine. - 


ARTICLE PREMIER 
Des Rapports exprimés par le Verbe. 
: I. 


Des Personnes. 


1.) Lorsque la troisième personne est exprimée par 
un substantif, le pronom de cette personne n'est ajouté 
que dans le cas où l’on veut s'exprimer ayec plus de 
force. 


Exemples: 
Der Sturm beult, L'orage mugit. ; 
Et, der Boͤſewicht wagt es Lui, le scélérat a même 
gar. l’audace. | 


. 2.) Le pronom indéfini (8 peut être supprimé de- 
vant les verbes impersonnels réfléchis. 


Mich fri Exemples. 
iert pour p:: pr. 
NC friert mi, 3 ——— 
Ihm grauet davor, pour 
es grauet ihm davor, seu _ répugne. 


. &) En parlant avec énergie, ou lorsqu'il s'agit de 
distinguer. deux ou plusieurs personnes, on‘ ajoute le 
— à la suite de la seconde personne de l'impé- 
Tale 


| Exemples. 
Wenn er es nicht will, fo S'il ne le veut pas, prends- 
nimm Du es. le, toi. 


4) Le pronom relatif est toujours de la sroisième 
personne. 
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Exemples. 
Du, der ſchon lange vor mit Toi, qui Fus long - tems 
Wat. (X lopstok.) , avant moi. 


ch bin es, der es fagt. C'est moi, qui le dis. 

es, Der es geſagt Est-ce toi qui l'as dit? 
at? | 

Seyd ibr es, die den Brief Est-ce vous, qui avez ane 
gebracht baben, porté la dite F 


Nota. Si dans de pareilles phrases on veut anettre le 


verbe 4 la personne du pronom personnel; il 


est_indispensable de répéter ce pronom après 
le relatif. ; 


IX ° L 
. " Des Nombres. 


1.) Le rombre du verbe est, en général, déter- 
miné par le nombre du sujet; mais, une ‘courtoisie, 
_ particulière à la langue allemande, joint quelquefois 
un verbe au pluriel à un sujet singulier. 


_ Exemple. | 
Det- Herr Graf haben be: Mr. le comte a commandé. 
fohlen. | 


| 2.) Un sujel, qui, au singulier, détermine plusieurs 

rapports, demande Je pluriel du verbe. 

° Exemple. 

Die wahre und falfhe Be⸗ La vraie ou fausse modéstie 
fhcidenbeit find ſehr ver sont très-différentes. 
ſchieden. * 

5.) Quand les personnés d’un sujet composé sont 
différentes, le verbe, au pluriel, préfère 14 premiète 

2 la deuxième et la deuxième à la troisième, 


. Exemples. 


Du und id fonnen das nidt Toi et moi, nous ne pou- 
wiſſen. | Yons pas savoir cela. 
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Ou und er wiſſet nichts da: Toi et lui, vous n'en savez 
| rie 


2 von. - n. 
Ou und ich merden das nie Toi et moi, nous ne l'ap- 
erfahren. prendrons jamais. 


III. 
Des Toms. | 


1.) L'imparfait est le tems historique des allemands, 
tandis que le précérit défini est celui des français. 


Exemple. 


In feinem ſechszehnten Fabre verlor Caͤſar ſeinen Vater. 
Das Jahr darauf verband cr ſich mit Cornelia, Cin⸗ 
na's Tochter, welche ibm die Julia gebahr. Nie konnte 
der Diftator Sylla ibn bewegen, ſich von dieſer Gattin 
zu trennen. | 

César, ayant atteint l’âge de seize ans, perdit son 
pére. L'année suivante 1l épousa Cornélie, fille de 
Cinna, dont il eut Julie. Le dictateur Sylla ne pue 
jamais obtenir de lui qu'il la répudiät. l 


2.) Le style noble préfére l'imparfait au parfait 
et au plusqueparfait. | 
| -_ Exemple. 
Er ift es, deſſen Muth das C'est Jui, dont le courage 
Treffen au unſerm Bortbeil + décida la bataille 4 notre 
entſchied. avantage. 


| à 
8.) Le présent remplace souvent, tantôt-le passé, 
tantôt le futur. 4. | — 

Xxemples. 
Ihr ſehet ja, daß ich nicht Mais vous avez vu que je 

will. | ne veux pas. 
Bedenk es nur cinmal : id ſchenk ibm jüngft cin Band, 
und knuͤpf es ibm dazu nod ſelber um die Hand ꝛc. 

 Tmagine toi! l'autre jour je lui fis cadeau d'un ruban; 
moi-même je le lui nouai autour de la main etc. 


) 
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ch bin bald wieder hier. Je serai bientôt de retour. 

ann du wiederkominſt. Quand tu reviendras. É 
Wann id nach Dresden foms Quandje viendrai à Dresde, 

me, befuche ich dich gelbif. j'irai certainement te voir. 


4.) En français on met souvent l'imparfait au lieu 
du plusqueparfait, ce que le génie de la langue alle- 
mande ne permet que rarement. 


| Exemple... 
Man bâtte ibm fhreiben follen. Il fallaie lui écrire. 
IV | 
Des Modes. 


1.) L'indicatif exprime Parrilue d'une ninière 
déterminée et positive. P. ex. Ich weiß daß ein Gott ift, . 
je sais qu'il y a un Dieu. | , 

2.) Le conjonctif exprime l'attribut d’une manière 
indéterminée et douteuse; il se met après les verbes 
et les particules qui indiquent de l'incertitude ou du 
doute; tels sont : | 

a.) Les verbes qui signifient prier, conseiller, sou- 
haiter, paraitre, ordonner, vouloir etc. 

De conjonctions daß, damit, wenn, als wenn, 
ob 16. — | — 


Exemples. | 
Bitte die Mutter, daß fie dir Prio la mére qu'ellete donns 
cinen Ruchen gebe. un gâteau. . 


Befiehi den Rnechte, daß er Ordonne au domestique 


zu mir Lomme, u’il vienne chez moi.* 
Gr fragte mich, mober id Il me demända d'où je 

rame. venais. ⸗ 
Ich wuͤnſchte er haͤtte es nicht Je souhaiterais qu'il ne l’eùt 
" petban. pas fait. | | 
qé pollte er kaͤme. Je voudrais qu'il vint. 


Es mûre zu wuͤnſchen, dag dieſer Krieg cin Ende naͤhme. 
Es ſchien, als waͤre gang Europa gegen uns verſchworen. 
Ich meide dir ſoiches, damit du dich darnach qu richten wiſſeſt. 


& 


1 


P 
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Remarques. 


a.) Quand ces mêmes conjdnctions n'indiquent pas 
de donte, on met l'indicatif, p. ex. Ich babe wohl 
gefeben, daß er gefommen ift, j'ai bien vu qu'il es 
venu. : 

b.) La conjonction s#, wenn, demande le subjonc- 
if toutes les fois — met en franqais 'impar- 
fait; hors delà elle se met avec l'indicatif, 
comme en francais. P. ex. wenn er beute Fâme, s'il 
venait aujourd'hui; wenn er fommen will, s’il veut 
venir. | | 

c.) Les conjonctions obgleich, obſchon, quoique; das 
mit, afin que; Dis, bis daß, jusqu'à ce que; 
ohne daß, sans que; es ſey denn Daf, à moins 
que etc., qui demandent le subjonctif en francais, 
ne le gouvernent en allemand, que lorsqu'elles in- 
diquent un doute ,-une incertitude ; ce qui a lieu 
quand un subjonctif précède, p. ex. 


Er wird fie heirathen, ob fte Il l'épousera quoiqu’eile ne 
gleich nicht reich ift. . soit pas riche. : 


Er wuͤrde fie beirathen, went Ill'épouserait, quand mëm 


fie Je nicht reich waͤre. elle ne serait pas riche. 
Wartet, big cr fommt. . Attendez qu'il vienne. 
Ich es wohl warten biÿ J'attendrais bien qu'il vint. 
‘ er me. J 


— 


8.) Après les verbes qui signifient, dire, raconter, 
on se sert du subjonctif, pour rapporter obliquement 
ce qui a été dit, c. à d.,, de manière à ne pas en 
garantir la vérité. | 


| Exemples. 


Er fagte, er babe su Paris Il dit, qu'il à assisté, à 
den Berbandlungender Ges Paris, aux — du 
ſetzaeber beygewohnt, und — législatif, et qu'il 
ſey Seuge jencr grofen Ve a été témoin de ces grands 

. gebenbeiten gemefen. événemens. / 

VD fraate ibn, ob et nicht Je lui demandai s'il ne sa- 

wuͤßte, NAS es neues gebe. vait pas, ce qu'il y avait 
à | de nouyeau. 


\ 
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Du haſt ja immer gefagt, erfey Mais tu as toujoursdit, qu'il 
ein rechtſchaffener Mann. était honnète homme. 


4) On se sert encore du subjonctif, pour exprimerun 
souhait; p. ex. O daß ich reich waͤre, ou o waͤre id reich! 
— Dans ce cas on emploie souvent les verbes moͤgen, 
fonnen, twollen, follen, comme une espèce de verbes 
auxiliaires qu'on joint à l’'énfinitif d'un autre verbe. 
P. ex. Moͤchte ich doch reich ſeyn! fonnte er doch zu uns 
fommen! ꝛc. 


S.) Dans les cas suivans les Allemands mettent 
l'indicatif, tandis que les Français se servent du 
subjoncéif. * | 
a.) Dans les phrases relatives qui se rapportent à 
un superlatif, p. ex. Er ift der ebetichhe Mann, 
den man je gefthen bat, c'est le plus honnète homme 
qu'on aët jamais vu. 
b.) Dans les phrases où l’on met en français gue au 
._+ lieu de, de ce que, p.ex. Es iff mir leid, daß er 
franf if, je suis fâché qu'il sois malade; pour : 
de ce qu'il est malade. — 


6.) On se sert quelquefois de l'impératif, pour 
exprimer une pensée en peu de mots et avec énergie; 
p. ex. Sey obne Sreund, mie viel verliert dein Leben! 
Sois sans ami,.combien perdra ta vie! 


. 7.) L'infininif est souvent employé eomme un 
substantif, avec ou sans article. | | 


Exemples. 


Das Leſen ermuͤdet die Augen. 
Er iſt ein großer Feind des 
Leſens. 

Schlafen iſt ein Beduͤrfniß 
aller Menſchen. 
Unſere Feinde beguͤnſtigen, 
heiſt uns den Krieg erklaͤren. 
Seinen Bruder lieben, iſt ſuͤße 
Pflticht. | 


La lecture fatigue la vue. 
Il déteste la lecture. 


Le sommeil est un besoin 
de tous les hommes. 
Favoriser nos ennemis, c'est 
nous déclarer la guerre. 
Aimer son frère est un de- 
voir doux. 
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Jemand lachen machen iſtnicht Faire rire quelqu'un n'est 


allemal ſchoͤn. pas toujours beau. 


8.) Les prépositions de, d, devant l'irfinitif sont 
exprimées en allemand par la particule zu. 


| Exemples. 
te Kunſt zu ſchweigen. L'art de se taire. 
8 fângt an su regnen. Il commence à pleuvoir. 
V. Er 


Des Verbes auxiliaires. 


1.) On supprime dans le style soutenu et poétique 
les auxiliaires ſeyn et baben, lorsqu'ils se trouvent à la 
fin d'une proposition, et que la clarté n'en souffre 
point ou trés-peu. | 
Exemples. 


Doch, was geſchehn, erſetzt Cependant, chose faite ne 


etzt keine Reue wieder. peut se réparer par aucun. 


repentir. ; 
Det nod den Schimpf em⸗ Qui eut encore l’affront, 
pfand , daß Schottland ihn d’avoir été combattu par 
beftritten. . l'Ecosse. 
Nota. Le verbe auxiliaire werden ne peut jamais 
ètre supprimé. 


2.) Quand, dans une phrase » Plusieurs verbes, 


des mèmes ‘ems, personne et régime, ont le mème 


auxiliaire, celui-c1 n'est placé qu à la suite du dernier 


de cés verbes. 


Exemple. 


Dinge, welche th ivebder ges Des choses, que je n'ai ni 
ſehen, nod gelefen, nod vues, ni lues, ni enten- 
gebort babe. I dues. | 


3.) Quand la pbrase commence par une conjonction, 
les auxiliaires se mettent immédätement après leurs 
verbes; et, en général, le verbe fini se met en ce cas 
après l'énfinitif, ou.le verbe indéfini. | 
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| Exemples. 


Mann du das uͤberlegen 


wollteſt. 
Wofern ſie das gethan haben. 
Im Falle Sie ſich entſchließen 


koͤnnen. 
Daß ich Paris verlaſſen habe. 


4 
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Si tu voulais réfléchir sur 
cela. 

S'ils ont fait cela. 

En cas que vous puissiez 
vous résoudre. 

Que j'ai quitté Paris. 


4) L'auxiliaire se met avant le verbe; de même, 


le verbe fini avant l'infinitif: 
commence d'une manière absolue ; 


jonction est Supprimos. 
£ * : 


1.) quand la phrase 
2.) quand la con- 


Exemples. 


Wollteſt du das dpertegen 
o turde er wieder dein 
eund merde ; pour, 
wenn bu. das uͤberlegen 
wollteſt ꝛtc. 

Zaben fie das gethan ; fo moͤ⸗ 
gen fie fi auch re 
gen, pour, wann fie das 

__ gethan haben . , 
Roͤnnen Sic fic entſchließen 
fo wollen tir miteinander 


veifen. 
Ich babe vor einem halben 
abr erſt (ou, erſt vor einem 


jalhen Jahr hab ich) Paris 
verlaſſen. 


5) Dans les exclamatio 


_émprécations, etc. qui ne 
conjonction, l’anxiliai 


yerbe. 


aft uns eilen! 


tfertis 


+ Exemples. 
@ Laßt uns von binnen gehen! — d'ici! 


Si tu voulais réfléchir sur 
cela , ilredeviendrait ton 
ami. 


S'ils ont fait cela, ils n'ont 
qu'à s'en justifier. 


Si vous pouvez vous résou- 
dre, nous ferons le voyage 
ensemble. 

Il n'y a que six mois que 
j'ai quitté Paris. 


ns, exhortations, prières s 
sont point précédées d'une, 
re se met de même ayant son 


* » 


épéchons -nous! 


ten wir doch den Tag Ah! que nous puissions 


erleben! 


vivre oe jour-là! 
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Muͤßten wir nur den Jammer Puissions-nous ne pas Voir 
nicht anfeben! cette misére. 


Remarque. 
| Quand le verbe werden, est auxiliaire, il rejette 
. au parfait et  Plnsqueparfait, l'avant - syllabe ge ! qu'il 
e 


a quand il n'est pas auxiliaire ; p.ex. id bin ae 
order y j'ai été instruit; er iſi befi 
_ été avancé. 

VL 


Des Participes. 

I. Le participe passé, placé en français au com- 
mencement des phrases, ne peut pas être rendu de la 
même manière dans la langue allemande; p. ex. on 
dirait fort mal : etfredt durch beine Worte fann id 
dit nicht antivorten, épouvanté par tes paroles, je ne 
saurais te répondre; il faut dire: du baft mich dur 
deine Morte fo febr erſchreckt, ou deine Worte baben mic 
fo ſehr erſchreckt, daf ich dir nicht antivorten kann. 

Nota. L'usage du participe, en pareil « cas, ne peut 
avoir lieu que dans la poésie. 

IT. Les Allemands se servent trés-souvent parti- 
cipe comme adjectif, où en français on est obligé d'em- 
ployer le pronom relatif; p.ex. die ge fichenden Sorgen, 
les soucis qui te fuient... 

III. Souvent on emploie le — passé à la place 
de l'impératif. 


ordert worden, il 


Exemples. 
Zugeſchlagen! Frappe ou frappez! 
Aufgemerit ! : Ayez attention! 
Wacker getrunfen ! Buvezoubuvons hardiment: 
| VII. 
Du Passif. | 


_ Les verbes qui ne gouvernent pas l'aceusatif , ne 
peuvent devenir passifs personnels; maïs ils peuvent 


— 
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devenir passifs impersonnels; p. ex. je suis aidé, ne 
peut pas se traduire par ich werde geholfen, par ce que 
belfen ne gouverne pas l’accusatif; mais on peut dire: 


es wird mir gebolfen, o7 m'aide; es wird gelâutet, on 
sonne; (8 wird geſchoſſen, ox cire des coups de feu. | 


VIIL 
Des V erbes composés. ‘ 


I Dans toute phrase absolue, les particules sépa- 
rables des verbes composés se mettent à la fin de la 
proposition, de manière que tous les complémens ou 
mots déterminatifs du verbe se placent entre celui-ci 
et la particule. | 


Exemples. | | 


Du fhentteft ibm den Becher Tu lui remplissais le calice 
der Truͤbſal vol ein. de l’affliction. 

Wir famen gefund in unſer Nous revinmes en bonne 
Baterland surud, santé dans notre patrie. 
Sie grifen den Seind mit Ils attaquèrent l'ennemi 
unerſchrockenem Muth an. avec un Courage intrépide. 
5e mit deinem Bruder Dis Vas-y avec ton frère, 

n. 


II. Quand le verbe composé est précédé d'une des 
conjonctions als, da, wenn, Weil, nachdem, obwohl, 
ſobald, daß, damit ꝛc., la préposition séparable de- 
meure jointe à son verbe. F | 


= Exemples. 


Als wir gefund in unſer Lorsque nous revinmes en 
Baterland surudfamen, bonne santé dans notre 
erfreueten fich unfcre Ges patrie, nosfrèresetsoeurs : 
ſchwiſter. en furent charmés. 

Weil fie den Feind mit uners Par ce qu'ils attaquèrent 
frodenem Muth ange l'ennemi avec un courage 

viffen, nahm et ſogleich  intrépide, il prit aussitôt 
ic Flucht. la fuite. | 
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Er molite gern, daß id bers Il voudrait que je vinsse 
kaͤm ici. 


+ 


III. Quand, dans la même phrase, le verbe com- 
posé est suivi d'un autre verbe, on met la préposition 
séparable avant le second verbe. | 


Exemples. 


Sie fiengen mit Gonneñatfr Ils commencèrent à se 
gana an, fi zu fchlageñ. battre au lever du soleil. 
Ich fange morgen an, zu Ars Je commence demain à tra- 


beiten. vailler. 
Nimm bdeinen Yruder mit Améène ton frére avec toi à 
gum tangen. | la danse. L 


IV. Les verbes composés d’une préposition izsépa- 
‘rable n'admettent point la syllabe ge au — et 
lé zu de l'infinitif s’y place devant la particule jointe 
au verbe. 

Exemples. 


Ich babe mic {einer entftblas Je me suis défait de lui. 
gen. — 
Ich denke mich ſeiner zu ent⸗ Je pense à me défaire de 


chlagen. . lui. 
Ich babe ibm viel su verdans Je lui ai de grandes obli- 
fen, gations. | 
Lx 


Du Verbe joint à un autre Verbe. 


Pour joindre un verbe à un autre, on se sert 1.°}) 
de l'infinitif simple, 2.) de l’infinitif avec la prépo- 
eition ju, 3.) du participe. 


I. L'infinitif simple est employé 


a) dans les mémes cas, où l’on s’en sert en fran- 
çais ; comme, après les verbes muͤſſen, ſollen, 
devoir, wollen, vouloir, fünnen, poiwoir, laſ 
ſen, laisser, machen, faire etc. 


| 
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&) Après les verbes heiſſen, ordonner, lehren en- 
veigner, lernen, apprendre, et helfen/ aider. 


Exemples. 
Er hieß uns su fi fommen, Il — —— de venir 
chez lui. 
Er lehrte mich den Werth der IL — à connaitre le 
Freundſchaft kennen. prix de l'amitié. | 
Lerne ibn fennen, Apprends à le connaître. 
Wir balfen ibm arbeiten. © Nous lui aidâmes à tra- 
| travailler. 
Remarques. 


1.) Les verbes accompagnés d'un infinitif simple, 
forment leurs #ems composés avec l'infinitif au lieu 
du participe passé. | 

Exemples. 


Wer bat dich Fommen beiffen? Qui t'a dit de venir? 
ch babeibm arbeiten belfen. Je lui ai aidé à travailler. 
ch babe mir fagen laſſen On m'a dit. 
u batteft bob fhreiben Tu aurais toujours pu 
koͤnnen. écrire. . 


2.) Les verbes lebten et lernen se servent en ce cas, 
pour leurs tems composés, tantôt de l’ërfinitif; tantôs 
du participe. —— | 
Exemples. 


Alles Bat mich fein Herz Pen: Tout n’a fait connaître son 
nen Jebren ou gelchrt. | coeur. 

Bey mem baben fie tangen Quel maître avez-vous en 
levnen ou gelernt ? _: pour la danse ? 


_ Nota. La dernière forme est plus noble dans ces deux 
verbes ; elle est même plus usitée dans le style fa- 
mnilier. En" 


c) Onse sert, dans quelques cas, de l’infinitif 
simple au lieu du participe, avec les verbes 
suivans : | | 

Bleiben, demeurer, rester. On dit: sangen bleibe 
rester accroché; Ileben bleiben, faien bleiben, leben 
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bᷣleiben, liegen bleiben, fiten bleiben, ſtecken bleiben, 


fichen bleiben, rester colle, à genou, en vie, cou- 
ché, assis, dedans, debout. 
Sinden, srouver : Ich fand es auf dem Tiſche licgen, 
je le trouvai sur la table. | | 
Sabre, aller en voiture : pabicren fahren, se pro- 
iuener en voiture, en bateau etc. | 
Gehen, aller : Betteln geben, aller en demandant 
 l'aumône (mendier) ; fpabicren gchen , aller se pro- 
mener ; wallfahrten gehen, aller en pélérinage. 
Reiten, aller à cheval: Opañicren reiten, faire une 
promenade à cheval. — On dit de meme: ſchlafen 


gehen, aller se coucher; fi) ſchlafen legen, se mectre 
au dit. 


Remarques. 


1.) Ces verbes prennent, dans les tems composés, la 

forme ordinaire ; p. ex. 39 bin fleden geblieben, je 

suis resté accroché ; ich babe ibn ſchlafen gefunden, 

je l'ai trouvé dormant ; er if fpabieren gcfabren, il a 
__ été se promener en Voiture etc. 

2.) Aller faire quelque chose ; se rend en allemand 

par Wollen } accompagné quelquefois d'un ad- 


verbe : p.ex. Ich wollte Sie eben bitten, j'allais 
vous prier. | _ 

5.) Quand un verbe acfif se trouve accompagné d'un 

 accusatifsuivi d’un ir/finicif, le sens de la phrase 
devient quelquefois équivoque, puisqu'il peut ètre 
actif et passif; p.ex. Laf ibn rufen, peut signi- 
fier: fais l'appeler, ou qu'il appelle. Ich bôre ibn 
fhmablen, peut-signifer : je l’entends qui gronde, 
ou, j'entends qu'on le gronde. Ich fab ibn ſchlagen, 
peut signiñer: je vis qu'il battait ,; ‘ou, je vis 
qu'on le battait. — Il ne faut donc se servir de 
ces locutions que dans les occasions où le sens est 
indiqué par les circonstances. | 


IL. L'infinitif avec zu est employé : 


2.) Dans tous les cas où l’on se sert en français de 
l'infinitif aveé les particules de, à, pour ; sauf 
: | les 
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les exceptions comprises dans les règles précé- 
dentes. Tin. 


2.) Après quelques verbes qui se mettent en français 


avec un simple infinitif, comme: reconnaitre, 
espérer, désirer. | 


| Exemples. | 
4% befenne erbalten zu haben. Je reconnais avoir recu. 
ch hoffe su fommen. J'espère venir. 


Er verlangt mich au ſehen. II désire me voir. 


3.) Aprés la préposition ohne, sans ; p. ex. obne ein 


Wort zu ſagen, sans dire mot. 


4.) Après, aller et venir, lorsque l'infinitif qui suit 
ces verbes en français, peut s'expliquer par poifr, 
Exemples. | | 
Ich fomme Sie zu bitten. Je viens vous prier. 
Ich gehe, mit ibm au ſprechen. Je vais lui parler. 

Nota. Au lieu de zu, on met souvent um zu, ce 
qui rend le pour français d’une manière. plus 
expresse. | 9 | 

III. Généralement parlant, on se sert du participe 
passé, comme en français, pour joindre un verbe à un 
autre. Mais on s’en sert encore, dans le style familier, 
d'une maniére qui parait être particulière a la langue 
allemande. ; 
1.) Aprés le verbe fomment, vezir, pour désigner l'es- 

pêce du mouvement; p' ex. Er fommt gegangen, 
geritten, gefabren, gelaufen, geſchwommen 16. L/viene 

a pied, à cheval, en voiture, en courant, a la 

mage etc. 

2.) Avec les verbes wiſſen wollen et baben wollen, 


| Exemples. | 
Das wollte er geſtraft mifen. Il voulait que cela fut puni. 
ap wollte Sie erſucht haben. Je voulais vous — 
as will ich dir geſagt haben. Je — tu 
| | pour dit. . | 
Ich will ibn nicht mifbandelt Je ne veux pas qu'on le mal: 
baben. | traite, 


G. | Ü 


{ 


e. prennes 
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Remarque. | | : 


Les phrases suivantes: aprés avoir dit cela, il 
mourut; avant de mourir je veux etc.; il a été pendu 
our avoir volé; il commença par me louer; et autres 
semblables, ne peuvent être rendues en allemand dans 
la même tournure. Il faut dire : Nachdem er dieſes gefagt 
patte, ſtarb er; ehe ich fierbe, will id ꝛc.; er iſt gebentt 
worden, weil er geftoblen hatte; erft Lobte er mich rc, 


ARTscLzs IL 


Du RÉGIME des Verbes, ou des Rapports 
que les Verbes déterminent. 


L 
Du Verbe avec le Nominatif. 


I. Les verbes ſeyn, ders, werden, devenir, bleiben, 
rester, heiſſen, s'appeler, ſcheinen, paraitre. et quel- 
ques passifs, tels que ceux de nennen, appeler, felteu, 
appeler injurieusement, peuvent avoir deux z70min4a- 
sifs, lun du sujet et l'autre de l'astribus. 

ee Exemples. 
Das Alter iſt an fid eine La vieillesse est en elle- 
Krankheit. méême une maladie. 
Srin will Soldat werden. er veut devenir sol- 
: at. | 
Er bleibt immer ein Rind. ‘ Il reste toujours enfant. 
Der jetzige Kaiſer heißt Franz L'empereur actuel s'appelle 
der zweyte. François IL 
Er fcheint mir ein rechtfthafe Il me parait honnète homme 
fener Mann su ſeyn. 
Dieſer Held wird der Retter Ce héros est appelé le sau- 
fines Landes genannt. veur de son pays. 
Er wurde Berrâther geſchol⸗ Il fut appelé traitre. 
ten. 
Nota. Avec le verbe werden, quand il signifie une 
eransmutation, on peut meitre à la place du se- 
cond nominatif, la préposition zu, avec le dacif 
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sans article; p.ex. das Bley wird nicht zu Golde, 

le plomb ne devient pas de l'or. | 

II. Quand un substantif est comparé à un nominatif, 

par le moyen de la particule als ou ie, comme; on le 
‘net également au zominatif. 


Exemples. | 
Er iſt leicht wie eine Feder. IL est léger comme une 


| | plume. 
Dieſes Gemdlde wurde mir On m'a vanté ce tableau 
als ein Meiſterſtuͤck geruͤhmt. comine un chef-d'oeuvre. 
Nota. Avec les verbes réfléchis on met le substantif 
aprés als, quelquefois à l'accusatif; p ex Er zeigt 
fi als ein rechtſchaffener ou als einen rechtſchaffenen 
Mann, il se montre honnète homme. | 


I L 
Du Verbe. avec le Génitif. 

L'usage du génitif avec le verbe était anciennement 
trés-étendu; on s'en servait pour exprimer tous les rap- 
ports qu’on ne pouvait pas rendre d'une manière plus 
précise, ou dont on trouvait l'exemple dans la langue 
latine. Peu à peu, et à mesure que la langue a été cul- 
tivée, on a tâché d'exprimer plusieurs de ces rapports, 
d'une manière plus précise, par les prépositions. 

‘Voici les principaux rapports qu'on exprime encore 
par le génitif. 

L Le rapport du #ems. 
a.) À la question quand? ann? dans les substan- 
tifs Morgen, matin, Mittag, midi, Abend, SOir, . 
Tag, Jour, Nacht, nuir, et dans les noms des 
jours de la semaine. - | 
Exemples. 


Mann fichen Sie des Mor⸗ A quelle heure vous levez- 
gens auf? _ vous le matin? 
Er bicibt des Abends zu Il reste à la maison le soir. 


Hauſe. 
U a 


— — 


er ne + en san _ — 
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Mir reifen bios des Nachts. 


Ich reiſte Montags ab und 
kam Donnerſtags an. 
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Nous ne voyageons que la 
nuit. 

Je partis lundi et j'arrivat 
jeudi. 


Nota. Îl arriva un jour, se rend par, es geſchah 


eines Tags. 


b.) A la question, combien de fois ? tie viel mal? 
dans les mêmes suhstantifs que ci-dessus, et ceux 
de Jahr, année, Monat, mois. 


Exemples. 


\ 

Ich gehe zweymal dei Jahrs 
auf die ——— Meſſe, und 
einmal des Monats in die 
Comoͤdie. 


Wir eſſen zweymal des Tags. 


II. Le rapport du lien, 


Je vais deux fois par an à la 
foire de Leipsick, et une 
fois par mois à la comé- 
die. 

Nous mangeons deux fois 
par jour. 


dans certains Cas. 


: Exemples. 


Aller Orten, en tous lieux. 
Etwas geborigen Orts mel⸗ Mander quelque chose là 


den. 


Hieſigen Orts, ici. 


où il appartient. 


Nota. Dans tous ces cas, on peut aussi mettre une pre- 
position et dire: an Allen Orten; an gebôrigem Ort 1e. 

III. Le rapport de la manière dont une chose se fair. 
Le génitif prend alors, principalement après le verbe 


feyn, la place d'un adverbe. 


Exemples. 


Ich bin einitermafen su: 


frieden. | 
Ich bin unverrichter Sache 
sutudacfommen. 


Ich bin ganz fciner Meinung. 
Ich bin Dillens zu verreifen. 


Ich bin dieſer Arbeit muͤde. 
Wenn du nicht zuruͤck gehſt, 
ſo biſt du des Todes. 


Je suis content jusqu'à un 
certain point. 

Je suis revenu sans avoir 
fait l'affaire. 

Je suis entièrement de son 
avis. 

J'ai dessein de partir. 

Je suis las de ce travail. 

Si tu ne recules pas, tu es 

. sun hoinme mort. 


Régime des Verbes. ’ 


Seyd quien Mutbs. 

Er redcte ibn folgender De: 
ffalt an, 

Er gieng geraden Wegs 
gum Friedensrichter. 

Ich meines Theils gche es 
nicht cin. 

Er bat es meines Wiſſens 
nicht gethan. 

Ohne mich waͤre er vungers 
geſtorben. 
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Ayez bon courage: 
Il le harangua ainsi. 


Il alla tout droit chez le 
juge de paix. 

Quant à moi, je n’y consens 
pas. 

Autant que je sache, il ne 
l'a pas fait. 

Sans moi il serait mort de 
faim. 


IV. Le rapport de la chose nee les verbes compris 


dans la table suivante : 


TABLE ALPHABÉTIQUE 
“des Verbes qui régissent le Génitif. 


Anklagen, accuser. Man flaget ibn des Straßenraubs an, 


on 


l'accuse de brigandage, 


Sich aumafen, s'arroger, Cr mafet fi einer großen Gewalt 
an, il s’arroge un grand pouvoir. 


Sich annehmen, prendre le parti, 
Er nimmt ſich meiner an, 


—— soin, se méler. 
il prend mon parti; il 


prend soin de moi. Warum nehmet Ihr euch dieſes 
Handels an, pourquoi vous mélez-vous de cette 


affaire. 


Sich aͤußern, se désister. Er âufert ſich aller Geſchaͤfte, 
il se désiste de toutes les affaires. 

Sich ausgeben, se vanter. Er giebt ſich großer Thaten aus, 
il se vante de grands exploits. 

Sich bedanfen, ètre obligé de quelque chose ; ne pas en 

__ vouloir. Ich bedanfe mic) dieſer Ehre, je, ne veux 

pas de cet honneur, je m'en passerai hien. — 

Sich bedienen, se servir. Ich bediene mich dieſer Gelegen⸗ 
heit, je me sers de cette occasion. 

Beduͤrfen, avoir besoin. Wir beduͤrfen eurer Huͤlfe, nous . 

| avons besoin de votre secours. 

Sich bcfabren, ſich — id beforgen , —— 
appréhender. Ich befahre, befuͤrchte, beſorge mich 

eines ſchlimmen Streiches von ihm, je crains un 

mn tour de sa past 
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renonce à ses droits. | 

Belehren, apprendre, instruire. Ich laſſe mich gern eines 
Beſſern belebren, je veux bien qu'on me l'apprenne 
mieux. 

Sich bemachtigen, s'emparer. Man pa ſich feines Hauſes 
bemaͤchtiget, on s'est emparé de sa maison. 

Sich bemeiftern, se rendre maitre. Sie bemeiftern fich der 
Herrſchaft sur See, ils se rendent maitres de la 
domination sur la mer. 


Berauben, priver, depouiller. Man bat ibn des Geſichtes 


beraubet, on lui a crevé les yeux. 


Sich beftheidet, être assez raisonnable pour etc. Ich be 
ſcheide mich deſſen, je sais bien cela. 

Beſchuldigen, accuser, imputer. Man befhuldigt ibn des 
Geizes, on le charge d'avarice. 

Sich befinnen, se souvenir. Ich fann mic deffen nicht be 
innen, je ne peux me souvenir de cela. On dir 
aussi: fi auf etwas befinnen. 

Eingedenk ſeyn ou bleiben, se souvenir. Ich werde cures 
guten Willens eingedenk fenh ou biciben, je me 
souviendrai de votre bonne volonté. 

Sich entâufern, se dépouiller. Er entäugerte ſich ſeiner 
Herrlichkeit, il se dépouilla @e sa gloire. 

Entbehren, se passer. Ich fann feiner nicht enthebren, je 
ne puis 1ne passer de lui On dit aussi à l’accu- 
satif, etwas entbchren, 

Gi entbrechen, s'empêcher, se passer. Ich kann mic 
deſſen nicht entbrechen, je ne puis pas m'empêcher 
de cela. Vater und Mutter entbrechen fid meiner, 
mon pére et ma mére se pasgent de moi. 

Sich enthalten, s'abstenir, empècher. Ich fonnte mid 

des Lachens nicht enthalten, je ne pus m'empêcher 
de rire. 

Entlaſſen, congédier. Man bat ibn feiner Dienſte entlaſſen, 

_ on l’a congédié. 
Entledigen ou entladen, délivrer. Das entlediget ou ent⸗ 


—lJadet mich aller Sorgen, cela me délivre de toute 
inquiétude, | 
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Sich entſchlagen ou fi entſchuͤtten, se défaire. Entſchlaget 
euch diefer Gedanfen, défaites-vous de ces pensées. 

Sich entfinnen, se souvenir. Koͤnnet ihr euch deffen nicht 
entfinnen ? ne sauriez-vous Vous souvenir de cela ? 

Entuͤbrigen, dispenser. Ich will euch dieſer Muͤhe entuͤbri⸗ 

gen, je vous dispenserai de cette peine. 

Entwoͤhnen, désaccoutumer. Er entwoͤhnet ſich des After⸗ 

redens, il se désaccoutume de médire. 

Sich erbarmen, avoir pitié. Œrbarmet euch meinct, ayez 
pitié de moi. On dit aussi fi über einen er⸗ 
barmen. | 

Sich erbeben, se prévaloir. Er erhebet fih fines Reich⸗ 
thums, il se prévaut de ses richesses , il s’en 
énorgueillit. | 

Sich erinnern, se souvenir. Er crinnert ſich meines Bru⸗ 
ders nicht mehr, il ne se souvient plus de mon 
frère. On dit aussi ſich etwas erinnern. 

Œblaffen ; comme entlaſſen. | 

Erledigen, voyez entiedigen. | | 

Erwarten, attendre. Ich fonnté ſeiner nicht erwarten, 
je ne pouvais pas l’attendre. On dis aussi einen 
erwarten. 

Erwaͤhnen, faire mention. Das Buch deſſen ihr erwaͤhnet, 
le livre dont vous faites mention. 

Sich erwehren, se défendre. Ich Fann mid des Schlafes 
nicht erwehren, je ne puis pas me défendre du 

| somineil 2 | 

Sich erfreuen, se réjouir. Freue did deiner rate 

. réjouis-toi de ta santé. On die aussi ſich uͤber 
cine Sache erfreuen. | 

Sich gebranchen, se servir. Er gebrauchet fid eines eng 
ſchen Pferdes, il se sert d'un cheval anglais. Sie 
weiß fih ibrer Zunge zu gehrauchen, elle se sert 
bien de sa langue. 

Gedenken, se souvenir, faire mention. Gedenfet de 
Armen ! souvenez-vous des pauvres! Plinius ge⸗ 
denfet cines Fiſches, der, 6. , Pline fait mention 
d’un poisson, qui, etc. | 

Gehen, aller. Gehe deines Weges, va, ou passe ton. 
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chemin. On dit aussi à l'accusatif, ſeinen Weꝗ 
gchen. | 

Geneſen, accoucher. Sie it eines Sohnes geneſen, elle 
est acrouchée d’un fils. 

Genießen, jouir. Ein Geizhals genießet feines Gutes nicht, 
un avare ne jouit pas de son bien. On dit aussi 
à l'accusatif, etwas genießen. | 

Geſchweigen, passer sous silence. Ich geſchweige feiner 
ubrigen Tugenden, je passe sous silence ses autres 

_ vertus ; pour ne rien dire de ses autres vertus. 

Sich getroͤſten, espérer, se flatter. Ich getrofte mich eueres 
Beiſtandes, je me flatte de votre assistance. 

Gemäbren, accorder, faire avoir Einen feincr Bitte ge⸗ 

waͤhren, accorder à quelqu'un re quil demande. 

Gb wurde meines Wunſches gewaͤhret, mes voeux 
furent accomplis. On dit aussi, einem etwas ge⸗ 
waͤhren. | 

Gewohnen, s’accoutumer. Ich fann der Luft nicht gewoh⸗ 
nen, je ne puis m’accoutumer à l'air. On dit ausst, 
etwas gewohnen. — 

Harren, espérer en. Harret des Herrn! espérez dans le 

. . seigneur. | 

Jammern, faire pitié. Es jammert mich ſeiner, il me fait 
pitié. Or dit aussi, er fammert mich. 

Lachen , se rire. Ich, lache feines Drobens, je me ris de 

; ses menaces. On dit aussi, uͤber eine Cache la⸗ 


chen. 
Leben, vivre. Wir leben der Hoffnung, nous vivons dans 
l'espérance. J— | 
Lobnen, voyez Berlobnen. | 
Mangeln, être dépourvu. Wir mangeln aller Nothwen⸗ 
digfciten, nous manquons de toutes les choses 
nécessaires. On dit aussi impersonnellement : 
Es mangelt mir an etwas; où bien, etwas mangelt 
‘ mir, je manque de quelque chose. 
Pflegen, avoir soin. Er pfleget ſeines Leibes, il prend 
soin de son corps. Oct Liebe pflegen, s'adonner 
à l'amour. 


Reuen , se repentir. Es reuct mich meiner Thorheit, je me 
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repens de ma folie. On dit aussi, meine Thorbeit 
reuet mich, 
Sich rübmen, se glorifier, se vanter. Er ruͤhmet fich feines 
Reichthums, il se glorifie de ses richesses. 


Sich fhâmen, avoir honte. Er fchâmet ſich feines Fehlers, 

il a honte de sa faute. On dit aussi, ſich uͤber 
etwas fhamen. | 

Schonen ou verſchonen, épargner, ménager. Er fthonet 
Niemandes, il n'épargne personne. O7 dit aussi, 
einen fonen. | | 

Seyn, être. Ich bin der Meinnng, je suis d'avis. Sie 
iſt ſchwangeres Leibes, elle est enceinte. Ich war 
des Todes, j'étais mort , je faillis mourir. : 

Gpotten, se moquer. Et fpottet meincr, il ss moque de 
moi. On dit aussi, uͤber einen ſpotten. 

Sterben, mourir. Hungers ſterben, mourir de faim. Œineg 
ploslichen Æodes fterben, mourir de mort subite. 
En nommant la maladie, on met la préposition 
a , comme an Dem Fieber fterben, mourir de la 

: _ fiévre. | 

Sich trôften, se consoler. Ich troͤſte mid meines guten 
Gewiſſens, je me console, ayant la conscience 
nette. On dit aussi, id trofie mich mit meinem 
guten Gewiſſen. 

Ueberfuͤhren, uͤberweiſen, uͤberzeugen, convaincre. Man 

hat iDn eines grogen Berbrechens überfübret, über: 
wieſen, ubergeuget, on l'a convaincu d'un grand 
crime. On dit aussi: Einen von etivas uͤberfuͤhren, 
ou uͤberzeugen, convaincre quelqu'un de quelque 
chose. / | | 

Ueberbeben, décharger, épargner. % till euch der Muͤhe 
überheben, je vous épargnerai la peine. Sich uͤber⸗ 
beben, se prévaloir. 

Sich unterfangen, ſich unterfteben, unterwinden, s’aviser, 
oser. Et bat fi einer ſchweren Sache unterfangen, 
unterſtanden, unterwunden, il a entrepris une chose 

difficile. | | 

Todes verblcichen, mourir. : 


Verdrießen, ennuyer. Es verdrießt mich des Lebens, je suis 
ennuyé de la vie, je suis las de vivre, 


4 
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Todes verfabren, mourir. | 
Verfehlen, manquer. Des Zieles verfeblen, manquer le 


but. ZZ gouverne aussi l'accusatif. 
Bergeffen, oublier. Er bat feiner guten Sreunde vergeſſen, 


1l a oublié ses bons amis. On diet aussi à l’accu- 
satif, etwas vergeſſen. | 

Sich verfobnen, valoir. Dieſes verlobnet fih der Mübe, 
cela vaut bien la peine. 

Verſichern, assurer. Er verfihert Sie feines Reſpektes, il 
vous assure de ses respects. Man bat fi feiner 
Perſon verfihett, on s'est assuré de sa personne. 
JD bin des Dinges verfichert, je suis sûr de la 
chose. 

Berlangen, désirer. Ich verlange feiner nicht, je ne veux 

as de lui. On dit aussi à l'accusatif, etwas bcts 


angen. 

Verweiſen, relépuer, exiler. Einen des Landes ou de 
—— verweiſen, reléguer quelqu'un du pays, de 
a ville. 

Sich vermundern, s'étonner. Ich verwundere mid ſeiner 
Verwegenheit, je m'étonne de sa téinérité. On die 
aussi : Gid über eine Sache verivundern, s’éton- 
ner de quelque chose. : 

Sich verfchen, s'attendre. Ich verſah mich deffen nidt, je 

ne m'attendais pas à cela. 

Sich verzeihen, renoncer. Wir verziehen uns nnferes Les 
bens, nous perdimes l'espérance de sauver notre 
vie, . 

Wahrnehmen, avoir soin. Man muß ſeiner Geſundheit 
wahrnehmen, il faut avoir soin de sa santé, 

Warten, attendre. Wir mollen Euer marten, nous vous 

attendrons. On dit aussi, Auf einen warten. 

Sich meigern, se refuser, faire difficulté. Er weigert fi 

. des Gehorſams, il ne veut pas obéir. 

Gi mundern, admirer. Ich wuñdere mic encres Mers 

ftandes, j’admire votre esprit. On dit aussi, ſich 
.. über einen wundern. — | 

Wuͤrdigen, daigner, honorer. Er wuͤrdigte mid feines Zu⸗ 
ſpruches, il m’honora de sa visite. 

Zeihen, accuser. Man zeihet ibn einer Verraͤtherey, on 


l'accuse de trahison. 
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LISTE 


des Verbes qui demandent, en français, le 
Genitif, c. à d. la préposition de, tandis 
qu’en allemand ils demandent d'autres pré- 
positions , suivies de leur régime respectif. 


Fuͤr etwas verbunden, verpfictet jo être obligé de 
— chose. Ich danke Ihnen für die Muͤhe, Die 
ie mit mir gehabt haben, je vous remercie de la 

peine que vous avez eue de moi. | 

Fuͤr einen trauern, porter le deuil de quelqu'un. | 

Sich vor etwas fuͤrchten, avoir peur de quelque chose, 
craindre quelque chose. Ich fuͤrchte mich nidt vor 
den Geſpenſtern, je n'ai pas peur des esprits. 

Vor Kaͤlte sittern, trembler de froid. 

Vor Schaam erroͤthen, rougir de honte, etc. 

Vor Verdruß, vor Liebe krank ſeyn, être malade de chagrin, 
d'amour, etc. | 

Sich um cinen befimmert, se soucier, (se mettre en peine) 

| de quelqu'un. Er befümmert ſich nicht mm fie , il 
ne se soucie pas d'elle. 

Einen um etwas betrügen, tromper quelqu'un de quelque 
chose. Er bat mid um zehn Thaler betrogen, il 
m'a trompé de dix écus, etc. 

Wegen einem (etwas) in Sorgen Cia Berlegenbeit) ſeyn, 
ètre en peine de que qu'un (de quelque chose). 
Wir find wegen Ihnen ou Ihrentwegen in Sorgen, 
nous sommes en peine de vous. 

Sich wegen einer Sache erkundigen, s'informer de quel- 
que chose. Ich till mich wegen dieſer Sache erfun: 
digen, je m'informerai de cette affaire. 

Œinen wegen etwas beſtrafen, reprendre (punir) quelqu'un 
de quelque chose. Ich will ibn deſſentwegen (ou 
dafüt) beflrafen, je l'en reprendrai. . 

Sich über einen ou etwas beflagen, beſchweren, se plain- 
dre de quelqu'un, de quelque chose, Er berlagt 
fd über Sie, il se plaint de vous. 


( 
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Ueber etwas betrübt ſeyn, être fâché (affligé\ de quelque 
chose. Ich bin betrubt uͤber dieſen Zufall, je suis 
fâché de cet accident. 

Sich über einen ou etwas aufbalten, luſtig machen, se 
moquer de quelqu'un, de queique chose. Er haͤlt 
fich — jedermann auf, il se moque de tout le 
monde. 


Mit einem oder etwas zufrieden ſeyn, être content de 
quelqu'un, de quelque chose. % bin nicht mit 
ibm gufrieden, je ne suis pas content de lui. 

Mit einem Sobne, ou mit einer Tochter niederkommen, 
accoucher d'un fils, ou d’une fille. | 

Mit femanden Miticiden baben , avoir pitié de quelqu'un. 
Haben Sie Miticiden mit ibr, ayez pitié d'elle. : 

Mit etwas bechren, honorer de quelque chose. Beehren 
Sie uns mit Ihrer Gegenwart, honorez nous de 
votre présence. 

In jemanden verliebt ſeyn, être amoureux (épris) de 


— Er iſt in ſie verliebt, il est amoureux 
elle. 


Wegen des Preiſes einig werden, convenir du prix. 
An etwas zweifeln, douter de quelque chose. Zweifeln 
Sie an der Wahrheit? doutez-vous de la vérité. : 


Gid an etwas erinnern, se souvenir de quelque chose, 


Erinnern Sie fi an Ihr Verſprechen? vous sou- 
venez-vous de votre promesse ? 


Sich an einem réchen, se venger de quelqu'un. Ich merde 
) nicht an ibm râchen, je ne me vengerai pas 
e lui. 


F IIL” | 
Du Verbe avec le Datif. 
Le Datif se met, comme en français, pour marquer. 
la personne ou l'objet auxquels est destiné ce qui est 
exprimé par le verbe, Il se met donc 


1.) avec la plupart des verbes neutres ; p. ex. 
Einem angebôren, appartenir à quelqu'un. 
Einem gcfallen , plaire à quelqu'un. 


| ci 
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Einem geborchen, obéir à quelqu'un. 

Einem ratben, conseiller à quelqu'un etc. 

Die beblümten Wieſen laͤcheln den Mrmen wie den Reichen, 
les prairies semées de fleurs sourient au pauyre 
aussi bien qu'au riche, 


2.) Avec plusieurs verbes attifs ; p. ex. Einem etwas 
geben, ſagen, thun, befehlen ie, donner, dire, faire, 
commander quelque chose à quelqu'un etc. 

Mein Bruder Bat mir [ange Mon frère ne m'a pas écrit 

nicht geſchrieben. depuis long-tems. 
Ich werde euerm Bruder den Je montrera le chemin À 


Weg zeigen. votre frère. 
4.) Avec les verbes impersonnels rapportés à la P. 226. 


Nota. 1.) Avec les verbes passifs, pour désigner celui 
par qui l'action est faite, on met aussi le datif pré- 
cédé de la prépositicn ton, qui alors change Ze cas 
datif en ce qu'on appelle /e cas ablatif. 


Exemples. | 
Die Mutter wird von ihrer La mére est honorée de sa. 
Tochter geehret. le. | 
Er iſt von einem Raͤuber er⸗ IL a été tué par un voleur, 
ſchlagen morden. | 
Ein weiſer Fuͤrſt wird von ſei⸗ Un prince sage est aimé de 
nen Unterthanen gelicbt, ses sujets. 


2.) Le datif avec ton est encore employé pour mar- 
quer l'objet dont on parle, ou l'endroit d’où l'on 
vient; et le datif avec aus pour marquer l'endroit 
d'où l’on sors. | 

Exemples. 


Wir reden von Euerm Verde, Nous parlons de votre 
⸗ cheval. 

Er koͤmmt von dem Berge. Il vient de la montagne. 
Sie gehen aus dem Garten. Ils sortent du jardin. 


Rema rques. 


a.) Quelquefois pour Marquer le rapport de desei. 
nation; nous ernployons la Préposition an, 
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_ qui gouverne l'accusatif; p. ex. Gr at an mi 
geſchrieben, il m'a écrit. L % 


b.) Il y a des verbes qui gouvernent tantôt le datif, 
tantôt l'accusatif; p. ex. 


sEinem eine Schuld bezahlen. Payer unedetteà quelqu'un. 


Einen bezahlen. Payer uelqu’ un. 
Lag mir fhreiben. Fais quon m'écrive. 
33 mich ſchreiben. Laisse - moi écrire. 


c.) 11 y a des verbes qui demandent le Zatif en 
| allemand, sans gouverner le mème cas en 
français, tels sont les suivans : 


Beyſtehen, assister; man muß den Armen beyſtehen il faut 
assister les pauvres. 

Glauben, croire; glauben Sie dem Lügner? croyez- vous 
le menteur ? 

Trotz bicten, défier; ich biete meinen Feinden Trotz, je défie 
mes ennemis. 

Entgehen, vermeiden, éviter; um dem Tode su entgehen, 
pour éviter la mort. 

Schmeicheln, flatter; ſchmeicheln Sie ihr nidt, ne la 

- flattez pas. 
Nachahmen — ahmen Sie ihm nach, imitez - le. 
Nota. La chose & ‘on imite, se met à l'accu- 

satif; P- ex. den Gefang pes giachtigaſ nachahmen, 
imiter le chant du rossignol. 

Einem drohen, menacer quelqu'un; er drobte ihm, il le 
menaça. 

Einem vorfommen prévenir quelqu'un; id bin ibm votre 
gefommen, je l'ai prévenu. NB. Zous les composés 
de vor demandent le datif de la personne, 


Einem begegnen, rencontrer quelqu'un; ich bin ihm be⸗ 


gegnet, je l’ai rencontré. 
Dienen, servir; id babe ibm gedienet, je l'ai eervi. 
Nachgeben, folgen, suivre; ich bin ibm nachgegangen, je 


l'ai suivi. NB. Z'ous les verbes composés de Llæ 
préposition nach, demandent le datif. 


Danken, remercier; ich danfte ihm, je le remerciais. 


\ 
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Einem leuchten, éclairer pds 
Ginem rufen, appeler quelqu'un. 
Einem zuhoͤren, écouter quelqu'un. 
Nahen / approcher; er nabet à mit, il approche de moi 


I V. 
Du Verbe avec l'Accusatif. 


Le verbe gouverne l'accusatif pour exprimer: 


I. L'objet passif, c. à d., celui sur lequel tombe 
directement l'action indiquée par le verbe, Ainsi 
laccusatif est régi : 


a.) Par tout verbe actif; et cet accusatif devient 
Je nominatif du passif; p ex. id bitte meinen 
Vater, je prie mon pére; ein Vater wird ge⸗ 
beten, mon père est prié, Ich ſchreibe einen Brief, 
Sie verfolgen den Feind. | 

b.) Par la plüpart des verbes réféchis, puisqu'ils 
sont de véritables actifs dont l'action retombe 
sur le sujet même ; p.ex. ich evinnere mi, je me 
rappelle ; id ſchaͤme mich, j'ai honte; id befinne : 
mid, je me souviens; id bemübe mi, je me 
donne de la peine. 


Excepté ſich cinbilben, s'imaginer; fit vorſtellen, 
se représenter; fi helfen, s’aider; fih ratben, se con- 
seiller; qui demandent le darif: Ich bilde mir ein, ich 
ficlle mir vor 2, | 

€.) Par plusieurs verbes impersonnels, dont les uns 

gouvernent l'accusatif de la Personne, les autres 

celui de la chose; p.ex. a.) Es befremdet mic, 

je m'étonne; es betrifft did, cela te regarde, €$ 

Duͤrſtet mich, jai soif; es bungert mid, j'ai faim; 

es friert mich, j'ai froid; es freuet mi, je me 

réjouis; es reuet, gereuet mic, je me repens. 

b.) Es regnet große Æropfen, 11 pleut à grosses 

gouttes; es bagelt Gteine, 11 pleut (gréle) des 
Pierres; es fricrt Eis, il gèle à glace. 
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d.) Par quelques zeutres, auxquels on donne quelque- 
fois une acception active; p.ex ttwas nicht ges 
wohnen koͤnnen, ne pouvoir se faire à une chose; 
ecin Amt abdanfen, se démettre d'une charge. 


Nota. Les poëtes donnent souvent aux neutres une 
signification active, qui serait trop hardie pour la 
prose; Kiorsrocx dit p.ex. “Laß mic deine Sorden 
mit dit forgen. Ou, welcher die blutigen Schlachten 
ſchlug. 2 

€) Quelques verbes ont deux accusatifs; tels sont: 
1.) ceux qui demandent une apposition, c. à. d. 
deux noms de la même personne où de la mème 
chose; comme nennen, heiſſen, appeler; ſchimpfen, 
ſchelten, injurier. 


Exemples. 


Er nennt ibn ſeinen Freund, il l'appelle son ami. 
Man ſchalt ibn einen Ketzer, on l'appela hérétique. 


Nota. Ces verbes ont deux nominatifs dans la forme 
passive. 


2.) Les verbes ftagth, demander, lehren, enseigner, 
heiſſen, ordonner, foften, coûter, qui ont un 
accusatif de la personne , et un autre de la chose. 


| Exemples. 

Er fragte mich viele Dinge, Il me demanda bien des 
die th nicht wußte. choses queje ne savais pas. 

Ich lehre ibn die Ddeutfhe Je lui montre la langue 
Sprache. allemande. 

Ich will Eud den Gebraud Je vous enseignerai l'usage 
der Cuftpumpe Ichren. de la machine pneuma- 

tique. 
Wer bat dich beiffen fommen? Qui t'a ordonné de venir ? 
Was foftet e8 dich? Combien cela te coùte-t-il ? 


Noa. 1.) Heiſſen et foflen, se mettent aussi avec le 
datif de la personne, et on peut dire : wer bat 
dir das geheiſſen? qui t'a ordonné cela? das foitet 
mir Mube, cela me coûte de la peine. 

2.) 


S 


2.) Les verbes begebren, fordern, qui si 
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ifient aussi 


demander, gouvernent l'ablatif de la personne, 
c. à d. le datif avec la préposition bon; p. ex. Et 
degebrte das Buch von der Schweſter, il demanda le 
livre à la soeur; er forderte Geld von dem Wechsler, 
il demanda de l'argent au banquier.  : 


3.) Demander quelqu'un, se rend par, nach einem 


fragen ; — Na 


vous ? 


wem fragen Ole, qui demandez- 
frage nach dem Hausherrn, je demande 
le maître de la maison. 


II. Le verbe gouverne encore l’accusatif pour ex- 
primer le ems, sur les questions ann? guand? wie 
lange, combien de tems ? wie vielmal? combien de fois ? 
et ce, toutes les fois que l'on ne peut pas mettre le 


 génitif. 


Exemples. 
C'était vendredi passé, le 


Es mar vergangenen Freytag, 
den sebnten Sannar, 

Kuͤnftigen Sonntag will ich zu 
dir kommen. 

Geben Sie mir vierzehn Tage 
Bedentzeit. | 

Ich warte ſchon eine Stunde 
auf ibn, 

Er fômmt alle Tage su mir, 


dix janvier. 
Dimanche prochain je vien: 
drai chez toi. 
Donnez-moi quinze jouts 
our réfléchir. | 
Je l’attends déja depuis uns 
heure. | 
Il vient tous les jours chez 
mol. 


IIL. Pour exprimer l’espace dans lequel un mou- 
vement se fait; l'éterdue, la grandeur, Île poids, 
l'âge, la valeur, le prix; sur-toùt, quand ces rapports 
sont déterminés par un adverbe qui suit: 


Exemples. 


Wir nebmen den naͤchſten 


eg. 
garer Gie uns den Berg hin⸗ 


auf geben. 
G. 


Nous prenons le plus cours 
‘chemin, | 
Montons la montagne. 


X 


J 


e 
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Er wohnt zwey Stunden meit IL reste à deux lieues d'ici. 


von bier. 

Dieſer Mann ift funf Schuh Cet homme a cinq pieds 
und vicr Sol hoch. quatre pouces. 

Der Ballen wiegt einen Zent⸗ Le ballot pèse un quintal. 


7 ner. ' 

Sie ift achtzehn Jabr alt. Elle est âgée de dix-huitans. 

Dieſe Tobafsdofe foftet nur Cette tabatière ne coûte 

einen Gulden. qu'un florin. 

Nota. 1.) Après le verbe fit) ſchlagen, se £artre; on 
met le nom de l'instrument à l'accusatif, avec la 
préposition auf; p.ex. fie flagen fih auf den Degen, 
qu£ die Gauft ic., ils se battent à coups d'épée, à 
coups de poing etc. | 


2.) Gpiclen, jouer, gouverne l’accusatif, quand on 
parle d'un instrument de musique; p. ex. die Violin 
fbiclen, jouer du violon etc. — Les roms des jeux 
sons mis sans articles; p.ex. Schach fhiclen, jouer 
aux échecs; Billard fpielen, jouer au billard etc. — 

” Jouer quelque chose est rendu par, 4m etwas fvielen ; 
p. es. wir wollen um cine Glaiche Wein ſpielen, jouons 
une bouteille de vin. | 


+ 


Remarque. | 


La construction des verbes fagen, dire, et glauben; 
croire, avec l’accusatif et l'infinitif, n'a pas lieu en 
allemand; p. ex. pour rendre cette phrase: Le soleil, 
que la plupart des hommes croient étre plus petit 
que la terre, on dit en allemand : | 


Die Sonne, von welcher die meiſten Menſchen alauben, 


daß fie fleiner fem als die Érde, ou, die nach der Meinung 


der meiften Menſchen kleiner ift als die Erde. 


Le fils que lon dit étre plus savant que le père, 
est rendu en allemand : : 


| 1.) Der Sobn, der, mie man fagt, gelehrter iſt als der 


Vater, ou, 

2) Der Sobn, von dem man fagt, er ſey gélebrter als 
der Vater, ou, | 

3) Der Sobn, der für gelebrter gebalten wird als der 
Batct, ou, 
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4.) De Sohn, den man für gelehrter haͤlt als den 
Batcr, ou, | 
5.) Der Sohn, der gelehrter ſeyn ſoll als der Vater. 
—V 


Du Verbe avec le Vocatif. 


1.) On met le vocatif avant ou aprés l'impératif; 
pe ex. Ihr Greunde laßt uns froͤhlich ſeyn, ou laßt uns, 

br Freunde, froͤhlich ſeyn, amis, soyons joyeux! 

2.) Lorsque le vocatif est un pronom, il n’est pas 
ordinairement exprimé; p. ex. Bringt geſchwinde Feuer 
her, apportez Vite du feu! 

5.) On dit, comme en français, Menſch, du muft 
| ſterben, homme, tu dois mourir. | 


S£scrion VII 
Des Adwerbes. 


* 


| ARTICLE PREMIER. 
De Usage des Adverbes en général. 


I. Les adverbes servent à modifier et à déterminer 
plus précisément la signification des autres mots. Ils 
se mettent en allemand avec les substantifs, les ad 
jectifs, les participes, les pronoms, avec d’autres 
adverbes et surtout avec les verbes ; coimime : | 


r fri 
* —4 de grand matin. 
nut einmal, une fois seulement. 
kaum ein paar mal, à peine une couple de fois. 
ſchrecklich erzuͤrnt, terriblement courrouré. — 
ein innigſt geliebter Freund, un ami intimément aiiné. 
..  gerade zu, tout droit. ; | 
lei gegenüber, tout vis-à-vis. 
X 2 
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kurz darauf, peu après. 
leich binterber, tout de suite. 
Lt } tout simplement. 
Voll Waſſer. Plein d'eau. 
Die Krankheit dauert lange. La maladie dure long-tems. 
Ein febr ſchattichte Baum. Un arbre bien touffu. F 
Dieſer Baum iſt auſſeror⸗ Cet arbre est extraordinai- 


dentlich ſchatticht. rement touffu. | 
babe genug Buͤcher. J'ai assez de livres, 
as Gel. — Quelqu'argent. 
ne ——— (nichts als) Ces n’est que folie. 
orheit. 
Er anz Zaͤrtlichkeit. Il est tout tendresse. 
SBeilant mein Bruder. Feu mon frère. 


INôta. 1.) Les suivans ne sont que du style familier : 
* fleißig, bien NES brav luſtig, bien gai. 


> 


n attig, bien gent 


3.) Les adverbes s’emploient de deux manières avec les 
verbes: a.) Pour en compléter la signification ; 
g- ex. der Wein macht beredt, le vin fait parler ; 
b.) pour déterminer la manière dont ils conviennent 
au sujet; p.ex. Die Wunde fhmerst febr, la blessure 
fait bien mal. | 


II. Quant à la place qu'occupent les sdverbes, 
l'allemand ne diffère du francais que dans les points 
suivans : 


3.) Dans les tems simples qui dépendent d'une con- 
jonction, ainsi qu'à l'infinitif, l'adverbe se met 
avant le verbe; p. ex. daß id ſtark laufe, que je 
coure ‘vite; daß id bald fomme, que jé vienne 
bientôt; um ſchoͤn su ſchreiben; pour écrire joliment; 
flarf laufen, courir bien fort. 

. 2) Dans les ems composés, non précédés d’une con- 

jonction, l'adverbe se met entre l'unxiliaire et le 

verbe; p.ex. id bin ftarf gelaufen, j'ai couru vite; 
ich werde bald fommen, je viendrai bientôt. 
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3.) Lorsque les tems composés dépendent d'une conjonc- 


tion, l’adverbe se met avant le verbe suivi de son 
auxiliaire ; p. ex. daß id lang gelaufen ſey, que j'aie 
couru long-tems. 


4) L'adverbe se met toujours après l'impératif; p.ex. : 


thut es nicht, ne le faites pas ; fuͤhret ibn nicht, ne le 
Inenez pas. 
: Nota. Les adverbes de 4ems précédent l'adverbe de 
_ négation , les autres le suivent; p. ex.. id arbeite 
beute nidt, je ne travaille pas aujourd'hui ; er 
ſchreibt nicht ſchoͤn, il n'écrit pas bien. 


Remarg ues. 


a) La négation nicht, ze - pas, a cela de particulier, 
qu’elle se met encore aprés le verbe et le régime du 
verbe dans tous les teins 701-composés, et nox- 


précédés d'une conjonction ; p.ex. Gott verlaͤßt die 


Seinen nidt, Dieu n'äbandonne pas les siens ; er 
fief nidt, il ne dormait pas; ein Soldat muß den 
D Degen fubren, aber ein Gelehrter nicht, un soldat doit 
porter l'épée, mais non pas un savant. 
_ Dans tous les autres cas, elle précéde le verbe; p. ex. 


db Babe es nicht gebôrt. Je ne l’ai pas entendu. 

ao werde es nicht hoͤren. Je ne l'entendrai pas. 

Wenn er nicht su mir fâme, S'il ne venait pas chez moi, 
fo wuͤrde id nicht su ibn jo n'irai pas chez lui. 


ehen. | | : 
gů fage dir, daß ich dich nicht Je te dis, que je ne t'éêcoute 
as | 


anhoͤre. P 
Daß ich es nicht haͤtte. Que je ne l'eusse pas. 
b) La double négation n'est pas en usage dans la lan- 
ue allemande; p. ex. $ babe ibn niemals ges 
| Erocben, je ne lui ai jamuis parlé ; dadur entgcbt 
Euch nichts, vous n'y perdez rien ; es thuts ibm keiner 
gli, personne ne peut l’égaler en cela. 
III. Les Allemands ne mettent point de zégation. 
8) Après les verbes qui marquent de la peur ou du 
doute, sien français il n'y a que la mi-partie de la 
négation , ©. à d. la particule ze, 


RE SN ES JU RS NU 
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Exemple. 
Gb fürchte, on, id beforge Je, crains (j'appréhende }) 
daß er komme; où, ic qu'il ze Vienne. 
fürchte er fommt. | 
Zweifelt nicht, daß id eue Ne doutez pas que je ze 
Freund ſey. sois votre ami— 


b}) Si cette même mi-partie z6 est mise toute seule 


1.) Aprés une phrase zégative, suivie de gne, comme : 
id merde nicht abreiſen, bis alles fertig 1ft, je ne par- 
tirai point que tout ze soit prêt. 

2.) Après un comparatif, comine : der Seind ift ffarfer 
als ibr glaubt, l'ennemi est plus fort en nombre que 
vous ze pensez. 

3.) Aprés les phrases : il me tarde, il ne tient, il s'en 
faut, à moins que ; comme: die Seit wird mir 
‘Lang bis er meggebt, il me tarde qu'il ne s’en aille ; 
es ftebt nur ben ibm, daß id mein Geld befomme , il 
ne tient qua lui que je z’aye mon argent ; es fehlt 
wenig, daf ich es thue, il s'en faut peu que je ze le 
fasse , id merde morgen wiederkommen, es ſey denn daf 
ich franf merde, je reviendrai demain, à moins que 
je ze tombe malade. 


4.) Aprés autre et autrement; p.ex. er {ff gans anderſt, 
als er zuvor Wat; 1l est tout autre, qu'il z’était au- 
paravant. 


IV. Aprés les verbes verhindern, empécler, et fit 
büten, se garder, la négation se met en allemand si la 
phrase est tournée par daß, que ; p. ex. bütet euch, dag 
ibt nicht betrogen tverdet , gardez-vous d'être trompés ; er 
perbinderte mich, daß ich nicht fommen fonnte, il m'empé- 
cha de venir. 

Nota. Fi on s’énonce par l'infinitif, on supprime La 


nègation, comme en francais ; p.ex. huͤtet euch, 
betrogen su werden; er verhinderte mich, au kommen. 


V. Les adverbes sont quelquefois employés substan- 
tivement ; D. ex. | 


Syntaxe des Adverbes. 327 


Aus Nichts wird Nichts. De rien, rien ne se fait. 
Dein Fa gilt nicht mehr alsb Ton Oui ne vaut pas plus 
mein Mein. que mon Non. 

Er erhaſchte ein großes Nichts. Il attrapa un grand tien. 


VI. La négation Nicht se joint souvent aux verbes 
pour en faire des substantifs; p.ex. 


Das Wollen und Nichtwollen. Le vouloiret le non-vouloir. 

Das Haben und Nichthaben. L’avoiret le nonavoir. . 

Nichtmehrthun ift die befte Né plus faire est le meilleur 
Buße. repentir. 


VII. L'adverbe en se rend de différentes manières : 
1.) Par davon; p. ex. geben Sie mir davon, donnez m'en. 


2.) Par les pronoms der, die, das, er, fic, es, an cas 
que le verbe allemand gouverne ; p. ex. geben Sie 
mit Geld, id bin deſſen benothigt, ou, id brauche 
.€3 nothivendig, donnez-moi de l'argent, j'en ai be- 
soin. Pat er einen Sohn? — Er bat deren drey. A-t-il 
un fils? — Il en a trois. 


3.) Par les pronoms possessifs, p. ex. er liebt die fhônen 
Maͤdchen, ob er gleich ibre Raͤnke kennt, il aime les 
belles filles quoiqu'il en connaisse les ruses. 


4) Par welcher, welche, welches, (ou pour la négation, 
par feiner, feine, keines), toutes les fois que le 
substantif précédent se met en allemand sans ar- 
ticle; p. ex. ft Geld da ? — Ya, es ift melches da. 
Y atil de l'argent ? — Oui,ilyena. Mein, es iſt 
feineg da, non, il n'y en a pas. 


5.) Par darum, deswegen, dadurch, lorsqu'il a le sens de 
pour cela ; p.ex. Er wird darum nicht reicher werden, 
il n'en sera pas plus riche. 


Remarques. 

1.) Si la particule ez se rapporte à un nom qui a l’ar- 
ticle irdefini , elle ne s'exprime point au singulier ; 
p.ex. Hat er einen Sobn ? — Ga, er bat cine A-t-il 
un fils ? — Oui, il en a un. 
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2. Elle ne s'exprime pas non plus dans les phrases 
suivantes: ez avoir menti, gelogen haben; un 
« malheur en attire toujours un autre, (in Ungluͤck 


fuͤhrt immer ein anderes herbey. 


ARTIOLE Il. 
Du Régime des Adverbos. 


L Tous les adverbes qui ont besoin d'un verbe 
pour déterminer la propriété d'une chose, demandent 
l'infinitif avec la préposition ju ; p. ex. leicht ju glau⸗ 
ben, facile à croire; unmoͤglich zu machen, impossible 
de faire etc. 

II. La plüpart des adverbes, qui, comme £e/s ou 
comme adjectifs, régissent en français le datif ou 
le génitif demandent les mêmes cas en allemand; p. ex. 
du biſt mir werth, befannt 10, tu m'es cher, connu etc. ; 
es ift mir angencbm , il m'est agréable ; 68 ift mir ſchwer, 
il m'est diffcile ; weh euch! malheur à vous! der Huͤlfe 
unwuͤrdig, indigne de secours ; des Todſchlags ſchuldig, 
coupable de meurtre etc. 

D autres ont un régime différent du régime français ; 
p. ex. wohl un$ ! heureux que nous sommes! laͤngſt dem 
Fluſſe bin, le long de la rivière ; naͤchſt dem Meere, près 
de la mer etc. | 

III. Les adverbes qui indiquent la r#sesure, le poids, 
l'age, la valeur, déterminés par un nombre, demandent 
l'accusatif, p. ex. zehn Ellen lang ; long de dix aunes; 
fuͤnf Pfund fiber, pesant cinq livres; vie Jahr alt, 
âgé de quatre ans; zehn Thaler werth, qui vaut dix 
écus etc. | | 

SscTion VIIL 
De l'usage des Prépositions. 


L Quand plusieurs substantifs, liés par und ou oder, 
ou réunis sans conjonction, doivent avoir la mème pré- 
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position, on peut la répéter ou se contenter de la 
placer devant le premier de ces substantifs ; p. ex. 
dard Lift, Betrug und Verraͤtherey, où, dur LIN, dur 
Betrug und durch Verraͤtherey, par ruse, par supercherie 
et par trahison. 

Mais quand ces substantifs sont liés par d’autres 
conjonctions, il faut répéter la préposition ; p. ex. 
entweder durch Lift oder dur Gcvalt, ou par ruse ou 
par force; theils mit Gel, theils mit Waaren, partie en 
argent, partie en marchandises. 

IT. Quand deux où'plusieurs substantifs dé différent 
genre grammatical ou qui désignent des idées de diffé- 
rent genre, sont unis après une seule PAPER , ils 
perdent leur article et leur cas. C 


Exemples, 
ft Noth und Tod, dans la détresse et dans la mort, 
it Gut und But, avec le bien et le sang. 
n Sreud und Leid, en joie et en deuil. 
it Rath und That, de conseil et d'effet. 
Auf Tod und Leben, à mort et à vie. 
Bey Brod und Waſſer, au pain et à l'eau. 


III. Le lieu vers lequel un mouvement se faie, est 
indiqué par différentes prépositions ; telles sont p. ex. 


, avec le datif: nach Hofe gehen, aller à la cour ; 

Hauſe fommen, venir à la maison, fi nach 

orge Wenden, se tourner vers l'Orient nach 

Frankreich reiſen, partir pour la France; nach Paris 

fchreiben, écrire à Paris; nad dem Arzte ſenden, en- 
voyer quérir le médecin. 

Auf, avec l'accusarif: auf den Baum flettern, grimper 
sur l'arbre ; quf die Poft geben, aller à 14 poste ; auf 
die Erde fiellen, mettre par terre. 

An, avec l'accusarif : an die Arbeit gehen, se mettre à 
l'ouvrage ; an das Ufer fommen ; venir au bord; als 
fe an die Deffnung des Grabens kamen / en venant à 

ouverture de la fosse, 
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In, avec l'accusatif : in die Stadt gehen, aller en villes 
in das Haus gchen, entrer dans la maison. | 
Bot, avec l'accusarif : fie giengen vor die Stadt, ils 
allèrent devant la ville | 

Zu, avec le darif : zu Boden fallen, tomber bar. terre; 
au Tiſche gehen, se mettre à table; jum Tanze fome 
men, venir à la danse ; gum Arzte ſchicken, envoyer 
chez le méde in. 


Î 
IV. Le lieu de repos est indiqué par les préposi- 
tions suivantes, avec le datif. 


Der : ben Hofe leben, vivre à la cour; beym Gemeinde⸗ 


baus die Wache baben, avoir la garde à la maison 
commune ; bep der Municivalität angeſtellt ſeyn, etre 
employé à la municipalité ; beym Richter, chez le 


juge. 
Auf, sur; an, à; in, dans, en; ju, à etc., comme en 
français. 


V. Les prépositions qui entrent dans la compositions 


des verbes, deviennent adverbes, et ne régissent aucun 


cas; il faut donc répéter la préposition devant les 


substantifs quand le sens le demande ; p. ex. er gieng 
vor mir vorbey, il passa devant moi ; Giberien mag viel⸗ 


leicht an Amerifa angrengen, la Sibérie touche peut-être . 


à l'Amérique ; welche Bilder feb ich vor meiner Seele vote 

beygehen! quelles images vois. je passer devant mon ame! 

Nota. 1.) Beaucoup de verbes et de substantifs sont 
composés de prépositions ; p. ex. der Anfall, l'attaque; 
det Musfall, la sortie; der Ausgang, l'issue ; uͤberlaſ⸗ 
fen, abandonner etc. 2.1 Lorsque in demande l'ac- 
cusatif, on le change, dans les mots omposés, en 
ein; p. ex. eingehen, rentrer ; cintreiben, faire ren- 
trer; fomm bérein, entre. 


VL Deux prépositions ne peuvent guère se suivre 
immédiatement ; on dit cependant : durch mit Geld bes 
flohene Gtimmen, moyennant des suffrages achetés par 
de l'argent; durch für Geld erfaufte Seugen, par des 
témoins achetés par de l'argent, | 
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VII. Plusieurs prépositions sont employées adver- 
bialement, et ne régissent alors aucun cas; telles que: 


uͤber uno über — es lauft über und über, il se répand de 
| tous rôtés. | 

dur und our — es dringt durch und dur, il perce 
. d’outre en outre. | 

nad und nach — es koͤmmt nach und na, cela vient 

eu à peu. .. 
weder aus noch ein — er weiß weder aus noch ein, il ne 
sait de quel côté se retourner. | 


VIII. De la combinaison de certaines prépositions 
avec certains adverbes, résulte un grand nombre 
d'autres adverbes, démonstratifs , relatifs et interro- 
gatifs. , 

1) On donne à l'adverbe d@ le sens du pronom der, 
dieſer ou derfelbe, et on le joint à une préposition , 
comme an, auf, aus, ben, durd, um ic, en ob- 
servant d'ajouter une Ÿ à l'adverbe da, lorsque là 
préposition commence par une voyelle; ainsi 


babey signifie bey dieſem, auprès de cela. 
dadurd — durch dieſes, par cela 7 


dafüt — für dieſes, pour cela. 
dagegen, — gegen dieſes, contre cela. | 
dabinter, — hinter dieſem, binter dieſes, derrière cela. 
damit, — mit dicfém, avec cela. 
daneben, — neben dieſem, à côté de cela, outre cela. 
daran, .— an biefem, an dieſes, y, en, à cela. 
darauf, — auf diefes, auf dieſem, aprés cela , sur cela. 
a — se or , de cela. | 

atin, — in dieſem, 
darein, = in diefes } dans cela. 


— — nach dieſem, après cela, ensuite. 


darum, — um dieſes, pour cela, c'est pourquoi. 
darüber, — über dieſem / über dieſes, sur cela, là-dessus. 
darunter, — unter dieſem, unter dieſes, sous cela, là- 


dessous. 


davon, — von dieſem, de cela, en. 
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davot, — vor Ddlefem, vor dieſes, de cela, devant 
cela, en. 

dawider, — wider diefes, contre cela | 

dazu, — ju dieſem, pour cela, à cela. 

dazwiſchen, — zwiſchen dem, Das, jenem, jenes, entre 
cela, entre deux. - 


2.) Les mots qui résultent de la combinaison des pré- 
position avec wo, ont quelquefois une signif- 
cation interrogative, et quelquefois une significa- 
tion relative où démonstrative ou indéfinie, 
comme : 


warum? (pour worum) pourquoi ? ë 
wobey? à quoi? incerr. auquel; par lequel, relas. 
wodurch? par où ? comment ? inc. par où , par lequel, re£. 
Wofür? pour qui? pourquoi ? inc. par lequel, dont, re 
wogegen? où : — quel endroit? ine. à quoi, contre le- 
quel, rel. 
Womit? avec quoi? de quoi, à quoi? in duquel, aveo 
lequel, rel avec, de, à quelque choses 
oran? à quoi ? où ? par aù ? int. à quoi, auquel, rel. 
iotauf ? à quoi ? sur quoi ? int. sur quoi, sur lequel, re£. 
worausꝰ de quoi ? d'où ? inc. duquel, d’où, dont, rel. 
sa en quoi? ou? int, où, dans lequel, rel. 
Wonad? | Prés quoi? que? int. après quoi, sur quoi, 
la - dessous, re. quelque chose, à quelque 
wornach? he que'q » # que’q 
woruber? sur quoi? de quoi ? à quoi? inc. sur lequel, 
dont, duquel, re 
worunter? sous quoi ? parmi quoi ? où ? inc. sous lequel, 
parmi que , dans lequel, rel. 
wovon? de quoi? d'où? inc dont, duquel, re4 de 
quelque chose. | 
wovor? de quoi? | 
wowider? contre quoi ? contre qui? #74 contre lequel, 
L 


rel | 
wozu? à quoi? pour quelle fin? inz. à quoi, auquel, 
pour lequel, rel. 


3.) On se sert de même de hier, her et bin, pour repré- 
senter le pronom démanstratif dieſer. 
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a.) Les mots composés de hier se rapportent toujours 
_ à une chose dont on vient de parler, comme: 
bleran, y, en, en cela, par là. 

r là-dessus, après cela, à cela. 
ieraus, de cela, par là. 
hierbey, en cela, de cela. 
bicrin, y, en cela. 
hiermit, en, de cela. 
ternach, en, — cela. 
terneben, ici à côté. 
ieruͤber, sur cela, là-dessus. 
ierunter, ci-dessous, là - dessous. 
Diervon, bievon, en, delà, de cela, d'ici. 
iervor, en, de cela, pour cela. 
Him hiewider, contre cela. 
iezu, hierzu, y, à cela, pour cela. 
hierzwiſchen, entre ces deux. 

b.) Les mots composés de ber indiquent la direction 
d'un mouvement du côté de la personne qui 
parle, comme : = 

dl y en haut; heraus, en dehors. 
erunter, en bas; berüber, de ce côté. 
c.) Les mots composés de bin indiquent la direction 

J d'un mouvement vers un lieu opposé à eelui où 

est la personne qui parle, comine : 

hinauf, en haut; binaus, dehors. 
hinunter, en bas; binüber, de l’autre côté. 


SECTION IX. 
De lusage des Conjonctions. 


L Parmi les Conjozctions il y en a : 


3.) Qui se mettent toujours au commencement de la 
phrase, ou du mot qu'elles servent à lier à une 
autre phrase, ou à un autre mot; telles sont : 


daß, que, oder, ou, 
denn, car, weil, par ce que, 
und, et, wenn, si, 


nachdem, après que, etc. 


— — — —— — 
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2.) D'autres se mettent toujours après un ou plusieurs 
mots ; telles sont: auch, mème, (conjonction con- 
cessive), denn, donc etc. p. ex. 


Sollten wir auch Fabre [ang Dussions-nous même passer 
des années à la recherche. 


fuchen. | 

Laßt uns denn sufrieden ſeyn. Contentons-nous donc. 

3.) D'autres enfin peuvent être mises indifféremment, 
au commencement ou aprés un ou plusieurs mots; 
telles sont : Affo, ainsi; daber, donc; doch „dennoch, 
toutefois ; aber, mais; auch, aussi; darum, pour 
cela; entiveder, ou; zwar, il est vrai etc. p. ex. 

Alſo bleibt es dabey, ou es bleibt alfo dabey, ainsi la chose 


en demeure là. | 
Daber ift es ungewiß, ou es iſt daber ungewiß, il est donc 
incertain. 
Er kann nicht arbeiten, aud mag ee nicht betteln, il ne 
eut pas travailler, aussi ne veut-il pas mendier. 


Dennoch ſagẽ ich, où id fage dennoch, je dis toutefois. 


II. La conjonction daß demande l’irdicatif, quand 
il s'agit d'une chose certaine; et ke conjonctif, quand 
il s'agit d’une chose douteuse. 


| Exemples. 
Ich verſichere di, daß id Je t'assure, que je suis ton 
dein Freund bin. ami. | 


Du ſiehſt ja , daß man did Tu voisbien, qu'ont'estime 
hoͤher fhâtet, als andere plus que tes égaux. 
deines glcichen. | 


Wir wifen, daß Croͤſus Nous savons que Crésus a 


reich geweſen iſt. étèé richo. 

Bemuͤhe dich, daß du gelchrt Tâche de devenir savant. 
werdeſt. | | 
Ich hoffe, daß uns alles ge J'espère, que toutnousréus- . 

Jingen werde. | sira. 
Er will nicht glauben, daß Il ne veut pas croire que 
ich fein Freund fey. je sois son ami. 
Ihr meinet, daß id reich Ve croyez, que je suis 
riche. | 


Fey. — — 
Ich wollte, daß er kaͤme. Je voudrais qu il vint. 
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Nota. Lorsqu'on —— un voen ou un souhait, la 
conjonction daß demande toujours le cozjonciif; p ex. 


O daß du den Himmel 3er: 0O que n’ouvres-tu le ciel, 


riſſeſt, und fubreft berub! — descendre sur la 
terre 


Ach, daß dics geſchaͤhe! Ah! que cela ne se fait-il! 


III. On peut supprimer les conjonctions daf et wenn; 
mais alors l'ordre des mots de la phrase subit une alté- 
ration ; la première de ces conjonctions n'est plus 
transpositive , et l'autre fait mettre le nominatif après 
son verbe. 


Exemples. | | 


Ich glaubte, er waͤre mein Je croyais qu ‘1l était mon 
round, au lieu de ich ami. 
en er mein Freund | 


gpâre ‘6 nicht (ein Sreund, Si je n'étais pas son ami, je 
fo bâtte id nicht ſeinetwe⸗ . n'aurais pas écrit en sa 
gen gejchrichen, au lien faveur. 

_ de: wenn id nidt fein 
Freund waͤre ꝛc. 


Ich hoffe es werde geſchehen. J'espère que cela se fera. 


Ich wuͤnſche, Gott wolle Sie Je souhaite que Dieu vous 
in einen Schuh nehmen. ait en sa sainte parde. 

Er perficherte mich, es waͤre Il m'assura que c'était vrai. 
wahr. 

#IV. Ily a entre certaines conjonctions une corréla- 
sion nécessaire, de manière que, lorsque la première 
phrase d'une période (l'antécédent) commence par 
l'une, la seconde phrase {/e conséquent) doit com- 
mencer par l'autre; p. ex. 


entweder, on, est suivi de oder, ou. 
nicht allein/ nibt nur, non- seulement — — “nids 
Auch, mais aussi. 
obgleich, obfchon , obwohl, quoique — — fo — doch, 
ou gleichwohl où nichisdeſtoweniger, cependant 
pourtant. 
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ſowohl, aussi bien — — als, ou als auch, que, et — et. 


wann, quand, lorsque À — 


wenn, s1, 


— ſo. 


wenn gleich, quand même — — ſo. 


weder, ni — — noch, ni. 
fo, quelque que — — f 


0. 
zwar, bien, à la vérité — — aber, allein, or gleich⸗ 
d wohl, on jedod, jedennoch, 
dennoch, mais, cependant. 


Exemples. 


Hs er kam, fo fagte id ibm. 

Indem er in die Thuͤr trat, 
zerriß er (eine Rleider, und 
fieng an zu einen, 

Weil du gefehlt bat, fo muft 
du geſtraft werden. 


WDenn ic ibn febe, fo will 


ich es ibm fagen. 
Je grèGee je (ou vefto) 
ner 


Er fheuet weder Gott noch 
Menfchen, meder Tod noch 
Leben. 

Wiewohl er noch ſehr uͤbel 
iſt, ſo iſt doch noch Hoff⸗ 
nung vorhanden, daß er 
wieder aufkemmen werde. 

Er hat nicht allein verſchwen⸗ 
det ſondern auch geſtohlen. 

Wiewohl ich nicht ſonderlich 
dazu geneigt bin; jedoch, 
um ſeiner Armuth willen, 
kann ich nicht ꝛc. 


ch will dir zwar gerne hel⸗ 
n, jedoch mit dem gr 
inge, daß du es wohl an⸗ 
wendeſt. 
Du haſt zwar viel Gutes an 
dir, dennoch iſt es eine 


Lorsqu'il vint, je lui dis. 

En entrant dans la porte, 
il déchira son habit ,et 
se mit à pleurer. 

Puisque tu as manqué, tu 
seras puni. 

Si je le vois, je le lui dirai. 


Plus il est grand , plus il est 
beau. 

Il ne craint ni Dieu ni les 
hommes, ni la mort ni 
la vie. 

Quoiqu'il se porte encore 
fort mal, il y a cepen- 
dant lieu à espérer qu’il 
se rétablira. 

Iln’a pas seulement dissipé, 
mais 1l a encore volé. 
uoique je ne sois guère 

Ce mn à le — ce- 
pendant, en considéra- 
tion de son indigence , je 
ne puis etc. : 

Je veux bien t'aider, mais 
à condition, que tu en 
fasses un bon usage. 


Tu as de bonnes qualités, il 
estvrai; il est, cependant, 


richtige 


Syntaxe des 


richtige Sache, daß du noch 
lange nicht vollkommen biſt. 


Ich vermache dir nicht allein 
mein Haus, ſondern auch 
Haab und Gut. 

Entweder biſt du toll oder 
du willſt es werden. 

Wie klug er immer ſeyn 
mag, ſo beſitzt er doch noch 
nicht alle Weisheit. 


Ob ihr ſchon gelehrt ſeyd, 


ſo wiſſet ihr gleichwohl 


vieles nicht. 


Ob wir gleich trich find, fo 
fonnen wir doch nicht alien 
Leuten belfen. 


Ob id wohl acrn — 


wollte, nichtsdeſtoweni⸗ 
er iſt es mir wegen meiner 
rmuth unmoͤglich. 


Conjonctions. 
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trés- certain, qu'il s'en 
faut de beaucoup que tu 
sois parfait. 

Je te laisse, non-seulement 

‘ ma maison , mais aussi 
tous mes biens. 

Outues fou, outues sur le 
point de l'être. 

Tout sage qu 1l puisse ètre, 
il n'a, cependant, pas 
encore toute la sagesse 
du monde. 

Quoique vous soyez savant, . 
il y a néanmoins bien des 
choses que vous ne savez 
pas encore. , 

Quoique nous soyons ri- 
ches, nous ne pouvons 
pourtant pas aider tout le 
monde. 

Quoique je veuille bien ai- 
der, il m'est néanmoins 
impossible, à cause de 
mon indigence. 


Nota. La conjonction fo, qui n'a pas d'équivalent en 
français, peut ètre, et est trés:souvent, supprimée 


en allemand ; 


quent d’une période; P. 


lorsqu' elle se trouve dans le consé- 


ex. als er kam, fagte ich 


| {bu Weil du gefeblf bat, mußt du geſraft werden ꝛc. 


Remarg Les. 


I. Le mot fu, qui est d'un usage trés-fréquent Le 
la langué allemande, a différentes significations. Il est 


employé, | 


⸗ 


1.) Comme conjonction : So (wenn) Gott toit, y si Dieu 
le veut. Wann es Zeit it, fo werde ich fommen, quand. 
il sera teins, je viendrai. 


Gobald als, dés que; 


fobald es ſeyn fann, le plutôt 
qu'il se — fomobl als, aussi bien ÿ" fo daf, 
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de sorte que; ſodann if. qu merfen, ensuite il est 


à remarquer. 


2.) Comme pronom relatif: das Bud, fo (welches) ic 
gefauft babe, le livre que j'ai acheté. 


5.) Comme adverbe : 


Go ift es. 
Es iſt fo, wic ich geſagt babe. 
Das Gras {ft ſchon fo hoch. 


4) Démonstrativement : 


Go ift es, wenn man su gut 
Gs fey fo. 

Go, ou 0, (0. 

a, fo glaub ich es wohl. 


a fo, das ift ein anders. 
Wie fo? | 
ch bin nun ſo. 
o ein Narr bin ich auch. 
Die gebt es? — So, ou fufv, 
ou ſo bin. 
Er hat mich fo gebeten, daß re. 
Sie iſt fo ſchoͤn, daß ꝛc·. 
Er iſt ſo gelehrt, als ſein 
Vater. | 
Go gelehrt ift er. 
Go gelebrt er auch ſeyn mag. 


La chose n’est pasautrement 

La chose est, comme j'ai dit. 

L'herbe est déjà de cette 
hauteur. 


C’est lesort de ceux qui sont 
trop bons. ° 

Je consens que la chose soit 
faite ainsi. 

C’est bon cgmme cela, c'est 
assez, 

De cette manière je le crois 
bien. 

Ah! c’est une autre affaire. 

Comment cela ? 

C'est ma facon. 

C’est bien mon goût aussi. 

Comment vousva? — là, là, 

_ tout doucement. 

Il m'a tant prié, Que etc. 

Elle est si belle, que etc. 

IL est aussi savant que son 
pére. 

Telest son savoir. 

Quelque savant qu'il soit. 


e 


5.) Comme interjection , il marque tantôt l'étonnemens 
— ou la surprise, tantôt la moquerie, tantôt la sen- 
sibilité ou l'indignation, selon la différence du 
sujet dont on parle, et du ton dont on le prononce. 


IT. La conjonction française, maïs, est rendu en 
allemand tantôt par aber, tantôt par fondern, 
Ælle est rendue par aber, 
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a.) Au commencement d’une période , et partout où 
lon pourrait mettre en français, “cependant ; 
p. ex. Aber, merdet Ihr vielleicht fagen, wo findet 
man €. mais, me direz-Yous peut-être, où trouve- 
t-on etc. 


b.) Lorsqu'elle est précédée de bien, à la vérité; 
p.ex. Was Ihr mir jetzt gefagt Babt, {ft zwar ge 
gruͤndet; aber es iſt die Frage, ob 16. Ce que vous 
venez de me dire, est fondé, à la vérité; mais il 
faut savoir, s1 etc. ÿ 


c.) Lorsqu'on nie ou accorde une de denx choses tom- 
patibles, pour en affirmer ou nier l'autre; p. ex. 
Er ift nicht reich, abcr gelebrt, il n'est pas riche, 
mais il est savant; er bat viel Mis, aber wenig ges 
funde Vernunft, il a beaucoup d'esprit, mais peu 
de bon sens. | 


Elle est rendue par ſondern, 


a.) Après nicht allein, nicht nur, zon- seulement; p. ex. 

er iſt nicht nur geizig, fondern auch grob, non-seuleinent 
_est-ilavare, mais il est encore grossier. 

b.) Lorsqu'on nie certain degré d’une qualité pour en 
affirmer un autre; p. ex. er iſt nicht berauſcht, ſondern 
trunfen, il n'est pas gris, inais ilest ivre. 

c.) Lorsqu'on nie quelque chose pour en affirmer tout le 
contraire; p.ex. der Menſch ift crfhaffen, nicht sum 
Gaullensen, fondern sum Arbeiten; nicht zur Einſam⸗ 
keit, fondern zur Gcfellfchaft, l'homine a été créé, non 
pas pour fainéanter, inais pour travailler ; non pas 
pour la solitude, mais pour la société. 


SECTION À. 
De l'Usage des Interjections. 


: . 
I. Les interjections se mettent ordinairement soit 
au commencement, soit au milieu d'une phrase, sans 
aucune influence sur les cas des subsiantifs. 
Y 2 
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Exemples. . 


Es ift leider! mit uns dabin 
gekommen. 

Sie meinen, wunder! was fi 

gethan haben. | 

Sie haben, traun! dem Feinde 
viel Ahbruch gethan. 

Wir wollen Euch, wills Gott! 

uͤbers Jahr beſuchen. 

Es iſt uns, Gott lob! diesmal 
gelungen. 

O, ich armer Mann! 

O, welch ein Gluͤck! 

Ach! du armes Kind! 


Malheureusement nous em 
sommes venus- la. 

Ils crient merveille de ce 
qu'ils ont fait. 

Ils ont, certes, causé bien 
du dommage à l'ennemi. 

Nous vous irons voir dans 
un an, s’il plait à Dieu. 

Nous avons réussi cette fois, 
Dieu en soit loué. 

Ah! misérable que je suis! 

Oh! quel bonheur ! 

Ah'pautre enfunt quetues! 


IL. Il y en a cependant, que l’on met avec le gé- 
nitif de l'objet; p. ex. O, der Schande! oh! quelle 
honte! Pfuy des Menſchen! donc de cet homme! A! 


Des armen Kindes! 


III. D'autres régissent le datif; p. ex. wohl mir! 
heureux que je suis! wehe uns! malheureux que nous: 


sommes! Heil Euch! salut 


a vous! Gluͤck (Glüd auf!) 


um jungen Sohne! bonheur au petit garçon! 





S4r 
CHAPITRE IL 


De la Construction ou de l’ordre dans 
lequet se suivent les parties du dis- 
cours dans la langue allemande. 


} 
SECTION PREMIÈRE. 


De la Construction usuelle. 


ARTICLE PREMIER. 


De l'accord de la Construction allemande 


avec la Construction française. 


I. On met en allemand comme en français, 


1.) Le sujet ou le nominatif du verbe, avec tout 
ce qui *n fait partie. 


2.) Le.verbe du nominatif. 
8.) Le régime, complément ou cas du verbe. 


| Exemples. 
le sujes. leverbe le complément duverbe. 

Ich | bin . franf. 

je | suis malade. 

ss liede meine Freunde. 
aime - mes amis. 

Dieſe Perſonen wohnen zu Paris. 

Ces personnes. demeurent Paris. 


II. Lorsqu'il y a plusieurs sujebs ou plusieurs attri- 
buts, on les met dans ls même ordre en allemand 
qu'en francais; p. ex. 


Vater and der Sobn find tugendhaft, tapfer und gelehrt. 


Le père et le fils sont vertueux, brayes et savans. 


me — 


— 
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III. Si le suit ou l'attribut est suivi d'une propo- 
sition incidente, ou de quelques mots explicatifs, on 
les met aprés le sujet ou après l'attribut, de la mème 
maniére qu'en francais; p. ex. 

Ein Menſch der arbeitet, verdienet Geld. 
Un homme qui travaille, gagne de l'argent, 


— Sohn meines Bruders reiſet nach Briſtol in England. 
fils de inon frère part pour Bristol en Angleterre. 

— Freund in Deutſchland, den ihr kennet, heirathet 

Mon ami en Allemagne, que vbus connaissez, épouse 


ein Maͤdchen von hundert taufend Thalern. 


. une fille de cent inille éecus. 


|, IV. Les conjonctions, les _énterjections , les ad- 


verbes d'interrogation et de comparaison, les pronoms 
interrogatifs et relatifs se mettent au mème endroit où 
ils sont en français, à quelques différences prés, dont 
nous avons déja pare et dont nous pes erons encore. 
Ainsi, 
- r 

V. La règle générale est: suivez la construction 
française, toutes les fois qu'aucune règle particulière 
ne vous enseigne le contraire. 

Les exemples suivans feront connaître l'étendue de 
cette regle. 


Mein lieber Bater und meine liebe Mutter ſpeißten 
Mon cher père et ma chére mère dinérent 
geſtern mit etlichen Freunden im Rünig von Spanien. 
hier avec quelques ainis au roi d’Espagne. 


Warum foret ihr immer franzoͤſiſch und niemals 
Pourquoi parlez-vous toujours français et jainais 


deutfh? — Ich bin zu furchtſam. 


allemand ? — Je suis trop timide, 
Was fagt man neues vonunferer großen Armee? 
Que dit-on de nouveau de notre grande Armée? 


— Sie ſteht zwiſchen de Rhein nnd der Donau. 


— Elle est entre le Rhin et le Danube. 


— 


— — — — — 
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Dentft du an das was id dir ſagte, oder nicht? 


Songes-tu à ce que je te disais, ou non? 


Alles (das) mas der Kurier fagte, ſchien ſehr wahr⸗ 


Tout ce que le courrier dit, paraissait trés-vrai- 
ſcheinlich; ich gieng baber ſogleich nach Hauſe, 
semblable; j'allai donc sur-le-champ au logis, 
ſchrieb einige Briefe und reiste nach Straßburg. 
j'écrivis quesques lettres et je partis pour Strasbourg. 


ARTIGIE IL 


Règles de Construction qui sont particulières : 
à la langue allemande. 


C'est une règle générale de la langue allamande, 
que le mot déterminant précède le mot déterming. 
La phrase commence par les mots les moins déter- 
minés, et procède à ceux qui le sont de plus en plus, 
jusqu'à ce que la série des idées soit entiérement dé- 
veloppée. Ainsi, | | 


I. Le substantif est‘précédé de toutes les parties du 
discours qui le déterminent, comme: adjectifs, par- 
sicipes, pronoms, ñoms de nombres etc.; p. ex. 


tother Wein, du vin rouge. | 

ein deutfcher Surit, un prince allemand. 

dag neue Kleid, l’habit neuf. 

dag funftige Jahr, l'année prochaine. 

eine fterbende Srau, une femme mourante. 
ein gebenfter Sicb, un voleur pendu. 

drey tapfcre Maͤnner, trois hommes courageux. 


Note. Cette règle suppose que les mots déterminans 
ne fassent avec le substantif qu’une seule idée, : 
c. à d. qu'ils fassent avec le substantif ou un mème 
sujet où un même attribut. — Dans le cas où Île 
substantif est le sujet, et le mot déterminant l'a- 
tribut, on les place régulièrement de la mèine 
manière qu'en français; p.ex. der Sieg {ft vole 
— | 
\ 


»“ 
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fommen, la victoire est complète ; der Feind ift 
uͤberwunden, l'ennemi est vaincu etc. : 


Remarg ues. 


1.) Le mot aflein, dans res phrases: id allein, moi 
seul; Gott allein ift qut, Dieu seul est bon, est 
employé adverbiulement. 


2.) Selig, feu, dans ces phrases : mein Vater ſelig, feu 
iuvn pére; meine Mutter felig, feu ma mère, se 
met pat elhpse, au lieu de :-mein Vater, welcher 
nun ſelig iſt ꝛc., On dit.mieux: mein ſeliger Vater, 
meine ſelige Mutter. 

Les adjectifs qu'on met après les noms propres 
comme epirhètes, sont pris substantivemnent, 
comme Alexander der Große, Alexandre le grand. 


4.) Les nombres ordinaux qui se mettent après les 
noms propres, se rapportent à un substantif sous- 
entendu, comme Heinrich der Bierte, Henri IV, 

1 ©. à d. der vierte Sonig dieſes NaMens. 


II. Lorsqu'un adjectif, accompagné d'un article, 
est encore déterminé par d'autres mots, on met ceux-ci 
entre l’article et l'adjectif, de”sorte qu'en ce cas, on 
place, 


où 
—R 


1.) l'article; 2.) les mots qui — l'adjectif; 
3.) l'adjectif; 4.) le substantif. 


Exemples. 
1. 2. 3. I. 4. 3. 2. 
Ein gegen jedermann bof Un homme poli envers tout 
4. 


liher Menſch. le monde.. 
Eine —J Manne getreue Une femme fidèle a son 
mari. 


Est feine Kinder liebender Un père aimant ses enfans. 
Vater. 
III. Les pronoms personnels qui ne sont pas au no- 
minaëtif, ainsi que les pronoms ré/féchis, se mettent 
opres le verbe, 
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Exemples. 


Ich fenne ihn feit langer Zeit. 
Mein Bruder ſchrieb mit daß 
1€ 


Ich bitte Sie. 
ch wuͤnſche Ihnen einen 
Iuten Morgen. 
inc mehr befindet fich 
wohl. 


IMV. Linſinitif et le Participe passé se mettent à | 


la fin de la Proposition. 


Je le connais depuis long- 


tems. 
Mon frère m'écrivit que 
etc. : 
Je vous prie. 
Je vous souhaite le bon jour. 


Ma soeur se porte bien. 


\ 


Li 


Exemples. 


Ich werde morgen zu Ihnen 
kommen. 

Ich bitte Sie mir Ihr Buch 
zu leihen. 


Erlquhen Sie mir, Ihnen 
vorzuſtellen. 

Wir ſollen Gott fuͤrchten, die 

Vorgeſetzten ebren, und 


den Naͤchſten wie uns ſeibſt 
lieben. | 


Ich babe geſtern ci ſchoͤnes 
ferd gekauft. 

Er wird morgen aus Eng⸗ 
land zurücktommen, und 

mir zwey Pferde mitbringen. 
ch habe geſtern nicht mehr 

als anderthalhen Bogen 
aveu abacieieben. : 

Sind Sie meinals ju Bertin 

Inweſen7 ——— 

Ich komme um Ihren Herrn 
Bruder zu bitren. 

Er gieng fort, ohne von feis 
nen Freunden Abſchied zu 
nehmen. | 


Je viendrai demain chez 
vous. 

Je vous prie de me prêter 
votre livre. 


Permettez-moi, de yous re- 


présenter. 

Nous devons craind re Dieu, 
respecter les supérieurs et 
aimer le prochain comme 
nous-mêmes. 

J'ai acheté hier un beau 
cheval. 

IL reviendra demain d'An- 
gleterre et m'aménera 
deux chevaux. 

Je n'en ai copié hier qu’une 
feuille et demie. 


N'avez-vous jamais été à 


Berlin ? 


Je viens pourpriermonsieur 


. Votre frère. 
Il s'en alla sans prendre 
_ Congé de ses amis. 


Nota. Lorsque le régime consiste en une énumération 
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de plusieurs articles, on peut mettre le participe 
ou l'ënfinitif d'un cems composé avant le régime et 
dire, p. ex. ich babe ibm geſchickt, zehn Pfund Thee, 
zwanzig Pfund Kaffe, dreifig Bouteillen Wein rc, Je lui 
ai envoyé dix livres de thé, vingt hvres de caffé, 
trente bouteilles de vin etc. ° 
V. De deux ou plusieurs in/finitifs ou participes, 
telui qui est le premier en français, se met le dernier 
en allemand. 
Exemples. 


— ſpatzieren gehen. Toujours aller se promener, 
le Tage und su jeder Stunde Vouloir aller se promener: 
ſpatzieren gebentwollen, beigt tous les jours, et à toute 
die Arzney sur gewobniichen heure, c’est faire du re- 
Speiſe machen. ..  méde sa nourriture or- 
dinaire. 
babe dich eſſen laffen. Je t'ai laissé manger. 
HA ibn wollen gehen J'ai voulu le laisser partir. 
aſſen. 
Dieſer Garten iſt um tauſend Ce jardin a été vendu mille 
Franken verfauft morden. Francs.  - 
Nota. Lorsque l'infinitif dépend du sujet, il se met 
avant le verbe du nominatif; p. ex. die Gelegenbcit, 
gute Bucher wohlfeil su faufen, ereignet fih nicht alle 
Tage, j'occasion d'acheter de bags livres à bon prix, 
ne se présenté pas tous les jours. — On peut aussi 
commencer cette sorte de phrases par le pronom es, 
il, qui fait transporter le nominatif apres le verbe ; 
p.ex. es evcignet ſich nicht alle Tage die Gelegenbeit, 
gute Buͤcher wohlfeil ju kaufen, ou es ercignet ſich die 
—— — gute Buͤcher wohlfeil zu kaufen, nicht alle 
age ꝛc. — | 
VI. Les propositions ézcidentes se mettent pour 
l'ordinaire immédiatement aprés le mot qu’elles ex- 
pliquent ou déterminent. Cependant, lorsque le verbe 
de la proposition principale est à un tems composé, of 
peut mettre la proposition incidente, assez indifférem- 
ment, avant ou aprés le participe ou l'infinitif qui 
entre dans la composition de ce eme. | 


pe 
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SE 
Ich babe das Buch, das Ihr J'ai lu le livre que vous 
mir gelichen babt, geleſen, m'avez prêté. . 
ou id babe das Bud qe: 
— Le Ihr mir gelics 
en babt. | | 
Ich werde meinen Garten, der Je vendrai mon jardin qui 
in der Vorſtadt liegt, bers est situé dans le faubourg. 


aufen. 
Ich babe den Brief, den mir Je n'ai pas encore lu la 
Euer Bruder gefhrichen, lettre que votre frère m'a 
noch nicht gelefen. écrite. . | 
Ich will den blauen Rod, den Je teindrai en rouge le juste- 
id vor drey Wochen ge  au-corps bleu, que j'ai 


fauft babe, roth faͤrben. acheté, il y « trois se- 
| maines. 
Remarques. 


1.) La même règle a lieu, lorsqu'a la place d’une pré- 
position incidente complète, il ÿ a un gérondif 
. (l'infinisif avec zu) servant à expliquer ou à de- 
serminer quelque partie de la proposition princi- 
. pale; p. ex. der General batte faum den Befehl anzu⸗ 
ee RE gegeben, on der General batte faum Den 
efehl gegeben, den Feind anzugreifen, le général eût 
à peine donné l'ordre d'attaquer, ou d'attaquer 
l'ennemi. Ich mollte mir die Belegengeit zu Que 
machen,, quite Buͤcher su faufen, je voulus profiter 
de l’occasion d'acheter de bons livres, ou ich wollte 
mir die Gelegenheit gute Buͤcher su kaufen su Nutze 
machen. Ich hatte ihm zu Hauſe zu bleiben befohlen, 

:  jeslui avais ordonné de rester à la maison. 
2.) De même; pre le gérondif gouverne un nom 
qui est expliqué ou déterminé par une autre pro- 
‘ positiôn, moyennant un pronom relatif, on peut 
mettre ce gérondif avant ou aprés la proposition 
incidente; p.ex. es iſt ſchwer einen Feind zu uͤber⸗ 
fallen, welcher machfam iſt, où es iſt ſchwer, einen 
Feind, der wachſam iſt, su uͤberfallen, il est difficile 
de surprendre un ennemi qui est vigilant; id babe 
gone Qui das Pferd zu faufen, twelhes Ihr Herr 
ruder aus Deutſchland mitgebracht bat, ou ich babe 


Î 
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große Luſt, das Pferd, das Ihr Herr Bruder aus 
Deutſchland mitgebracht hat, zu kaufen, j'ai grande 
envie d'acheter le cheval que monsieur votre frère 


a emmené de l'Allemagne; et ſchaͤmte fi, mir zu 
fagen, was ich fhon wußte, où er ſchaͤmte ſich, mir, 


was ich fon wußte, su fagen, il Fut honteux de me . 


dire ce que je savais déja. 


5.) Cette régle a encore lieu, pour faire la construction 


de: ce qui, ce que; p.ex. id babe, was geſchehen 
ift, mit meinen cigenen Mugen gefchen, où id babe 
mit mcinen cigenen Mugen geſehen, was geſchehen ift, 
j'ai vu de mes propres yeux ce qui est arrivé; € 
wird das, weſſen Ihr ibn beſchuldigt, nicht gefteben, 
ou er wird das nicht geſtehen, weſſen Ihr ihn beſchul⸗ 


diget, il n'avouera pas ce dont vous l’accusez etc. 


-VIL Les particules démonstratives, aussi bien que 


les adverbes de lieu, da, daſelbſt, allda y; bin, dabin, 
y, vers-la; bier, ici; hierhin, vers ici; se mettent ordi- 
nairement aprés les régimes. Il en est de mème des pré- 
positions séparables qui entrent dans la composition 


des verbes. | 

| Exemples. 

Jedermann redet feit viersebn Tout le monde en parle de- 
Æagen mit vieler” Zuver⸗ pue quinze jours -avec 
laͤßigkeit davon. eaucoup d'assurance. 

Ich verwundere mid nidt Je ne m'en étonne pas peu. 
wenig daruͤber. 

Wir gelangten endlich nach Nous y arrivämes enfin, 
einer beſchwerlichen Reiſe heureusement, ‘après un 


gluͤcklich dahin. voyage pénible. « 
Euer Bruder mar mit ſeiner Votre frére y était déja avec 
Frau ſchon da. | sa femme. 


Er gemann ibm dur feine Il lui gagna beadcoup d'ar- 


Berruͤgereyen viel Geld ab. gent par ses tromperies. 
Nota. Lorsque le régime consiste en une érumération 


de plusieurs articles, of peut mettre les prépo- 


sitions séparables avant le régime; p. ex. Frank⸗ 
reich bringt bervor, Mein, Obſt, Oel, Getreid ꝛc. 
La France produit du vin, des fruits, de l'huile, 
des blés etc. 
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‘ VIIL Le nominatif, qui régulièrement précède son 
verbe, comme en français, se met aprés le verbe dans 
les cas suivans : 


a.) Lorsque la phrase est interrogative; p. ex. 


Koͤmmt der Feind? Lennemi vient-il? 
Sind die Wege gut? Les chemins sont-ils bons ? 
Lernen Ihre Bruͤder deutſch? Vos frères apprennent-ils 
: l'allemand? 
Bin ich denn allein unglüds Suis-je donc le seul mal- 
lich? heureux? 


b.) Dans les phrases exclamatives et optatives; p. ex. 


Sie 5 RTE 3 Que vous êtes heureux! 
Moͤchtet Ihr gludiih fyn! Puissiez-vous être heureux! 


c.) Lorsque la phrase commence par une conjonction 
conclusive, ou bien, par une des copulatives 
ou adversatives suivantes: Do, fedoch, dennoch, 
gleichwohl, pourtant; nichtsdeſtoweniger, réan- 
moins ; bingegen, par contre; im Gegentheil, ax 
contraire. | 


Exemples. 


Dem gufolge verordnete er, En conséquence de cela, il 
daß ꝛc. ordonna que etc. 

Doc, fhrieb er, daß ic. Pourtant, il écrivit que etc. 

Vichts deſtoweniger alaubtertc. Il croit néanmoins etc. 

Im Gegentheil wuͤnſcht er, IL souhaite au contraire, 
daß ꝛc. quo etc. 


d.) Lorsqu'en parlant conditionnellement, on sup- 
prime la conjonction wenn, s7; p.ex. iſt der Wein 
qut, fo werd ich ihn faufen, si le vin est bon, je 
l'acheterai. Nr | ë | 

e.) Dans les phrases qui commencent par le pronom 


personnel neutre t$; ®. ex. es lehrt uns die Ets 
fabrung, l'expérience nous apprend etc. | 


£) Dans le conséquent d'une période, cemposés de 
deux propositions corrélatives. Dr 


ñ u 
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Exemples. 


Nachdem mir die Stadt vers 
laſſen hatten, zog der Feind 


ein. 

Wenn * reich waͤre, haͤtte ich 

eunde. 

Wie das Meer vom Winde 
bewegt wird, alſo wird ein 
Menſch von den Leiden⸗ 
ſchaften bewegt. 

Je mehr trinke, je mehr 
Durſt hab ich. 


Après que nous eùmes 
quitté la ville, l'ennemi 
y entra. 

Si j'étais riche, j'aurais des 
anis. 

De mème que la mer est 
agitée par le vent , de 
méme un homme est agité 
par les passions. 

Plus je bois, plus j'ai soif. 


Nota. PU en renversant l'ordre de ces ropositions 
corrélatives , on met le conséquent e premier; 
la transposition du “mean 4 n'a plus lieu; P- ex. 


Ich bâtte Freunde, menn i 


reich — y j'aurais 


des ainis , si j'étais riche. 


IX. Le verbe du nominatif, qui — régulière- 


ment son régime, se met à la fin de toute la propo- 
sition, toute les fois qu'elle commence par le pronom 
relatif welcher, der, ou par une des particules transpo- 
sicives suivantes: als, anffatt, bis, da, daß, auf daf, 
damit, gleichwie, nachdem, ob, obgleich, obfcon, obwohl, 
ſo bald, ſo lange, ſo viel, waͤhrend, wann, weil, wer, was, 
wenn et ses composés ; wie, wo et ses composés. 


Exemples. 


Als id im Sade tar. Lorsque j'étais aux bains. 

Sie 7— ſonſt ſchoͤner als ſie Elle était autrefois plus 
jetzt belle qu'ellen'est a présent. 

Warte, bis ih Geld befomme, Attends jusqu'a ce que j’aie 

” de l'argent. 

Da wir uber die Bride Din nous passimes le 
giengen. — 

HT er fine Schulden Afin qu il paye ses dettes. 
tyabie 

Dar, fagt , daß er ein Maͤde On dit qu'il épousera une 
chen von bundert taujend fille de cent mille écus. 
Thalern beirathen merde. 
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Gleichwie ein Vater ſeine 
Kinder liebet, alſo 2e. 
Im Fall, daß niemand zu 

Hauſe waͤre. 
Indem ich den Brief las ꝛtc. 


Vachdem man Geld bat. 
Ich weis nicht, ob er mein 
Freund oder Feind iſt. 
Ob ich gleich euern Bruder 
Sherzlich Liebe. 
Seitdem ich das Fieber habe. 
Sobald ich euern Brief er⸗ 


hielt. 
Soviel ich aus ſeinen Reden 
verſtanden habe. 
Waͤhrend der Mann auf dem 
Lande iſt⸗ 
Wann der Fruͤhling die Bic 
fen mit Blumen bedeckt. 
Die Sonne, welche die Erde 


erwaͤrmt. 

Weil ich die Schmeichler ver⸗ 
abſcheue. J 

on er nicht mein Bruder 
waͤr 


e. 
Wie Ihr meinem Vetter ge⸗ 
meldet habt. 

An dem Orte, wo man den 
beſten Rheinwein findet. 
Er fragte mich, woher ich ſei⸗ 

men Vater kennte. 

— du meinem Befehle 
nicht gebarcheft re. 

Der Degen woinit der Moͤrder 
den Reiſenden erſtach. 


a.) Quand il 


55: 

De même qu'un père aime :- 
ses enfans, de même etc. 

En cas que personne ne füs 
au logis. J— 

Pendant que je lisais la 
lettre etc. 


Selon qu’on a de l'argent. 


Je ne sais s’il est mon ami 
ou mon ennemi. 

Quoique j'aime votre frère 
de tout mon cœur. 

Depuis que j’ai la fièvre. 

Dès que je recus votre 
lettre. 

Autant que j'ai compris 
par son discours. 

Pendant que le mari est à 
là campagne. 

Quand le prifitems couvre 
de fleurs les prairies. 

Le soleil qui échauffe la 
terre. 

Parce que je déteste les 
flatteurs. 

S'il n’était pas mon frére, 


À ce que vous ayez mandé 
à Mon cousin. 

À l'endroit où l'on trouve 
le meilleur vin de Rhin. 

Il] me demanda d'où je 
connaissais son père. 

Si tu n'obéis pas à mes 
ordres etc. 

L'épée avec laquelle le 


‘ meurtrier tu: le Voyageur. 
Remaggues. 


ÿ aa la fin d’une proposition, deux in- 


finitifs , le verbe SL doit étre transposé, se met 


devant ces deux i 


Ü 


nitifs ; p. ex. Ich weis nicht ; oh 
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er noch mit uns wird gehen wollen, je ne sais pas s’il 
_ voudra encore aller avec nous ; ic babe es ibm ges 

fagt, bag Sie das Pferd baben verfaufen müffen, je lui 

ai dit que vous avez été BAL de vendre le cheval. 

2.) Si la proposition dont le verbe doit être transposé, 
est suivie d’une autre dans laquelle il ÿ a un inſi- 
nitif avec 3u, le verbe se met indifféremment 
avant ou après cette seconde proposition; p. er. 
ich wundere mi nicht, daß Sie wuͤnſchen, den Frieden 
hergeſtellt zu ſehen, ou, daß Sie den Frieden hergeſtellt 
zu ſehen wuͤnſchen, je ne m'étonne pas de ce que vous 
souhaitez voir la paix rétablie ; weil e8 nicht rathſam 
it, cinen Geind sur Verzweiflung zu bringeh, oz, 
oeil es , einen Seind sur Verzweiſſung zu bringen, uicht 
rathfam ift, parce qu'il n'est pas à propos de réduire 

un ennemi au désespoir. 

3.) La conjonction daß peut être supprimée après les 
verbes wuͤnſchen ou tollen, boffen, fuͤrchten ou becs 
forgen, et après les mots, iwolite Gott, plüt à Dieu 
que ; gtfebt, pose le cas que, er autres semblables ; 
et alors la transposition du verbe n’a pas lieu; on 
on le met tout de suite apres son zominatif ; p. ex. 
id wuͤnſchte, er haͤtte es nicht gethan, je souhaiterais 
qu'il ne l’eût pas fait Geſetzt wir haͤtten weder Biek 
noch Brin, posez le cas que nous n’eussions ni bière 
ni vin, | 


X. Lorsque le régime d'un verbe à transposer, est 
expliqué ou déterminé par une proposition zzcidente, 
le verbe se met, indifféremment, avant ou après cette 
proposition. Il en est de inème dans les phrases com- 
paratives , à l'égard de la proposition qui cominence 
par l'adverbe als. 


Exemples. 


Weil 1h die Urfachen nicht fenne, die Puisque j'ignore les 
Euch dazu bemogen baben, ou, raisons qui Vous ÿ 
weil 1 die Urſachen, die Euh ont engagé. 
dazu bewogen baben, nicht fenne. . . 

Als wir an Dem Orte aujangten, Lorque nous arrivé- 
wo die Brücke Wat; cu, als wir mes à l'endroit où 
an dem Orte, mo die Bruce War, était le pont. 

anlangten. 


| * 
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Ob id ibn gleich taglth febe, feits Quoique je le voye 
dem er bicr iſt, ou ob id ibn tous les jours, de- 
Ed ſeitdem er bier iſt, taglid puis qu'il est ici. 
ehe. 


Man ſieht wohl, daß ihr den Reich⸗ On voit bien que vous 
thum mehr liebet, als die Tugend, aimez les richesses 
ou man ſieht wohl, daß Ihr den plus que la vertu. 
sd alé die Tugend, 

iebet. 


SECTION I L 


Des Inversions. 

La transposition des parties du discours, appelée 
énversion , a lieu, quand, pour fixer l'attention sur 
une partie quelconque du discours, on la transpose 
de sa place zaturelle pour la mettre à celle du sujer, 
de manière que dés lors elle exprime l’idée principale, 
que toutes les autres ne font que déterminer ; c'est 
un avantage pour celui qui parle, dont il lui est per- 
mis de se servir, soit pour donner de la grâce au 
discours, ou de l'énefgie à ses sentimens. 

Les noms de la langue allemande jouissant de 
syllabes particulières d'irffexion, elle doit ètre natu- 
rellement plus riche en inversions, que celles des 
langues dont les noms sont indéclinables. 

Ces inrversions regardent 1. les parties dun dis- 
cours; 2. des propositions entières. 


| I. Les mots qui peuvent occuper la place du sujer, 
sont, : | | 


a.) L'adverbe, l'infinitif et le participe; p. ex. 


Heute fommt er. C'est aujourd’hui qu'il ar- 
| rive. 
Niedertraͤchtig ſind die, welche Vils sont ceux qui persé- 
die Freyheit verfolgen. cutent la liberté. 
G. de G. Z 
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Schen folite er nur bas fbône Si seulement il voyait cette 


Engelsbild. belle image d'ange. 
gicbfofend foûte er fi iÿr Il devrait la caresser en 
naben. s'en approchant. . 


Grabcn mag id nicht, und Creuser, c’est ce que je ne 


au betteln fchame id mic. veux pas; et j'ai honte de 
demander l’'aumône. 


Maͤchtig find die welche mich Ceux qui me haïssent, sont 
haſſen. puissans. 


b.) La préposition avec son cas ; p-'ex. 
Auf diese Art ließe fi die C'est ainsi qu'on pourrait 


Sache begreifen. expliquer la chose. 
Mit diefer Rofe kann man ein De cette rose on peut faire 
Gefchent machen. un présent. 


t.) Le cas du verbe; p. ex. 


Œine folche Rube genieft nur L'innocence seule jouit 
die ſterbende Unſchuld. d'une telle tranquillité 
en mourant. 
Dit duften die Blumen. C'est pour toi que les fleurs 
| répandent leur parfum. 
Diefen will Eh, C’est celui-là que je veux. 
d.) Le zominatif, qui, dans une phrase interrogative 
ou exclamative, devait trouver sa place après 
le verbe; p. ex. 
Die Poſe wie bald verbluͤht La rose, qu'elle se fâne 
te! vite ! 
Die Bluͤthe der Gefundheit, La Heur de la santé, qu'elle 
wie bald vermelft fic! se flétrit vite! 
Der Wuͤrger, noch nicht ſatt Le bourreau n'est pas en- 
iſt er? corc rassassié ? 
II. L'inversion de deux propositions entières se fait, 
en mettant l'une à la place que, selon l'ordre naturel, 
devrait occuper l'autre; p. ex. 


Daf er beute kommen wird, Qu'il viendra aujourd hui» 
Wweiß ich. je le sais. 

Der leidenden Tugend nidt Ne pas ménager la vertu 
Rs ift eines Barbaren souffrante, est digne d'un 
wuͤrdig. barbare. 





— — — — — 


4 


| 359 
CHaPriTeRre IIL 
Des Figures grammaticales. 


: On s’écarte quelquefois à dessein des règles 
de la Grammaire, tantôt en supprimant ou en 
abrégeant un mot, tantôt en y ajoutant quelque 
chose; et ces licences sont appelées Figures 
ee Celles qui sont autorisées par 
l'usage, sonr les suivantes : 


L Ellipse, c. à d. suppression d’un ou de plusieurs 
mots, que l'esprit peut aisément suppléer. ‘ 

IL Synérèse, c. à d. contraction de deux syllabes 
en une. On peut s'en servir: 


1.) Pour joindre une préposition et un article ; comme : 
am, pour an dem; ins, pour in das à. Voyeæ p. 24. 

2.) En supprimant l'e du pronom neutre (8, il,:le, 
pour le joindre à un pronom personnel, à un 
verbe ou à une conjonction; comme: Wenn ichs 
wuͤßte, si je le savais, pour wenn id es ꝛc.; gibs, 
pour gib es; wenns, pour wenn es 1. 


III. Syncope, c. à d. suppression qui se fait d'une 
partie d'un mot. On peut retrancher, | 


1.) L’e de la terminaison es du génitif des substantifr, 
comme des Monats, pour des Monates, 

2.) L'e de la syllate finale de tous les adjectifs et 

_ pronoms terminés par el ou tt, lorsqu'on y ajoute 
whe terminaison de cas ou de degre de compa- 
raison ; comine ÿbel, mauvais; DdAÿ uble (pour 
übele) Wetter, le mauvais tems. 0 

8.) L'e de la terminaison et du participe, comme: 
gelobt pour gelobet. 

4) Le des terminaisons. en, eff, ét, par toute la ron- 
jugaison d'un verbe, autant que la prononciation 
le permet; comme: ftbn, pour ſehen; du lobſt, 
pour du lobefts et lobt, pour er lobet 1e. — 

Z 2 
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5.) L'i de la terminaison ig ow if, dans quelques 
adjectifs, comme: der ew'ge (pour cige) Vateæ, 
le père éternel; mais cette syncope n'est permise 
que dans la poésie. 


6.) L'A de la syllabe dat dans quelques adverbes 
qui en sont composés ; comme : drauf, pour 


© Darauf, ensuite, là-dessus ; Drinnen, pour darinnen, 
y, là-dedans. 


IV. Apocope, c. à. d. suppression de la termi- 
naison. On peut supprimer, 

1.) L’e final du datif singulier; comme: dem Tifh, 
pour dem Tiſche 16. C'est à l’oreille exercée à juger 
de la convenance de cette suppression. 

2.) L'e final d'un verbe; comme : id [ob ibn, pour 
id lobe ibn; id haͤtt es gethan, pour id bâtte es ꝛc.; 
lob ihn nicht fo febr, pour lobe ihn ꝛc. 

3.) Le final des substantifs et de la préposition ohne; 
comme: ohn Œuvre Huͤlfe, Treu und Glauben ꝛc.. 


V. C’est encore une espèce d'Apocope, lorsque nous 
supprimons une ‘erminaison ; qui est commune à deux 
ou plusieurs mot: joints par les conjonctions und, oder 
ou weder⸗ 10%. On remplace alors la syllabe retranchée 
par le érait d'union (2), pour avertir que le mot auquel 
il est joint, a la mème terminaison que celui qui suit; 
p. ex. geiſt⸗ und weltlich, pour geiſtlich und weltlich , 
ecclésiastique et séculier; cine Grafs oder Marfgraf- 
fhaft, pour cine Graffhaft oder Marfgraffhaft, un 
comté ou un margraviat; cine Reichs⸗ und Handels⸗⸗ 
fladt, pour cine Reichsſtadt und Handelsſtadt, une ville 
impériale et commerçante; weder Freund⸗ noch Feind⸗ 
ſchaft, ni amitié, ni inimitié; ſowohl der Feld⸗ als 
Gartenbau, aussi bien la culture des jardins que celle 
des terres; das Mergernif der Œugend: Ebrs und Zucht⸗ 
begabten Rath⸗ und Buͤrgerweiber. (Wie land). 


On se sert encore de cette abbréviation, lorsque deux 
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différentes prépositions entrent dans la composition 
d'ih même Verbe; comme: ein⸗ und ausgeben, pour 
cingeben und ausgeben, entrer et sortir ; Weil die Tage 
mebr zu⸗ als abnebmen, puisque les jours vont plutôt 
en augmentant qu'en diminuant; Ihr folit die Thuͤre 
auf» und zuſchließen, c'est vous qui ouvrirez et fermerez 
la porte; der Ein: und Ausgang, l'entrée et la sortie ; 
das Auf⸗ und Zuſchließen, l'ouverture et la clôture. 


. CHAPITRE I V. 
Des Synonymes. 


Il y a dans la langue allemande un grand 
nombre de Synonymes, c. à d. de mots qui 
semblent avoir la même signification, mais qui, 
en exprimant la même idée commune, la dis- 
tinguent toutefois par des traits particuliers et 
différens. | 

Nous en rapporterons ici un petit nombre 
d'exemples. 


Ausſuchen, ausleſen, waͤhlen, erwaͤhlen, erleſen. 
Choisir. 


Aus ſuchen — la peine que l'on se donne, pour 
choisir d'entre plusieurs choses d’une méme espéce, 
celle dont la qualité est la meilleure. Par ausleſen on 
entend que l’on a moins de peine a choisir. — Waͤhlen 
peut se dire de choses tout - 2- fait différentes; on peut 
twdblen entre le pistolet et l'épée. Waͤhlen se dit aussi 
des emplois et des charges ; et répond en ce sens, au 


+ 
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mot élire. Œtivablen et erlefeh ont la même signification 
que leurs primitifs, mais en se rapportant plus par-, 
ticulièrement à la personne pour laquelle on choisit. 

EVA 


Der Brief, das Schreiben. 
Lettre. 


Det Brief est pour le style familier et ordinaire; 
das Schreiben s'emploie dans le style élevé et élégant. 
On dit : ich babe mit dicfer Poſt viele Briefe erhalten, 'ai 
recu beaucoup de lettres par le courier d'aujourd'hui, 
es find viele Briefe an ibn eingelaufen, z/ a recu beaucoup 


de lettres. Maïs on dit dans la lettre mème que lon 
écrit: Ihr gecbrtes Schreiben, Phonneur de votre lettre. 


Die Ede, der Winkel. 
Le coin, l'angle. 


Die Ecke est l'angle saillant; der Winkel, l'angle 
rentrant. On dit: die Ecke von einem Haufe, von einer 
Gafe, Ze coin d'une maïson, d'une rue; der Winkel 
in einem Zimmer, e coin d'une chambre. 


Chrerbietigteit Cbrerbietung , Ehrfurcht. 


Considération, respect. 


Ebrerbictigfeit exprime le penchant d'honorer; Œbrets 
bietung marque l’accion mème d'honorer. — Ehrfurcht 
est une soumission mêlée de crainte, que l'on a pour 
ceux qui sont nos supérieurs; p.ex. le respect d’un 
enfant pour ses parens. | 


Erbliden, gewahr werden. 
Appercevoir. 


Erbliden se rapporte seulement à la vue du corps; 
gewahr werden, se ‘rapporte à celle du corps, aussi bien 
qu'à celle de l'esprit. On dit indifféremment: id er⸗ 
blickte diefen Menſchen von ferne, et id ward ihn bou ferne 
gewahr, j'appercus cet homme de loin. Mais erblicken 
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ne peut avoir lieu dans cette phrase : Er bat fit lange 
gegen mich verſtellt; endlich tard ich gemabr, daß er mich 
bintergeben mollte, 27 &« long-tems dissimulé avec moi; 
mais à la fin je me suis appercu qu'il cherchait à me 
sromper; parce que la découverte que je fis, venait d’ux 
jugement de ses actions. 


Erkenntlichkeit, Dankbarkeit. 


Reconnaissance. 


Etfenntlichfeitexprimele sentiment de l'ame, parlequel 
nous reconnaissons avoir de l'obligation à quelqu'un. 
Danfbarfeit exprime non-seulement ce sentiment, mais 
encore le soin que nous prenons de rendre, d'une ma- 
. niére quelconque, le bien que nos avons recu. 


Eſſen, ſpeiſen, freſſen. 
Manger. 


e 

On dit des hommes en général, fie eſſen, et on se 
sert toujours de ce mot, quand on nomme ce que l'on 
mange; p. er. Der Koͤnig reiſete ſehr cilend fort, und af 
nur etwas Braten zu feinem Fruͤhſtuͤck, le roi voyageais 
trés-vite et ne mangeait qu'un morceau de rôti pour 
son déjeñner. Un médecin qui voudrait défendre à un 
malade de manger des viandes salées , ne dirait pas : 
er muͤſſe feine geſalzene Gerichte fbeifen, mais il dirait: 
leine geſalzene Gcerichte effen. Quand on ne nomme pas ce 
que l'on mange , on dit des gens de condition, fie ſpeiſen; 
et des gens du commun, fie eſſen. Freſſen ne se dit que 
- des animaux, et des hoimines qui mangent avec excéss 


Faul, trâge, nacbläfig, laͤßig, verdroſſen. 
Paresseux, négligent. 


Faul, marque le défaut d'industrie et d'application; 
trâge, le défaut de zèle; nachlaͤßig, le défaut Rata 
läßig, le défaut de zèle et le défaut d'attention réunis; 
verdroffen, le défaut de goût pour uns chose. 
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.Gras. 


Œcift ne se dit que des animaux. Fett se dit et des 
animaux et en général de toutes les, choses grasses, 
comme du porc, de la terre, de l'huile etc. 


Femme. 


Le mot Frau a différentes significations : il s'emploie 
1.) comme éitre, et dans ce cas il se rend en français 
ar madame; il signifie 2.) la maitresse de la imaison; 
.) une épouse ; 4.) une personne du sexe; mais dans 
ce cas on y ajoute communément le mot Yerfon ou 
gimmer, et on dit, eine Frauensperſon, ein Frauenzimmer. 
— Le mot Weib signifie 1) en général une — du 
commun; et dans ce Cas, on y ajoute quelquefois le 
‘mot bifd, ein Weibsbild; 2.) une épouse, parmi les pens 
qui ne sont pas de condition, et bat ein Weib genommen, 
il a pris une femme. | 


Froh, freudig, froͤhlich, luſtig. 
| Gai, joyeux. 

Nous sommes froh, contens , bien-aises: quand nous 
ressentons un contentement intérieur d’un bien ou d'un 
bonheur qui nous est arrivé; freudig, quand le bonheur 
qui nous est arrivé, nous rend gais et de bonne hu- 
meur; ftobli®, quand nous témoignons à d'autres la 
joie que nous ressentons. On est luſtig, quand on a le 
caractère gai et que l’on recherche le plaisir. 


Gatte, Gemahl, Ebegatte, Ebegemabl, Liebſter. 
Epoux, mari. 
Gattin, Gemahlin. 
Epouse. 


Gatte est le seul de ces mots qui puisse se dire des 
animaux; on dit p. ex. die Turteltaube klagt über den 
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Verluſt ihres Gatten, Ia tourterelle se plaint de la perte 


de son époux. Quand il se dit des hommes, on y ajoute 
quelquefois le mot Œbe, ein Œbegatte; mais il s'emploie 
souvant sans le mot Ehe; p. ex. Nichts ift ſchmerz⸗ 
lier als der Verluſt eines geliebten Gatten, rien n'est plus 
douloureux que la perte d'un époux chéri. — On ne 
se sert des mots Gemabl et Ehegemahl qu'en parlant de 

ersonnes de distinction; p. ex. Ihr Herr Gemabl ou 

bre Frau Gemablin bat mir gefagt 2. M. vorre époux, 
ou madame votre épouse m'a dit etc. Quand on ne 
veut pas dire, Ihr Herr Gemahl, on dit. Ihr Herr 
Liebſter; de même, bre Grau Lichite. — Gattin fers. 
de Gatte, s'emploie dans le style élevé. | | 


Gelingen, glüden, geratben. 
Réussir. 


Gelingen, se rapporte à nos actions , à nos vues et 
aux moyens que nous employons pour réussir dans une 
affaire, glüden se rapporte au Aazard, ou à la bonne 
fortune qui contribue au sucres; gerathen se rapporte, 
non à nos actions, mais aux choses elles-inèmes. Æx. 
Meine Anſchlaͤge in dieſer Sache find mir gelungen. Ich 
magte es bey der Feuersbrunſt sum Fenſter hinaus au 
foringen, und es gluͤckte mir. Dieſes Gemaͤlde iſt dem 
Mahler vor andern gut gerathen. 


Haͤuslich, wirthſchaftlich, ſparſam. 


Ménager, économe. 


Haͤuslich se rapporte plus particuliérement aux pe- 
tits bénéfices qu'on peut faire dans un inénage. Une 
femme p. ex. est haͤuslich, quand elle a soin que rien 
ne se gâte ou se perde dans son ménage. Wirthſchaftlich 
se rapporte à l’ordre que l'on met dans sa recette et sa 
dépense. @patfam se rapporte à la dépense seule. On 
est fparfam, quand on ne fait pas de dépenses inutiles, 
et que l'on net de l'argent de côté pour s'en servir au 
cas de besoin. : 
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Hochzeit machen, ehelichen, heirathen, ſich ver- 
maͤhlen, freyen, ſich beweiben. 
Se marier. | 


Le premier de ces mots se rapporte aux cérémonies 
de l'union conjugale; les autres à l'union elle - méme. 
Sie machen Hochzeit, se dit le jour que les parens des 
personnes qui s'unissent, s'assemblent, selon l'usage, 
pour être témoins de leur union. — On dit aussi bien 
d’un homme qui a épousé une femme, er bat fie ge⸗ 
beirathet, que de la femme qui a épousé un homme, fie 
bat ibn geheirathet. Ces deux mots, ebelichen et heirathen, 
deviennent ré/lechis quand on y ajoute la préposition 
ver: fi an jemand verbeirathen ou verchlichen. — Gi 
vermäblen, ne s'emploie qu'en parlant de personnes 
d'un certain rang. — Freyen se dit d'un homme, qui 
fait la cour à une femine, dans le dessein de l’épouser. 
Sich bemeibet, est vulgaire et ne se dit que de gens du 
cominun. 


Huͤpfen, ſpringen. 
Sauter. 


Springen marque une plus grande force, et une plus 
forte élévation que hpfen, qui, en outre, signifie que 
l'action de sauter’ est souvent répétée, Huͤpfen se dit 
sur-tout des animaux qui sautent, comme les cigales, 
les grenouilles etc: 


Kopf, Haupt.! 
Téète. 

Haupt ne se dit pas des animaux; on dit: ein Pferde⸗ 
fopf, ein Kalbskopf ?c. En parlant de l’homme, le mot 
Haupt s'emploie dans le style élevé; Kopf, dans le 
discours ordinaire. — Dans le style figuré, ces inots 
ont différentes significations que l'usage apprendra. 


Leiche, Leichnam. 
Corps mort, cadavre. 
Leiche est un homme mort depuis peu, ou qui est 
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éncore dans la bière ; Leihnam est le corps d'un homme 
inort depuis peu ou depuis long-tems. 
Mund, Maul. 

Bouche. 


Mund se dit des hommes; Maul, des animaux. Il 
pi —— quelques manières de parler; où on em- 


> 


loie le mot Maui, en parlant des hommes ; p. ex. einem 
as Maul flopfen, fermer la bouche à quelqu'un ; das 
Maul aufiperren, ouvrir la bouche. 


Nagtt,bloß. 
Nud, à découvert. 


Radt se dit du corps entier de l’homme qui est nud; 
p.ex. unſere criten Œitern ivaren nadt , zos premiers parens 
étaient nuds. — lof se dit communément d’un senl 
membre nud, et en général, quand on zomme la chose 
qui est nue; p.ex. er gieng mit bloßen Fuͤßen, #7 allaie 
nuds pieds. : 


! d 


Narr, Thor. 
Fou, sot. 


Matt signifië un homme qui manque de raison; 
Thor, un homme qui manque de Prudence, ou d'esprit. 


Mie, niemals, nimmer, nimmermebr, je, jemals. 
Jamais. 

Mie, et niemals se rapportent tant au passé, qu’au 

” futur; on marque par ces mots qu’une chose n'est pas 


encore faite, ou qu'elle ne se fera jamais. — Nimmer et 
nimmermebr se rapportent seulement au futur, et mar- 


quent qu’une chose a déjà été, mais qu'elle ne sera plus. 


Ainsi, on dit: nie ou niemalg wird ein Menſch dau 
fommen, daß cr alle Wiſſenſchaften aus dem Grund Jerne, 
Jamais un homme ne parvienëra à apprendre toutes 
des sciences à fond. Nimmer ou nimmermebt wird es 
einem Koͤnig gelingen, das Frankenvolk zu unterjochen, 
jamais roi ne parviendra à subjuguer le peuple 
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français. — Je et jemals sont affirmatifs; mais — 
ils sont liés à une zégation, la signification de celle-ci 
en devient plus expressive; p. ex. Mie bat man je der⸗ 
gleihen gefchen, jamais on n'a vu cela. 


Oefnen, aufmachen aufthun, aufſchließen. 
Ouvrir. 


Oefnen se dit, soit qu’on ôte ce qui a servi à fermer, 
soit qu'on fasse une ouverture ou un trou; p. ex. on dit 
d’une ville : fie dfnete die Tbore, elle ouvrit les portes; 
man oͤfnet cine Thuͤr, cinen Schrank, einen Brief 1. on 
ouvre une porte, un buffet, une lettre etc. Le mot Aüfs 
machen s'emploie dans le inême sens. — Mais quand on 
fait une ouverture ou un trou dans la chose méme, on 
ne peut employer que le mot üfnén; ainsi on dit: einen 
Leichnam, cine Ader, ein Geſchwuͤr 16. oͤfnen, ouvrir un 
cadavre, une veine, un abcés etc., et en termes de 
guerre : die Laufgräben ofnen, ouvrir la tranchée. — Auf 
tbun diffère de aufmachen, en ce que le premier se rap- 
porte plus à l'action de celui qui ouvre, tandis que le 
dernier se rapporte plus à la chose qui est ouverte. — 
Aufſchließen ne se dit que des choses qui sont fermées. 


Pfllicht, Schuldigkeit, Berbindlibteit, 


Devoir, obligation. 


Verpflichtet, ſchuldig, verbunden. 
Obligé. ‘ 

Pit se rapporte plus particuliérement à ce que 
nous soinimes obligés de faire, eu égard à notre conse 
cience ; Schuldigkeit, à ce que les lois et les ordres de 
nos supérieurs nous prescrivent. — Verbindlichkeit à 
rapport à ce qu'on exige de nous dans certaines cir- 
constances, à ce que nous sommes obligés de faire à 
cause de la bzenséance, de certaines conventions, de 
l'usage où par d'autres raisons. — De la méme manière 
se distinguent-aussi les’adverbes, verpflichtet, ſchuldig, 
verbunden. Ich bin dazu, vermoge meines Amtes, ver⸗ 
buuden, signifie, je suis obligé de le faire, si je veux 
remplir les devoirs de ma charge. 


| : 
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Rein, lauter. 
Pur. 


On nppelle reit, ce qui n'est pas sale ou malpropre; 


fauter, ce qui n'est pas mélangé. Ainsi, on dit : ein 


veines Waſſer, une eau pure, qui n'est pas sale ou 
trouble ; lautetes Gold, de l'or pur, ou fin, où il n'y 
a point d’alliage. 
Rennen, laufen. 
_ Courir. 


XRennen marque une plus grande vitesse que laufen. 
Rennen ne se dit que des hommes et des animaux ; 
Jaufen se dit indifféremment des choses animées et 
inanimées ; on dit p. ex. die Zeit laͤuft, die Sonne laͤuft 2e. 


Rennen signifie encore, qu'on emploie toutes ses forces . 


pour courir. 


Ganft, fachte, life, gemach, gemaͤchlich, langſam. 


Doucement. 


Sanft se rapporte au toucher, et dans le sens moral, 
aux sentimens ; ſachte et leiſe, à Poure et au son; gemach, 
au mouvement; gemaͤchlich, à la fatigue et à l'incom- 
modité; langfam, à la célerite. 


Schmeiſſen, werfen. 
Jeter. | 
Schmeiſſen signifie que l'on jette quelque chose avec 
Ja main; werfen peut signifier que l'on jette ou avec la 
‘main ou avec un autre instrument. Dans le style fa- 


milier on se sert plus souvent de ſchmeiſſen; dans le style 
élégant , de merfen. 


Queue. 
Schwanz se dit de la queue de tous les animaux; 
Schweif, seulement de ceux qui ont une belle queue, 


p- ex. on ne dit pas: der Schweif eines Eſels oder einer 
Sat, lo queue d'un âne ou celle d'un cochon; 11 faut 


Fr 
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dire: der Schwanz eines Œfels 1. — Mais on dit : 
der Schweif cine Pferds, cines Pfauen ꝛc. la queue d'urs 


cheval, d’un paon etc. 


Die See, das Meer. 
La mer. 


On dit indifféremment: Das mittelländifhe Meer, 
er die mittellandifhe See, la mer méditerranée ; Daÿ 
Sid: Peer, et die Suds See, la mer du Sud; das 
Roͤrd-Meer, et Die Rord-See, da mer du Nord (du 
cûté de l'Amérique) — Mais en parlant des mers d'une 
moindre étendue, c. à d. de celles qui ne sont qu'une 
partie des grandes, et qui tirent leurs noms des pays, 
villes, ports etc. qui les environnent, le mot Mecr est 
Je seul usité: ainsi on dit: das Æosfanifhe Det, la 
mer l'oscane: das Adriatifche Meer, /a mer Adriatique; 
das ſchwarze Meer, la mer noire: das rothe Meer, Za 
mer rouge etc. — Lorsqu'on parle des autres mers, 
dont la dénomination ne vient pas des ports, villes etc., 
on dit: die Gers p. ex. die Suͤder⸗See, (du côté de l'An- 
gleterre), die Oſt⸗See ꝛc. 


Setzen, legen, ffellen. 


Mettre, poser, arranger. 


‘On dit ſetzen, quand la chose doit rester debout, 
p. ex. tin Glaë auf den Tiſch feben, rmestre nn verre sur 


a table: Waeñ, quand la chose doit rester couchee ; 


p.ex. tin Meſſer auf den Tiſch legen, poser un couteax 
ur La table; ſtellen, quand la chose doit se trouver 
dans un certain ordre, dans un certain rapport avec 


autre chose, p.ex. die Bücher auf den Schaft ſtellen, 


arranger les livres sur les tablettes. 
Sprechen, reden. 
Parler. 


Sprechen se rapporte à la prononciation ; reden à 
la composirion des mots. Ainsi, pour dire d'un étranger, 


quil a un bon accent et une bonne prononciation, nous 
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dirons, (+ ſpricht gut deutſch, et pour dire qu'il parle 
aussi correctement , nous dirons, er redet gut deutſch. 


Gtube, Kammer, Zimmer, Gemach. 
. Poële, chambre, 


tube est la chambre où l’on se tient ordinairement, 
etoù ily a un poële. — Kammer est une chambre plus 
petite, où il n’y a point de poële, et où on serre diffé. 
rentes choses: delà, Rleiderfamnier; garde-robe ; Speiſe⸗ 
fammer 2e. — Simmer signifie en général, une cham bre, 
qu'il y ait un poële ou non. — Gemach ne se dit que des 
chambres dans un palais ou dans un château. | 


Thun, machen.. 
Faire. 


Thun se rapporte à nos actions et à nos fonetions : 
machen, aux choses que ces actions produisent. Ich tbue 
etwas, je fais quelque chose ; lorsque j'écris, que je 
lis, que je marche etc. Der Schneider macbt ein laid, 
le tailleur fait un habit; de Schuſter madt Schuhe, 
de cordonnier fait des souliers, — On se sert aussi de 
machen, en parlant des choses inanimées ; p. ex. dt 


Wind mat, daß die Grüchte von ben Baͤumen fallen, 


le vent fait tomber les fruits des arbres. 


Tiſch, Tafel. W 


Table. 


Le mot Tafel a différentes significations; mais dans 
celle où il est synonyme avec Tiſch, il s’en distingue 
de la inanière suivante : tin Tiſch est plus petit, et il 
peut être rond, quarré ou octogone; il peut servir à 
différens usages, comme à manger, à écrire etc. — 
Æafel est toujours d'une forme longue et on ne s’en 
sert ordinairement qu’à manger. C’est delà qu'on dit des 


gens de distinction, qui mangent ordinairement en É 


grande socièté et à de longues tables; fie find an der 
Tafel; tandis qu'on dit de ceux qui mangent en famille : 


fie find bey Life. 


\ 
à 


_ 
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Trinken, faufen. 


Boire. 


Trinfen est pour les hommes; ſaufen, pour les ani- 
maux. Er fauft, se dit d’un homme qui boit beaucoup 
et avec excès. | 


Urfade, Sur. 
Cause. 


Schuld se — touj ours en mauvaise part, et ren- 
ferme l'idée d'une faute qu'on a faite; p. ex. er iſt ſelbſt 


ſchuld an feinem Ungluͤck, 57 est lui-même la cause de son 
malheur. | | 


Vermoͤgend, bemittelt, wohlhabend, beguͤtert, reich. 


Riche. 
Er iſt ein vermoͤgender Mann / se dit d'un homme, qui, 
selon son état, a de quoi vivre à son aise. — Semitteit 


indique quelque chose de plus; il renferme l'idée qu'un 
homme a quelque moyens pour se prorurer différens 
agrémens. — YBoblbabend exprime une plus grande 
fortune. — Beguͤtert est celui qui possède plus qu’il ne 


- ‘Jui faut pour vivre conformément à son état, dont les 


revenus lui procurent mèine le superflu. — Reid marque 
une grande abondance. ⸗ 


Waͤhren, dauern. 
Durer. 


Waͤhren se rapporte à la durée du tems. — Dauern 
se rapporte en même-teins à la qualité d'une chose, de 
durer pen ou long-tems; ainsi on dit: der Krieg bat 
lange gewaͤhrt, la guerre a duré long-tems ; Œifen und 
Marmor dauern lang, le fer et le marbre durent long- 


tems. 
Better, Bitterung. 
Tems. 


Wetter exprime les changemens de l’athmosphère 
que nous éprouvons journellement, comme la pluie, le 


vent 
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vent ete: Witterung désigne les diverses espèces da 
tems ou d'air qui régnent dans certaines rontrées, ou 
dans les diverses saisons. — Le mot Better, employé 
sans adjectif, signifie un orage. 


Wuͤrdig, werth. 
Digne, qui mérite, 
Wuͤrdig ne se prend qu’en bonne part; ein wuͤrdiger 
Mann, vx digne homme. * Werth se prend en bonne 
et en mauvaise part; er ift dieſer Ehre werth, U ese 


digne de cet honneur; er ift Tadels werth, il ess digne 
de blame. | 





CHapPiTeree V. | 
Des Proverbes et des Germanismes. 


Il y a dans toutes les langues, des particu- 
larités , soit dans l'emploi des mots, soit dans 
la maniére de les arranger, qui s’écartant des 
règles ordinaires, distinguent une langue de 
toutes les autres. Ces locutions s'appellent idio- 
Lismnes. 

Les idiotismes de la langue allemande s’ap- 

ellent germanismes, comme ceux de ds 
one francaise s'appellent gallitismes. 

Les Proverbes sont des maximes conrises, 
des locutions qui renferment beaucoup de sens 
en peu de mots, mais qui, étant énoncées 
dans un style familier, ne semploient guëres 
que dans la conversation. 

Voici un recueil de ces facons de parler particw 
dières, et différentes dans les deux langues : 
Gagner sa vie, feinen Unterbalt verdicnen. 

Gagner sa vie à écrire etc., fih mit Schreiben ernabren. : 

G. de G, À a 


‘ 
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Gagner quelqu'un, fid binter jemanden ſtecken. 

Croner De quelqu'un, über Œinen cinen Vortheil erbalten; 
ie. einen uͤberreden, von ibm etwas su erhalten. 

Gagner les devans, voraus reifen. 

_ Gagner le dessus, Die Oberband behalten. 

Je n’y gagne rien, ich babe nichts davon. 

Gagner un mal, une maladie, ein Mebel, eine Krankheit 

,  davon tragen, darein gerathen. 

Je n'y — rien à redire, {ch ſinde nichts darwider einzu⸗ 
wenden. | 

Etre transporté de joie, pot Freude auffer fich ſeyn. 

Parlez-vous sérieusement ? ift «3 Ihr Ernft ? 

Le tems me presse, ich babe Eile. 

En aucune facon, keinesweges. 

En quelque façon, einigermaßen. 

Avoir de quoi vivre, zu leben haben. | 

Jeter des cris, Crier comme un misérable, erbaͤrmlich 
ſchreyen. 

Entrer — une grande colère, in einen heftigen Zorn 
gerathen. | 

Mettre la main à la poche, in die Tafche areifen. 

Mettre la main à la plume, die Feder ergreifen. 

Mettre à feu et à sang, mit Feuer und Schwerd verbceren, 

Mettre à la voile, unter Segel geben, abfegein. 

Mettre au lait, die Milchkur vetordnen. 

Mettre au monde, sur Welt bringen. 

Mettre au net, rein abfchreiben. 

Mettre en compte, in Rechnung bringen. 

Mettre en doute, in Zweifel ziehen. 

Mettre en fuite, in die Flucht jagen, ſchlagen. 

Mettre en gage, verſetzen, verpfaͤnden. 

Mettre le couvert, den Tiſch decten. 

‘Mettre la tète à la fenètre, aug dem Fenſter gucken. 

Mettre pied à terre, abſteigen, ans Land treten, 

Mettre par écrit, ſchriftlich aufſetzen. | 

En moins de rien, ehe man fih’s verfebt. | 

Faire bonne chère, gut leben, gut effen und trinken. | 

Passer quelque chose à quelqu'un, einem etwas zu gut 

alten. 

Se — l'esprit, ſich den Kopf zerbrechen. 

Il m'en souvient, es faͤllt mir ben. 

Il m'en souviendra bien, es wird mit wohl beyfallen. 


— 
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Diese qu'il y a? was gibts? 

Il y va de mon honneux, de la vie etc., es betrift meine 
Ebre, das Leben. | | 

Vous ne m'y attraperez plus, ihr ſollt mic nicht mehr 
fo fangen. 

On n’y dure (tient) pas, man kann es nicht ausſtehen. 

Comine vous y allez! wie Ihr damit verfabret! ou wie 
gebet Ihr damit um! 

Nous y voilà! da baben tvir's! + à ; 

En venir à un accommodement, einen Vergleich treffen. 

Où en serions-nous? wie wuͤrde es uns ergeben! um uns 
fteben, um uns ausſehen! 

Je ne le ferais pas pour toutes choses au m 
moͤchte es um alles in der Welt nicht thun. 

Etre au fait de quelque chose, etwas aus dem 
verſtehen. | 

S'amuser à quelque chose, fi ben etwas aufhalten. 

Prendre quelqu'un par son faible, einen bey feiner ſchwa⸗ 
chen Seite angreifen. — 

En plein jour, bey hellem Tage. 

Du vivant de mon père, bey Lebzeiten meines Vaters. 

Avoir mal au doigt, à la main etc., einen bôfen Singer, 
cine bofe Sand baben. | 

Il m'en porte envie, ét goͤnnet mir es nicht. | 

Venir à bout, zu Stande fommen, erreichens venir à 
bout de son dessein, feinen Entzweck erreichen,. 

D'un bout 4 l'antre, von Anfang Lis zu Ende. 

Au bout du compte, wenns um und um fôümmt. | 

Au pied de la lettre, buchſtaͤblich, im buchſtaͤblichen 
Verſtande. | 

De son propre mouvement, von freyen Stuͤcken, aug 
cigenem Antrieb. on ne 

En vouloir à quelqu'un, gerne an einen wollen; einem 
uͤbel mollen, nicht gut ſeyn. | 

J'ai une — à vous faire, ich babe eine Bitte an Euch. 

Cela ne dépend pas de moi, es liegt nicht an mir, ou es 
bângt nicht von mir ab. — 

C'est sa faute, die Schuld liegt an ibm. 

Cette affaire m'importe beaucoup, es iff mir viel an 
dicfer Sache gelegen. | 

Que vous, fait cela? que vous en importe-t-il ? was geht's 
Euch an? 7" 

ä 2 







+ 
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Rabattre sur les gages, am Lohne abzichen. 

Chemin faisant, sa dem Wege. | 

Se connaitre en quelque chose, fid auf etwas verſtehen. 

Payer à compte, auf Abſchlag bezahlen. 

Se rendre à discrétion, fid auf Gnade und Ungnade 
ergeben. 

De Res et d'autre, auf beiden Ociten. | | 

Le prèche ‘(ou le sermon, l’école etc:) est fini, die 
Prediat die Kirche, die Schule 20.) ift aus. 

La chandelle est éteinte, das Licht ift aus. 

Avoir ass, « dormi, ausgeſchlafen baben. | 

Inese 4 jamais rien, 68 wird nic etwas aus ihm werden. 

C'est de moi etc. es ift aug mit mir. 

Boirf .ans le verre etc. aus dem Glas trinfen. | 

12 -syeux,loin du coeur, aus den Augen, aus dem Sinne, 

ù st perdu, alles ift aus. 


nn perdu, il n'en échappera pas, 1l est mort, es iſt 


aus mit ihn. 
Aàge de dix-huit ans, im achtzehnten Jahr feines Alters. 


J1 y a long-tems que vous ne m'avez écrit, ihr habt mir 
lange nicht gefchrieben. 

Etre sur le point, im Segtif fun. 

Cette couleur tire sur le brun, dieſe Farbe faͤllt ins 
Sraune. | 

Au péril de la vie, mit Lebensgefabt. 

A grande peine, mit genauer Noth. 

Payer argent comptant, baar bezahlen. 

La de aux yeux bleus, das Mabdchen mit den blauen 

ugen. 

À piea sec, mit trockenem Fuße, trockenes Fußes. 

En conscience, mit gutem Gewiſſen. 

Passer sous silence, mit Stillſchweigen uͤberge en. 

Il en.&ft de celui-ci, comme de celui-là, es iſt mit dieſem 
wie mit jenem beſchaffen. | —— 

Sauf le respect (sauf l'honneur) de la compagnie, mit 
Ehren zu meilden. 

Il 9 plus EL ou que sage, er bat mehr Gluͤck als Ver⸗ 

an, \ la t\, : : | 

A quelque chose malheur est bon, fein Ungluͤck ift fo grof, 

… iſt ein Glud dabey. | 

C'est à faire rire, Das iſt gum Lachen. 

Le porter haut, hoch binaug wollen. 


a 
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L'emgporter, die Oberband babe. 

Vous yètes, Ihr habt's getroffen. 

J'en tiens, ic bin erwiſcht. | ; 

Il m'en a conté, er bat mir etwas vorgeſchwaͤtzt, vorgelogen. 

Dee la , 68 bleibt dabey, wir wollen da fteben 

eiben. 

Il en faut venir la, da hilft nichts vor, es it unvermeidlich. 

Où en étions-nous ? wo find wir geblichen? 

Il s’en faut beaucoup qu'il soit si riche qu'on le dit, 
et iſt ben meitem nicht fo reich als man fagt. 

Je n'ai trouvai ame qui vive, id babe feine Jebendige 

: Seele angetroffen. ——— ch ich 

e ne vous demande quoique Ce soit, ich ver e nicht 
das Minbdelle von End. * 

Que n'était-il là! waͤre er doch da geweſen! ox daß er nicht 
da war! Que ne suis-je riche! waͤre ich doc reich! o# 
daß id nicht reih bin! 

Ecrire à ses parens, ua Hauſe ſchreiben. 

Aller au logis, nach Hauſe geben. 

L'an--de a création du monde, de la fondation de 
Rome etc. im Jahr⸗⸗nach Erſchaffung der Welt, 
nach Erbauung der Stadt Rom 2. 

Le chemin de Paris etc. der Weg nach Paris ꝛc. 

Aller en France etc. nach Frankreich reifen. 

Sentir l'ail, nach Knoblauch ricchen. 

Puer le vin, nach Wein ftinfen. : 

Quelle odeur quel oût) a ce beurre? Wornach riechet 
(ſchmecket) diefe Butter? à | 

Courir après les jupes. den Weibsleuten nachlanfen. 

Regarder après quelqu'un, fid nach einem umſehen. 

Selon moi, à mon avis, nach meiner Meinung. 

Selon la rencontre, nachdem es fâllt. | 

S’habiller à la mode, fi nad der Mode kleiden. 

À son aise, nach feiner Bequemlichkeit. 

Danser en cadence, nach dem Takt tanzen. 

Cela fait, de notre monnoie, cent écus etc. das macht 
go unſerer Muͤnze (nach unſerem Gelde) bundert 

aler. 

Peindre d’après nature, nach dem Leben malen. 

Les fenêtres de ma chambre donnent sur le jardin etc. 
die Fenſter meines Zimmers geben in den Garten, 

À moninsu, ohne mein Wiſſen. 
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Aller à Paris par Strasbourg, über Straßburg nad Paris 
reiſen. | 

Pendant ie jour, toute la nuit, den Tag über, Die gange 
Nacht über, | | 

Passer la rivière, über den Fluß fabren, geben. . 

Si vous pouvez gagner “ela sur vous, wenn ibr das uͤber 
Euer Herz bringen fonnet. 

Augmenter de la moitié, um die Haͤlfte vermehren. | 

IL a bien mérité de lui, er bat fi wohl um ibn verdient 
gemacht. | 

A minuit, um Mitternacht, um zwoͤlf Uhr. 

Tour-à-tour, eins um's andere, einen um den andern. 

À un prix raisonnable, um billigen Preis. 

Se jeter au cou de quelqu'un, einem um den Hals fallen. 

Se disputer le rang etc. win den Vorzug ꝛc. ſtreiten. 

Crier vengeance, um Rache ſchreyen. 

Gager (parier) quelque chose, um etwas wetten. 

Comment va votre affaire? en quel état est votre affaire ? 
wie ſteht's um cure Sache? 

Faire le tour de la ville, um die Stabt gehen. 

Je vous prie par notre ancienne amitié, ich bitte euch 
um unfrer alten Sefanntfchaft willen. 

A l'ombre des arbres, unter dem Schatten der Baͤume. 

Concher à la belle étoile (en rase campagne), unter 
freiem Himmel ſchlafen 

Au bruit du canon, unter Lôfung der Stuͤcke. 
Au nombre des morts etc. unter der Zahl der Todten ꝛc. 
Vous ne l'aurez pas à moins de trente florins, {br tverdet 
es (ibn, fie) nibt unter dreißig Gulden befommen. 
Quelle différence il y a d'homme à homme! was fur ein 
Unterſchied ift nicht unter den Menſchen! 

Au miieu des troubles de la guerre, unter den Kriegs⸗ 
unruhen. — 

Dés ce soir, von dieſem Abend an, ſchon dieſen Abend. 

Par hazard, von ohngefehr. 

Lettres sur le méme sujet, Briefe von eben dem Innhalt. 

Etre à l'ancre, vor Anfer liegen. 

Trouver (juger) à propos, für gut befinden. 

J'ai acheté ce livre six écus, et je le revendrai cinq, 
id babe dicfes Buch Fe fes Thaler gelauft, und will 
es fur funf wieder verkaufen. 
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Je — (crois) mon ami, ic halte euch für meinen 
eund. 
Slestimer heureux, ſich fur gluͤcklich ſchaͤtzen. | 
Dee quelqu'un innocent, einen fur unſchuldig er⸗ 
ren, 
Je l'ai fait il y a denx heures, trois jonrs etc. id babe 
es vor zwey Stunden, drey Tagen gethan. 
Prendre en gré, vorlieb nehmen. 
Un écu partéte, ein Thaler die Perſon. 
Craindre quelqu'un, fid vor cinem furdten. 
—— que * chose en horreur, vor etwas einen Ab⸗ 
eu eh. | | 
On Le bien des choses pour l'amour des enfans, man 
thut viel der Rinder wegen. 
Etse déclaré successeur, zum Nachfolger erklaͤrt merden. 
Faire —— esclave, zum Gefangenen, Leibeigenen 
machen. 
Leur cruauté les rend nos ennemis, ihre Grauſamkeit 
macht fie su unſern — 
Par bonheur, zum Gluͤck. 
Par malheur, zum Ungluͤck. 
Par terre, zu Lande; par eau, zu Waſſer. 
Jetter par terre, zu Boden werfen. 
Je l'ai complimenté (félicité) sur sa promotion, id babe 
ibm su ſeiner pes Gluͤck gewuͤnſcht. | 
Faire profession de la religion chrétienne, ſich sur chriſt⸗ 
lichen Religion befennen. 
Etre d’une compagnie, zu einer Geſellſchaft gepôren. 
Rendre quelqu'un son ami, son ‘ennemi, ſich einen zum 
Srennde, Seinde machen. 
Prendre quelque chose à coeur, etwas su Herzen nebmen, 
ſich etwas angelegen ſeyn laffen. 
Il ne faut pas s’en étonner, es iſt kein Wunder, oz man 
darf fih nicht daruͤber verwundern. 
Aimer à dormir la grasse matinée, des Morgens gerne 
lange ſchlafen. — 
Ne savoir que faire, que penser, que dire, nicht wiſſen 
was man thun, denken, ſagen (oil. 
Ainsi dit, ainsi fait, wie geſagt ſo gethan. 
Voilà une fâcheuse extrémité, da {ft guter Rath theuer. 
EÆxcusez, si je n'ai pas l'honneur de vous reconduire, 
nebmet das Geleit mit, 
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J'ai le pied (le bras etr.) endormi, det Fuß, der Arm 2e. 

iſt mir eingeſchlafen. 

J'ai failli dormir trop long-tems, ich bâtte es bald vers 
.flafen. h 

Avez- vous fait? ſeyd ibr fertig? | 

IL y a une faute d'impression dans ce mot, Diefes Wort 
ift verdruckt. 

Cela ne se tera pas, cela ne réussira pas, da wird nichts 

daraus. | . | 

Bâtir faire) des châteaux en Espagne, Schloͤſſer in die 

Quit bauen. 


Faire parade de quelque chose, fit mit etwas grof machen. | 


Faïîre l'amour à quelqu une, um cine freien, 

À qui la faute’ wer fann dafuͤr? . 

Je ne saurais qu'y faire, ich fann nichts dafür. 

Ne in'en faites pas porter la peine, 1affet es mich nicht 
entgelren, ne + — 

Ne l'imputez pas à moi, gebt mir die Schuld nicht, | 

Ce n'est pas ma faute, je n’en suis pas la cause, ich bin 
nicht Schuld daran. | 

Je ne sais qu'y faire, id kann es nicht aͤndern. 

Comment cela se fait-il? mie gebt das su” 

Faire un conte à dormir debout, etwas ſehr einfaltiges 
langweilig erzaͤhlen. 

C'est un fait à part, dies gehoͤrt nicht hieher. 

Faire tous ses efforts, ſein aͤußerſtes thun. | 

Faire une recherche exacte, cine genaue Unterſuchung 
anfictlen. | 

Il ne l'a pas fait à dessein, et bat es nicht gerne | mit Vor⸗ 
fat, mit Fleiß) gethan. 

Se souinettre à tout, fi alles gefallen laſſen. 

À tout événement, es mag vorfallen was mill. 

Je suis résolu à tous événemens, ic laſſe es darauf ans 

*  fommen. — 

Ne savoir comment s'y prendre, nicht wiſſen mie man ſich 

ss _ ben etivas zu verhalten bat, tie man es anfangen full. 

Se prendre à quelqu'un de quelque chose, fi wegen 


etwas an cinen baltet; je n’en prendrai à vous, ich 


werde mich desfalls an euch balten. 
Je vous prends au mot, ich balte euch beym Wort. 
Il se prend bien aux choses quil fait, er macht feine 
Sachen geſcheid, er greift die Sache recht an, 
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Cela me passe, das ift mir au hoch, unbegreifich. 

Cela ne vous passera pas impunément, ihr ſollet es 
empfinden, (ich will es euch gcdenfen, es fol euch nicht 
ungerochen hingehen). | 

Il faut l'avoir éprouvé pour en pouvoir juger, es ſchmeckt 
nichts unverſucht. 

Ce portrait est fort ressemblant, dieſes Portraͤt iſt gut 

getroffen. | 

| — a. les autres, alles mitmachen, ze au allem 
a ſagen. 

De combien de personnes était la compagnie ? tie ffarf 

war die Geſellſchaft? 

du ue heure avez-vous joué? wie lange babt ibr 

eſpte 

J an quand attendrai-je ? wie [ange ſoll ich noch warten? 

Vous avez encore long-tems à attendre, ihr koönnet noch 
lange warten. He 

Je vous trouve fort blâämable en cela, id verdenfe es 
euch ſehr. | | 


Vous ne trouverez pas mauvais (étrange) que je l'aye 


fait, ihr merdet es mit nicht verdenten, daß id es 


gethan babe, | 
Est-ce là la reconnaissance qu'on m'en donne? das iſt 
mein Danf ? où iſt das mein Danf? 
Il ne tiendra pas à cela (qu'à cela ne tienne), es ſoll 
darauf nicht anfommen. 
C’est à savoir, 68 ift noch die Frage. 
C'est toujours à recommencer, es ift immet Eine Lever. 
Donner un poisson d'avril à quelqu'un, einen in den 
Aprril fhiden. 


Il ne s'en tiendra pas là, et wird es nicht dabey bewenden 


laſſen. 

Se fâcher pour un rien, gleich boͤſe werden. 

S'appaiser, wieder gut werden. 

Il réussit en tout, (tout lui rit}, es gebt ibm alles nach 


Wunſch. | J | 
À la portée de l’arquebuse, einen Buͤchſenſchuß weit. 


\ 


s 


378 Des Proverbes et des Cermanismes. 


Voilà ce que c'est que le monde, da ficht man was die 
Welt 1 0 ue L 

Voilà l'homme qu'il nous faut, da fommt (Da iſt) der 
rechte Mann, ou unſer Mann. 

71 le doit à moi (il m'en est redevable), das bat er mir 
zu verdanfen 

Cela montre du savoir, das laͤßt gelehrt. 

Cela est beau (à voir), das laͤßt ſchoͤn. 

En voici les paroles, die Worte lauten alſo. | 

La chose a changé de face, das Blatt bat fi gewendet. 

Il est propre à tout, er jft zu allem su gebrauchen, fdbig. ? 

Les boutons n'accompagnent pas bien l'habit, Die 
Knoͤpfe fhiden ſich nicht su dem Kleide. 

Cela accompagne bien, Das ſchickt ſich dazu. 

Cela vous va à peindre, (vous voila à peindre), das ſteht 
euch ſehr 

IL n’est bon à rien, es iſt mit ihm nichts anzufangen, er 
taugt au nichts. | 

C'est son affaire, da mag er zuſehen. 

Le repos est agréable après le travail, nach gethaner 

rbeit iſt gut feiern. 
À tort et à travers, in den Tag hinein, unbedachtſamer 


Weiſe. 

II lui en coûte, es koͤmmt ibm ſauer an. 

Donner de belles espérances, ſich gut anlaffen. 

Elle a prévenu tous ses desirs, ſie that alles was fie ibm 
an den Augen anfehen fonnte. 

À le voir on ne le croirait pas, man ficbt es ihm nicht at. 

Il n’est pas si diable qu'il est noir, et ift nicht fo ſchlimm 
ais er ausſieht. | 

Donner par-dessus le marché, drein geben, 

Rendre (donner de retour), heraus geben. 

N’avoir pas l'ame (la conscience) nette, fein gutes Ge⸗ 
wiſſen baben. 

Nous ne vivrons pas jusqu'a ce tems-la, wir werden 
es nicht erleben, I 

Les fruits n’ont pas bien donné cette année, die Fruͤchte 
find diefes Jahr nicht wohl (gut) gerathen. | 

T1 n’y entend pas finesse , (il n’a pas de mauvais dessein), 
er meint es nicht boͤſe. 

Re qui mal y pense, ein Schelm der es bofe 

meinet. | 
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De qi parlez-vous ? (à qui en parlez-vous ?) wen meinet 
r? | 


Etre pris sur le fait, auf det bat ertappt werden. 

Se sentir coupable, fich getroffen finden. | 

Tenez- vous mieux sur Vos gardes une autrefois, faffét 
das ench eine Warnung fenn. 

L'affaire n'a pas réussi, Die Sache iſt nicht su Stande 


. géfommen. | 
Laissez cela, laßt das bleiben, licgen, ſtehen, ſeyn. 
Prenez la chose à coeur, faffet es euch angelegen ſeyn. 


Je vous le donne pour le prix qu’il me coûte, ich ersable 


es fo, wie ich es gehoͤret babe. 

À quelque prix que ce soit, es fofte was eg molle. | 

J'ai eu beaucoup de peine à m'y résoudre, es ift mi? 
ſchwer angekommen. ——— 

Je vous prie de m'en dispenser pour cette fois, ich muß es 
mit. fur dießmahl verbitten. | 

Cela lui est naturel, das ift ibm angebobren. 

Je suis intéressé dans cette affaire, dieſe Sache geht 
mich an. | 

Décharger sa colére contre quelqu'un, an jemanden 
feinen Born auslaſſen. — 

À eux le débat, fie môgen 68 titeinander ausmachen, 

Vider le différend à l'amiable, fi in der Guͤte mitein⸗ 
ander verglcichen. 

On ne me fera pas changer de sentiment, id faffe mir 
das nicht ausreden. | ‘ 

: Cela n'est pas de refus, das darf man nicht ausſchlagen, 
das iſt cine grage Ebre. 

Prenez vos aises, machet es euch bequem 


Je ne me fais point de scrupule de le faire, ich trage kein 


Bedenken es su thun. 
S’en rapporter à quelqu'un, fic auf jemanden berufen. 


Maintenant il ne tient qu'à lui s'il veut, es betubet nue 


noch auf ibm. | 
On ne le saurait assez exprimer, man fann es gar nicht 
befchreiben. | 
Se tirer très-mal d'affaire, ſich ſchlecht bey etwas beſtehen. 
Pouvoir suffire à tout, alles befireiten fünnen. : 
Je ne sais quel est son motif, id) weis nicht was ihn 
dazu bewegt. | 
S'en tenir à la vérité, bey der Wahrheit bleiben. 
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Ne pouvoir endurer le chaud, tot Hitze nicht bieiben 

fonnen. 

Il est dans ses intérèts, et ift auf ſeiner Seite. 

Il faut dompter la mauvaise inclination de ce garçon, 
man muf diefem bofen Rnaben den Willen brechen. 

Je ne saurais lui ôter cela de son esprit, id fann ihm Das 
nicht aus dem Kopf bringen. 2: : 

On découvrira bien ce mystère, die Sache wird fchon an 
den Tag fommen. | 

Elle lui avait fait perdre tout son bien, fie batte ibn um 
alles gebracbt. — | _ 

On ne l'a pu charger de rien, man bat nichts auf (bn 
(fie) bringen koͤnnen. 

Je l'ai découvert par hasard, ic bin von ohngefaͤhr dû 
binter gekommen. 

Je n'y ai aucun intérèt, es liegt mir nichts daran. 

Si cela vous accommode, wenn euch damit gedicnt iſt. 

C'est un homme d'expérience, (il a vu le loup) er fann 
aus Erfahrung fprechen. 

La prophétie n’a pas été accomplie, die Prophezeyhung 
iſt nicht eingetroffen. | 

Se donner des airs, être rempli de son mérite, fit viel 

einbilden. 

Posséder les bonnes graces de quelqu'un, bey jemandeu 
in Gnaden fteben. 

Encourir la disgrace (être disgracié), in Ungnade fallen. 

C'est un esprit dissimulé, eg tft ein falſcher Menſch. 

C'est un franc dissimulé, es ift ein heimtuͤckiſcher Menſch. 

Un franc sournois, ein rechter Tuckmaͤuſer. 

Elle l’a accusé à faux, fie bat ibn faͤlſchlich angegchen. 

Je me suis proposé sérieusement de le faire, ich babe 

mir es fef vorgenomimen. ; 
Vivre fort pauvrement, ſich fer genau bebcitett. 
Etre fort ménager, febr genau (karg) ſeyn. 


S'acquitter exactement de sa comunission, feinen Auftrag 
genau ausrichten. | 

II ne faut pas y regarder de si près, man muß es nicht fo 
genau nehmen. 

Rien ne lui échappe, er giebt auf alles genau acbt. 

Je n’en sais pas Le détail, id weiß es nicht fo genau. 

Le mariage n'a pas eu lieu, die Heirath iſt nicht vor ſich 
gegangen, es iſt nichts daraus geworden. 


Des Proverbes et des Germanismes: 38: 


Changeons de discours, wir wollen davon abbrechen, von 
etwas anders reden. | 

Je ne le puis goûter, ic faut mich nicht mit ibm vertragen, 

Un enfant bien né, ein wohlgerathenes Rind. 

Avez du ménageinent, mat es gnadig. 

Cela passe raillerie, (vous en avez trop fait) ihr babt es 
ein menig zu grob gemacdt. 

C'est un homme à son aise, es ift ein wohlhabender Mann. 

El est à son aise auprés de son maitre, er bat es febr gut 
ben feinem Herrn. 

Elle est mieux à son aise que ses soeurs, fie bat es beſſer 
ais ibre Schweſtern. | 

Agir de concert, ensemble, es miteinander halten. 

Juger à propos, für gut befindert. | 

Je vaux — que lui, ich be fo gut pe de ſch 

Il y a peu d'espérance que cela arrive, € t ſich ſchlecht 
daͤzu an, es iſt ſchlechte Hofnung dazu. ch 

Il ne faut pas en venir à cette extrémité, man muß es 
nicht fomeit fominen [aff , | 

T1 y aura bien de la difficulté (cela se fera difficilement), 

es wird bart balten. | 

Donner audience à quelqu'un; jemanden vor ſich laſſen. 

Il est encore à revenir, er ſoll noch wieder kommen. 

La suite en décidera, die Folge wird es lebren, 

Cela est de mon goût, das ſchmeckt mit. 

Cela ne m'est pas indifférent, e8 ift mir daran gelegen. 

Ce n'est pas ainsi qu’on agit, DAS If feine Manier. . . 

Se fourrer dans les affaires d'autrui, fi in fremd 
Haͤndel mifchen. | 

Faire le réservé, (ne faire semblant de rien) fi nichts 

merken Jaffen. : | | or 

Je ne saurais être sans rien faire, ich kann nicht muͤßig 
gehen. 

Que pensiez-vous? wie war cu zu Muthe? 

Je sais ce qu'en vaut l’aune, id weis mie in dergleichen 
Faͤllen einem su Mutbe if | 

Faire la révision d'un compte, eine Rechnung durchſehen. 

Nous voilà quittes et bons amis, fun find wir einander 
nichts mebr ſchuldig. | 

Se donner beaucoup de liberté, ſich viele Freyheit 
herausnehmen. 


La nuit porte conseil, wir wollen uns daruͤber beſchlafen. 
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Se communiquer à tout le monde, gegen jedermann 


offenherzig ſeyn. 


⁊ 


Vous avez fait cela pour me choquer, ihr habt mir dieß 


sum Poſſen gethan. 


Baissez un peu le ton! ad, prablet doch nicht fo febr ! 
Depuis que le monde est monde, feitdem die Welt ſteht. 
J'ai rempli votre place, 19 babe eure Stelle vertreten. 


Wer À fagt, muß auch B 


ſagen. 
Aller Tage Abend iſt noch 
nicht gekommen. 
Auf beyden Achſeln tragen. 
Affen feil haben. 


Wie die Alten ſungen, ſo lern⸗ 
ten es die Jungen. 

Mit einem anbinden. 

Kurz angebunden ſeyn. 


Nach gethaner Arbeit iſt gut 


feiern. | | 
Der Apfel faͤllt nicht ieit vom 
tamme. | 
In cinen faucrn Apfel beiſſen. 
Art laͤßt nicht von Art. 


| Mufaelofen, it nicht aufge 
en 


OÙ + 

Mit einem blauen Auge davon 
fommen. | | 

Er ift dem Vater mie aus den 
Augen gefchnitten. 

Es iſt bald aus mit ibm, 

Das Bad austragen. 

Einem ein Bad zurichten. 


Einem einen Baͤren anbinden. 


| Auf der Baͤrenhaut liegen. 


Un engagement en fait nai- 
tre un autre, | 

On ne sait pas ce qui peut 
encore arriver. 

Soufler froid et chaud. 

Regarder la pluie etle beau 
tems. 

Les jeunes boeufs appren- 
nent à labourer des vieux. 

Faire querelle à quelqu'un. 

À voir la tète près du bonnet. 

Aprés la besogne faite, le 
repos est agréable. 

Un loup n’engendre pas des 
moutons. 

Faire quelque chose malgré 
soi. 

La caque sent toujours le 
hareng, ow bon chien 
chasse de race. 

Ce qui est différé n'est pas 
perdu. 

En étre quitte à bon mar- 
ché. 

C’est le père tout craché. 


Il ne bat plus que d'une aile. 

Souffrir pour les autres. 

Susciter des affaires à quel- 
qu'un. 

Donner à garder; en faire 
accroire à qq.un. 

Rester sur ses tisons ; aimer 
la besogne faite. 
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Einen unter die Bank ſtecken. 


Sich um des Kaiſers Bart 
ſtreiten. 

ue wird ibn ſchon beichten 
ehren. 

Einem einBein unterſchlagen. 

Weder zu beiſſen noch zu bre⸗ 
chen haben. 

Einen sum Beſten hahen. 

Aus fremdem Beutel iſt gut 


zehren. | 
Es mu biegen oder brechen. 


KeinBlatt vors Maul nehmen. 

Blauen Montag machen. 

Einen mit Blindheit ſchlagen. 

Von großen Bloͤcken haut man 
große Spaͤne. 

Borgen macht Sorgen. 


Lange geborgt, iſt nicht ge 
ſchenket 


Sich breit machen. 
Es ift fo breit als lang. 


Das Brett bobren, mo es am 
duͤnnſten iff. 

Bey jemanden hoch am Brete 
eyn 


yn. 
EinemBrief undSiegel geben. 
Einem den Brodkorb hoͤher 


haͤngen. 

Ich muß es alle Tage auf dem 
Brod eſſen. | 
Meine Hoffnung iſt in den 

Brunnen gefallen. 


Galender machen. 
Einem das Capitel leſen. 


Réduire quelqu’on au petit 


pied ; traiter qq.un aveo 


mépris. 
Se disputer de la chappe à 
l'éveque. | 
On le fera bien jaser, 


Supplanter quelqu'un. 
N'avoir ni pain, ni pâte. 


Railler —— 

Ds cuir d'autrui large cour- 
roie. 

Il faut * la chose se fasse 
de gré ou de force. 

Ne pas faire la petite bouche 

Faire journée blanche. 

Aveugler quelqu'un. 
Les riches doivent plus 
fournir que les pauvres. 
Qui donne à crédit, perd, 
son bien et son ami. 

Ce qui est différé n’est pas 
perdu. 

Lever le menton. 

C'est blanc bonnet, et bon- 
net blanc; c'est verd jus 
et Jus verd. | 

Aimer à éviter les diff- 
cultés, 

Etre en crédit auprès de 

uelqu'un. 

S'obliger par contrat, 

Rogner l'écuelle à quel- 
quun, 

On me fait ce reproche 
continuellement. 

Mon espérance s'en est allée 
en fumée. 

Etre pensif ou réver, 

Donner une mercuriale à 


quelqu'un. 


* 
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Einem das Consept verruͤcken. 
Œinen in die Eur nebmen. 
Einem den Daumen balten. 


Einem den Daumen aufs Aug 
ſetzen. | 


unner einer Decke liegen. 
Sich nach der Decke ſtrecken. 


RE denft, Gott 
enft. 
Mit cinem deutfh reden. 


Kleine Diche benft man, die 


großen lâft man laufen. 
Einem auf den Dienit lauern. 


Das find mir boͤhmiſche Doͤrfer 


Einem ein Dorn im Auge 


ſeyn. | 
Bas cin Haͤkchen werden will, 


das kruͤmmt ji bey Seiten. 
Einem einen blauen Dunit 


machen. 
Ehſtand, Wehſtand. 


Ehre, dem Ehre gebuͤhret. 
Ein Ehrenwort iſt kein Ernſt⸗ 


wort. 

Eigen Lob ſtinkt, eigen Ruhm 
hinkt. 

Das Eis brechen. | 

Das Eiſen fhmieden, dieweil 
es warm (ff. 

Ende qut, alles qut. 

Ein Eſel ſchilt den andern 
Langohr, ou, einen Sac: 
traͤger.. 

Das Ey will kluͤger ſeyn als 
die Henne. 

Sich um ungelegte Eyer be⸗ 
kummern. 


Qui se 


Frayer le chemin. 


Deranger à quelqu’un ses 
mesures. 

Interroger ou examiner 
quelqu'un sévèrement. 
Assister ou soutenir qq.un. 
Serrer le bouton à quel- 

qu’un. 
S'entendre avec quelqu'un. 
Régler sa bouche selon sa 
bourse. 

L'homme propose, Dieu 
dispose. | : 
Parler franchement à qqun. 
Les gros larrons font pendre 

les petits. 
Chercher à faire du mal à 
quelqu'un. | 
C'est de l’algébre pour moi. 
Ftre un crève-coeur pour 
quelqu'un. 

La bonne poule se met à 
couver d'elle-même. 

En donner à garder à quel- 
qu’un. 

Le mariage a ses plaisirs et 
ses chagrins. 

À tout seigneur honneur. 

Un compliment n’est pas 
un —— 

oue, s'em boue. 


Battre le fer, pendant qu'il 
est chaud, 

La fin couronne l'oeuvre. 

La belle se moque du four. 
gon. 


L'écolier prétend enseigner 
son maitre. 
Prendre des soins inutiles. 


Mit 
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Mit gefangen, mit gebangen. 


Das reimet ſich mie die Fauſt 
aufs Auac. | 
Wer andern Fallen ſtellt, wird 

oft ſelbſt gefaͤllt. 
erſengeld geben. 
inem das Fell uͤber die Oh⸗ 
ren ziehen. 
Lange (krumme) Finger ha⸗ 


en. 

Etwas an den Fingern her⸗ 
zaͤhlen. 

Einem auf die Finger ſehen. 

Durch die Finger ſehen. 

Sich die Finger verbrennen. 

Elnen mit Fingern weiſen. 

Man kann ihn um einen Fin⸗ 
ger winden. 

Wenn man ibm einen Singer 
gibt, fo will er Die gause 


Hand. 
Das find faute Fiſche. 
Iſt es nicht gefifchet, fo iſt es 
doch gekrebſet. 
Den rechten Fleck treffen. 
Magere Fliegen ſtechen am 
fharfiten. 


Einem die Fluͤgel beſchnei⸗ 


den. | 
Sremdes Brod ſchmeckt allezeit 
beſſer. 


Friede ernaͤhrt, Unfriede ver⸗ 
zehrt. 


Fuchsart, ſelten gute Art. 


Die Galle laͤuft ihm uͤber. 
Krumme Gaͤnge gehen. 


G. de G. 
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Autant vaut réceler que 
voler. 

Cela rime comme halle- 
barde et miséricorde. 
À trompeur, trompeur et 
demi, 
Montrer les talons. 
Ecorcher quelqu'un. 


Avoir les mains crochues. 


Savoir que chose sur le 
bout des doigts. 

À voir l'oeil sur quelqu'un. 

User d'indulgence. 

Se griller ler doigts. 

Montrer gun au doigt. 

Ilestsouple comme un gant, 


Si on lut accorde un doigt, 
ik en prend long comme 
le bras. 

C'est une défaite. 

Toujours péche qui 

“prend un. 

Toucher la chose au doigt. 

Les nouveaux marchands 
sont plus âpres au profit 
que les vieux. 

Rogner les oncles à quel- 
qu'un. 

On mange toujours de meil- 
leur appétit à la table 
d'autrui. | 

La concorde fait prospérer, 
Ja désunion est la source 
de tous les maux. 

Les gens roux pour la plu- 
part sont méchans. 

Ïl se met en colère 

User de finesse; chercher 
des détours. 


en 
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Einem den Garaus machen. 

Gie fvinnen fein gut Garn 
miteinandet. 

Dem gefchenften Gaul, ſieht 
man nicht ins Maul. 

Gedanken find zollfrey. 


Er meint, der Himmel haͤngt 
voll Geigen. 

Geld iſt die Loſung. : 

Gelegenbeit macht Dicbe. 

Gelebrten ift gut predigen. - 


Fuͤnf gerade ſeyn laſſen. 


Zu geſchehenen Dingen, muß 
man das Beſte reden. 
Gewalt geht vor Recht. 


Wie gewonnen, fo zerronnen. 


Gift und Galle ſpeyjen. 
Gleich und gleich geſellt ſich 
gerne. 


Gleiche Bruͤder, gleiche Kap⸗ 


pen. 

Mehr Gluͤck als Recht haben. 

Wer das Gluͤck hat, der fuͤhrt 
die Braut heim. 

Goldene Berge verſprechen. 


Es iſt nicht alles Gold was 
glaͤnzet. 

Mit einem Fuß im Grabe 
ſtehen. 

Noch nicht uͤber dem Graben 
eyn. 

Grillen fangen. 

Es wird mir gruͤn und gelb 
vor den Augen. 


Er kann weder gruͤnen, noch 
gedeihen. 


Perdre entiérement qq.un. 

Leurs flûtes ne s’accordent 
pas ensemble. 

À cheval donné on ne re- 

garde point s'il est aveugle. 

On n'est pas responsable de 
ses pensées. 

Tout lui rit à l'heure qu'il 
est. 

Argent fait tout. 

L'occasion fait le larron. 

A bon entendeur peu de pa- 
roles. 

Laisser le monde aller com- 
me 1l va. 

A. chose faite il n'y a point 
de remède. 

Où forces domine, raison 

na point de lieu. 

Ce qui vient de la flûte, s'en 
retourne au tambour. 

Jetter feu et flamme. 

Fagot cherchebourrée; cha- 
oun se plait avec son sem- 
blable. 

À chacun le sien. 


Etre plus heureux que sage. 

Tout réussit, à qui La for- 
tune est favorable. 

Promettre monts et mer- 
veilles. 

Tout ce qui reluit n'est 


as Or. 
Etre sur la fin de ses jours. 
N'être pas hors du danger. 


Faire des almanacs. | 
Il me prend une défaillance. 


Il ne saurait prospérer. 
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Einer Sache auf den Grund 
É Ge i im Ropfe babe, 

Gut Ding will Weile baben. 
Gut macht Muth. 


Der Arme muß gemeiniglich 


Hagare laſſen. 
Es iſt kein qutéé Haar an ibm. 
Sie find alle eines Haares. 
Det Haber Ficbt ibn, 
Bab ich, iſt beffer als haͤtt 


ich. 

Das Ding bat einen Haken. 

Das bricht ihm den Hals. 

Mit der frummen Sand 
kommen. 

Mit der linken Hand auf 
einen warten. 

Von der Hand ins Maul. 


Auf ſeine eigene Hand etwas 
thun. | 
€ : wie Man cine Hand um⸗ 
ehrt. 
Eine Hand waͤſcht die andere. 


Lange Haͤnde haben. 
nt, fo Haͤnde und Fuͤße 
at. 
Einen auf den Haͤnden tragen. 
Was Haͤnschen nicht lernet, 
wird Hans nicht koͤnnen. 


Da liegt der Haas im Pfeffer. 

Es ift weder gebauen no 
geſtochen. 

Mit vielem haͤlt man Haus, 

mit wenigem kommt man 


aus. | 
Auf der faulen Haut liegen. 


Pénétrer le fond d’une af. 
faire. | 

Etre raffiné ; avoir de l’es- 
prit. : | 

Tout vient à qui peut at- 
tendre. 

Richesse donne hardiesse, 

À cheval maigre vont les ” 
mouches. 

Cest un franc-vaurien. 

Ils se ressemblent tous. 

Il est pétulant. | 

Un tiens vaut mieux que 
deux tu l’auras. 

Il y a anguille sous roche. 

Il y va de la vie. : 

— (ou corrompre) par 
des préè sens. | 

Attendre quelqu'un comme 
les moines font l'abbé. 

Journée gagnée, journée 
mangée. 

Faire quelque chose d'auto- 
rité privée. 

Il est tout changé, ce n’est 
plus le même homme. 
Qui plaisir fait, plaisir at- 

tend. 
Etre sujet à voler ; gripper. 
Un ouyrage achevé, 


Choyer ou caresser qq.un. 

Il faut apprendre en sa jeu- 
nesse pour savoir en sa. 
vieillesse. 

Voila le noeud de l'affaire. 

Il n'y a ni rime, niraison. : 


Un bon ménager gouverne 
‘son ménage selon ce qu’il 
y peut fournir. . ss 
Croupir dans l'oisiveté. 
2 
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Die Haut verfaufen, da der 
Bat noch im Walde laͤuft. 


Etwas weder su beben, noch 
au legen wiſſen. 
Jemanden durd die Hechel 


— Heerd iſt Goldes 


wert 
Der Hehler iſt ſo gut als der 
Stehler. 
su ift mir naͤher als 
o 
Herrengunſt und Vogelgeſang 
lauten ſchoͤn, aber waͤhren 
nicht lang. 
Weſſen das — voll iſt, des 
gehet der Mund uͤber. 
—— mit leerer Hoffnung ab⸗ 
eiſen. 
Es iſt Hopfen und Malz an 
ihm verlohren. 
Mit einem in ein Horn blafen. 


Die Hoͤrner ablaufen. 
Etwas auf ſeine Hoͤrner neh⸗ 


men. 

Die Huͤlle und Fuͤlle haben. 

Es wird ihm hekommen, wie 
dem Hunde das Gras. 

Ein bloͤder Hund wird ſelten 


sk" leben miteinander Wie 
Hund und Katze. 


Todte Hunde beißen nicht. 
— ſind des Haſen 


o 
Wer den Hund haͤngen will, 
ſindet leicht einen Strick. 
Den letzten beißen die Hunde. 


Vendre la peau de l'ours 
avant qu'il soit jetté par 
terre. 

N'ètrenullement content de 
quelque chose. 

A boyer après quelqu'un. 


Il n'est rien tel que d’avoir 
un chez-soi. 

Autant vaut recéler que 
voler. 

Ma peau m'est plus proche 
que ma chemise, 

La faveur des grands est une 
chose fort inconstante. 


De l'abondance du coeur la 
bouche parle. 

Tenir à quelqu'un le bec 
dans l'eau. 

On yÿ perd sa peine et ses 
soins. 

S’entendre comme larrons 
en foire. 

Quitter la fougue de la jeu- 
nesse, 

Entreprendre quelquechose 
à ses risques. 

Avoir tout en abondance. 

Il s'en trouvera fort mal. 


Il n’y a que les honteux qui 
perdent. 

Ils s'accordent 
chien et chat; 
feu et l’eau. 

Morte la bête, mortlevenin. 

À la fin on est accablé par 
le nombre. 

Qui veut noyer son chien 
l'accuse de la rage. 

Malheur au dernier. 


coimime 
c'est le 


— — — — — — —— ——“⸗ 


Ci 
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unger ift der befte Koch. 
aus ift menſchlich. 4 


Jung gewohnt, alt gethan. 


Mit eines andern Kalbe pfͤ⸗ 
gen. 

Eine Sache karten. 

Wie die Katze um den Brey 


gehen. | 

Die Katze lauft ibm den Bu⸗ 
el hinauf. 

Eine guten Fake entgebet 
oft cine Ratze. 

Die Katze im Gad faufen. 

Der Rate die Schelle anhaͤn⸗ 


gen. 
Aus Kindern werden Leute. 
Die Kinderſchuhe vertreten, 
(ausgezogen) baben. 
Gebrannte Kinder foͤrchten 
ſ(ſcheuen) das Feuer. 
Kinder und Narren reden die 
Wahrheit. 


Kleider machen Leute. 


Wer das Kleine nicht be⸗ 
gehrt, iſt des Großen nicht 


werth. | 
Wer ſich unter die Kleyen 
mengt, den freſſen die 
Schweine. I 


Ueber die Klinge ſpringen. 
— es nicht, ſo klappt es 
och. 
Einem den Knoten aufiͤſen. 
Es ſind nicht alle Koͤche, die 

lange Meſſer tragen. 


‘Il n'est sauce que d'appétit. 


Il n'y a si bon cheval qui 
ne bronche. 

Ce qu'on apprend au ber- 
ceau, demeure jusqu’au 
tomheau. 

Profiter du travail d’autrui. 


Concerter une affaire 
Tourner autour du pot, 


Il a peur. 


A bon pécheur souvent 
échappe anguille. 

Àcheter chat en poche. 

Se mettre à la tête d'uns 
affaire épineuse. 

De petit on devient grand. 

Etre sorti d'enfance. 


Chat échaudé craint l'eau 
froide, 

Il n’y a que les enfans et les 
fous qui disent ingénue- 
ment ce qu'ils pensent. 

La belle plume fait le bel 
oiseau... | 

En négligeant les petites 
choses, on ne parvient 
jamais aux grandes. 

Qui se fait brebis, le loup 
le mange ; qui se couche 
avec les chiens , se léva : 
avec les puces. : 

Avoir la tête tranchée. 

Cela peut passer. 


Découvrir le pot aux roses. 
Toute chair n'est pas venai- 
son ; on ne doit pas juger 

‘ des gens par l'extérieur. 


/ 


— 
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Viele Roche verfalsen Den 
Brey die Suppe). 


Mit der Kohle in den Schorn⸗ 
ſtein ſchreiben. | 
Wie auf Robien fichen. 


Einen offenen Kopf baben. 


Den Kopf auffchen. 
Sich etwas in den Rovf (Chen, 
Einem im Kopfe ſtecken. 
Den Kopf voll haben. 


Mit dem Kopf durch die Wand 
laufen wollen. 
Einem den Kopf waſchen. 


Den Korb geben. 

Den Korb kriegen; durch den 
Korb fallen. 

UE im Korbe ſeyn. 

Den Krebsgang gehen. 

Er weiß wie dieKreide ſchreibt 

Mit doppelter Kreide an⸗ 
ſchreiben. 

Zum Kreuze kriechen. 

Der Krug gebet fo Lange sum 
Brunnen, bis der Hentel 
bricht. | . 

Sich frümmen und büden. 

Den Kuͤrzern ziehen. 

Einem den Kuͤtzel vertreiben. 

Laͤndlich, ſittlich. 

Einem eine Laus in den Pelz 


ſetzen. 
Er hat laͤuten hoͤren, aber er 
weiß nicht, in welchem 


Dorfe. 
— Einen Leiſt geſchlagen 
eyn. | 
Einen bintee das Licht fuͤhren. 


Une affaire se gâte quand 
elle passe par trop de 
mains. 

Oublier; mettre en oubli. 


Etre extrémement pressé de 
s'en aller. 

Avoir l'esprit bien délié, 
(ouvert). 

S’entêter ; s’opiniätrer. 

Se chausser d’une opinion. 

Etre pensif sur qq. chose. 

Avoir des affaires par-des- 
sus la tête. 

Vouloir entreprendre une 

chose impossible. 

Donner une mercuriale à 

uelqu'un. 

Refuser une proposition. 
Etre refusé d'une fille qu'on 
a cherchée en mariage. 

Etre le coq du village. 

Aller à er | 

Il sait ce qu’en vaut l’aune. 

Faire double emploi (d'un 
compte.) à 

Se rendre ; se soumettre. 

Tant va la cruche 2 l'eau, 
qu'enfin elle se casse. 


Faire le chien couchant. 

Avoir le désavantage. 

Faire passer l'envie à qq.un. 

Chaque pays, chaque guise. 

Tailler de la besogne à 

quelqu'un. 

Il n'a qu'une connaissance 

superficielle de la chose. 


Etre frappé au mème coin. 


Abuser ou tromper qq.un. 


— — — — — — — — 
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Lieb und Luſt einem Ding, 
macht alle Muͤh und Arbeit 


gering 
—2* 1 Bag fi dte Balken 
Bon —* luͤgt man gern. 
Wer luͤgt, der ſtiehlt auch. 


Zu ES und 
derbt alle S 
Luſtig in —* ,kaun nie⸗ 
mand wehren. 

Seinen Mann ſinden. 

An unrechten Mann kom⸗ 


mas gut an den Mann brin⸗ 


— X der Mann, nachdem 
braͤt man ihm die Wurſt. 
—— nn. dem Winde 
drehe 

Einem uͤber das Meul fahren. 
Einem das Maul ſtopfen. 
Einem das Maul waͤßricht 


machen. 
Ginem eiwas vor dem Maule 
wegnehmen. 
Wenn die Maus ſatt iſt, 
ſchmeckt das Mehl te, 


Einem einen Maven ſtecken. 
———— hat Gold im 


Aus der Muͤcke einen Elephan⸗ 
ten machen. 

Trunkener Vvrund redet aus 
Herzensgrund. 

Ein gut undfféct haben. 

Mit gleicher Muͤnze bezahlen. 


—— viel, ver⸗ 


On n'a point de peine à 
faire ce qu'on fait par 
_ inclination. 
Mentir comme un arra- 
cheur de dents. | 
À beau mentir qui vient de 
loin. 
Montrez-moi un menteur, 
— je vous moutrerai un 
larron. 
TE peu ef de trop est nui- 
le dans toutes choses. 
laisir innocent n'est . 
un défendu. 
Trouver à qui parler. . 
S'adresser à faux. 


: Vendre bien ses coquilles. 


On traite chacun selon.sa 
qualité. 

S'accommoder au tems ou 
aux circonstances. 

Brusquer quelqu'un. 

Rabattre le caquet de qun. . 

Mr venir l'eau à la bouche | 

uelqu'un 
Sou er le pion à qqun. 


Quand les cochons sont 
souls, ils renversent la 
huche. 

Ne vouloir pas du bien à 
quelqu'un. 

L'aurore est amie desMuses. 


Exagérer excessivement. 


Quand le vinentre, le secret 
sort. 

A voir la langue bien affilée. 

Donner chou pour chou. 
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Muͤßiggang iſt des Teufels 
Ruhebank, ou, aller Laftcr 


Anfang. 
Bey Nacht ſind alle Kuͤhe 
ſchwarz. 
Einem den Nacken beugen. 
Eine Sache an den Nagel 


haͤngen. | 
Dem Rinde den rechten Na⸗ 
men geben. 


Einen sum Narren baben. 


Einen am Narren⸗Seile zie⸗ 
ben (fuͤhren). 
Einem jeden Narren gefaͤllt 

ſeine Kappe. 


Narren muß man mit Kolben 


lauſen. 


Narrenhaͤnde beſchmieren 
Tiſch und Waͤnde. 
Einem eine Naſe drehen. 


Der Naſe nach gehen. 


Einen bey der Naſe herum 


fuͤhren. | | 
Cinem etwas unter die Naſe 


reiben. J 
Beſſer Neider, als Mitleider. 


Es geht bey ihm auf die Neige. 
Roth bat kein Geboth. 
Aus der Noth eine Tugend 
machen. 
Freunde in der Noth, gehen 
„viele auf ein Loth. 
Wer die Nuͤſſe gefreſſen, mag 
auch die Schalen wegkehren. 
Oben aus, und nirgends an 


L'oisiveté est l'oreiller du 
diable, ou , la inere de 
tous les vices. 

La nuit tous chats sont gris. 


Rendre qq.un discipliné. 
Abandonner une affaire. 


Nommer les choses par leur 
nom ; appeler un chat un 
chat. 

Donner un poisson d’avril 
a quelqu'un. 

Mener quelqu'un par le 
nez. 

À chaque fou sa marotte; 
chaque oiseau trouve son 
nid beau. 

Où la douceur ne sert de 
rien, il faut employer la 
force. 

Les murailles sont le papier 
des foux. 

Faire un pied de nez à 
quelqu'un. 

Aller tout droit en avant. 

Balloter quelqu'un. 


Reprocher bravement une 
chose à quelqu'un. 

Il vaut mieux faire envie 
que pitié. 

Il est au bout de sa carrière. 

Nécessité n'a point de loi. 

Faire de nécessité vertu, 


On connait l'ami au besoin. 
Qui a fait la folie, la paye. 


Avoir de grands desszins 
fondes sur rien, 
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Da ſtehen die Ochſen amBerge 
Hinter dem Ofen ſitzen. 


Nicht einen Hund aus dem 


Ofen zu locken haben. 
Er hat duͤnne Ohren. 
Einem in den Ohren liegen. 
Den Schalk hinter den Ohren 
haben. 
Sich etwas hinter das Ohr 
ſchreiben. | 
Er if noch nicht binter den 
Ohren trocen. | 
Den Pelz waſchen, und ibn 
nicht naß machen, 
Nach jemands Pfeife tanzen. 
Im Rohre ſitzen, und Pfeifen 
ſchneiden. 

Vom Pferde auf den Eſel 
kommen. J 
Die Pferde hinter den Wagen 

ſpannen. 
Fremdes Pferd und eigene 
Sporen machen kurze Mei⸗ 


len. 

Auf die magern Pferde ſetzen 

ſich meiſtens die Muͤcken. 

Wenn die Pferde fort ſind, 
heſſert man den Stall. 

Rein Pulver riechen koͤnnen. 

Einem auf den Puls fuͤhlen. 

Einem den Rang ablaufen. 

Wem nicht zu rathen iſt, dem 
iſt auch nicht zu helfen. 

Die Rechnung obne denWirth 
machen. 

Sich an jedermann rciben 
wollen. 

Lunte riechen. 

Einer Sache einen Riegel 
vorſchieben. | 

An Ricmen lernen die Hunde 
Leder fauen, 


C'est Là la difficulté. 


_ $e tenir au coin de son feu. 


N'avoir rien du tout ; etre 
pauvre comine Job. 

Il a l'ouie fine. 

Battre les oreilles à qq.un. 

Avoir de la malice dans son 
cabasset. —— 

La garder bonne à quel- 
qu'un. : 

C'est un blanc-bec, ou, un 
niais. 

Faire semblant de vouloir 

du mal à quelqu'un. 

Dépendre de ER ES 

Profiter de l’occasion avant 
qu’elle n'échappe. 

D'évèque devenir meünier. 


Mettre la charrue devant 
les boeufs. 


On avance toujours mieux 


avec un cheval emprunté 
qu'avec le sien propre. 
Ce sont ordinairement les 
pauvres qu'on foule le plus. 
À près la mort le médecin. 


Etre poltron. 


Sonder qq.un sur qq. chose. 


: Prevenir quelqu'un. 


Il n'y a point de bon conseil 
à moins qu'onnele suive, 

Se tromper dans ses espé- 
rances. 


Jeter la pierre à tout le 


monde. | 

Se douter de quelque chose. 

Mettre obstacle à une af- 
faire. 

On ne commence jamais 
par de grands crimes. 
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Wornach man ringt, ein fol 
ches gelingt. 
Er Rémint mie gerufen. 


Sid eine Rutbe auf den Bu⸗ 
del binden. 

Cr ſchlaͤgt J den Sack und 

meinet den Eſel. 

Es iſt ne gefalsen, noch ge⸗ 


fhma 

Auf Sand bauen. 

Einen aus dem Gattel heben. 
Einen in den Sattel heben. 
In alle Saͤttel gerecht ſeyn. 
Im Saus und Braus leben. 
Mit Schaden wird man klug. 
Wer den Schaden hat, darf 


fuͤr den Spott nicht ſorgen. 
— bi di wohl ſchee⸗ 


* Schafe aufs Trockne 


—* "Share gehen viel 
in einen Stall. 


Ein raͤudig caf ſteckt die 
ganze Heer 
Schein und Sen “a zweier⸗ 


ley 
* geſchoſſen, aber uͤbel 


troffen. 
gr Rob émise » der faͤhrt 


Es ihm ein tiefer Schnee 
ut de die Schnur hauen. 
Von gutem Schrot. und Korn 
ſeyn. ne 


La fortune favorise ceux 
qui sont hardis. 

I] vient comme tambourin 
à nôces. 

Se mettre une épine au 


pied. 

Il bat le chien devant le 
dion. : 

Il n'y a ni sel ni sauce. 


Se nourrir de vaines espé- 
— 

Supplanter qq.un; lui cou- 
per l'herbe sous” le pied. 

Faire la fortune à qqun. 

Etre propre à tout. 

Faire gogaille, ou, ripaille; 
mener joyeuse vie. 

Dommage rend sage. 

Marchand qui perd, ne 
peut rire. 

Plumer la poule sans la 
faire crier. 

Faire bien ses affaires. 


Quand on veut s’accommo- 
der, on trouve sans peine 
a se placer. 

Une bras galeuse pâte tout 
un troupeau. 

Des apparences à la réalité 
la différence est grande. 

Bien visé, mais mal tiré. 


Pour faire aller le chariot, 
1l faut graisser les roues. 
Il a essuyé une grande perte. 


. Passer les bornes ; faite un 


excés. 
Etre dé bon poids et aloi, 
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Wie einer ins Holz ſchreit, fe 
ſchallt es heraus. 
Eine Schwalbe macht keinen 


ommer. 

Mit dem Schwerte drein 
ſchlagen. 

Keine Seide bey etwas ſpin⸗ 


nen. 
Nach dem Sparer koͤmmt ein 
Zehrer. | 
Einen Sparren suviel baben. 
Ein Sperling in der Hand, iſt 
beſſer als ein Storch auf 
dem Dache. 
Einem die Spitze biethen. 
Mit der Sprache nicht heraus 


wollen. 

— auf den Sprung hel⸗ 
en. 

Einem die Stange halten. 

Einen Stein auf dem Herzen 
haben. 

Einem einen Stein in den 

eg legen. 

Zween harte Steine mahlen 
ſelten reine. 

Stich halten. 

SERIE regieren nicht 
ange. 

Das ift abgedroſchenes Stroh. 

Leer Stroh dreſchen. 


Einem den Stuhl vor die 
Thuͤr ſetzen. 


Sich zwiſchen zween Stuͤhle 
niederſetzen. 
Aus Tag Nacht machen. 


Einem den Tert leſen. 


Le moine répond comme 


. l'abbé chante. 
Une hirondelle ne fait pas 
le printeins. 


User de force, ox, d'auto- 


rité absolue. 

Trouver plus de perte que 
de Droht à une chose. 

À un père avare succède 
un fils prodigue. 

Avoir un grain de folie. 

Un tiens Vaux mieux que 
deux #4 l'auras. | 


Faire tête à quelqu'un. 
N'oser se déclarer. 


Mettre quelqu'un entrain. 
Prendre le parti de quel- 


u’un. 
Avoir quelque chose (qui 
pése) sur le coeur. ” 
Travarser quelqu'un dans 
ses desseins. | 
Corsaires a Corsairesne font. 
pas leurs affaires, 

Etre à l'épreuve. | 

Ea trop grande sévérité 
n'est pas dé durée. 

Ce sont des choses cent fois 
rebattues. 


 Puiser de l'eau dans un 


panier. 
Donver on demander brus- 
quement le congé à quel- 


u'un. | 
Se mettre entre deux selles, 
le cul à terre. ‘ 


Renverser l'ordre de la na- 
ture. 


Reprimander quelqu'un, 
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Hinter der Thuͤr Abſchied 
nehmen. 

7 der Thuͤr ins Haus 
allen. 

Einem die Thuͤr weiſen. 

Zwiſchen Thuͤr und Angel 
ſtecken. 

Trau, ſchau, wem. 


Aus dem Regen in die Traufe 
kommen. 
Im Trüuͤben ſiſchen. 


Womit man umgeht, das 
klebt einem an. 
Unkraut verdirbt nicht. 


Unrecht Gut gedeiht nicht. 
Verſehen, iſt auch verſpielt. 
Wo viel iſt, da koͤmmt viel 
hin 


Wie der Vogel, ſo das Ey. 

Der Vogel ſingt, nachdem ihm 
der Schnabel gewachſen iſt. 

Man kennt den Vogel am Ge⸗ 
fanq , ou, an den Federn. 

Wer Vogel fangen mil, muß 
nicht mit Knitteln drein 
werfen. 

Vor gethan, und nach bedacht, 
hat manchen in groß Leid 
gebracht. 

Vorſorge iſt beſſer als Nach⸗ 
ſorge. : 

Einem gcvachfen ſeyn. 

Friſch gewagt, iſt halb ge⸗ 
wonnen. 

us gewinnt, wagen pets 

iert. 


Wer warten kann, koͤmmt auch 
an Mann, 


Déloger sans trompette. 


Faire, ou, dire une chose 
sans ménagement. 

Mettre qq.un à la porte. 

Nager entre deux canaux. 


Ne te fie qu'a bonnes en- 
seignes. | 

Tomber de la poële dans 
le feu. . 


Profiter du désordre des 


- affaires. 


‘Il souvient toujours à Ro- 


bin de ses flûtes. 
Mauvais herbe croit tou- 
jours. 


_ Bien mal acquis ne profite 


jamais. | 

Les fautes sont pour les 
Joueurs. 

Qui chapon mange, chapon 
lui vient. 

À petit mercierpetit panier 

Chaque pays a son jargon. 


On juge de l'homme par 
ses habits. 

On ne prend pas les lièvres 
au son du tambour. 


On tombe dans le repentir 
pour n'avoir point réflé- 
chi. 

Précaution vaut mieux que 
souci. 

Pouvoir résister à qq.un. 


Qui hasarde, gagne. 
Qui ne risque rien, n'a rien. 


Tout vient à tems à 


qui 
peut attendre. | 
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Waſſer ins Meet, où in den 
Brunnen tragen. 
Einem nicht das Waſſer rei⸗ 


chen 
Eine Sade su Waſſer machen. 
ou 1e Waſſer auf feine 


uͤh 
Stille Waſſer gruͤnden tief. 


Wer das Waſſer fuͤrchtet, 


muß nicht zu Schiffe gehen. 
Einem den Weg weiſen. 
Einem klaren Wein einſchen⸗ 
en. 
Einem etwas weiß machen. 
Das Werk lobt den Meiſter. 
In ein Weſpenneſt ſtechen. 


Wie der Wirth, ſo die Gaͤſte; 


wie der Herr ſo die Knechte. 


Wie einer ſich verhaͤlt, ſo 
gehts ihm in der Welt. 

Wind machen. 

Wo nichts iſt, kann man nichts 
nehmen, ou bat der Kaiſer 
ſein Recht verlohren. 

Er nee fich wie ein junger 


off 

Wenn man den Wolf nennt, 
ſo koͤmmt er gerennt. 

Eine gutes Wort findet cine 
gute Stelle. 

Ein Rire ein Wort, ein Mann 


gBorte —* den Bauch nicht. 


Braͤtſt du mir die Wurſt, ſo 
loͤſch ich dir den Durſt. 

Eine Wurſt nach einer Speck⸗ 
ſeite werfen. 


Donner à plus riche que 


soi. 

Etre de beaucoup inférieur 
à un autre. 

Anéantir une chose. 

C’est du beurre dans ses 
épinards. 

Il n'y a pire eau que celle 
qui dort. 

Qui craint les feuilles, 
n'aille pas au bois, 

Renvoyer quelqu'un. 

Dire la 9— 
à quelqu'un. 

En faire accroire à quel- 
qu'un. 

A l'oeuvre on connaît l’ou- 
Vrier. | 

Irriter ceux qui peuvent 
nuire. 

Tel maitre, tel valet. 


On moissonne selon ce 
qu'on a semé. 
Vendre de la — 


Ou il n'y a rien, le roi perd 


son droit, 
Il va de — enpire. ‘ 


Quand on parle du loup, on 
en voit la queue. 


Petite pluie abat grand 


vent. 
Un homme d'honneur n’a 
que sa parole. 


Ventre affamé n'a point | 


d'oreilles. : — 

Un service rendu en attire 
un auûtre. 

Donner un oeuf pour avoir 
un boeuf, 


rité toute pure 
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Wurſt wieder Wurſt. 

Einen im Zaume halten. 
Die Gelegenheit vom Zaune 
brechen. 

Koͤmmt Zeit, koͤmmt Rath. 

Mit der Zeit erkennt man die 

eut. 

Zeit bringt Roſen; Zeit uͤber⸗ 
windet alles. 

Sich zum Ziele legen. 

Wer zuerſt koͤmmt, der mahlt 
zuerſt. 

Wer zufrieden iſt, hat immer 
genug. 

In den letzten Zuͤgen liegen. 

Zwiel iſt ungeſund. 

Auf keinen gruͤnen Zweig 
kommen. 


Wieder auf einen gruͤnen 
Zweig kommen. 


À beau jeu beau retour; bien 
attaqué bien défendu. 
Réprimer ou retenir quel- 
u’un. | 
Saisir le premier prétexte. 


Nouvelle entreprise, nou- 
veau conseil. à 

Avec le teins on connaït les 
bons marchands. 

Avec le tems et la paille les 
néfles mürissent. 

Entendre raison. | 

Le premier passe devant. 


Contentement passe ri- 
chesse. 

Avoir la mort entre les 
dents; être aux abois. 

Tout extrême est vice. 

Ne faire jamais fortune. 


Revenir sur l'eau. 


| 
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ABRÉGÉ DE LA PROSODIE, 





CHAPITRE PREMIER. 


De la Longueur et de la Briéveté des 
| S'yllabes. 


II est impossible de donner des règles pré- 
cises sur la mesure des syllabes de la langue 
allemande ; il n’y a que la bonne prononciation 

ui puisse être notre guide à cet égard. Cepen- 
due , les régles qui suivent, seront très - utiles 
aux commençans. | , 


I. Les diphtongues sont ordinairement dongues ; 
comme Bau dans Bauer; bey dans dabey. — Mais cette 
règle souffre cependant des exceptions : la syllabe 
Lauf, course, p. ex. est brève par elle-même et dans 
les composés Wettlauf, course qu'on fait en lice; 


3titlauf, période ; Ablauf, écoulement. Elle est longue, : 


au contraire, dans Laufbabn, Zice. — La diphtongue ay 
est brève, à la fin des noms propres, comme Sreisgan, 
Landau, Torgau ꝛc. | 


IL Une voyelle, suivie de deux ou de plusieurs con- 
sonnes, est ordinairement longue, tomme dans les 
mots suivans: ſterben, mourir; falleh, comber; lommen, 
venir; morden, assassiner. — Ceite règle a aussi quel- 
ques exceptions : les dernières syllabes, dans les mots 


F:. 


an de 
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suivans, étant éréves : Gclbfimord, suicide ; Hauptſtadt, 
ville capitale. 

III. Dans les mots composés de deux syllabes, la 
première est ordinairement lozgue, quoiqu'il n'y ait 
: diphtongue, ni deux consonnes aprés une voyelle ; 

.ex. fagen, dire; geben, donner; Vefen, lire; loben, 
— Stiefel, botte. 

IV. Les particules ab, an, auf, aus, bey, dar, durch, 
ein, fuͤr, Der, bin, mit, nach, um, bon, vor, meg, weil, 
will, zu, qui entrent dans la composition des substan- 
sifs ou des verbes, sont toujours longues, soit qu'elles 
s0 trouvent au commencement ou a la fin, p. ex. 


ablegen, quitter. AA présenter. 
binab, en bas. Durdgang, passage. 
anbalten, arrèter. dadurch, par-la. 
daran, y, en cela. Einnahme, recette. 
Aufhôren, cesser. binein, en dedans. 
bérauf, en haut. Fürbitte, intercession. 
auslofchen, effacer. dafur, pour. 

daraus, de la. daher, de cela. 


beytragen, contribuer. hinreiſen, partir pour etc. 


anbey, ci- joint. è dahin, y. 

Mißgunſt, envie. vorgehen, précéder. 
mitgehen, accompagner. bevor, avant que. 
damit, afin que. wegwerfen, jeter. 
nachfolgen, suivre. hinweg, de là 
demnach, par conséquent. Ddiemeil, tandis que: 
umwenden, tourner. willfahren, accorder. 
darum, par cette raison. zuſprechen, exhorter. 
hievon, de cela hinzu, a, près, vers. 


V. Les terminaisons €, el, eln, em, en, et, ern, 
eff et et dans les mots de plus d’une syllabe, sont tou- 
jours brèves, p. ex. 


die Liebe, l'amour. Vater, père. 

der Eſel, l’âne. aͤrgern, fâcher. 
mangein, tuanquer, du thateft, tu faisais. 
meinem, à mon. | ihr faget, Yous dites. 


reden, parler. | 
VI. 
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VI. Les prépositions inséparables be, empf, ent, 
er, 9€, um, ver, zer, sont toujours breves ; «p. ex. 
⸗bewegen, mouvoir. sgelingch , réussir. 

empfangeñn, recevoir. umarmen, embrasser. 

entſtehen, résulter. + verachten, mépriser. , 

erachten, gonjecturerz ‘ ggrfhneiden, couper en deux. 


VII. Les monosyllabes (excepté ceux compris dans 


les règles précédentes et quelques adverbes, comme 
ſchoͤn, grof 16.) sont tantôt érefs, tantôt longs. 


VIII. Iten est de mème des terminaisons bar, haft, 
beit, in, keit, lein, Kb, niß, fal, fam, fbaft, thum et 
ung. | . ® | à To l 
a.) Elles sont rêves, 1 elles sont précédées 
d’üne syllabe longue Qans un mot de deux syt. 
labes ; p. ex. re » 


actbat, estimable. Renntnif, connaissance. 
bosbaft, méchant. ; Schickſal g sort. 
Srcnbeit, liberté. Yatbfam , convenable. 
Fuͤrſtin, princesse. reundſchaft, amitié. . 

, Maͤhrlein, conte. tribum, erreur. 
troͤſtlich, consolant. andlung, action. 


b.)+ Ces.mèmes terminaisons peuvent être longues, 
lorsqu'elles se trouvent aprés une syllabe érdve 
daris un mot érissyllabe; p. ex. 


twtinderbar, adinirable.* Koͤnigin, reine. 


tugendhaft, vertueux Ehrbarkeit, décente. 
Gicherbeit, sureté. : Singcricin, petit doigt. 
. wunderlid, bizarre. Wanderſchaft, voyage. 
Finſterniß, ténèbres. ,  Süritenthum, principauté. 
atbcitfam, laborieux. Beſſerung, conversion, 


JNota. Dans les vers dactyliques ; res memes termi- 


naisons sont brdves, puisqu'elles sont suivies de 


_ syllabes lozgues. 


, 


© IX. Dans les substantifs dissyllabes, composés de 
deux mots, la syllabe qui constitue le mot déterminanr, 


G. de G. Ce 
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est longue; et celle qui constitue le mot déverminé est 
brève; p. Schuh et Schlag, qui sont longs par eux- 
mêmes, deviennent brefs dans Handfblag ! Handſchah TA 
_ X° Les articles devant les substantifs, et les pronoms 
devant les Verbes.sont Frefs quand ils sont'suivis d’une 


syllabe longue, et ils sont Jongs lorsqu'ils sont suivis 
d’une syilabe bréve, p.ex. . 


© * x Lo = © 6 - : 
der Mann, le mar . du haſſeſt, tu hais. 
die Grau, la femme. | * beige, 41 mord. 


vas Kind, l'engant. 7 Dubelobnéftturécompemues. 

+ © «+ 0 +. © — 

der Gerechte, le juste. er genießt, il jouit. 

ss O © ù ——— wi O0 + 0 : 

die Geltebte, ld'bien-aimée. wir verderben, nons périssons 

mA O = O DRE m4 O mx O 

das Gebdude, le bâtiment. ir gewinnet, vous gagner. 

lents, les maudite. fe begchren , ils demandent. 
Remarque. | + 


+. -@ 
Les exemples suivans prouvent, combien il est né- 
cessaire d'observer la mesure dé chaque syllabe: . 


_ Oo 0 LU : _ e- 
Gehet, signifie, donnez; et Gebet, signifie, prioro. 
est Oo 4 
Erblich, héréditaire; er aͤruch il mourus. 
Personne n'entendrait les deux mots suivans, si, 
. — 4 OO = © 
au lieu de les pronoucer de cette façon: unverweslich, 
O = OO sat ⸗ |] ⸗ 
enterbeter, on les prononçait : anvenneslih ' enterbeter. 





* 
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CuAFITREII. | 
Des différens pieds des Vars allemands. 


De la variété des syllabes longues et brèves 
résulte dans chaque” angue une certaine har- 
monie qui (latte l'oreille; c’est ce qu’on appelle 
le zombre du style. . | 


Comme on peut, mêler les sylhbes longues 
et brèves de plusieurs facons, on en forme dif- 
férens pieds, sur lesquels, pour ainsi dire, le 
vers marche, i — 


La plus petite espèce de pieds consiste en deux: 
syllabes. Si les deux syllabes qui composent le pied, 
sont longues, on l'appelle un spordée; comme : 
| Vortrag, exposition. Ce pied marche +rès-grävemént, 

Le pied composé de: deux syllabes bréves, s'appelle 
Pyrique ou ardent; ilest rapide et léger. + 

Le milieu entçe cés deux espèces de pieds tiennent 
le T'rochée et lé Îambe qui sont composés de deux 
syllabes dont l’une est longue et l’autré brève. Le 
Z'rochée commence par la longue et finit par la brdve, 

«4 © — © , 


p.ex. Water, Gofen, licben; il a la marche gaie oi 


* . 


_évreillée, comme dans ce vers de Bürger : 
Morgen Hebe, mer De Liebe” - 
… 0 a⸗ | 
Schon empfand ; 
, e % Oo 
Morgen uebe, wer de Liebe 
— O 
| Nie gefannt. 
De tous les pieds à trois syllabes, que les Grect 
ét les Romains employaient ; il n'y en a que trois en 


wsage parmi nous : / 
| Co a 
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1.) Le Dactyle, dont la première syllabe est longue 
etles — autres brèves ; p.ex. gÿttlie bimnniſchẽ 

meunſchliche ꝛc. | | 

L'Amphibrachis, dont la première est brève, 


la seconde longue, et la troisième Bréve. La langue 
allemande a un grand nombre de mots qui forment 


4 O « © O = © O = O 
ce pied; p. ex. gencigte, beliebte, Gedanfen. Nos 
poëtes modernes s'en sont beaucoup servis ; en voici 
un exemple dans quelques vers de STOLLBERG : 


2.) 


Go? 
: — 


* 


us Blumenteihen laãchelt mis 


Der fige Sid der Freuder 
20 — 9° M 0 st 
Wir ſehen ibt, und freucn uns . 
Wie Lommer auf der Weide! | 
ES dantet unfer frohe Buͤck 
Dem Gott, de uns ins Lében 
O = Q md [a] #4 © * 
Gerufen, und ſo manches Gluͤck 
Aus Vaterhud gegebea. 


L'Anapeste, qui est composé de deux syllabes 


: — | OO = 
brèves, suivies d'une longue; p. ex, ungemein, 
«: 


anerbèrt, Waheſtat 2e. 


e 
RSR RER 


" 
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Crar 1TR=E III. 
| De la V. ersification aljemande. 


La langue allemande est propre à tous les 
genres de vers ; soit des anciens, soit des mo- 
dernes. Les plus usités sont l’Zembique et le 
Trochaïque ; ils sont de différente longueur. 
Le genre dactylique est moins commun, mais 
on le trouve souvent mélé avec les deux 
précédens. F 

. La rime, ou la consonnance des mots qui 
terminent deux ou plusieurs, vers,. n’est pas 
essentielle à la versification allemande, Mais il 
y a en allemand, comme en français, deux 
‘espèces de rimes : les rimes masculines et les 
rimes féminines. 


Les rimes sont masculines, quand les syl- 
labes consonnantes qui terminent les vers sont 
longues; elles sont féminines, lorsque ces : 
syllabes consonnantes sont brèves. | 

Voici les principales règles à observer à cet 
égard: | — | 

I. Les derniers sons des deux mots qui forment la 
rime, doivent être parfaitement semblables; une syl- 
: labe qui.a le son aigu ne rime point avec celle qui a 
le son érainant; p. ex. hohl et voll; Mus et Schluß; 
viel et Will 2 ne riment point, parce que les premiers 
. Ont un son érainant, et les seconds un son aigu. Ilen . 
est de même de Namen et beyſammen; fie traten et ſie 
batten 26. . .. 
_ IL Une rime juste doit avoir les mèmes voyelles; . 
et les consonhes finales doivent être du nombre da 


à late. à 


— — —— 
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celles qui se prononcent du mème organe, p. eæ. MID 
et kalt; bart et ward, forment une rime suffisante ; mais 
weg et keck; lang er kraul; bout et Zeit; pôrt et ehrt, ne 
riment point. 

. Les mots qui riment, doivent avoir, avant leurs 
voyelles, des consonnes différentes; p. ex. Mann et 
fann, Rath et That; Noth er Brod; Gott et Spott, s'ac- 


-cordent bien. Mais Tod et todt, serait une rime vicieuse. 


IV. Les veré qui riment ne doivent avoir, ni au 
/ commencement ni au inilieu, des sons semblables à 
ceux, avec lesquels ils finissent. Une oreille, tant soit 
peu sensible, doit trouver les Vers suivans détestables : 


Es wallt das Flutgelall, die ſchnellen Wellen ſchwellen, 
Die helle Wellenzell balit den criſtallnen Wall 16. 


V. IT faut éviter la fréquente répétition des mêmes 
rimes; quand p. ex. on a rimé sur allen, les mots 
fhallen et fallen, et que dix ou vingt lignes aprés on 
est obligé d'emploÿer la mème rime dllen, il faut se 
garder de se servir des mêmes mots pour former cette 
riine. 


VI. Les syllabes de quantité sndéterminée peuvent 
servir à des rimes masculines; p. ex. Henchelſchein, 
wunderlich 16. 


VII. On peut former des rimes masculines par des 
syncopes, ou par le retranchement de la lettre €; p. ex. 
on peut mettre du liebſt pour du liebeſt; er lobt pour er 
lobet [CA Mais il faut éviter les syncopes hardies qui ren- 
draient la prononciation trop dure; p. ex. on me doit 
pas dire zerr'n pour zerren; bobln pour hohlen; er leid't 
pour er leidet 16. 

VIII. Les rimes féminines doivent avoir la pére 
sième syllabe longue, et la derniére, brève; comme : 


Wahrheit, Klarheit; ſchreiben, bleiben. 


« 
— * — nn ge — ee 
— — — " 
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IX. Il y a des syllabes brèves qui cependant ne 
forment pas de tres-bpnnes rimes féminines, parcè 
que quoiques brèves, elles exigent que le ton s'y arrète 
plus long-tems que ne le permet Iarmonie ; p. ex. 
Nahrung et Erfahruns. — Les meilleures rimes fémi- 
nines sont celles qui fidissent par €, el, en, er, eſt et 
et, lesquehes syllabes sant-trés - brèves. : 


X. Le plus ou le moiris _d'exactitude de la rime 
dépend d’un assez grand-nombre de nuances que l'usage 
seul apprend à observer, lorsqu'on # l'oreille sensible, 
et que toutes les règles du — font mal sentir à 


ceux qui ne l'ont pas. . : 


XI. Lea plus gélébres poètes allemands du siècle 
passé sont: Bdsser, Dach, Flergming, Frank, Gly- 
phius, ——————— Kanits ; Logenseein et 
Opiz. 


Ceux du siècle présent sont : | Alxinger, Bürger, 
Brockes, Blumailer, Croneck, Denis, Dusch, Gellerr, 
Gassner, Gleim, Gôthe, Hagedorn, Haller, Hüley, 
Kleist, X lopsteck, Lessing, Lichiwohr, Mathisson, 
Neubeck, Pfeffel, . Ramter ;‘ EL Schiller, Schlegel, 
Sohubart, Stollberg, Uz, Voss » Wieland 4Zachariä, 
sans compter une infinité d'autres qui ont leur mérite 
en différens genres de poésie. Nous donnerons dans un 
appendice quelques. exemples tirés des ouvrages de 
Bürger, dè Blumauer, de Matthissen, de Ramler, 
de Schuhart, de Voss, de Gôthe, d'Alxinger, de 
Neuteck etc. D 


# e 


PS 
F 
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+  APPENDICE 

RENFERMANT 1) un Vocabulaire. 
2.) des Diologues ; 5;) des Lettres 
familières et de Commerce +. 4.) des 
Fables ,.des Contes, des Pensces 
choisies etc. 5°) une Chrestomathie 
allemande, contenant des morceaux 

- choisis, en prose et en vers. 


TE . 
VOCABULAIRE . 
€ _ — | Cr 
RECUEIL - :. 
Des mois les plus familiers el Les plus 
| nécessaires. pour parler.” 
RC 
SuBSsT NTIFS. 
1 a.) | — 
Mots relatifs au Culte, * 


L} 


Gott, Dieu. | das Paradies, le paradis. 
Jeſus Chriſtus, Jesus-Christ. die Hôlle, l'enfer. — 
der heilige Geiſt, la Saint- das Fegfeuer, le purgatoire. 
sprit.- der Teufel, le diable, le 
die Dreyeinigkeit, la Trinité. démon. 
ein Engel, un ange. der bôfe Geiſt, le malin esprit. 
ein Geiſt, un esprit. tin Gefpenft, un spectre, un 
die Heiligen, les saints. . fantôme. * 


\ 


Vocabulaire: 


ein CGrift, un — 

der Roͤmiſch-Katholiſche, le 
catholique roinain. 

| cin Droteftant, un protestant. 
ein Lutheraner, un Inthérien. 

dicReformirten, les réformés. 

ein Ketzer, un hérétique. 

ein Heüchler, un hypocrite. 

der Echeinbeilige, le bigot. 

cin Schwaͤrmer, un fanati- 
que. 

ein Tuͤrke, un turc. 

ein Jude, un juif. 

cin Heide, un payen. 

der Goͤtze, Abgott, l'idole. 

tin ———— un ido- 


die Ww dotterey idolatrie. 
ein Freygeiſt, un esprit fort. 
in Atheiſt, un athée. 

"die Rire, l'église. 
dieHauptfirche, la cathédrale. 
die Kanzel, der Katheder, la 
._ ‘thaire. 

der Altar, l'autel. 


cine Rapelle, une ‘chapelle. | 


die Orgcl, les orgues, 

das Rauchfaf , l’encensoir. » 
das Kruzifix, le crucifix. 

der Kirchſtuhl, la loge. 

der Weihkeſſel, Je bénitier. 
das Bcibiaffet, l'eau bénite. 
der Beichtſtuhl, le confes- 


* gionnal. 


die Beichte, la confession # 


confesse. _: 
das beilige Saframent, le 
Saint-Sacreïnent. 
das beilige Abendmahl, la 
Ste. Céne, la Ste. com- 
mumon. 


der Kelch, le calice. 


die Taufe, le baptème. 


die letzte Oelung, l'extrême 


on: tion. 

die Predigt, le sermon, le 
preche. 

der Roſenkranz, le chapelet, 
le rosaire. 


die Gudenfhule, la syna- 


o gus. 


die Sibel, la bible. 


die heilige Schrift, la sainte 


écriture. 

das Rapitel, le chapitre. 

der Berg, le verset. 

dic Bußpſalmen, les pseau- 
mes pénitentiaux. 


das Gvangelium, l'évangile. 


die Eviftel, l'épitre. 

der Katechismus, le caté- 
chisme. 

das Geſetz, la loi. 

der Glaube, la for. 

die D M les ar- 
ticles de la foi. 


die zehn Grebote, cs su 
coinmandemens. 
calogue. 


0 — la priére, —— 
bas VBeberbuch, le — de 


priéres. 

bai Baterunfer, Poraison 
dominicale, le pater. 

der Gefang, le cantique. 

gin Gefangbuch, un livre de 
cantiques. 


der SAT TS Je service 


* div 
das fingfe Gericht, le der- 


nier Jugement. 


die Suͤndſuth, le déluge. : 
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V’ocabulaire. 


b.) 
De l'Univers et des Élémens. | 
Bon der Welt und den Elementen. 


der Erdkreis, Weltbau, l'uni- 
vers. 
die Welt, le monde. 
die Œrde, la terre. 
das Waſſer, l'eau. 
das Feuer, le feu. 
Die Luft, l'air. 
die Geſtirne, les astres. 
die ee les planètes. 
die Sonne, Le soleil. 
ein Sonnenſtrahl, un rayon. 
der Mond, la lune. 
der Boltmond, la pleine lane. 
is ——— nouvelle 


bas 'etfle Viertel, le premier 
uartier. 

cine Mondsfinſterniß, une 
éclipse de la lune. 

der Mondſchein, le clair de 
lune. 

die Sterne, les étoiles. 

ein Comet, une comète. 

das Nordlicht, der Nordſchein, 
Ja lumière boréale. 

das Irrlicht, le feu follet. 

das Wetter, le tems. - 

fhôn Wetter, beau tems. 


ſchlecht Better, mauvais « dic 


tems. 
die Mollen, les nues. 
der Wind, le vent. ‘ 
ber —— le veat du 


N 
der Offiwiud, le vent d’A- 
mont. 


de ConeinD, le vent du 
* deg le vent d'Oc- 
der Wideiwind, le tour- 


billon. 

bas Erdbeben, le tremble. 
ment de terre. 

der Regen, la pluie. 

der Regenbogen, l'arc-enciel, 

der Donner, le tonnère: 

der Donnerteil, Donnerſtral, 
la foudre. 


der Blitz, l'éclair. 


der Hagel, la gréle. ". 


der Schuee, la neige. 
ein Schneeßocken, un Bocon 


neige. 


! 9 gelée. 
ve a Nr , la gelée blanche. 
s la rosée. : 
* ty le brouillard. 
das Eis, la glace. 
das Glatteis, le verglas. 
DUR RONENRRES l'inon- 


de Graicqune des Stromes, 


le débordement dufleuve. 

le chaud. 

die Hitze, la chaleur. 

die Kaͤlte, le froid. 

die Witterund, la tempéra- 
ture de l'air. 

die Luftscichen , les météores. 

eine Grdfhole, une. motte 


de terre. 


* — — — 


Vocabulaire. 


ein Raſen, un gazon. 

der @taub, la poussière. 

der Sand, le sable. 

das Meer, la mer. 

Die Ebbe und Fluth, le Aux 
et reflux. - 

die Meereswellen, les flots, 
les vagues. 

eine Mecrenge, un détroit. 

ein Mecrbufen, un golfe. 

das Mittelmecr, la médi- 
derranés. | 


c.) 
Du Tems et des Saisons. 


das große Weltmeer, l'Océan. 
der Fluß, Strom, la riviére 
e fleuve. | 


1 
die Kuͤſte, das Ufer, le ri- 


mg £ 
cine Klippe, un écueil, 

ein Gels; un rocher, un roc. 
ein See, un lac. 

ein Teich, un étang. 

der Bab, le ruisseau. 

ein Tropfen, une goutte. 
die Quelle, la source. 


Von der Zeit und den Jahrszeiten. 


der Mnfang, le commence- 
ment, | 

das Œnde, la fin. 

die Civigfeit, l'éternité. 


die Jeit, le tems. 
die Jahreszeit / la saison. 
per ing, le printeins, 


der Ocrbit, l'automne. 

der Winter, l'hiver. 

ein Jahr, un an, une année. 

ein Vierteljahr, trois mois. 

ein halbes Jahr, six mois. 

das neue Jahr, le neuvel an. 

ein Schaltjahr, une année 
bissextile. 

ein Jahrhundert, un siècle, 

ein Monat, un mois. 


Vieux style. 
aͤnner, janvier. 
ornung, février. | 
‘rar Lensmond, mars. 


Avril, Offermonat, avril. 
May, Wonnemond, mai. 


uly, Heumond, juillet. : 
guſt, Aerntemond, août. 
September, Herbſtmond, sep- 
tembre, 


—5 Weinmond, octo- 


Gain, Brachmond, juin, 


e. : 
Mobenber, Windmond, Win⸗ 


termond, noveinbre. 
December, Chriſtmond, dé- 


cembre. 
Nouveau Style français. 
Herbfimonat, vendémiaire. 


Mebelmonat, brumaire. 


Froſtmonat, frimaire, 
Schneemonat, nivôse. 
Regenmonat, pluviôse. | 
Windmonat, ventôse. 
Reimemonat, germinal. 
SAithemonat, floréal. 
Wieſenmonat, prairéal. 
Merntemonat, inessidor. 


| Sademonût , thermmdor. 
Fruͤchtemonat, fructidor, 
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Ergaͤnzungstage, jours com- 


plémentaires. 
die WBoche, la semaine, 
cin Tag, un jour. 
vierzehn Tage, quinze jours. 
Gonntag, dimanche. 
Montag, Jundi. 

Dienftag, mardi. 
Mittwoch, mecredi, ow, 
mercredi. 

Donnerftag, jeudi. 

Freytag, vendredi. 

Gonnabend, Samſtag, sa- 
medi. 


der Neujabrstag, le jour de 
l'an. 


Faßnachten, le carnaval. 
die Faßnacht, le mardi gras. 
die Faſten, le carème. 
ein Faſttag, un jour maigre. 
der Aſchermittwoch, le me- 
_credi des cendres. | 
die Hundstage, les jours ca- 
_niculaires. 
Allerheiligen, la Toussaint. 
der Advent, VAvent. 


die CThriſinacht, la veille de 


Noel. 

Weihnachten, Noël. 

der Namenstag, la fète d’une 
personne. : 

det Geburtstag, l'anniver- 
saire de la naissance. 

. Die Weinleſe, les vendanges. 


V’ocabulaire. 


ein Werktag, un jour ouvrier. 

der anbrechende Æag, le 
point du jour. # 

die Morgenrôthe, l'aurore. 

der Sonnen Aufgang, le lever 
du soleil. 

der Sonnen Niedergang, le 
coucher du soleil. 

die Abendrothe, le soleil 
couchant. | : 

der Morgen, le matin. 

die Morgenzeit, la matinée. 

der-Mittag, le midi. 


der Nachmittag, l’aprés-dine. 


der Abend, le soir. 

die Abendzeit, la soirée. 

die Nacht, la nuit. 

Mitternacht, minuit. 

eine Stunde, une heure. 

dren Viertelſtunden, trois 
quarts d'heure. 

cine Minute, une minute. 

eine Sekunde, une seconde. 


ein Augenblif, un moment. 


beute, aujourd'hui. 
morgen, demain 


übermorftn, après demain. 


geſtern, hier. 


vorgeftern, avant-hiér. 

die Acrnte, la moisson, la 

. récolte. J 

die Nachleſe der Aernte, le 
glanement. , 

cin Feſttag, un jour de fête. 


d.) 
De l’homme et de ses Parties. 


Vom Menſchen und deſſen Theilen. 


der Leib, le corps. 
die Haut, la peau. 


der Ropf, la tête. 
das Angeſicht, le visage. 


die Stirne; le front. 
das Aug, l'oeil, 


die Augenbraunen, les sour- 


cils. 
die Augenlieder, les pau- 
pieres. I 
‘ver Augapfel, la prunelle. 
das Obr, l'oreille. 
das Ohrlaͤßplein, l’oreillon. 
de 9 7 cheveux. 
e fe, les tempes. 
die Backen, les joues. 
die Vaſe y le nez. 
die Nasloͤcher, les narines. 
der Mund, la bouche. 
die Lippen, les lèvres. 
der Gaumen, le palais. 
de Zahn, la dent. 
das Sabnfeifh, la — 
der Kinnbacken, la mâchoire. 
die Zuntze, la langue. 
das Zaͤpſein, la luette. 
das Rinn, le menton. 
der Bart, la barbe. 
der Hals, le cou. 
die Bruͤſte, les tétons, la 
gorge. - | | 
die Reble, le gosier. 
das Genid, der Nacken, la 


nuque. 
die Schulter l'épaule. 
der Rüden, le dos. 
der Rücdgrat, l'épine du dos. 
die Achſel, l’aisselle. 
det Arm, le bras. : 
der Ellenbogen, le coude. 
die Fauft, le poing. : | 
die Hand, la main. 


die flache Hand, la paume de 


la main. 
der Singer, le doigt. 
der Daumen, le pouce. 


+ 
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der Nagel, l’ongle. 

die Bruit, la poitrine. 

der Bauch, le ventre. 

der Unterbauch, le bas-ventre. 

die Rippen, les côtes. 

die Seite, le côté ou le 
flanc. : — 

der Nabel, le nombril. 

die Hüfte, la hanche. 

der Schenfel, la cuisse. 

das Rnie, le genou. 


+ 


Die Ruicfchle, le jarret. 


die Knieſcheibe, la palette 

du genou. 
des Bein ! la jambe. 
die Wade, Le gras de jambe. 


das Schienbein, l'os de la . 


jambe. : 
der Knoͤchel, la cheville. 
der sus le pied. | 
die Fußſohle, la plante du 
pied. 
die Serie, le talon. 


die Zehe, l'orteil, le doigt 


du pied. 
der Ointern, le derrière. 
die Dinterbaden, les Fesses. 


das Gelenf, la jointure. 
"das Sein, l'os. 


die Geftait, Das Anſehen, la 
die Gefcréfarbe, le teint 

e teint. 
die Leibesgeftalt , la taille, 
dei Gang, la démarche. 
die Geberden, les gestes. 


die Hirnſchale, le crâne. 


das Gehirn, le cerveau. 
das Blut, le:sang. 

die Ader, la veine. 

die Pulsader, l'artère. 
der Puls, le ponls. 

die Nerven, les nerfs, 


— — 
— 
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die Spannader, Flaͤchſe, 


Sehne, le tendon, le 


uerf. 
die Muskeln, les muscles. 
das Herz, le coeur. | 
die Lunge, le poumon. 
die Luftrôbre, la trachée- 
artere. ; 
das Zwerchfell, le diaphragme 
der Schlund, le gosier. 
der Magen, l'estomec, 
die Seber, le foie, 
die Galle, la bils. 
das Milz, la rate. 
die Nieren, les reins. 
die Geddrme, les boyaux. . 


das Eingeweide, lesentrailles. 

die Blaſe, la vessie. 

der Speichel, la salive, le 
crachat. 

der Atbem , l'haleine. 

der Schweiß, la sueur. 

der Harn, l'urine. 

die fünf Oinne, les cinq 


sens. 


bas —95— le toucher. 


das cht la vue. 

das Gehoͤr, l'ouie. 

der Geruch, l’odorat. 
der Geſchmack, le goût. 
die Stimme, la voix. 
der Ton, le ton, Je son. 


e.) 
Ce que l'on trouve dans la Cuisine et dan 
la Cave. | 


Was man in der Kuͤche und im Keller findet. 


der Heerd, le foyer, l'âtre. 
das Kuͤchengeſchirr, la vais- 


selle. 
der Sunber, Schwamm, l'a- 


madou. | 
der Fenerſtein, la pierre à 
eu. 
bas Schwefelhoͤlzlein, l'allu- 
mette. . |. 
bas Feuerzeng, der Feuer⸗ 
flabl, le briquet, fusil. 
bag Lidt, la chandelle, 
das Wachslicht, la bougie. 
der Lichtſtock, le chandelier. 
dieLichtpube, les mouchettes. 
das Lichtputzenblech, Le porte- 
mouchettes. 


Die Lampe, Jalampe. * 


das Brennôl, l'huile à brûler. 

die Spaͤne, les coupeaur. 

das Holz, le bois. 

ein Scheit Holz, une bûche. 

ce Wele, ein Reisbund, un 
AgO à 

der Kunfen, l'étincelle. 

das Feuer, le feu. : 

die Flamme, la Hamme, 

der au, la fumée. 

der Ruß, la suie. 


der Schornſtein, die Eße, La 


‘cheminée, 
die Roble, le charbon. 
Steinkohlen, charbons de 


terre. 


gluͤhende Robien, la braigs. 
ein and, un veon 


Vocabulaire. 


die A la cendre. 
ss rennerde, de la tourbe, 
Der Blaſebalg, le soufflet. 
die Feuerſchaufel, la pelle. 
Die Feuerzange, les pincettes. 
Die Kneipzange, les tenailles. 
der Feucrbafe, le croc. 
die Vrandrutbe, la che- 
vrette. 


die Roblpfanne, le réchaud. D 


das Porzelangeſchirr, la por- 


celaine. 


Delft Porzelan, de la : 
a 


fayance. 
das Bin y l'étain. 
ein Dafen, Topf, un pot de 
terre. 
cin eiſerner Zopf, une mar- 
mite. | 
ein Tbectopf, un pot à thé. 
ein Milbtopf, un pot au lait, 
die Theekanne, la theière.. 
ein Theebret, un cabaret. 
die Milchkanne, la laitière. 
die Raffccfanne, la cafetière. 
die Lafeemuͤhle, le moulin 
café. 
der Deckel, le couvercle. 
la cuve. 


assqire. , 

der Ticgel, la poële, 

ein kleiner Tiegel, un poëlon. 

“der Waſſereimer, le seau. | 

die Rolle, la poulie: 

‘Der Strick, la corde. 

der Kochloͤffel, la cuillère à 
pot. | 
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der Schaumloͤffel, l'écu- 

moire, | 
der Bratſpieß, la brochette. 


der Bratenmender, le tourne- 
broche. | 


er Roſt, le gril. 

das Reibeiſen, l'égrugeoir. 
das Kratzeiſen, le racloir. 
die Scharre, das Schabeiſen, 


le ratissoir. 
die “ortenpfanne, la tour. 


tiere. 
der Môrfer, Môrfel, le more 


tier. 
die Moͤrſerkeule, le pilon. 
die Wuͤrzlade, La boëte aux 
épices. 


das Mehl, la farine. 

das Hackmeſſer, le couperet. 

das Heft, le manche. | 

die linge, la lame. 

die Schneide, le tranchant. 

die 8 eide, la gaine. 

der Waſch⸗ on Rücenfappen, 

..le torchon. | 

das Aſchentuch, le cendrier. 

die Lauge, la lessive. | 

Der Beſen, le balai. 

das Plaͤtteiſen, Glaͤtteiſen, 

le fer à repasser. 

der Krug, la cruche. 

die Wanne, le van. 

bic Waage, la balance. 

das Faß, die Tonne, le ton- 
rneau. 

das Faͤßchen, le baril. 

der Weinbohrer, le perçoir. 

der Zapfen, la broche du 
tonneau. | 
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der Zapfhahn, le robinet. 

, De Spund , le bondon, 
bouchon. 

die Faßdauben, les douves. 


der Reif, dasFaßband, le 


cercle, cerceau. 
der Boden, le fond. 
die Lagerbäume, les chan- 


tiers. 


Vocabulaire. 


der Trichter, l'entonnoir. 

der Zwickbohrer, le foret. 

der Flaſchenkeller, das Fla⸗ 
fchenfutter, la cantine. 

die Hotte, la hotte. 

das Handkoͤrbchen, le cor- 
billon. | 


£.) 
Ce qui appartient à un repas. 
Was qu einer Mahlzeit gehoͤrt. 
1.) Du Couvert de la Tabls. Dom Tiſchdecken. 


der Tifh, la table. 

das Tiſchgeſchirr, le service. 

das Tiſchtuch, la nappe. 

cin Stubl, une chaise. 

Rein Teller, une assiette. 

das Tellertuch, la serviette. 

die Schuͤſſel, le plat. 

cine Salatſchuͤſſel, un sala- 
dier. 

ein Suppennapf, une écuelle. 

ein Salzfaß, une salière. 

cine Pfefferbuͤchſe, un poi- 
vrier. , 

ein Senftoͤpfchen, un imou- 
tardier. | 

ein Eßigglas, un vinaigrier. 

ein Oeigias, un huilier. 

das Meſſer, le couteau. 

die Gabel, la fourchette. 


2.) Des Viandes. 


das Gaſtmahl, le festin. 

die Mahlzeit, le repas. 

das Srubitud ,; le déjeüner. 
das Mittagemabl, le diner. 


dieGerichte, les mets, les plats 
| € 


der Loôffel, la cuillère. 
das Geded, le couvert. 
der Tiſchkorb, la corbeille 
de table, le pauier. | 
bic Flaſche, la bouteille. 
der Kork, Stoͤpſel, un bou- 


<  chon. 
ein Korkzieher, Pfropfzieher, 


un tire-bouchon. | 
das Glas, le verre. j 
die Taffe, Schale, la tasse. 
der Becher, le gobelet. 
der Kelch, la coupe. | 
das Handfaf, la fontaine, 

le lave-main. — 
das Handtuch, l’essuiemain. 
das Beden, le bassin. . 


der Zahuſtocher, le care- 


dent. 


Don den Speifen. 


das Befperbtod, la collation, 
le gaûter. 
die Abendmahlzeit, le souper. 


in 


Lé 


7 ocabulaire. 


on Bien, un morceau. 
cine Tract, ein Aufſatz von 


Speiſen, un service. 


die erſie Tracht, Der erſte 


Gang, les entrées. 
das Beneffen, les entremets. 
eineFleiſchbruͤhe/ un bouillon 
cine Kraftbruͤhe, un con- 
soinmé. 
die Suppe, la soupe, le 
potage. 
Gefottenes, du bouilli. 
Gebratenes, du rôti. 
bas Fleiſch, la viande. 
HE , du boeuf. 
Ralbfeifh, du veau. 
ammelfvifh, du mouton. 
Lammfeifch, de l'agneau. 
Voggelneiſch⸗ geſalzen Fleiſch/ 


u salé. 

Schweineſleiſch, du porc, du 
cochon. 

ein Ruͤckſtuͤck, Lendenbraten, 


un aloyau : 
ein Nierenbraten, une longe 


e veau. | 
cine Hammelskeule, ein Ham⸗ 
melsſchlegel, une éclanche, 
un gigot de mouton. - 
eine Bémmelsfhuiter, une 
épaule de mouton. 
der Rapaun, le chapon. 
das Gefrôfe, la fraise. . 
das Geſchlinge, la fressure. 
Leber, du foie. : 
Kaldaunen, Ruttelfede, des 
tripes, des boyaux. 
der Sruftfern, la poitrine. 
geroͤſtete Rippen, des cotte- 


lettes. 
Kaͤlbergekroͤſe, des ris de 
Veau. 


à # # à 


"Der 
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die Paſtete, le pâté. | 

fleine Paſteten, des petits 
pâtés... | 

cine Totte, une tourte. 

ficine Torten, des tourte- 
lettes. : | 

der Schinken, le jambon. 

Bratwuͤrſte, des saucisses. 

kleine Bratwuͤrſte, des sau- 
cissons. 


Fleiſchwuͤrſte, des andouilles. 
die Blutwurſt, Cebermurfte 


le boudin. 
die Hirnwurſt, le cexvelas. 
Matt, de la moëlle. | 
die Gañlert, la gelée. 


die Brübe, la sauce. 


gerübrte Eyer, des oeufs 
brouilles. | 

geſetzte Eyer, des oeufs au 
miroir. 

ein Œverfuchen, une ome- 

Jette. ” : 

ein Ruchen, un gâteau. 

der Fladen, le flan. 

Fiſch, le poisson. 
Gefugel, Federvieh, de la 
volaille. 

Federwildpret, du gibier. 

das Feldhun, Rebbun, la 
perdrix. : | 

die Schnepfe, la bécasse. 

der Kraͤmmetsvogel, la grive. 

die Wachtel, la caille. 

eine Lerche, une alouette. 

der Birkhahn, le coq de 
bruyère. 

der 2? 


erbabn, le coq de 
ois. 
das Haſelhuhn, la gelinotte. 
QBifbpret, de la venaison. 
Rehbraten, du — 
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Wildſchweinsbraten, du san- 
glier. 

das Spauferkel, le cochon 


de lait. 
der Haaſe, le lièvre. 
das Raninchen, le lapin. 
weig Brod, du pain blanc. 
ſchwarz Brod, du pain bis. 
friſch Srod, du pain tendre. 
troden Prod, du pain rassis. 
die Rinde, la croûte. 
die Krumme, la mie. 
Brodkrummen, Brodſamen, 
des miettes. 


cine Bretzel, un, craquelin. 


cine Butterbretzel, un echau- , 


Brey, de la bouillie. 
Milchfpeifen, du laitage. 
die Faſtenſpeiſe, le maigre. 
Nudeln, des vermicelles. 


_Focabuläire. 


Gemuͤs, des légumes. 

Kabiskraut, der KRobliopf, 
des choux-cabus. 

Rrausfobl, des choux-frisés. 


Sauerkraut, des choux salés, 


de la rhoucroûte. 
Robifprofen, des tendrons 
e choux. 
Kohlruͤben, des choux-na- 


vets. : 
Sauerampfer, de l’oseille. \ 
‘Erbäpfel, des pommes de 


terre. 


Reid, du ris. 


Gerftengraupen, de l'orge 


ser à 

tûbe, du gruau: 
Sinfen , des lentilles. 
Artiſchocken, des artichauts, 
Spargeln, des — 
Spinat, des épinards. 


3.) Pour assaissonner les Viandes. Die Speiſen 
| su wuͤrzen. | 


Salt, du sel 
Pfeffer, du poivre. 
immet, de la canelle. 
fig, du vinaigre. 
Baumoͤl, de l'huile d'olives. 
Genf, Moſtart, de la mou- 
tarde. : 
Meerrettig, du raifort. 
Getvüranagelein, des cloux 
de girokie. 
Lorbecrbiâtter, des feuilles 
de laurier. 
Truͤffeln, des trufes. 
Kapern, des câpres. 
Sardellen, des anchois 
Zwiebeln, des oignons. 
kleine Zwiebeln, des ci boules. 
Ingwer, du gingembre. 


Knoblauch, de l'ail. 

Lauch, Schnittlauch, du poi- 
reau. 

Speck, du lard. 

eme Pomeranze, une orange. 

eine Sitrone, un citron. 

Peterſilie, du persil. 

Salbey, de la sauge. 

eine Musfatennuf, une noix 
muscade. | | 

der Safran, le safran. 

Wachholderbeeren, du ge- 
nlevre. 

Gurfen, roncombres. 

fleine Gurfen, des corni- 


chons. , 
Wegwart, Cichorien , de la 
chicorée. 


SR — 
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4) Pour le Dessen. 3nm Nachtiſch. 


Rirfhen, des cerises. 
Aepfel, des pommes. 
Birnen, des poires. | 
ein Pfirſich, une pêche. 
eine Abrifofe, un abricot. 
Johannisbeeren, des gro- 
seilles. | 
Erdbeeren, des fraises. 
Dimbecren, des framboises. 
Maulbeeren, des mûres. 
Brombeeren , des mûres sau- 
_ ages. - 
Stachelbeeren, des groseilles 
vertes. 
Swetfhen, Pflaumen, des 
‘prunes. 


Feigen, des figues. 

XRofinen, des raisins de 
caisse. 

Aepfelſinen, des oranges de 
Portugal 

Butter, du beurre. 

$aÿ, du fromage. 

Zwieback, du biscuit. 

Pfefferkuchen, Donigfuchen, 
du pain d'épices. 

Marzepan, du massepain. 

Mafaronen, des macarons. 

Confcft, des confitures. 

der Zucker, le sucre. 

die Suderbüchfe, le sucrier. 

klein Sudermerf, des dra- 
gées. | 


5) De la Boisson. Dom Getrénte. 


weiſſer, rother Wein, du vin 
lanc , rouge. : 
ſpaniſcher, fransdfifher Wein, 
du vin d'Espagne, de 
France. 
der Rheinwein, le vin du 
Rhin. 


in. 
Muskatenwein, du vin mus- 


cat. 
Champagnerwein, du vin de 
Champagne. 
Burgundermein, du vin de 
Bourgogne. 
Mofiwein, du vin doux. 
fuger Wein, vin de liqueur, 
Aepfelwein/ du cidre, 
Birnwein, du poiré. 


Brandtwein, de l'eau de vie. 

Kirſchwaſſer, eau de cerises. 

das Bier, la bierre. 

weiß, braun Bier, de la 
bierre blanche, brune. 

Maͤrzenbier, bierre de mars. 

Zitronenwaſſer, de la limo- 
nade, 

Gerſtenwaſſer, de l'orgeat, 
crème d'orge. 

der Punſch, le punch. 

der Kaffee, le café. 

der Thee, lethé. 

die Chokolade, le chocolat. 

die il, le lait. 

der Rahm, la crème. 


Dda 


Focabulaire: 
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De l'Habillement de l'homme et de la femme: 


Bon Manns⸗ und Frauenkleidern. 
ein Kleid, einRof, un habit. eine Sackuhr, une montre. 


ein Ueberrock, un sur-tout. 

ein Hut, un chapeau. 

die Hutſchnur, le cordon. 

eine Muͤtze, un bonnet. 

eine Peruͤcke, une perruque. 

ein Halstuch, une cravatte. 

ein Mantel, un manteau. 

ein Ueberfhlag, un rabat, 
revers. 

die Befte, la veste. 

die Hofen, la culotte. 

die Struͤmpfe, les bas. 

die Schube, les souliers, 

das Hemd, la chemise. 

das Ramijol, la camisole. 

De RE DLE — 
e Aufſchlaͤge, les mens. 
das Futter, la ——— 
die Handkrauſen, Manſchetten, 
les manchettes. 
der Schlafrock, la robe de 
chambre. 

die Taftbe, la poche. 

der Sederbufh, le panache. 

der Rnopf, le bouton. 

das Rnopfod, la bouton: 
nière. 

der Handſchuh, le gant. 

das Schnupftuch, le mou- 
chair. 

der Duff, le manchon. 

die Knie⸗ où Strumpfbaͤnder, 
les jarretières. 

die Schuhſchnallen, lesboucles 

der Degen, l'épée. 

der Gtod, la canne. 


der Ring , la bague. 


die Tabaksdoſe, la tabatière. 

das Fernglas, la lorgnette. 

der Kamm, le peigne. 

der Puder, la poudre. 

die Kehrbuͤrſte, la vergette, 

la brosse. 

die Shubburfte, la décrot- 
toire. 

der Stiefelzieher, le tire- 
botte. 

das Kopfzeug, la coëffure. 

die Hauhe, le bonnet. 

die Schuͤrze, das Vortuch, le 
tablier. 

die Scherpe, l'écharpe. : 

Transen, des franges. 

Spiten , des dentelles. 

der Schleyer, le voile. 

cine Perlenſchnur, un collier 
de perles 

eine goldene Halsfette, une 
chaine d’or. | 

die Mrmbander, les bracelets. 

der Pudermantel, le pei- 


gnortr. 
_ die Stednadel, épingle. 


das Radelkiſſen, le peloton. 

die Scheere, les ciseaux. 

ein Schnurriemen, un lacet. 

der Singerbut, le dé. 

die Nabnadel, l'aiguille. 

der Zwirn, lefil . 

die Schminfe, le fard. 

die Hearnadel, l'aiguille de 
tete, | 


Vocabulaire: 


wohlriechend Waſſer, eau de 
+senteur. | 

die Schachtel, la boëte. 
Edelgeſteine, des pierres fines 

Die Rleinodien, les bijoux. 

Die Leinwand, la toile. 

die Geide, la soie. 

die Wolle, la laine. 

die Staͤrke, l'empois. 
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die Seife, le savon. 

das Weißzeug, le linge blanc, 
ein Futteral, un étui. | 
der Diamant , le diamant. 
ein Smaragd, une émeraude. 
ein Rubin, un rubis. 

tin Sonnenſchirm, un parasol. 
ein Regenſchirm, un parapluie 
ein Faͤcher, un éventail. 


.) 
Des Parties de la Maison et des Meubles. 
Bon den Theilen des Hauſes und vont Hausrath. 


ein Schloß, un château. 
cin Palaſt, un palais. 

ein Haus, une maison. 

die Shure, la porte. 

die Thuͤrangel, le gond. 
das Thor, la porte-cochère. 
das Schloß, la serrure. 

cin Vorlegſchloß, un cade- 


nas. 
der Schluͤſſel, Ta clef. 


der Hauptfchluͤſel, Dietrich, 


le passe-partout. 

ein Ricgel ,; un verrou. 

cine Klinke, un loquet. 

cin Klopfer, un marteau, 

die Selle, la sonnette. . 

eine Sintcrtbute, une fausse 

orte. | 

ein Simmet, une chambre. 

ein Vorzimmer, une anti- 
chambre. 

cin Schlafzimmer, une cham- 
bre à coucher. 

der Saal, la salle. 

der Ofen, le poële. 

der Oof, la cour. 

der Brunnen, le puits. 


die Rüche, la cuisine. 
die Speiſekammer, la dé. 


ense. 


| die Kellerey, la sommelerie. 


der Seller, la cave. 
der Stall, l'écurie. 
der Wagenſchupf, la remise, 
ve Taubenſchlag, le colom- 


ler. 
das Oubnerbans, le pou- 
laillier. 
der Abtritt, les lieux, 
das Gtodiwert, l'étage. 
die Treppe, die Stiege, l'es- 
calier. 
die Stufen, les degrés. 
das Gelaͤnder, la rampe. 
der Boden, le grenier. 
! le toit. 


das Dachfenſter, la lucarne. 


der Giebel, le pignon, faite. 

die Latten, les lattes. L 

einWetterhahn, une girouette 

die Dachrinne, la gouttière. 

das Senfter, la fenètre. 

der Fenſterladen, le contre- 
vent. 
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die Dee, le plafond. 

der Boden, le plancher. 

das Getaͤfel, les lambris. 

dag Ramin, la cheminée. 

das Schild, l'enseigne. 

die Dauer, la muraille. 

der Mauerftein, la brique. 

der Kalch, la chaux. 

der. Gips, le plâtre. 

der Balken, la poutre. 

der Schieferſtein, l'ardoise. 

der Gang, la galerie. 

cin Luftloch, un évent. 

ein Schirmdach, un auvent. 

ein Teppich/ un tapis. 

cine Schublade, un tiroir. 

cin Spiegel, un miroir, 

une glace. 

die Tapezerey, la tapisserie. 

ein Seſſel, une chaise, un 
: tabouret. | 

on Polſter, un coussin. 


‘Vocabulaire. 


ein Fußſchemmel , un ta bouret. 
cine Leiter, une échelle. + 
ein Schrank, une armoire. 


ein Koffer, un coffre, une 


malle. 
ein Mantelfad, un porte- 
manteau. 
eine Wanduhr, une pendule. 
ein Sronicuchter, un lustre. 
ein Seuchter, un chandelier. 
ein Krug, une cruche. 
«in Gefaͤß, un vase. 
eine Schaufel, une pelle. 
ein Feuerſchirm, un écran. 
ein Sett, un lit. 
eine Vettiade, un bois de lit. 
ein Strobfad , une paillasse. 
die Vorhaͤnge, les rideaux. 
der Nachtſtuhl, la chaise 
ercée. 
ein Nachttopf, Dadtgercire, 


un pot de chambre. 


i.) 
Des Professions et Métiers. 
Bon Gewerben und Handwerken. 


ein Ackermann, un labou- 
reur. 

ein Apotheker, un apothi- 
caire., 

ein Arzt, un médecin. 

ein Auffaufer, un revendeur. 

cin Augenarzt, un oculiste. 

ein Ausrufer, un crieur. 

éin Barbier, un barbier. 

dn Bauer, un paysan. 

tin Baumeiſter, un archi- 
tecte. 


din Becker, un boulanger. 


ein Berciter, un écuyer, pi- 
queur. 

ein Bierbrauer, un brasseur. 

ein Bildhauer, un sculp- 
teur. 

ein Bleygießer, un plombier. 


eine Slumenbändicrin, une 


bouquetière. 
ein Bortenwirler, un passe- 
mentier. 
cin Boͤttcher, un tonnelier. 
cin Bretſchneider, un scieur 
cin Brieftraͤger, un facteur 


Vocabulaire. 


cin Bruchſchneider, un opé- 
_rateur. | 

ein Brunnenmeiſter, un fon- 
tainier. 

ein Buchbinder, un relieur. 

ein Buchdrucker, un 1mpri- 
meur. 

ein Buchhaͤndler, un libraire. 

ein Buchhalter, un teneur 
de livres. 

ein Buͤchſenſchaͤfter, un ar- 

murier; arquebusier. 


cine Buͤglerin, une repas- 


seuse. | 

ein Buͤrſtenbinder ; un bros- 

.__ setier, vergetier. 
ein Dollmetſcher, un inter- 

rête. | 

ein Drechtler, un tourneur. 

ein Drefher, un batteur en 
grange. : 

din Eiſenhaͤndler, un fer- 
ronnier. 

ein Fabrifant, un fabricant. 

ein Faͤrber, un teinturier. 

* Faßbinder, un tonne- 
1er. 

ein Fechtmeiſter, un maitre 

arines. | 
ein Federſchmuͤcker, un plu- 
massier. : 

ein Feilenhauer, un faiseur 

de limes. 


ein Feldmeſſer, un géométre, 


. arpenteur. 

ein Fiſcher, un pècheur. 

ein Fiſchhaͤndler, un pois- 

sonnier. | 

in Fleiſcher, Metzger, un 
boucher. | 

cin Formenſchneider, un for- 
mier. | 


* 
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ein Fuhrmann/ un voiturier. 
ein Futtercimacher, un fai- 
seur d'étuis. | / 
ein Garfod, un charcutier, 
tisseur. : 
ein Gaͤrtner, un — 
ein Geigenmacher, un luthier. 
ein Gerber, un tanneur. 
cin Gewuͤrzkraͤmer, un épi- 
- Cier. — — 
ein Gießer, un fondeur. 
ein Glaſer, un vitrier. 
ein Gloͤckner, un ——— 
ein Goſdſchlager, un batteur 
or 


ein Goldſchmidt, un orfèvre. 
ein Goldſticker, un brodeur. 
ein Guͤrtler, un ceinturier 
. chainetier. | 
ein Gipfer, un-plâtrier. 

ein Hafner, un potier. 

ein Handelsmann, un négo- 


citant. 

ein Handſchuhmacher, un 
gantier. 

cine Ganbenfteferin , 
coëéffeuse. | 

cine Hebamme, une sage- 
femme. ; : 

ein Herumtraͤger, un cols 
| porteur. | 

ein Holzhauer, un bucheron. 

ein Sufibmidt, un maréchal. 

ein Hutmacher, un chapelier. 

ein Jaͤger, un chasseur. 

ein Inſtrumentenmacher, un 
: faiseur d’insrumens. 

ein Juwelierer, un jouaillier, 
bijoutier. | 

ein Raffeñieder, un cafetier. 

ein Kalchbrenner, un chau- 
_fournier. | 


une 


24 
cin Kannengießer, un potier 


d'étain. 

cin Karrenzieher, un croche- 
teur. ‘ 

ein Rartenmacher, un car- 
tier. 

ein Räufier, un priseur. 

ain Kaufmann, un mar- 
chand. 

ein Keßler, un chaudron- 


nier. 
ein Kleinwaarhaͤndler, un 
quincailler. 
ein Klempner, un ferblan- 
tier. 
cin Knopfmacher, un bou- 
tonnier: 
cin Roch, un cuisinier. 
ein Koͤhler, SRoblenbrenner, 
un charbonnier. 
ein Korbmacher, un vannier. 
ein Kraͤmer, un mercier. 
ein Kraͤuter, un grainetier. 
ein Kiefer, un tonnelier. 
ein Kuͤnſtler, un artiste. 


ein Kupferdrucker, uu impri- 


meur en taille-douce. 
in Rupferfchmidt, un chau- 
- dronnier. . 
in Supferfiecher, un gra- 
veur en taille-douce. 
ein Kuͤrſchner, un pelletier. 
ein Kutſcher, un cocher. 
ein Lafiträget ; un pome-faix. 
cin Leintveber , un tisserand. 
ein Lichtzieher, Lichtmacher, 
aun chandelier, faiseur de 
chandelles. 
ein Lobgerbet, un tanneur. 
din Mahler, un peintre. 
ein Matfetender, un vivan- 
dier. 


Vocabulaire, 


ein Marktſchreyer, un chan 
latan. 

ein Matratzeumacher, un me 
telassier. 

ein Maurer, un maçon. * 

cin Mechanikus, un mece 


icien. 


n ï 
din Mehlhaͤndler, un far 
nier. 
ein Mefferfhmidt, un coute» 


lier. 
ein Müller, un meünier. 
ein Muͤnzer, un monnoyeur, 
cin Muffant, un musicien. 
ein Nachtmächter, un guet. 
ein Nadler, un aiguillier. 
ein Nagelſchmidt, un clou- 


tier. 5 
eine Naͤhterin, une coutu- 
riere. 
ein Neſtler, un aiguilletier, 
ein Obſthaͤndler, un fruitier. 
cin Helmann, un huilier. 
ein Papiermacher, un pape- 


tier. 

din Peruͤckenmacher, un per- 
ruquier. 

ein Paſtetenbecker, un pa- 
tissier. 

ein Petſchirſtecher, un gra- 
veur sur métaux. 

ein Pferdhaͤndler, un ma- 
quignon. 

ein Pflaſterer, un payeur. 

cine Plaͤtterin, Buͤglerin, 
une repasseuse. 

ein Quackſalber, un char- 
latan. " 

ein Rechenmeiſter, un arith- 
méticien, maitre d'arith- 
metique. 

ein Riemer, un corroyeur. 


\ 


Vocabulaire 


tin Rothgerber, un tanneur. 

ein Rothgießer, un fondeur. 

tin Saͤkler, un gantier. 

ein Sattler, un sellier. 

cine Gdugamme, une nour- 
ce. 

ein Schaͤfer, un berger. 

ein Schaͤtzer, un priseur. 

ein Schauſpieler, un comé- 

dien, un acteur. 


ein Scheerenſchleifer, vn 


gagne-petit. . 
ein Schiffmann, un batelier, 
ein Schloſſer, un serrurier. 
ein Schmidt, un maréchal. 
ein Schneider, un tailleur. 


neur. 

ein Schornſteinfeger, un ra- 
moneur, | 

ein Schreibmeiſter, un maitre 


criture. 
ein Schreiner, Tiſchler, un 
menuisier. 
cin Schriftgießer, un fon- 
_ deur en caracteres. 
cin Schulmeiſter, un maitre 
‘école. 


tin Schuhmacher, Schuſter, 


a — Sub en 

n er/ un savetier. 

ein Schwertfeger, un four- 
bisseur. 

ein Seifenſieder, un savon- 
nier. 

ein Seiler, un cordier. 

ein Geiltänger, un danseur 
de corde. 

cin Siebmacher, un faiseur 
de cribles. 

cin Spezereyhaͤndler / un dro- 
guiste, 
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ein Spiegelhaͤndler, un mi. 


roitier. 
cine Spinnerin, une fileuse. 
ein Sporer, Sporenmacher, 
un eperonnier. 
ein Sprachmeiſter, un maitre 
de langue. | 
ein Stallmeifier, un écuyer. 
ein Steinhauer, un sculp- 
teur en pP16ITe. 
ein Steinfoneider , un lapi- 
daire. 


ein Sterndeuter, un astro- 
‘ logue. 
cine Strausbinderin, une 


1 . bouquetière. 
ein Schnitter, un moisson- eine & 


trumpffiderin ; une 
ravaudeuse. 
cin Strumpfweber, un fa- 
bricant de bas. 
din Student, un étudiant. : 
ein Tagloͤhner, un journalier. 
cin Tanzmeiſter, un maitre 
de danse. 
ein Tapezirer, un tapissier. 
ein Tafchenfpicier, un joueur 
_ de gobelets. 
ein Todtengraͤber, um fos- 


ein Todtenträger, un porteur 
de bière. 

tin Tôpfer , un potier. 

ein Troͤdler, un fripier. 

ein Tuchmacher, un drapier. 

en Tuchfchecrer ; un tondeur 
de drap. | 

ein Uhrmaͤcher, un horloger. 

cine Waͤrterin, une garde. 

ein Waffenſchmidt, un ar- - 

_furier. 
ein Wagner, un charron. 
ein Wahrſager, un devin. 
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ein Walker, un foulon. 

cine Waͤſcherin, une blan- 
chisseuse. 

ein Weber, un tisserand. 

ein Wechsler, un banquier. 

cine Wehmutter, une sage- 
femme. 

ein Weinhaͤndler, un mar- 

- chand de vin. 

ein Weisblechner, un fer- 

_blantier. 

cin Weisgerber, un megis- 
sier, 


ain Wichſer, un frotteur. 


ein Winzer, un vigneron. 
ein Wirih, un aubergiste, 


hôte. ! 


ein Wollkaͤmmer, un cardeur. 


ein Bundarit/un chirurgien. 


ein Zahnarzt, un dentiste. 

ein Zeichenmeiſter, un maitre 
de dessin. 

ein Ziegelbrenner, un tuilier. 

ein Zimmermann, un char- 
peutier. 

ein Zinngießer, un potier 


étain. 


ein Zuckerbecker, unconfiseur. 


k.) 


De la Ville et de ses Parties. 
Bon der Stadt und ibren Theilen. 


die Stadt, la ville. 

ein Buͤrger, un citoyen, un 
bourgeois. : 

ein Einwohner, un habitant. 

eine Borftadt, un faubourg. 

der Schlagbaum, la barrière. 

das Zollhaus , la douane. 

die Brude, le pen 

die Zugbruͤcke, le pont-levis. 

das Gelânder, le garde-fou. 

der Graben, le fossé. 

der Krahne, la grue. 

der Ball, le rempart. 

die Mauer, la muraille. 

der Tburm, la tour. 

der Glodenthurm, le clo- 
cher. : 

die Feſtung, la forteresse. 

eine Schanze, un fort. 

das Æbot, la porte d'une 


ville. 
die Gaſſe, Straße, la rue. 


die Goffe, le ruisseau, l'é- 
gout 

der Markt, la place, le 
marche. 

ein Gebâude, un bâtiment. 

ein Haus, une maison. 

das Borderbaug, l'avant- 


corps. 

das Hinterhaus, la maison 
de derriére. 

ber Hauszins, le loyer. 

das Rathhaus, la maison 


de ville. 


das Zeughaus, l'arsenal. | 
das Pofibaus, die Poſt, la 


poste. 
das Poſtamt, le bureau des 
ostes. 


pose 
das Spital, Lazareth, l'hôpi- 


tal. 
das Zuchthaus, la maison 
de correction. : 


— 


Focabulaire. 


bas Tollhaus, Narrenhaus, 


les petites maisons, Phô- 


pital des fous. 
das Waaghaus, bic Waage, 
la balance. 


das — die Reitſchule, 


le man 


das Pfand né, le lombard, 


Die Hauptwache, le corps-de- 
garde, la grand'garde. 
der Paradepiag , a place 

d'arme. 
ein Gaſthaus, eine Herberge, 
une hôtellerie. 


das Sbild , l'enseigne. 
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aus, un cabaret. 
aus, un cabaret à 


ein Wei 

ein Bi 
bierre. 

das Kaffeehaus, le café. . 

das Schlachthaus, la tuerie. 

die Fleiſchbant, la boucherie. 

cine Garkuͤche, une gargotte, 
Chaircuterie. 

das Brauhaus, la brasserie. 

das Backhaus, la boulan- 
gerie, le four. | 

der Kirchhof Gottesacker, 
le cimetiere. 

das Beinhaus, le charnier. 

das Grab, le tombeau. 


1) 


De la Campagne. 
Son dem Landweſen. 


das Land, la campagne. 
cine Landſch afts un paysa 
die Gegend, la contrée, 
environs. 
das Gcbirge, les montagnes. 
ein Berg, un mont, cne 
montagne. 
cine Hôble, une caverne. 
cine Steingrube, ein Stein⸗ 
bhbrruch , une carrière. 
tin Waſſerfall, une cascade, 
des cataractes. 
ein Foea, une vallée, un 
_val Re | 


une maison de plaisance 
ou de campagne. 

din Meyerhof, une ferme, 
‘une métairie. 


cine Muͤhle, un moulin. : 

ein Muͤhlſtein, une meule, 

das Ma brad, la roue. 

eine Windmuͤhle, un moulin 
à vent. 

eine Huͤtte, une cabane. 

der Wald, la forêt. 

ein Gehoͤtze un bois. 

ein Fußſteig, Fußpfad, un 
sentier. 

die Landſtraße, le. grand-, 
chemin. 

cin Umweg, un détour. 

ein Kreuzweg, un carrefour. : 

cine Quelle, une source. 

ein Bach, un ruisseau. 


ein Graben, un fossé. 


Das AL dcr Acer, le 

ein Morgen (Landes) y un 
arpent. . 

bas Brachfeld, la jachére. 


i 
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eine Furche, un sillon. 

—A une motte 
de terre. 

der Gand, le sable. 

der Kies, le gravier. 

Leim, Leimen, de la terre 
grasse. 

der Staub, la poussière. 

cine Pflange, une plante. 

das Gras, l'herbe. 

Kraͤuter, des herbes. 

Unfraut, de la mauvaise 
herbe, de l'ivraie. 

das Moos, la mousse. 

cine Bicfe, un pré. 

cine Haide, une bruyère. 


ein Raſen, Waſen, un gazon. . 


€in Garten, un jardin. 

cin Æbiergarten, ze. ein 
Schafpferch, un parc. 

in Irrgarten, un laby- 


rinthe. 

ein Gewaͤchshaus, Treibhaus, 
une serre. 

cin Blumentopf/ un pot à 


eurs. 


cine Allee, ein Gang, une 
allée. ; 


ein Pfahl un ieu. 

ein Spalier, Gelaͤnder, un 
espalier. 

ein Miftbett, une couche. 

Diff, du fumier. 

cine Mifigrube, Miſtkaut, 
une fosse à fumier. 

ein Miſthaufen, un tas de 
fumier. 

der Moraſt, Sumpf, lemarais. 

der Schlamm, le limon. 

der Koih, la boue. 

Kehrſel, des balayares. 

Der Schindanger, La voirie. 


Vocabulaire. 


ein Aas, ün corps mort; 
une charogne. 

ein Baum, un arbre fruitier. 

der Stamm, das Riot, le 
tronc. 

die Wurzel, la racine, 

ein At, une branche. 

ein Zweig, un rameau. 

ein Blatt, une feuille. 

die Baumrinde, l'écorce. 

die Bluͤthe, la Aeur. 

die Frucht, das Obſt, le 
fruit. . 4 

die Scale, la pelure. 

ſchaͤlen, péler, ôter la peau. 

ein Kern, un pepin, un 
noyau. | 

ein Stiel, la queue. 


der Apfel, la pomme. 
Schnitze, des pommes 
sérhes. 


der Aepfelbaum, le pommier. 
die Birne, la poire. | 
Hubeln, des poires sèches. 
der Birnbaum, le poirier, 
der Kirſchbaum, le cerisier. 
der Pfirſichbaum, le pêcher. 
cine Abrikoſe, un abricot. 
ein Abrikoſenbaum, un abri- 
cotier. 
cine gedoͤrte Dflaume, un 


pruneau. 


‘ein Paaumenbaum, Zwetſchen⸗ 


baum, un prunier. 
cine Brunelle, une brignole, 
cine Schlehe, une prunelle, 
ein Schledorn, Schlehen⸗ 

buſch, un prunellier. 
cine welſche Nuß, une noix 
ein Nußbaum, un noyer. : 
die Gale, l'écale, la co 

quille. 


‘Vocabulaire. È 


eine Haſelnuß, une noisette. 

eine Haſelſtaude, un noise- 
tier. 

aufheifen, casser avec les 


ents. 

cin Nußpicker, Nußbrecher, 
un casse -noix, Casse. 

noisette. 

ein Maulbeerbaum, un mu⸗ 
rier. 

Miſpeln, des neffles. 

ein Miſpelbaum, un neffier. 

ein Mandelbaum, un aman- 
dier. | 

eine Raftanie, une châtaigne. 

ein Saftanienbaum, un chà- 
taignier. | 

ein Seigenbaum, un figuier. 
ein Sitronenbaum, un citro- 


nier. | 

din Pomeransenbaum ; un 
oranger. 

Die i te, le pin. 

ein Tannzapfen, une pomme 
de pin. 


| Kienholz, du bois gras, du 


pin. | 

die Tanne, le sapin. 

die Erle, l'aulne. 

die Birfe, le bouleau. 

die Eſpe, le tremble. 

die Buche, le Fan, le charme. 

die Linde, letilleul. 

die Eiche, le chène. 

Die Eichel, le gland. 

ein Gallapfel, une noix de 
galle. : 

die Weide, le saule. 

der Hollunder, Hollunder⸗ 
haum, le sureau. 

ein Wachholderbuſch, ow, 
Boum, un genéyrier, 
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der Lorbeerbaum, le laurier. 
der Buchsbaum, le buis. 
ein Dorn, une épine. 
Dambutten, des gratte-cus, 
der Epheu, le lierre. - 
cine Neſſel, Brenneſſel, une 
ortie. | 
das Schilf, le roseau. 
die Diftel, le chardon. 
cine Rictte, une bardane. 
ein Dornbuſch, ein Gebuͤſch, 
un buisson. 
Hauswurz, de la joubarbe. 
der Klee, le trèfle. 
der Saun, die Dede, la 
_hate. 
das Heu, le foin. 
das Grummet, le regain. 
Seldirüchte, des fruits de la 
campagne. 
der Saame, la semence. 
das Gadmenforn, le grain. . 
die Saatzeit, les semailles. 
das Rorn, Getreide, le blé, 
ein Halm, un tuyau. 
die Aehre, l'épi. 
die Spitze, la barbe. 
die Stoppel, le chaume, 
der Weizen, le froment. 
der Rocden, le seigle. 
die Gerfte, l'orge 
der aber, l’avoine. 
+ irſen, Si tape 
af Griesmehl, le au, 
der Reis, le ris. — 
Tuͤrkiſchkorn, Welſchkorn, du 
blé de Turquie. J 
der Hopfen, le houblon. 
die Oülfenfrüchte, das Gemuͤs, 
les légumes. 
Erbfen, des pois. 
Schoten, des pois Verts, 


J— 
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Zuckererbſen, des pois chi- 
ches. 

Bohnen, des fèves, des ha- 
ricots. . 

Wicken, des vesces. 

Gartenfrüchte, des fruits de 
jardin. 


der Weinſtock, la vigne, le 
cep. 
der Weindberg, la vigne, le 


vignoble. 
ein Weinpfahl, un échalas. 
eine Rebe, un sarment. 
ein Weinblatt, une feuille de 
vigne. 
cine Weinbeere, un raisin. 
cine Bcintraube, une grappe 
de raisins. 
die Relter, le pressoir. 
fcltern, pressurer. 
der Zehnde, le vinage, la 
dune. | 
nachlefen, grapiller. 
Robl, Rraut, des choux. 
weis Kraut, des choux 
blancs. 
Blumenkohl, des choux-fleurs 
Kohlrabi, Kohlraben, des 
choux-raves. 
Lattih, de la laitue, 
Œnbivien, de l'endive. 
Zelleri, du céleri. 
Rreffe; du cresson. 
cine Rube, une rave. 


\e 


eine gclbe Ruͤbe ou Mobre, - 


une carotte, 

eine rothe Rübe, une bette- 
rave. 

Rettich, raifort, rave. 

Meerrettig, du raifort sau- 
vage. 


Morchelu, des morilles. 


Vocabulaire. 


eine Zwiebel, on oignon. 
der Knoblauch, l'ail 
Spargeln, des asperges. 
ein Kuͤrbis, une courge, 
une citrouille. 
Gurfen, Sufummern, des 
concombres. | 
cine Meione, un melon. 
Peterſilie, du persil. | 
Sauerampfer, de l'oseille. 
Koͤrbel, du cerfeuil. 
Sümmel, du cumin. 
Majoran, da la marjolaine, 
Thymian, du thym. 
Rotriander, de la coriandre. 
Blumen, —— 
eine Knoſpe, un bouton. 
der Stengel, Stiel, la tige. 
cine Rofe, une rose. 


ein Roſenſtock, un rosidr. 


cine Nelfe, Grasblume, un 
oeillet, 

eine Lilie, un lis. 

cine Narziſſe, un narcisse. . 

Jasmin, du jasmin. 

cine Tuberoſe, une tube« 
| reuse. 

cine Tulpe, Tulipane, une 
tulip 


| 6. 
F nes das Naͤgelchen, 


a girofée. 
das Veilchen, die Biole, la 
violette. 
eine Sonnenblume, un tou 
nesol. 
Maiblumen, des muguets. 
eine Schluͤſſelblume/ une 
prime-vére. 
cine Feldroſe, une églantine. 
cine Rornblume, un bluet. 
ce Slapperofé, un coques 
cot. 


Vocabulaire. 


das Vergiß mein nicht la 
germandrée, 
das Taufendſchoͤn, lamaran- 


the. | 
das Geisblatt, Ye laͤnger, je 
licher , la chèvre-feuille. 
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das Gaͤnsbluͤmchen, Maslieb⸗ 


en, la marguerite. 
cine Butterblume,/ un minon. 


‘die Famille, la camomille. 
‘eine Giesfanne, un arrosoir. 


m.) 
Des Animaux. 


Bon den Thieren. 


«in Thier, une bète, un ani- 
mal | 

cine Heerde, un troupeau. 
das Gutter, le fourrage. 
Bogelfutter , de la man- 

. geaille. 
die Traͤnke, l’abreuvoir. 
die Streu, la littière. 
wilde Tbiere, des bètes sau- 
_ vages ou farouches. 
das Fell, la peau. 

die pe la patte. 

die Klaue, la griffe. 

der Schwanz, la queue. 

ein Rameef, un chameau. 

ein Prerd, un cheval. 

cine Stute, une cavale, ju- 

ment. 

eine Stuterey, un haras. 

ein Fuͤllen, un poulin. 

ein Pferdshaar, un crin. 

die Maͤhne, la crinière. 

ein Schimmel, nn cheval 

blanc. 

ein Rappe, un moreau. 

ein Fuchs, un alezan. 

ein Hengſt, un étalon. 

ein Wallach, un hongre. 

sin — uni cheyal de 

seuie. 


ein Ziehpferd, un cheval de 
trait. 


ein Miethpferd, un cheval 


e louage. 

cine Sbinbmägre , une ha- 
ridelle a” 

das Oufcifen, le fer. 

das Geſchirr, le harnois. 

der Zaum, la bride. 

die Quacl, les rênes. 

das Gebif, le mords. 

der Gattel, la selle. 


, die Schaberak, la housse. | 


die Piſtolenholfter, les four- 
realix. 

die Halfter, le licou. 

die Gurt, la sangle. 

die Steigbuͤgel, les étriers, 

die Spornen, les éperons. 

fpornen , piquer, donner 
l'éperon. 

die Peitſche, le fouet. 

die Gerte, la gaule. 

ein Eſel, un âne. 

Cine Eſelin, une ânesse, 

ein Maulthier, un mulet. 

ein Mauleſelin, une mule. 

in Eſelsfuͤllen, un änon. 

tin Ochs, un boeuf. 

ein Stier, un taureau. 

cine Kuh, une vache. 
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ein Kalb, un veau. | 

ein Sammel, un mouton. 

ain Schaaf, une brebis. 

ein Widder, un bélier. 

ein Lamm, un agneau. 

ein Schwein, un cochon, 
un porc, un pourceau. . 

ein Spanferkel/ un cochon 
de lait. 

. ble au, la truis. 

der Body, le bouc. 

bie Siege , la chevre. 

eine junge Siege, ein funges 
Boͤckchen/ un chevreau. 

eine Gemfe, un chamois. 

ein Hund, un chien. 

eine Sünbdin, une chienne. 

ein Windhund, un levrier. 

ein Jagdhund, un chien de 


chasse. | 
in Schaafhund, Metzger⸗ 
und, un matin. 
ein Pudelbund, un barbet. 
ein Schooshuͤndchen, une 
babiche. | 
die Schnauze, le museau. 
ein Kater, un chat. | 
cine Katze/ une chatte. 
eine Ratte, un rat. 
eine Pau, une souris. 
cine Mausfalle | une souri- 
ciere. 
ein Haaſe, un lièvre. 
ein Affe, ‘un singe. 
ein Marder, une martre. 
ein Eichhoͤruchen, un écu- 


reuil. 

ein Murmelthier, une mar- 
motte. | 

ein Gael, un hérisson. 

ein Hamſter, un mulot. 

ein Das, un blaireau. 


Focabulaire: 


tin Zobel, une zibeline. 
cine Wieſel, une belette. 
ein Maulwutf, une taupe. 
ein Bieber, un castor. 

ein Stachelſchwein, un porc- 


épic. 
ein wildes Schwein, un san- 
glier. 
cin Friſchling, un marcassin. 
die Hauzaͤhne, les défenses. 
der RU, le groin. 
die Borften, les soies. . 
ein Hirſch, un cerf. 
die Oindin, Hirſchkuh, la 
biche. 
ein Rep, un chevreuil. 
ein Such, un renard. 
ein Wolf, un loup. 
cine Woͤlſin, une louve. 
ein Baͤr, un ours. 
ein Loͤwe, un lion. 
ein Elephant, un élephant. 
cin Leopard, un léopard. 
ein Tiger, un tigre. 
Vogel, des oiseaux. 
das Gezwitſcher, le gazouille- 
ment, le ramage. 
eine Feder, une plume. 
das Gefieder, le plumage. 
——— des duvets. 
Eiderdunen, de l'édredon. 
ein Fluͤgel, une aile. 
der Schwanz, Schweif, la 
ueus. 


4 
die Rrallen, les griffes , lea 


| serres. 

der Schnabel, le bec. 
der Kropf, le jabot. 

das Neſt, le nid. 

ein Ey, un oeuk. 

die Schale, la coquille. 
der Dotter, le moyeu. 


def 


Vocabulaire: 


der Hahn, le coq. 

Me Denne, das Huhn, la 
poule. 

ein Huͤnchen, un poulet. 

ein Rüchlein, un poussin. 

ein Rapaun, un chapon. 

der Kamm, læ crète. 

ein Truthahn, welſcher Sabu, 
un coq d'Inde. 

ein Schwan, un cigne. 

ein Storch, une cigogne. 

ein Ganferih, un jar. 

eine Gang, une oie. 

eine junge Gang, un oison. 

der Enterich, le canard. 

die Ente, la cane. 

cine Taube, un pigeon. 

funge Æauben, des pigeon- 
neaux. 

ein Pfau » un paon. 

eine Pfaubennt, une paonne. 

eine Turteltaube, une tour- 
terelle. 

ein Kranich, une grue. 

Rebhuͤhner, des perdrix. 

cine Wachtel, une caille. 

eine Schnepfe, une bécasse. 

Krammetsvoͤgel, des grives. 

ein Faſan, un faisan. 

cine Amſel, un merle. 

cine £erche, une alouette. 


eine Nachtigall, un rossignol. 


ein Zeischen, un serin. 
ein Haͤnfling, une linotte. 
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ein Kanarienvogel, un serin 
de canarie. 

ein Staar, un sansonnet, 
un étourneau. | 

ein Stieglis, Diſtelſink, un 
chardonneret. 

eine Meiſe, une mésange. 

cin Rothkelchen, un rouge- 
gorge. ‘ 


‘din Paͤpagey, un perroquet. 


cine Schwalbe, une hiron- 
delle. — 
ein Sperling, Spatz, un 
moineau ] un passereau. 
ein Saunfonig, un roitelet. 
ein Sinfe, un pinson. : 
eine Bachſtelze, une hoche- 
queue. 
eine Œifter, Abel, une pie. 
ein Rabe, un corbeau. 
ein Rufuf, un coucou. 
cine Nachteule, une chouette. 
cine Fledermaus, Speckmaus, 
une chauve-souris. 
ein Strauß, une autruche. 
ein Adler, un aigle. 
ein Falke, un faucon. 
ein Geyer, un vautour. 
ein Raubvogel ; un oiseau de 
_ proie. | 
ein Zugvogel, un oiseau de 
| pos 
cine milde Ente, un oiseau 
de riviére. 


Site und Amphibien. Des Poissons et Amphibies. 


eine Schuppe, une écaille., 


cine Grâte, une arète. 

Floßfedern, des nageoires. 

die Kiefer, les ouies. 

ein Hecht, un brochet. 
G. de G. 


ein Lachs, Salm, un saumon. 
ein Karpfen, une carpe. 


* ein Aal, une anguille. 


cine Forelle, une truite. 
Yaberdan, de la morue. 
E e 
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Auſtern, des huîtres. 

eine Muſchel, une moule. 
cin Krebs, une écrévisse, 
die Krebsſcheeren, les serres. 
ein Viutigel, une sangsue. 


Vocabulaire. 


ein Stoͤr, un éturgeon. 


ein Stodfifh , une inerluche. 


cine Schildkroͤte, une tortue. 
der Wallfiſch, la balaine. 
cin Delpbin, un dauphin. 


Kriechende Thiere. Des Reptiles, 


eine Schlauge, un serpent. 

eine Eidechſe, un lézar 

eine Rrôte, un crapaud. 

ein Srofb, une grenouille. 

ein Wurm, un ver. 

ein Seidenwurm, un ver à 
soie. 


ein Johanniswuͤrmchen, ua 
_ver luisant. 
eine Raupe, une chenille. 
eine Schnecke, un escargot, 
un limas. | 
cine Ameiſe, une fourmi. 


Inſekten und Ungeziefer. Des Insectes et des 


Vormines. 


cine Spinne, une araignée. 


cine Spinnmebe, ure toile 
d'araignée. . 

- eine Laus, un pou. 

cine Niſſe, une lente. 

ein Floh, une puce. 

eine Fiizlaus, un morpion. 

cine Wanze, une punaise. 

eine liege, une mouche. 

eine Fliegenklatſche, un tue- 
mouche. 

cine Muͤcke, un moucheron. 

eine Biene, une abeille, 
une mouche a miel. : 

ein Sienenforb, une ruche. 

der Honig, le miel. 


n.) 


ein K ellerwurm, un cloporte. 
eine Milbe, une mite. 
cine Motte, uve signe. 


cine Hummel, un bourdon, 


cine Weſye, une guépe. 

ein Maikaͤfer, un hanneton. 

ein Roßkaͤfer, un fouille- 
merde, . 

ein Hirſchkaͤfer, Schroͤder, 
un cerf-volant. 

cine Grille, ein Heimchen, 
un grillon. 

cine Heuſchrecke, une saute. 
relle. | 

din Sommervogel, Schmet⸗ 
terling, un papillon. 


De l'Ame et des Passions. 8 
Von der Seele und den Leidenſchaften. 


die Seele, l'âme. 


der Verſtand, Geiſt, l'esprit.’ 


die Urtheilskraft, le juge- 


ment, 


die Bernunft, la raison, 
der Bille, la volonté. 

das Berlangen, le desir. 
der Wunſch, le souhait. 


— — — 


— 


Fr. abaisse. 


die Wahl, le choix. 
die —— le sentiment. 
das Gedaͤchtniß, la mémoire. 
das Crinnern , le souvenir. 
die Einbildungskraft, l'ima- 
gination. 
, €in Æraum, un songe. 
die Ueberlegung, la réflexion. 
der Gedanfe, la pensée. 
die Furcht, la crainte, la 
peur. - 
der Schrecken, la frayeur. 
das Erſtaunen, la surprise. 
die Weisheit, la sagesse. 
die Rlugbeit, la prudence. 
Das Gewiſſen, la conscience. 
die Hofnung, l'espérance. 


die Verzweiftung, le déses- 


poir. 
der Zorn, la colère. 
Die Raſerey, Wuth, la rage. 
“Der Karakter, die Gemuͤths⸗ 
âtt, le caractère. 
die Faͤhigkeit, la capacité. 
| Die Gotge, le soin. . 
die Mube, Pein, Strafe, 
das Anliegen, la peine. 


7 


Des Vertus et des Vices. 
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die Barmherzigkeit, Li 
Parois ri bi ss 


die Hochachtung, l'estime. 


die Sreundfchaft, l'amitié. 

4 —2 ee ns 
te Leidenſchaft, la passion. 

Die Liebe, ——— 

die Zaͤrtlichkeit, la tendresse. 

der Argwohn, le soupcon. 

die Ciferfucht, la jalousie. 


der Berdruf, le dépit, le 


chagrin. : 


det Oaf,. la haine. 


die Verachtung, le mépris. 


die Æraurigfeit , la tristesse. 

die Betruͤbniß, l'affliction. 

die Thraͤnen, les pleurs, les 
_ larmes. 

Die Geduld, la patience. 

die Ungedud, l’impatience. 


die Schwermuth, la mélan- 


colte. : 

das Bergnügen, le plaisir, 
la satisfaction. 

die Freude, la joie. . 

die Niedergeſchlagenheit, 


- l'abattement. 


O0.) 


Son Tugenden und Laſtern. 


die Tugend, la vertu. 

das Later, le vice. 

die Froͤmmigkeit, la piété. 
das Mitleiden, la pitié. 

die Gütigfeit, la bonté. 

die Maͤßigkeit, la sobriété, 
- Ja frugatité. . 

die Keuſchheit, la chasteté. 


+ 


dé Schamhaftigkeit, la pu- 


eur. 


der Mutb, le courage. 


die Tapferkeit, la valeur. 

die Kuͤhnheit, la hardiesse. 

die Beſtaͤndigkeit, la cons- 

ſtance. 

der Unbeſtand, inconstance. 
Ee 2 


— 
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die Menſchlichkeit, Leutſelig⸗ 


eit, l'humanité. 
die Gerechtigkeit, la justice. 
die Ungerechtigkeit, l'injus- 
tice. ° 
die Gnade, la grace. 
Die Ungnade, la disgrace. 
Die Freygebigkeit, la libe- 


. ralité. 


die Großmuth, la générosité. 


Die Belohnung, la récom- 

. pense. | | 

das Gefchenf, le présent. 

die Erfenntlihfeit, la recon- 
naissance. 

die Gefälligfeit, la complai- 
sance. 


die Ehrbarkeit, Hoͤſlichkeit, 
l’honnéteté. 

der Neid, l'envie. 

der Ehrgeiz, l'ambition. 

der Hochmuth, l’orgueil. 

Die Prat , le luxe. 

der Aufwand, la dépense. 

Die Eitelteit, la vanité. 

der Geiz, l'avarice. 


der Geizige, Geizhals, l'a- 
vare. 


Die Berfhwendung, la pro- 
_digalité. 

ein Verſchwender, un pro- 

digue. 

der Fleiß, la diligence. 

Die Gaulbcit, la paresse, 

ein Faullenzer, un paresseux. 

der Muͤßiggang, l'oisiveté. 

Die Uumajigfcit, la gour- 
_Wandise, 

an Fraß, un gourmand. 

die Voͤllerey, livrognerie. 

die Trunkenheit, l'ivresse. 

ein Trunkenbold, univrogne. 


é 


Vocabulaire. : 


die Grobbeit, labrutalité. 

ein Grobian, un brutal. 

die Undankbarkeit, l'ingrati- 
tude. : : 


die Treuloſigkeit, la per- 
fidie. 


ein Meineidiger, un parjure. 
die Schmeicheley, la Aatterie. 
tin Schmeichler, un fatteur. 
die Lüge, le mensonge. 

ein Lugner, un menteur. 


die Bosbeit, Schalkheit, la 


. malice. 

die Narrheit, la folie. 

ein Narr, un fou. 

cine Natrin, une Folle, 

die Thorheit, la sottise. 

der Betrug, la tromperie. 

ein Betruͤger, un trompeur. 

ein Raͤnkmacher, un chica- 
neur. 


die Berrâtheren, la trahison. 


eir Verraͤther, un traitre. 

die Suͤnde, le péché. 

in Suͤnder, un pécheur. 

die Buße, la pénitence. 

das Berbrechen, le crime. 

cin Uebefthâtcr, un criminel. 

der Diebſtahl, le vol. 

ein Dieb, un larron. 

ein Hehler, un réceleur. - 

ein Schelm, un fripon. 

ein Spitzpub, Gaudieb, un 
ilou. 

ein Raͤuber, Dieb, un vo- 
leur. 

ein Straßenraͤuber, un bri- 
and. 


8 
ein Schurke, Hundsfott, un 


. co un. 
ein Flegel, Luͤnmel, un 
rustre, lourdaut, . 


ne nn 


PEN 


⸗ 


| Vocabulaire. 
ein Schlingel, un vaurien. 


cin Herenmeifter, un sorcier. 
eine Here, une sorcière. 
ein Sreudenmadchen, une fille 
_de joie. | 
cine Hure, une garce, une 
putain. 


ein Hurenjaͤger, un ribaud. 


ein Hageſtolz, un vieux 
garçon. 


ein Kuppler, un ma 
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ereau. 
der Ehebruch, l'adultère. 
die Mordthat, le meurtre. 
ein Morder, un meurtrier. 
ein Mordbrenner, un incen- 
diaire. . 
ein Boͤſewicht, un scélérat. 
der Meuchelmord, l'assassinat 
ein Meuchelmoͤrder, un as 
sassin. 


P.) 


Imperfections et Maladies. 
Gebrechen und Krankheiten. 


der Fehler, le défaut. 

ein Zwerg, un nain. 

eine Mißgeburt, ein Unge⸗ 
heuer, un monstre. 


ein Kruͤppel, un estropié. 


cine Rrücfe, une béquille. 
der Rropf, le goitre. 
ein Budlihter, un bossu. 
ein Einaͤugigter, un borgne. 
ein Schielender, un bigle, 
un louche. | 
der Staar, la cataracte. 
ein Blinder, un aveugle. 


ein Sinfender, un boiteux. 
ein Tauber, un sourd. 


ein Stummer, un muet. 

ein Stammelnder; un bègue. 

ein Nachtgaͤnger, Mondſuͤch⸗ 
tiger, un somnambule. 

die Sommerfleden, les len- 
tilles. 


ein Muttermaal, un signe. 


ein blaues Maal, une meur- 

_trissure. | 
ein Leichdorn, un cor au 
_ pied. | 


cine Warze, une verrue. 
ein Rranfcr, un malade. 
die Krankheit, la maladie. 


die Schwachheit, Mattigfeit 


la faiblesse. 
die Wunde, la blessure, la 
plaie. | 
der Schmerz, la douleur. 
cine Schramme, une balafre. 
cine Geſchwulſt, une enflure, 
ein Geſchwuͤr, un apostume, 
un ulcére. | 


die Œiter, die Materie, le 


pus. 

der Schwindel, le vertige. 

die Ohnmacht, l'évanouis-: 
sement. 

ohnmaͤchtig werden, tomber 
en défaillance.  : 

die Unverdaulichkeit, Findi- 
gestion. | 

die Berftopfung, l'obstruc- 
tion, la constipation. 

die Darmaicht, le miséréré. 

ein Bruch, une descente , 
une hernie, J 
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ein Bruchband, un bandage. 

der Durchlauf, le cours de 
ventre, la diarrhée. 

das Kotzen le ———— 

die Rolif, la colique. 

der Ghnupfen, le rhume. 

den Schnupfen haben, ètre 
enrhumé. 

der Huſten, la toux. 

ein Fluß, une fluxion. 

Die ———— Milzkrank⸗ 
heit/ l'hipocondrie. 

ein Hypochondriſt, un a hipe- 
condre: 

cin Menfchenfeind ; un misan- 
thrope. 

bic Strat la maladie 

e mer. 


das Heimweh, la maladie 
du pays. | | 
die aiidenc Ader, les hémor- 


roides. 

das Zahnweh, le mai de 
dents. 

cine Zahnluͤcke, une dent 
ébréchée. 

die Roͤtheln, Mafern, la rou- 
geole. 

die latte, Poden, la pe- 
tite vérole. 

Slatternarbigt, marqué de 
Ja petite vérole, picoté, 

die DÉncrifche Sraitici la 
grosse vérole, le inal de 
Naples, -— 

das Fieber, la fièvre. | 

das alltaͤgige Fieber, la fèvre 
continue. 

Das breutdgige ficher, la 

- fièvre tierce. 

Das vlertagige Fieber, La fièvre 
quar 


. Vocabulaire. 


das pigine Fieber, die hitzige 
— veu la fièvre ar- 


* IleeEſeber, das Frieſel, 


ourp re. 
das s Gallnfcbe le colera- 
morbus. 
der Schauer, le ion. 
der Rothlauf, l’ érésipéle. 


Le EU Ruhr, la dissen- 


die Waßferſucht y l'hydro- 


pisie. 

die Schwindſucht, Lungen⸗ 
fur, l'éthisie, la phchi- 
sie. 

die Gelbfucbt, la jaunisse. 

das Seitenſtechen, la pleu- 
résie. 

—* _ , le chancre, can- 


ver are Brand, la gan- 
di falknoe Sucht, le mal 


caduc. 

die ſchwere Noth, le haut mal. 
das bôfe Weſen, l'épilepsie. 
der Krampf, le spasme. 

ein Blutſturz, une hémo- 


der Rlagſuß L AE 


vom Schlag gerübrt ſeyn, 


être atteint d'apoplexie. 


der Grind, die Rräbe, lagale, 


det Juéfaé , la lépre. 
daë Podagra, die Gicht, la 
goutte. 

die eſt, la peste. 

die Dit, le régime, la diète. 
die Sur, la cure. 

ee Sencfung la guérison.” 
der Tod, la mort, 


Vocabulaire. ” 
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Noms des principaux Pays, Villes, Nations, 
— Rivières etc. 


Namen der bekannteſten Laͤnder, Staͤdte, Voller, 
Fluͤſſe ꝛc. F 


Achen, Aix-la-Chapelle. 
Abiſſſnien, Abyssinie. 
Adriatiſches Meer,/ mer adria- 
tique. | | 
Aegaͤiſches Meer, mer Egée. 
Anthiopien, Ethiopie. 
Afrita, Afrique; Afrifancr, 
Afrifanifh, africain. 
œrbanien, Albanie. 
Alexandrien, Alexandrie. , 
Algier, Alger. 
Alpen, Alpes. | 
Amerika, Amérique; Ameris 
kaner, Amerifanifh, amé- 
ricain. ‘ 
Andalufien, Andalousie. 
Anſpach, Anspac, Onolsbac. 
Antilliſche Inſeln, les Antilles. 
Antiochien, Antioche. 
Antwerpen, Anvers. 
Apulien, la Pouille. 
Aquitanien, Aquitaine. 


Arabien, Arabie; Araber, 


Arabiſch, arabe; Arabes 
 arabesse. | 
Armenien, Arménie; Armes 
nier Mrmenianer,arménien. 
Aragonien, Arragon ; Ara⸗ 
gonier, Nragonifh, arra- 
gon . arragonien, arra- 

onais. — 
Aſien, Asie; Aſiate, Aſia⸗ 
RL asiatique. 
Aſyrlen/ Assyrie; Aſſhrier, 
Aſſyriſch, assyrien. 


Aſturien, les Asturies. 
Athen, Athènes; Athener, 
Athenienſer, athénien. 
— Augsbourg. 
Babel, Babylon, Babilone. 
Baden, Bade; Baden⸗Baden, 
Bains de Bade. 
Barbarey, Barbarie. . 
Baſel, Bâle, Basle. 
Batavien, Batavie; Batave, 
batave. 
Bautzen, Budisse. 
Bayern, Bavière; Bayer, 
bavarois. 

Belgrad, Belgrade. 
Bergen in Hennegan, Mons 
en Hainaut.. - 

Biel, Bienne. 
Biſanz, Besançon. 
Bodenſee, lac de Constance. 
Boͤhmen, la Bohème; Boͤh⸗ 
me, bohémien. — 
Bolonien, Boulogne. 
Brabant, Brabant; Bra⸗ 
bânter, brabancon. | 
Brandenburg, Brandebourg. 
Brafilien, le Brésil. : 
Braunſchweig, Brunsvic. 
Bregen Brigance. 
Breiſach / Brisse. 
Breisgau, Brisgau. | 
Bretagner Britte, breton. 
Britanien, la Bretagne. 
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Brittiſch, britannique. 

Bruͤgge, Bruges. 

Bruntrut, Porentrui, 

Bruͤſſel, Bruxelles. 

Buxweiler, Bouxviller. 

Burgund, Bourgogne; Bur⸗ 
gunder, bourguignon. 

Cairo, le Caire. 

Calabricn, la Calabre. 

Cauarifhe Snfin, iles Ca- 
nartes. . 

Gandien, Candie; Candier, 
candiot. 

Cappadozien, Cappadoce; 
Cappadozier, cappadocien. 

Carthago, Carthage; Car⸗ 


thager, Carthaginenſer, car⸗ 


thaginois. 
Caſſau, Cassovie. 
Caſpiſche Meer, mer Cas- 
Pilenne. 
Caſtilien, Castille; Caſtilier, 
Caſtilianer, castillan. 
Catalonien, Catalogne; Ca⸗ 
talonier, catalon. | 
Cbalèäa, Chaldée; Char 
dar, Chaldaͤiſch, chal- 


déen, chaldaïque. 


‘China , la Chine; Chineſiſch, 


chinois. 
Coblenz, Coblence. 
Colin, Cologne. 
Confiantinonel , Constanti- 
nople ; Conffantinopolitas 
ner, constantinopolitain. 
Copenbagen, Copenhague. 
Corinthb, Corinthe; Corin⸗ 
ther, Corinthiſch, corin- 
thien. 
Corſica, Corſe, Corſiſch, Corse. 
Cortryk, Courtray. 
Coſtnitz, Constance. 


Tocabulaire: 


Cracau, Cracovie: 

Etain, la Carniole. 

Creuxnach , Creuzenac. 

Croatien, Croatie ; Croate, 
croate. À & : 

Curland, Courlande: Cut: 
laͤnder, courlandais. 

Eypern, Chypre; Cyprier, 


cypriat. 
Damaskus, Damas. 
Daͤnnemark,  Danemarc ; 


Dance, Daͤniſch, danois. 
anzig, Danzic. 

Dietenhofen, Thionville. 

Daieper, Dieter, Borys- 
théne ; le Nieper. 

die Donau, le Danube. 

Dornik, Tournay. 

Dünfirhen, Dunkerque. 

Edimburg, Edimbourg. 

Egypten, Egypte; Egypte, 
égyptien 

Eiſenach, Isenac. 

Elſaß, Alsace ; Œlfafer, Al- 
satien. 

England, Angleterre ; Engs 
laͤnder, Engliſch, anglais. 

Eſchweiler, Exviliers. 

Etſch, Adige. 

Europa, Europe; Europaͤer / 
Europaͤiſch, Européen. 

Euxin, le Pont-Euxin. 


Euxiniſche Mecrenge, le Bos- 


phore. 


gt Fez. : 

innland la Finlande ; 
Finnlaͤnder, Finne, fn- 
landais. 

Finſtingen, Fenestrange. 

Flandern, Flandre; Flam⸗ 
maͤnder, Flaͤmmiſch, fla- 
mand, 





V ocabulaire. Lhs 


Florenz / Florence; Floren⸗ Hennegau, le Hainaut. 

tiner, Horentim. erzogenbuſch Bois-le-Duc; 

Franten, Frankenland, Fran- Heſſen, la Hesse; Scffér 
conie; Franke, Gräntifch Heſſiſch, hessien, hessois. 


franconion. Hindoſtan, Indostan- 
Frankenberg, Framinont. Hochburgund/ la Comté, la 
antfurt Francfort. Franche - Comté ; Ho: 


ranéreich la France; ta purgunder, comtois, franc” 
8, Granamann, Franke, comtois. 


ransofifch , français: Holland, Hollande; Hollaͤn⸗ 
Greibura r, F ribourg. det, hollandais. nu 
Frietland/ la Frise; Fries⸗ Hollſtein, la Holsace, Hol⸗ 
haͤnder / Frieſe, frison. ſteiner, Holsatien. 


Fuͤnflirchen / Cinq-églises. Homburg an Det Hoͤh, Hom- 
Gallien, les Gaules ; fs bourg ès monts. | 
lier/ Galliſch , gaulois. Hottentotch, es Hottentots. 
. Gasfonien, Gascogne ; Gags Japan, Japon; Japaner, 


fonier, Gascon. Japaneſer, Japaniſch/ 
Geidern/ Gueldres. japanois. — 
Genf, Genève ; Genfer, Jena, Jène. · 

nevois. Indien, les Indes ; Indier, 


Gent, Gand; Genter, gan-  Judiantt y Indien. 
tois. Ingermonnland, Ingres 


Genna, Gines; Genuefet r Ingremante- 
, Irrland Irxlande, Hibernie; 


génois. | 3 
Gotbland,la Gothie; Gothe, Irriaͤnder, Irre/ irlan- 
oth ; Gotbifch y gothique. dais ; hibernien, hiber- 


Gottingen r Gottingue. nois. F 
Srafenhaag, la Haye: Italien, Italie ; Italiener, 
Granada, Grenade. Italieniſch iiaũen. 


Graubünden, le pays des que Juliers. 
Grisons, la Ligue grise. affernland, la Cafrérie ; 
Greifswalde, Gripswaldo. Kaffern/, les cafres. 
Grevelingen, Gravelines: Kamnierich, Cambray: 
Grieentand / la Grece; gérnthen, Carinthie. 
Grieche ; Griechiſch grec. Rirchenftaat ; Patrimoine de 
Gros britannien, à Grande- St: Pierre: | 


Bretagne. Kleinaſien Natolie. 
Haag, la Haye. Laced non Lacédémonte ; 
Hannover, Hannovre. vvgaeedaͤmonier, Lacédémo- 


Sarzwald Ie Harts, la forét nien · 
Hercynienne. vappland j Lapponie; Lapp⸗ 


N 
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| laͤnder, Lappe, lappon, 


apponien. 

Lausnitz, Lusace. 

Leiningen, Linange. 

SALE Leipsic. 

die Levante, le Levant. 

Levden, Leyde. . 

Liefand, Livonie. 

Lifabon, Lisbonne. 

Lithauen, Lithuanie. 

£ivorno, Livourne. | 

Lombardie, Lombardie; Roms 
bardifh, lombard. 

London, Londres. 

Lotbringen, la Lorraine. 
Lotbringet, lorrain. 

Loͤwen, Louvain. 

Lucca, Lucques. 

Luzern, Lucerne. 

Lulitanien, la Lusitaine, le 
Portugal. _ 

Lüttid, Liège. 

Luͤtzelburg, Luxembourg. 

Lützelſtein, la petite Pierre. 

Mans, Meuse, 

Mabren, Moravie. 

Mayland, Milan; Manlaͤn⸗ 
diſch, milanais. 

Mainz, Mayence. 

Majorka, Majorque. 

Maltha, Malte. 

Wantua, Mantoue. 

Maria Einſiedeln, Notre 
Dame des Hermites, 

Marf, la Marche. 

Martird, S.te- Marie aux 
Mines. ee 

Matofo, Maroque. 

Mitteldndifches Deer, me 
Méditerranée, 

Modena, Modène. 

Mobrenlant, Ethiopie; Mav- 

\ 


V’ocabulaire. 


ritanie; Mohr, Moriſch, 
éthiopien, maure, nègre. 
Moldau, Moldavie. 
Morea, Morée. 
Mosfau, Moscovie, Mos- 


cou. 
Muͤmpelgard, Montbéliard. 
Mofel, Moselle. 
Mänden, Munic. 
Murten, Morat. 
Nanzig, Nancy. 
Nazareth, Nazaret; Naza- 
_ ten Nazaraͤer, naza- 
réen. 


Neapel, Naples ; Neapoli- 


. tancr, napolitain. 


Neckar, le Nécre. 
Neuburg, Neuchâtel. 
Micberlande, les Pays-Bas. 
VNiederrhein/ Bas-Rhin. 
Nimwegen, Niméègue. 
Norwegen, la Norvège ; Nor⸗ 
weger, norvégien. 
Nuͤrnberg, Nuremberg. 
Oberchnbeim, Oberné. 
Oeſterreich, Autriche ; Oeſt⸗ 
reichiſch, autrichien. 
Ofen , Bude. 
Oranien, Orange. 
Oſtfriesland, Ostfriese. 
Oſtgothe, Ostrogot. 
Oftindien, les Indes orien- 
tales, les grandes Indes. 
Oſtſee, la mer Baltique. 
Ottomanifhe Pfotte, Porte 
Ottomanne. | 
Vadua, Padoue. 
Palaͤſtina, Palestine, terre 
sainte. 
Paris, Paris; Pariſer, pa 
risien. | 
Pavia, Pavie, 


Derfien, la Perse ; Perſer, 

erſiſch, persan. 

_Detersburg, Pétersbour À 

Pal Palatinat; Pfaͤlzer, 
palatin. 

as La sbUES y Phalsbourg. 

firt, Ferrette. 
hilippsburg, Philisbourg. 
hoͤnizien, la Phénicie 

Dico, le Pic. 

— paie Pohleb, 
ohlen, Pologne; Pohla 
Pohle, —2 polo- 
nais. 

Pommern, Poméranie. 

Portugal, le Portugal, Ja 
Lusitaine ;  Yortugiefe, 
Portugieſiſch, portugais. 

Poſen, Posnanie. 
tag, Prague, 
reufen, la Prusse; Preuße, 

| Preuſiſch, Prussien. 

Porendifhe Gebirge, les Py- 
rénées. | 

Rappolſtein, Ribeaupierre, 

Regensburg, Ratisbonne, 

Rhein, Rhin : 

Rhodus, Rhodes; Rhodi—⸗ 
ſer, rhodiot. 

Rom, Rome; Roͤmer, ro- 

. Main. 

Rufland, la Russie: Ruße, 

ußiſch, russe, russien. 

Ryſſel, Lille. 

Sachſen, la Saxo; Sachſe, 
Saͤchſiſch, saxon. 

Sanct Galien, Saint-Gall. 
Sardinien, Sardaigne; Sar⸗ 
dinier, sarde. 
Savoyen, Savoye; Savoyer / 

aavoyard. | | 


Schafhauſen, Schafhonse. 
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Schelde, Escaut. 
Schleſten, Silésie. 
Schlettſtadt, Sélestat, 


Schottland, Ecosse , Schotte, 


chottlaͤnder, écossais. | 
Schwaben, Souabe, Schwab 
Schw y souabe. 
Schwarzwald , la forét noire. 
weden, Suède; Schwede, 
chwediſch, suédois. 
de he la Suisse, Schwei⸗ 
zer, chweizeriſch y Suisse, 
helvétien, helvétique. . 
Sclavonien, Esclavonie ; 
Gclavonifh, esclavon. 
Gecland, Zélande. 
Giberien, Sibérie, 
Gicilien, la Sicile; Sicilier, 
Sicilianer, Sicilianif, 


sicilien. 


Siebenbuͤrgen, Transylya- 


nie; Siebenbuͤrger, tran- 
sylvain. 
Gitten, Sion. 
Golotburn, Soleure, 
Gpanien, Espagne ; Spa⸗ 
niſh espagnol. 
Speyer, Spire. 
Steinthal, Ban de la 
Roche. | 
Oteyermatf, Stirie. 
Straßburg, Strasbourg. 
Stuhl⸗Weiſſenburg, Albe- 
Royale. | 
Gtuttgard, Stoutgard, 
Oud : Amerira, Amérique 
méridionale. ; 
Suͤd⸗Indien, les Terres 
Australes. ©‘ | 
Suͤdſee, la mer Pacif e, 
la grande mer du Sud. 
Sund, le Sand. 


444 


Sundgau, le Sundgau. 

Syrien, la Syrie. 

Tagus, Tage. — 

Tartarey, Tartarie; Tartar, 
tartare. 


Teutfhland, l'Allemagne ; 


Æeutfcher, Teutſch, alle- 
mand. 
Themſe, Tamise. 
Æbeffalonih, Thessalonique; 
Æbeffalonier ,  thessalo- 
nien. : 
Thrazien, Thrazier, bras 
ziſch, Thrace 
Todte Meer, (das) le lac 
Asphaltite. . 
Œrient, Trente. 
Trier, Trèves. 
Türkey, la Turquie, Em- 
Pire Ottoman; Tuͤrk, 
Tuͤrkiſch, turc. | 
Ungarn, Hongrie, Panno- 
nie; Ungar, Ungarifh, 
hongrois, panonien. 
Venedig, Vénise; Venetia⸗ 
ner, vénitien. 
Virginien, la Virginie. 


Vocabulaire. 


Wadtland, pays de Vaud. 


Waldenſer, Vaudois, Albi- 


geois. 

Waldſtaͤdte, Villes Fores- 
tieres. : | 
Wallachey, Valaquie; Wal⸗ 

lach, valaque. 
Wallis, Galles. 

JBalifer : Land, le Valais, 
Waliſer, valaisan. 
Ballon, Walloniſch, Vallon. 
Waͤlſchland, Italie ; Waͤlſch, 

Wäaͤlſcher, italien. 
Waͤlſchneuburg, Neufchätel. 
Warſchau, Varsovie. 
Wasgau, Vôges. 
Baslenbeim, Vasselone. 
Weichſel, Vistule. 
Weſtindien, les Indes occi- 

dentales. 


Weſtphalen, Westphalie. 


Wetterau, Wetteravie. 
Bien, Vienne. 

Ypern, Ypres. 

Zabern, Saverne. 

sut, Zuric. 
Zweyhruͤcken, Deux-ponts. 


1.) 


Noms propres d'Hommes et de Femmes. 
Manns⸗ und MBeiber - Namen. 


Adelheit, Adelaide. 
Alberich, Aubri. 
Albert, Albert, Aubert. 
Anton, Antoine. | 
Arnold, Arnaud. 
Arnolph, Arnoulf. 
Auguſt, Auguste. 
Balderich, Baudri. 
Balduin, Baudoin. 


Barbara, Baͤrbel, Barbe. 
Barthel, Barthélemi. 
Baſtian, Sébastien. 
Beatrix, Béatrice. 
Benedikt, Bénoit. 
Bernhard, Bernard. 
Bertram, Bertrand. | 
Carl, Charles, Carlchen, 


Charlot, 
\ 


— 


Dietrich 


Vocabulaire. 


Caſpar,/ Gaspard, 
Griffin, Chrétien. 
Chriſtoph, Christofle. 
Giaschen, Colin. . 

Claus, Nicolas, Colas. 
Diebold, Thibaud. 

y Thierri. 
Eberhard, Ebert, Everard. 
Eduard, Edouard. 
Egidius, Gilles, Egide. 
Œlifabeth, Elisabet, Babet. 
Ernft, Erneste. | 
Selir, Félice. : | 
Frans, François. ; 
Kransisfa, Françoise. 
&ranichen, Fanchon , Fran- 


chon. 

Griedrich, Fritz, Frédéric, 
Fédéric. : 

Georg, George. 

Gerhard, Gérard. 

Gcrtrud, Gertrude. . 

ne Geofroi, Gode- 
roi. 

Gotthart, Godard. 

Gottlieb, Théophile. 

Grete, Marguerite; Gret⸗ 
chen, Margoton, Margot. 

Guͤnther, Gonthier. 

Hannhen, Jeannette, Jean: 
neton. 

Hanne, Jeanne. | 

Dans, Jean; Haͤnnschen, 
Haͤnſel, Jeannot. 


ia r Henri. 


etrmann, Gerinain. 
Hiob, Job. 
Hugues. 
akob, Jacques; Jakoͤbchen, 
Jakel, Jacot. 
oſt, Josse, Jodelet: 
ulia, Julie. 


\ 
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Julian, Juliane, Julian⸗ 
chen, Julchen, Julion. 
Kaͤte, Kaͤtchen, Caton. 
Kunz, Curt, Conrad. 
Lambrecht, Lambert. 
Laura, Laure. 
Lene, Lenchen, Madelon. 
Leonhardt, Léonard. 
Lieschen, Lisette, Babet, 
Babiche. 
Lorenz, Laurent. 
£otte, Lottchen) Charlotte. 
Ludwig, Louis. 
Mariechen, Marion, Mar 
non, Maion. . 
Martha, Marthe. : 
Mattbâus, Matthes, Mat- 
thieu. 
Mathias, Mathis, Mathias. 
Marimilian, Maximilien. 
Michael, Michel; Michel 
en, Michon. 
Moritz, Maurice. 
Peter, Pierre; Peterchen, 
penß D, Phil p 
ipp, Philippe; i⸗ 
lippchen, Philippet. b 
Reichard, Richard. 
Reinhard, Regnard. 
Reinbold, Renaud, Regnauld 
Roderich, Rodrique. 
Roſine, Rosine, Rose; Roͤb⸗ 
chen, Rosette. 
Ruüdiger, Roger. 
Rudolph, Rodolphe, Raoul. 
Ruprecbt, Robert. 
Gicafried , Sigéfroi. 
Gicgmund, Sigismond. 
Stephan, Etienne. 
Gufanna, Susanne. 
Guschen, Suson. 
Æbcobald, Thibaut, 
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eodor, Théodore. 
Ulrich, Ulric, Uldaric. 
Urban, Urbain. - 


Vocabulaire, 


— Vincent. 
Wa 
Werner, Guernard. 


ter / Gauthier. 


Valentin, Velten, Valentin. Wilhelm, Guillaume. 


Veit ! Voit. 





2. ) 
ADJECTIFS. 


Aberglaͤubiſch, superstitisux, 
se. . | 

aberiglg, naͤrriſch, kindiſch 

por Alter, radoteur, se. 
abaclegen, écarté, e. 
abgeſchmackt fade. | 
abiceulid ; abominable, 

exécrable ; detestable. 
allein, einzeln, seul, e. 


allgemein, universel, le, gé- 


néral, e. 

allmaͤchtig, tout-puissant , e. 

alt, vieux, vieille; ancien, 
ne, antique. : 

angenehm, agréable. 

anmütbig  teisend, char- 
mant, €. 

anſtaͤndig, convenable. 

anſteckend, contagieux, se. 

rh r laborieux, se. 

arm, durftig, pauvre. | 

atmfelig, gering, elend, che- 
tif, ve. | 

artig, huͤbſch, joli , e. 

AL ei attentif, Ve. 
frichtig, sincère. 

auderlefen, exquis, e. 
barmberaig miséricor- 

* dieux, se. 

baufaͤllig, caduc, que. 

befiecdtt, befudelt, taché,, e, 


benierig, avide. 
beberit, courageux, se. 
befannt, connu, o. 
beredfam, éloquent, €. 
bereit, fertig, prèt, e. 
berübmt, célèbre, fameux, 
se, illustre. | 
heſchaͤmt, verwirrt, confus, e. 
befcheiden , modeste. . | 
beſtaͤndig, constant, e. 
heſtuͤrzt, erſtaunt, surpris, e. 
beſchwerlich, 1importun, e. 
betäubt, étourdi, e. 


+ 


betrübt, affligé, e. 
. bequem, commode. 


beweglich, mobile. 

bezaubert, hoͤchſterfreut, char- 
mé, e. 

biegſam, weich, souple. 

billig, gerecht, juste. 

bitter, amer, e. 

biaf, bleih, pâle, blème. 

blind, aveugle. 

biode, furchtſam, timide. 

blog, nadt, nadend, nu, e. 

blutig, fbmerslih, san- 
.glant, e. 

os, gottlos, unartig, mé- 
chant, e. 

breit, weit, le | 

bunt, fhedigt, bigarre, e. 


F7. Shine 


Dankbar, erkenntlich, re- 
connaissant, €. 

demutbig ; humble. 

dergleichen, pareïl, le; sem- 
blabl 


e. 

dicht, feff, solide ; épais, se. 
id, gros, se; épais, se. 

dornigt, épineux, se. 

Dringend, pressant, e. 


dumm, stupide, imbécille, faͤ 


ot, te. 
Dünne, menu, e; mince, 


élié, e. 
dunkel, finſter, trübe, ob- 
scur, & . 


durchſcheinend, transparent, 


e. : 
dürte, troden, sec, sèche. 
durſtig, begierig, altéré, e. 
eben, gleich, égal, e. 
edel, noble. 
ehrgeizig, ambitieux, se. 
ehrlos, unehrlich, ſchaͤndlich, 
infâme. 
proies honorable. 
eiferſuͤchtig, jaloux, se. 
eifrig ! zélé, e. 
cigenfinnig, capricieux, se; 
entété, e& . 
einfaͤltig, ſchlecht, simple. 
cinfam , solitaire. | 
erkaͤltet, morfondu, e. 
eckelhaft, dégoûtant, e. 
clend, misérable. 
empfindlich, sensible. 
enge, ſchmal, étroit, e. 
englifh, angélique. 
entfernt, éloigaé, e. 
entzuͤckend, ravissant, e. 
erdentlih , imaginable. 
erfahren, expert, e. 
ergeben, adonné, e. 
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ergoͤtzlich, kurzweilig, plai- 
sant, e. | 
ernfibaft, sérieux, se. 
erſchroͤcklich, effroyable, 
épouvantable , horrible. 
erſtaͤrret, engourdi ,-e. 
erzuͤrnt, boͤs, fâché, e. 
ewig, éternel, le. 
Fabelhaft, fabuleux, se. 
big, tutig, capable. 
falſch, faux, fausse. 
faul, paresseux, se; négli- 
| gent, e. | I 
frs nmiedertraͤchtig, lâche. 
in, fin, e; subtil, e. 
feindlih, ennemi, e. 
fcft, ferme. 
fett, gras, se. 
feucht, naf, mouillé, « 
finnig, couperosé, e. 
fleißig, diligent, e. 
flicfend, coulant, e. | 
fret, libre; franc, che. . 
freigebig, libéral, e. 
freundlich, affable. 












* fricbfertig, rubig, paisible. 


frifh, kuͤhl, frais, fraiche. 
frob, bien-aise. 
oͤhlich, munter, luſtig, gai, e. 
ruchtbar, fertile; fécond , e. 
furchtſam, craintif, ve; ti- 
mide. 
üttrefid, excellent, e. 
arſtig, ſchaͤndlich, vilain, e. 


gebuͤrtig/ natif, ve. 


gecbtt, honoré, e. 
geduldig, patient, e. 
gefangen, captif, ve. 
gefaͤhrlich, dangereux, se. 


gefraͤßig, goulu, e; gour- 


mand, e. 


gegenwaͤrtig, présent, e. 
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geheimnißvoll, mistérieux, 
se. 

geiſtreich, vetffdndig, spiri- 


tuel, le. 
geizig, avare. | 
getrimmt, gebogen, courbé, e. 
gelegeñ, situé, e. 
gelebrig, docile. 
gemeit, commun, e. 
geneigt, gewogen, affection- 

né, €. 
geringer, inférieur, e. : 
gerade, égal, e; droit,e. 
gefbidt, erfabren, habile, 
geſchwollen, enflé , e. 
gefbidt, lardé, e ; piqué, e. 
gewobnlich , ordinaire. 
glatt, ſchluͤpferig, glissant, e. 
gleichguͤltig, indifférent, e. 
gluclich, heureux, se. 
gluͤckſelig, bienheureux, se. 
goͤttlich, divin, e. 
graufam, cruel, le. 
greulich, fheuflih, hideux, 

se 


— v 
gravitaͤtiſch, grave. 
grob, gros, se; grossier, e; 
brutal, e. | 
groß, grand, e; vaste, 
großmuͤthig, généreux, se, 
 gunffig, favorable, 
Haͤßlich, ungeſtalt, laid, e. 
heftig, hitzig, violent, e. 
heilig, sant, e. 
es , Chaud , e. | 
errlich, prachtig, magni- 
que, superbe, splen- 
ide. 
herrſchend, dominans, e. 
herzlich, cordial, e. 
himmliſch, céleste. 


hoͤſlich, civil, e; poli, e. 


Vocabulaire. 


hohl, tief, creux, se. 
hoͤlliſch, infernal, e. 
Jaͤhrlich, annuel, le. 
innerlich, intérieur, e. 
jung, jeune. 

Rabl, chauve. 

fait, froid, e. : 
farg, genau, fig, chiche: 
ketzeriſch, hérétique. 


kindiſch, puéril, e. 


flar, belle, clair, e. 


klein, gering, petit. e. 


klug, verſtaͤndig, prudent, e. 


kraͤftig, efficace. 


krank, malade. 


kraͤnklich, infirme; maladif, 


ve. | 
kraus, crépu , e. 
frumm, crochu, e. 
fubn, frech, hardi, e. 
kurz, court, e. 
Laͤcherlich; ridicule. 
lahm, estropié , e. 
ang, long , ue. 
langfam, lent, e. 


langweilig, verdrießlich, ‘en- 


nuyeux, se. | 
lafterbaft, vicieux, se. 
laulicht, tiède. 
lebendig, lébbaft, vif, ve. 
lect, vuide. 
leicht, facile; aisé, e; lé- 
3er, 6. 
leichtfertig, frivole. 
lederbaft , délicat, e; 
friand, e. 
leichtſinnig, fluͤchtig, volage. 
lieb, theuer, cher, e. 


Nliebenswuͤrdig, aimable. 


liederlich, débauche, e. 
liſtig, verſchmitzt, rusé, e. 
: loͤblich, 


Vocabulaire. 


loͤhlich, louable. 
lungenſuͤchtig, pulmonique. 
Mager , maigre. 
mangelbaft, défectueux, se. 
mannbar , nubile. | 
manierlich, poli, e. 
maͤßig, nüchtern, sobre. 
majorénn, majeur, €. 
menfhlich y humain, e. 
mifoergnngt, mécontent, e. 
mittelmäsig, médiocre. 
muüde, matt, lus, se ; fati- 
gué, €. | 
muübfam , pénible. 
mutbig , ftarf, vigoureux, se. 
muͤßig, oisif, ve. *  . 
Nachtheilig, préjudiciable. 
nachlaͤßig, négligent, e. 
nabtbaft, nourrissant , e. 
naͤrriſch, fou, folle; sot, 
sutte. us | 
naß, mouillé, e. 
natuͤrlich, naturel, le; naïf, 
naive. | | 
niedertraͤchtig, fix, lâche. 
noͤthig, nothwendig, néces- 
satre. > 
nuͤtzlich, utile. 
Dit, bâufig, fréquent, e. 
pffen, ouvert, e. | 
offenherzig, franc, franche ; 
nail, nai ve. 
ordentlich, régulier, e; ré- 
glé, e. 
optiſch, optique. 
Praͤchtig, magnifique, su- 
perbe, splendide. 
perſoͤnlich, personnel, le. 
plump, ſchwer, lourd, e. 
Rauh, rude. 
recht, juste ; droit, e. 
redlich, sincére:; intègre, 
” e € . , 


. felig, feu; défunt, e; bien- 
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ob, cru, €. 


robig, Rotzuaſe, morveux, se. 
rund, rond, e. ; ” 


runzlicht, ridé, e. 


Gatt, rassassié, e. 
ſauer, aigre. 


ſchaͤdlich, nuisible ; fatal, e: 


ſchalkhaft, boshaft, mali- 
cieux, ss. | : 
fchambaftig, honteux, se. 
ſcharf, tranchant, e ; aigu, e; 
aigre. a * 
ſcharfſichtig, clairvoyant, e. 
ſchattigt, ombrageux, ss. 
ſchimmlicht, moisi, e. 
ſchimpflich injurieux, se. 
— assoupi, e. 
ſchmutzig, unfaubcr, sale. : - 
ſchön, beau ; bel, belle. 
ſchwach, faible ; languis- 
sant, €. | F 
ſchwanger, grosse; enceinte. 
fchiver ; lourd, e; pesant, e; 
difficile ; mal-aisé, e. 
ſchwindſuͤchtig, étique. 
ſchuldig, ſtrafbar, coupable, 
heureux, se. j 
feltjam ; bizarre; étrange; 
_rare. | | 
ficher, sûr, e. 
fihtbar, visible. | 
fonderlich, fonderbar, singu- 
hier, e. | 
forgfältig , soigneux, se. 
fil, rubi9 , tranquille. 
ftol3, fer, e. 
ſtreng, sévère. 
flumm, muet, te. 
ſtuͤrmiſch, orageux, se. 
Œapfer, vaillant, e. 
taglt, me ne. . 
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tief, profond , ee 
toi, unfinnig , enra é,e. 
trdge, faul, nonchalant, e; 


paresseux, se. 
traurig, triste ; funeste. 


treulos ; fai , perfde. 
tricfangig / chassieux, se. 
troftio8 désolé, e. | 
trobig y dédaigneux, se. 
trunfen, beſoffen, ivre; en- 
Livré, e; soul, e; gris, e. 
tuͤchtig faͤbig, capable. 
tugendhaft, vertueux, se. 
uebermaͤßig, énorme. 
unangenchin, désagréable. 
unartig, boͤs, gottlos, mé- 


chant, €. 


unbearcifih, inconcevable. | 


unbeltandig, inconstant, e. 
unbequem, incommode. 
nubeweglich, immobile. 
unbewobnbat, inhabitable. 
undankbar, ingrat,6e. 
uneben, hoͤckerigt, mal-uni,.e ; 
raboteux, se. 
nnendlic infini, e. 
unerbôrt ; inoui, e. 
unermeflic immense. 
anerträglic , insupportable, 
intolérable. 
unfehlbar, infaillible. , 
unfruchtbar, stérile. 
ungeduldig, impatient, e. 
ungehorſam, désobéissant, e. 
ungeiehrſam, indocile. 
ungeſchickt, mal adroit, e. 
unqeſund, mal-sain,e. .. 
ungeſtalt, difformo, mal- 
fait, e. | 
ungeſtuͤmm, impétueux, se. 
ungetreu, infidèle. 
ungewiß, incertain, €. 


Vocabulaire: 


unalcich, inégal, e. 
ungluͤcklich, malheureux, se. 
unbeilbar , incurable. 
unbôfiich, malhonnète. 
unfenntlich, méconnaissable, 
unmoglich ; impossible. 
unnoͤthig, uberfüffig, super- 
fu, e. 
unnuͤtz, inutile. 
unpaͤßlich, indisposé, e. 
unrein, impur, e. 
unrechtmaͤßig, illégitime. 
unſauber, ſchmutzig, sale. 
unſchaͤtzbar, inestimable. 
unſchuldig, innocent, e. 
unſichtbar, invisible. 
unſterblich, immortel, le. 
unterfhoben, supposé, e. . 
untroͤſtbar, inconsolable. 
untuͤchtig, unvermoͤgend, in- 
capable. 
unvergleichlich incompa- 
rable. 
unvermeiblich ; inévitable. 
unverſchaͤmt, insolent, e3 
impertinent , e; effron- 
té, €. 
anvollfommen , imiparfait, e. 
unvorſichtig, imprudent, e. 
unwiſſend, ignorant , e. 


unwuͤrdig, indigne. 


unuͤberwindlich, mvincible ; 
imprenable. 
unzertrennlich inséparable. 
SBaterlich , patervel, le. 
verbindlich, boflib, obli- 
eant, e. 
perlegen, cachè,e; secret, te. 
verdorben, gâté, €. 
verdruͤßlich langweilig, en- 
nuyeux, 86. 


vergaͤnglich, périssable. 


Vocabulaire. 452 


dergnuͤgt, zufrieden, con- 
tent, e; satisfait ,'e. 
perliebt, amoureux , se. 
—— verwegen, fre, 
tèm éraire. — 
vernuͤnftig, raisonnable. 
peflopfe, bouché, e; con- 
stip — — 
vern dmch familier, e 
perunebtt, déshonoré, e. 
verwirrt, beſtuͤrzt, — +. 
verwundert,/ éionné, e. 
viereckigt, quarré , e. 
Wachſam, vigilant , e. 
wahrhaftig, aͤcht, véritable. 
mabergeintid J  Vraisem- 


—— / — e. 
waſſerſuͤchtig, hydropique. 
weich/ moa, molle ; souple. 
pou breit, large. 
meitläufig , —— vaste. 
welf, fané, 

wichtig, — o. 
wild, sauvage; farouche. 


villfommen, bienvenu, e. . 
wohlgeneigt, bienveillant, o. 
wohlgemuth, luſtig, gail- 
ara , €. 
wohlgeſtalt, bienfaiv, e. 
wunderbar, wunderwuͤrdig 
admirable. 
wunderlich, einbildiſch fan 
—*8 
rdig, digne. 
wuͤſte, Mo 6. 
wuͤthend, raſend, — se, 
—— apprivoisé, o; pri- 


zaͤnnſch querelleux, se. 
zart, tendre.’ 
zeitlich, temporel, le, 


zerbrechlich, fragile. 


sterlid, élégant, e. 

gornig colérique. 

aufünftig, futur, é. 

zunehmend, bluͤbend, ſloris 
sant,.e. 


zuwider contraire. 


zweifelhaft, douteux, se. . 


| | | 3 ) 
= Verbes. 
Beitmôrter. 


Aufftehen, se lever. 
fingen, chanter. 
muficiren ; chanter en mu- 
sique. 

éirathen, épouser. 

ch verbeiratben , se marier. 
copulirt werden , étre marié. 
krant — tomber ma- 


Arzuer nehmen, prendre mé- 
decine.- 

zur Ader laſſen, se faire 

. $aiyner. 

ſchroͤpfen, ventouser. a 

bejuchen, visiter ; — 


nii) voir ; faire (ren 
visite. 


, Ffa 


— 
! 


45a 


Vocabulaire. 


ſich beſſern se corriger ; 68« klingeln, ſchellen, ſchlagen, 


beſſert fich mit ihm, il 
CcCOmInence à s6 Ieux 
| porter. * 
geneſen, geſund werden, gué- 
rir. | 
ſchlimmer werden, empirer. 
vermachen, MATE 
in den lebten Zuͤgen liegen, 
être aux abois. 
ſterben, mourir. 
begrabet, enterrer. 
perivefen, se corrompre. 
perfaulen, pourrir. 
auferſtehen, ressusciter. 
erben, hériter. 
enterben, deshériter. 
traucrn ,; porter le deuil. 
die Trauer ablegen, quitter 
le deuil. | 
befeblen, commander , or- 
donner. 
berbieten ; vertheidigen, dé- 
fendre. . 
rathen, conseiller. 
errathen ,; deviner. 
abratben, widerrathen, dis- 
‘  suader. 
geborchen, obéir. 
fagen, dire. | 
fih mundern, s'étonne 
verſprechen, promettre. 
Wort balten, tenir parole. 
loben, 22. miethen, louer. 
geben, fenfen, donner. : 
verebren, faire présent. 
abſchlagen, refuser. 
boͤs merden, se fâcher. 
fortiagen, jagen, chasser: 
zuruͤckrufen, rappeler. 
tufen, nennen , appeler. 
heißen, s'appel : 


fâuten, sonner. 
aufmachen, ouvrir. 
cingeben, hineingehen, her⸗ 
einkommen, entrer. 
zumachen, verſchließen, fer- 
mer. 


— ic. bebalten, gar- 
er. 


binaufgeben, monter. 

hinuntergehen; abſteigen; 

descendre. . 

cinent entacgen geben, aller 
au devant de quelqu'un. 

berubren, toucher. 

betaften, manier. 

binden, lier. = 

aufofen, délier. 


anbinden, attacher. 


losbinden, détacher. 
anfpannen, atteler. 
gubſpannen, dételer. 
uberreichen, présenter. 
annehmen, accepter. 
zerreiſſen, déchirer. 
serbrechen, rompre. 
zerſtuͤcken, briser. 


wegwerfen, werfen, jeter. 


aufheben, ramasser. 
verlieren, perdre. 

findcn ; trouver. | 
verbergen, cacher. 
zudecken, couvrir. 
aufdeden , entdecken, décou- 


vrir. 


befhmuben, unrein machen, 


4 salir. 
faubern, ausputzen, nettoyer. 
febren, balayer. / 


reiben, bohnen, frotter. 


zeigen/ montrer. 
ſich erinnern, se souvenir. 


_ ÿocabulaire 


vergeſen, oublier. 
argwohnen, soupconner. 
in adtnchmen, observer. 
act geben prendre garde. 
fi enbilden, ſich vorſtellen, 
s’imaginer. | 
wuͤnſchen souhaiter. 
glidninfhen ; gratuliren, 
féliciter. : — 
verlangen, désirer. 
pollen, vouloir. 
hoffen, espérer. 
persicifein, désespérer- 
befuͤrchten, fuͤrchten, crain- 
dre ; appréhender. , 
ſich fuͤrchten, avoir peur. 
berubigen rassurer. 
ridten, uttbeilen, juger. 
beſchließen, conclure. 
ſich entſchließen, se resoudre. 
herurihelien, verdammen, 
condamner. . 
verfiucen, maudire. 
ſegnen, bénir. 
beyſtehen, assister. 
perlafien, abandonner. 
——— agir; marchan- 


er. 

Handlung treiben, trafiquer. 
einen Kram anfangenr lever 
. boutique 
uͤberbieten, 

faire. 

foften, coûter. 
beftellen, commettre; 


uͤberſetzen, sur- 


or- 


‘donner; commander ; 
arréter. | 
ſuchen, chercher. 


uͤber machen expèdier. 
ſchicken , fenden, envoyer: 
zuruͤckſchicken, renvoyer. 
perfaufen, vendre. 


455. 
wohlfeil verkaufen, vendre 


à bon marche. 
Rechnung ablegch, rendre 


com 


pte. 
ſchadlos halten/ dédomma- 
e 


r. 
kaufen, einkaufen, acheter- 
auf Konto nehmen, acheter 
(prendre) a crédit. 
bezahlen, payer: 
leihen, lehnen, prèter. 
wiedergeben rendre. 
borgen, faire crédit. 
bemilliqen , accorder. 
augachben y débourser. 
pot(chicéeh, avancer. 
das Ausgelegte wiedergeben, 
rembourser. 
tauſchen, troquer 
einpacken, empaqueter, em- 
baller. | 
| auspaden, dépaqueter ; dé- 
aller. | 
einwilligen, envelopper. 
einen ünſchlag machen, faire 
‘une enveloppe. 
verpfanden , enpager- 
ausloͤſen, dégager. 
von einem hintergangen ou 
angefuͤhrt werden, étre la 
dupe de quelqu'un. ke 
betrügen, tromper: 
gleiches mit gleichem vergel⸗ 
ten, rendre la pareille. 
fieblen, dérober. | 
gehen, aller ; marcher. 
auf etwas treten, marcher 
. sur quelque chose. 
laufen/ courir. 
einem nachlaufen, 
après quelqu'un. 
folgen, suivre. 


J 


courir 


th à —— — 
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ſich eilen, se dépécher; se 
âter. 

die Flucht nehmen, prendre 


la fuite. 


entianfen, entivifhen , échap- 


per. 
glitſchen, glisser. 
taumeln, ſchwanken, bron- 
cher. * 
cinbolen, joindre. 
fallen ; tomber. : | 
fih ſchaden thun, se faire 
mal, se blesser. 
ſich den Fuß verrenfen, vers 
treten, se tordre le pied. 


ausruhen, se reposer. 


eſſen, ſpeiſen, manger. 

kauen, mà: her. | 

gut effen und trinfen, faire 
bonne chère. 

abfneiden, couper. 

ſchneiden, einſchneiden, tailler. 

koſten, verſuchen, goûter. 

faften, jeüner. 

fruͤhſtuͤcken, déjeöner. 

zu Mittag eſſen, diner. 

u Abend eſſen, souper. 

rig ſeyn, avoir faim. 
urſtig ſeyn, avoir soif. 

ſich ſaͤttigen, se rassassier. 

trafuiven, traiter. 

bewirthen, régaler. | 

ben Tiſch zurechtmachen, 

préparer la table. 


den Tiſch decken, mettre la 
n+pe. ' 
die Stuͤhle in Ordnung ſtel⸗ 


len, ranger les chaises. 
die Speifen anrichten, dres- 
ser les viandes. 
die Speiſen aujtragen, ser- 
+ vir les viandes. ‘ 


 d ocabulaire. 


fi zu Tiſche ſetzen, se met. 
tre à table. | 
bedienen, vorlegen, servir. 
anfchnelden, entamer. 
uberteihen, présenter. 
nebmen, fih nebmen, pren 
re. 


tegnchmen, ôter. 

die Glaͤſer ſchwenken, rincer 
‘ les verres. 

einſchenken, verser. 

verſchuͤtten, répandre. 

trinfen, boire, prendre. 

Bruderſchaft trinfen, boire 

fraternité. . 
ausleeren, austrinfen, vider. 
fih betrinfen, s’enivrer. 


fich übergeben, kotzen, vomir. 


ſich nad) Saufe begchen, se 
retirer, 

ſich ſchlafen legen, se coucher. 

ſchlafen, dormir, coucher. 

wachen, veiller. 

aufiveden, éveiller. 

fhlummert, sommeiller. 


einſchlafen, s'endormir. 


traumen, songer. 

ſchnarchen, ronfler. 

aufwachen, s'éveiller. 

aufliepen, se lever; se re- 
ever. ; . 

fein Waſſer abſchlagen, 1a- 
cher son eau. 

fit waſchen, se laver. 

fammen, peigner. | 

frifiren, fraufein , friser. 

pudetn, poudrer. 

ſich ſchminken, se farder. 

fi Den Kopf pusen, se 
coëffer. 

die Naͤgel ſchneiden, Faire 


les oncles. 


Vocabulaire. 


die Haare ſchneiden, faire 
les cheveux. 
zuſchnuͤren, lacer. 
aufſchnuͤren, délacer. 
fih anfleiden, s'habiller. 
fi auskleiden, ausziehen, 
se déshabiller. | 
gufnôpfen, boutonner. 
auffnôpfen, déboutonner. 
Schuhe und Struͤmpfe ans 
Ziehen, se chausser. 
Schuhe und Struͤmpfe aus 
ichen, se déchaussen 
sméfallen, boucler. 
aufſchnallen, déboucler 
Stiefel ansichen, se botter; 
mettre les bottes. 
den Out auffegen, mettre le 
chapeau. 
fi bedecken, se couvrir. 
ausacben, sortir. 
vorubergeben, durchgehen, 
durchretfen, passer. 
etwas entbebren, fid mit ets 
was bebelfen, se passer 
de quelque chose. 
denken, gedenfen, penser . 
bedenfen, in Erwaͤgung zie⸗ 
ben, considérer. 
überlegen, réfléchir. 
reden, fprechen, parler. 
leife reden, parier bas. 


durd bdie Safe reden, par- . 


—* du nez. 

narren, grasseyer. 
Du von jemanden ſprechen, 
mal parler de quelqu'un. 
ausfprechen, RE 


plaudern, babiller, jaser. 


ſchwaͤtzen, causer. 
ſchreyen, crier. 
ausrufen, s'écrier. 
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weigen, se taire. 
egegnen, rencontrer. 
sr ie. anlanden, abor. 


der. 
fragen, bitten, begebren, 
emander. 
bitten, erſuchen 
supplier. > 
antivorten, répondre. 
für etwas ſtehen, répondre 
de quelque chose, 
verſetzen, répartir. | 
erwiedern, répliquer. 
erzaͤhlen, raconter. 
beſchuldigen, accuser. 
rechtfertigen, justifier. 
luͤgen, mentir. | 
(im veden) fleden bleiben, 


demeurer Court, 


prier ; 


anſtehen, hésiter. 


{a ch; dire. 
widerſprechen, contredire. 
verläumden, médire. 


fimpfen, dire des injures, 


auffabren, brusquer. 
tadeln, blâmer. 
boͤs werden, se ficher. 
Chester onder, | 
tien, fréiten, disputer. 
ganfen, quereller. 
zornig werden, se mettre en 
. colère; s'emporter. 
guchen, pester. 
foivôren, jurer. 
trogen, Trotz bieten, braver. 
herau pren, provoquer ; 
appeler en duel. > 
ſich entſchließen, se résoudre; 
se déterminer. 
angreifen, attaquer. 
ausmachen, vider. — 
ſchlagen, battro, frappen 
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ſich duelliren, se battre en 
! duel 


Kugeln wechſeln, se battre 
a coups de pistolets. 
einwilligen, consentir. 
ſtrafen, punir. 
aüchtigen, châtier. 
fich wehren, se défendre. 
verthcidigen, défendre. 
befchuben, protéger. 
beſchaͤmen, confondre. 
verſtellen ſich dissimuler. 
eingeſtehen, convenir, avoner. 
ſich zufrieden geben, beſaͤnf⸗ 
tigen, sappaiser, ac- 
q'iiescer. | 
bebaupten, soutenir. 
fich trren, se tromper. 
uͤberzeugen, convaincre. 
beweiſen, prouver. 
tiderlegen, réfuter. 
zweifeln, douter. 
muthmaßen, se douter. 
befrâftigen, confiriner. . 
bejaben, affirmer. 
verneinen, nier. 
verbeblen, céler; receler. 
geſtehen, avouer. 
um Vergebung bitten, de- 
mander pardon. 
versciben, pardonner. 
ſich mieder ausſoͤhnen, se ré- 
concilier.  . 
entfhuldigen, excuser. 
bedauern ; regretter. 
Freundſchaft machen, faire 
amitié. 
Jachen, rire, 
beimlid lachen, rire sous 
cape. | 
einen, pleurer. 
ſeufzen, soupirer. 


t 


—— BE JO US —— 


Vocabulaire. 


ſchluchzen, sanglotter. 
trofien, consoler. 
niefen, éternuer. 
zittern, trembler. 
ſchaudern, frémir.- 

$ hnen, bâiller. 
laſen, souffler. 
pfeifen, siffler. 


kiechen, füblen, empfinden, 


sentir. 

flinfen, puer. 

hoͤren, entendre, ouir. 

borcen, zuhoͤren, bôren, 
écouter. 

febet, voir. 

anſehen, regarder. 

beobabchten, observer. 

mit Den Augen blinzeln, 
cligner. — 

ſpeien, cracher. 

ſich ſchneuzen, se moucher. 

aus der Naſe bluten, saigner 
du nez: 

ſchwitzen, suer. 

abtrofnen, essuyer. 

huſten, tousser. 


| ſchluchſen, glukſen, hoqueter. I 


ratzen, grater. 

kitzeln, chatouiller. 

klemmen, kneipen, pfetzen, 
pincer. ï 

lieben, aimer. 

licbfofen, caresser. 

fhmeicheln, gute Worte ge: 
ben, flatter. | 

umarmen, embrasser. 

fuffen 4 baiser, 

fih buden, se baisser. 

fi entzweien, uneins werden, 


se brouiller. 


trotzen, brotzen, bouder. 


verlaſſen, abandonner. 


\ 


7 veabulaire. 


, 


haſſen, nair. 

ſtudieren, étudier, 

die Arzneykunde ſtudieren, 
étudier en médecine. 

lernen, apprendre. 

auswendig lernen, apprendre 
par coeur, 

verletnen, désapprendre. 

wiederholen, répéter. 

leſen, lire. 

fachte Iefen, lire bas. 

buchftabiren, épeler. 

rechnen, compter; chiffrer. 

zuſammenrechnen, ſummiren / 
sommer, calculer. 

addiren, ‘additionner. 

fubtrabiren, soustraire. 

multipliciren; multiplier. 

dividiren, diviser. 

freiben: écrire. 

frigeln, ſchmadern, griffon- 

. ner. 

abſchreiben, copier. 

aufſchreiben, auffetzen, mettre 

ar écrit. 

rein abſchreiben, ins reine 
bringen, mettre au net. 

unterſchreiben, signer. . 

diftiven, dicter, 
zuſammenlegen, plier. 

— cacheter. 

vormachen, donner exemple. 

vorftreiben ,; écrire’ un 
exemple. 

corrigieren, verbeſſern cor- 
riger. 

ausſtreichen, rayer. 

ausloͤſchen, effacer. 

uͤberſetzen, traduire. 

Anfangen, commencer. 

aufhoren, cesser. 

forifabren ; continuer. 
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vollenden, zu Ende bringeu, 


. | achever. 


endigen ; finir. 
— lehren, uͤber⸗ 

hoͤren, enseigner. . 
auffagen, réciter. 


wiſſen, savoir. hi 


fonnen, pouvoir. 
fennen, connaitre. 


nicht umhin fonnen ne pou- | 


+ voir s'empécher. 
arbciten, travailler. 
verdienen, gagner ; mériter. 
malen, peindre. 
anfireichen ,; peinturer. : 
faͤrben, tendre. 
zeichnen, dessiner. 
fiden, broder. 
verguͤlden, dorer. 
verſilbern, argsnter. 
cinfaffen, enchnsser. 
brauch, brasser.. 

baden, 22 kochen, cuire. 
braten,. rötir. 

ſieden, bouillir. 


ſchlachten, ie toͤdten, tuer. 


ſchneiden, tailler. 
A a to, couper. 
ok fauen/ bacten, couper 
018 
—— charpenter. | 
baten, 
ſchmieden, forger, 


| ‘rpugcu, labourer. 


ſaͤen, semér. 

pflanzen, planter. 
begieſen, arroser. 
abbrechen, cueillir, 
belefen, éplucher. 
impfen, pfropfen, enter. 
erndten, moissonner. 


drefchen, battre le blé. 


bâtir. te 


\ 
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mâben, faucher. 
berbftmachen, vendanger. 
die Kuͤhe melfen, traire les 
vaches. 
tangen, danser. 
fpringen ; sauter. 
fechten, faire des armes. 
reiſen, voyager. : 
abreifen, partir. 
anfommen, 24. ſich ereignen, 
ſich — arriver. ? 
zuruͤckkehren, umivenden, re- 
tourner. É 
ſich erluſtigen, se divertir. 
fih baden, se baigner. 
chwimmen, nager. 
ielen, jouer. 
faͤnder fpiclen, jouer au 
. gage touché. 
was ſoll der thun, dem das 
Pfand ft? ordonnez sur 
le gage que j'ai. 
wetten, gager. 
agen, risquer, hazarder. . 
gewinnen, gagner. | 
perlicren, perdre. | 
Krieg fubren , kriegen, Faire 
la guerre. 
Friede machen, faire la paix. 
cxerziren, faire l’exercice. 


2* — + Fm are.  v+ 


Vocabulaire. 


marſchiren, marcher. 
Jaden, charger. 
{arf laden, charger à balle. 


blind laden, charger sans 
balle | 


alle. 
anſchlagen, ‘#2 auf etwas 
aicien, coucher en joue. 
—— décharger. 
ſchleßen, ir. zapfen, ziehen, 
tirer. — | 
verwunden, blesser, 
Schildwache ſtehen, être en 
faction. 
abgeloͤßt werden, sortir de 
faction. 
Schlacht liefern, livrer ba- 
, — 
elagern, assièger. 
ſtuͤrmen, on lien 
mit Sturm cinnebmen, er⸗ 
. sbetn, prendre d'assaut. 
überminben, vaincre, éur- 
monter. 
den Sieg erbalten, fiegen, 
agner la victoire. . 
plundern, piller; dévaliser. 
verwuͤſten, verheeren, sac- 


cager. 
den Rent verfolgen, pour- 
suivre l'ennemi. 
2 | 


\ 
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DIALOGUES FAMILIERS 
| 1.) NC 

Sprechen Sie deutſch, mein  Parlez-vous. allemand, 
err? wmonsieur? 

Ein wenig. Un peu. 

Mie lange lernen Sie's Depuis quand l’apprenez- : 
on ? | vous ? 
Seit ohngefaͤhr einem bals Depuis environ six mois. 


en Jahr. 
Sie ſprechen ſchon febr gut. — le parlez déja très- 
à bien. | 

Verzeihen Sie, th babe Je vous demande pardon, 


noch viei Muͤhe mich aug, j'ai encore beaucoup de 
zudruͤcken. | . peine à RQ lon 
Um mit Fertigfeit zu reden, Pour parler avec facilité, 
"4 man oft reden. . il faut parler souvent. 
ch wollte wohl, allein id Je le voudrais bien ; mais 
fuͤrchte Fehler zu machen. je crains de faire des fautes. 
Sie muͤſſen nicht fhudtern Il ne faut pas étre ti- 
ſeyn, ſprechen Sicnurbeberits mide, parlez hardiment ; 
er nie bel redet,.iwird nie qui n'a point parlé mal, . 


gut veden lernen. n’apprendra jatnais à par- 
F ler bien. | | | 
Das bat mir mein Sprach⸗ C'est ce que mon maitre 
meifter fon nefaai. m'a déjà dit. 


Ich verfihere Sie, es mird Je vous assure que chacun 


Sie ein jeder mit Bergnügen vous corrigera avec plai- 


urecht weiſen, wenn Sie sir, quand vous ferez des 
bien. fautes. 


2.) 


Es iſt mir lieb, mein Herr, Monsieur, je suis charmé 
daß id die Ebrebabe, Sie zu d'avoir l'honneur de vous 
voir. — QU 


! ' 


ſehen. | 
AIch bin Ihr gehorſamſte Monsieur, je suis votre 


Diencr, mein Herr. Wie ha⸗ serviteur trés-humble. Com- 
ben Sie gelebt, fcitbem id ment vous êtes-vous — 
die Ehre nicht gehabt, Sie depuis que je n'ai eu Phon- 


zu ſehen? neur de vous voir, | 
5 ÿ | 
% 
— — — RU NT à — — 
RU rm Se FR — — os, Ter 


46e | Dialogues. 


Sehr wohl, Ihnen zu dies Fort-bien:, à votre service. 


hen. | | 

Lernen Sie noch immer 
deutſch? 

Ja, ich wuͤnſchte es ſchon 
zu verſtehen. 

Was balten Sie von dieſer 
Sprache? 

Sie koͤmmt mir ſehr ſchwer 
vor, ich mache keine gar große 
Fortſchritte darin. 
Was fuͤr Schwierigkeiten 

finden Sie darin? 

Die Ausſprache inſonder⸗ 
heit ſcheint mir ſehr hart und 
ſchwer zu ſeyn. 

Das muß Ihnen ſo vor⸗ 
kommen, weil die deutſche 
Ausſprache von der Ihrigen 
ſehr unterſchieden iſt; denken 
Sie denn, daß ein Deutſcher 
weniger Muͤhe hat, die fran⸗ 

zoͤſiſche Ausſprache zu lernen? 
Ich habe doch Deutſche ge⸗ 
ſehen, und gelehrte Leute, die 
EL geſtanden baben, daß 
ihre Sprache hart und ſchwer 


iſt. | 

Diefe Dentfhen fonnten 
viele Renntniffe befiten, konn⸗ 
ten die franzoͤſiſche Sprache 
gut verftchen, und der ibri 
gen unwiſſend fenn. 

Wenn ich in einiger Zeit 
ſehe, daß es mir nicht ge⸗ 
ingen will, ſo gebe ich das 

orhaben auf, dieſe Sprache 
zu lernen. 

Sie muͤſſen den Muth nicht 
fo gleich verlieren; die Geduld 
iſt bey Erlernung einer Spra⸗ 
che nothwendiger als bey jeder 


Apprénez-vous toujours 
l'allemand ? 

Oui, je voudrais déja le 
savoir. 

Que ditcs-vous de cette 
langue ? 

Elle me parait bien dif- 
ficile, et je n'y fais guère 
de progrès. 

Quelles difficultés y trou- 
vez-vous ? | 

. La prononciation me PE 
rait sur-tout dure et dif- 
ficile. 

Cela doit vous paraitre 
ainsi, puisque la pronon- 
ciation allemande diffère 
beaucoup de la vôtre; pen- 


sez-vous qu'un Allemand. 


ait moins de peine à saisir 
la prononciation française ? 

Ï ai Vu pourtant des Alle- 
mands et des gens instruits 
qui ont avoué eux-méêines 
que leur langue était dure 
et difficile. j 

Ces Allemands pouvaient 
avoir beaucoup de connais- 
sances, ils pouvaient bien 
savoir la langue française, 
et ignorer la leur. 

Si, dans quelque tems, 
je m'appercois que je ‘ne, 
puis y réussir, je renonce- 
rai au projet d'apprendre 
cette langue. 

Il ne faut pas vous dé- 
courager sitôt, la patience 
est. plus nécessaire dans 
l'étude d'une langue que 


—— 


——— — 


+ 


andern Sade, Folgen Sie 
meinem Rath, Sie werden 


fit wohl dabey befinden. 


Wie meinen Sie denn, daß 
ich's angreifen ſoll? 


Suchen Sie einen geſchickten 


Mann anzutreffen, der ſeine 


Sprache gruͤndlich verſteht, 
der die Schwierigkeiten der⸗ 


ſelben kennt, und die Mittel 


3 


w'entdecten weiß, ſelbige su 
into Qaffen Sie ſich 


vor allen Dingen einen Begriff 


von den Hauptgrundſaͤtzen der 
Sprache geben, die Sie ler⸗ 
nen wollen. Halten Sie ſich 
nicht bey zu vielen Regeln 
auf, ſondern legen Sie fic 
ſogleich auf das Leſen der 
beſten Buͤcher, welche deutlich 
und gut geſchrieben, und folg⸗ 
Lich am lcichteften zu verſtehen 
find. Ihr Sprachmriſter muf 
indem er mit Ihnen liest, Sie 
dicienigen Stellen anmerfen 
Jaffen, auf welche fich die Re⸗ 
geln beziehen; dieſe Regeln 
werden dadurch deutlicher, 
und machen deſto mehr Ein⸗ 
druck in Ihr Gedaͤchtniß. 
Fangen Sie zu gleicher Zeit 
auch an, aus dem Deutſchen 
ins Franzoͤſiſche su uͤberſetzen; 
und verfuchen Gie'8 bicrauf ; 
au in unferer Sprache Re: 
dengarten zu bilden. Nach 
einer hinlaͤnglichen Uebung 
dieſer Art wird es Zeit ſeyn, 
au reden anzufangen, um 
burch die Uebung im Reden 
die Fertigkeit zu erlangen, 
alles was Sie nur wollen, ſo⸗ 
gleich auszudruͤcken. 


f 
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langue, 
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dans toute autre chose. Sui- 
vez mon conseil , vous vous 
en trouverez bien. 

Comment croyez - vous 
donc que je doive m'y 
prendre ?- 

Tachez de trouver un 
habile homme, qui ait 
approfondi sa langue , qui 
en connaisse les difficultés, 
et puisee découvrir les 
moyens de les surmonter. 
Faites-vous donner, avant 
toute autre chose, une idée 
des principes généraux de 
la langue que vous voulez 
apprendre. Ne vous arrètez 
pas à des règles trop mul- 
tipliées , mais mettez-vous 
d'abord à la lecture des li- 
vres les mieux écrits, qui. 
sont toujours clairs et fa- 
ciles à entendre. Que votre 
maitre vous fasse observer, 


en lisant avec vous, les cas 


auxquels on peut appliquer 
les règles, qui deviendront 
par-là plus clairés, et s’in- 
primeront d'autant mieux 
dans votre mémoire. Coin- 
mencez en inéme tems à 
traduire de l'allemand en 
français ; et essayez ensuite 
de former aussi des phrases 
dans notre langue. Après 
vous être ainsi suffissain- 
ment exercé , il sera tems 
de commencer à parler la 

our acquérir, par 
l'usage, L faculté, qui met 
en état d'exprimer sur-le- 


champ tout ce que l'on 


yeut. 
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Ich merde mie Ihren Rath 
zu Nutze machen. 


Sie werden wohl thun. Ich 


babe die Ehre mich Ihnen zu 
empfeblen, 


7— iſt heute ſehr ſchones 
etter. 
D Fruͤhling koͤmmt her⸗ 
e 


y | 
Aber es deucht mich, es ift 
ein wenig windig. 
€ M jedoch nicht kalt, es 
m 


Wurm. | 
Wenn Sie Lait bâtten, ein 
wenig ſpatzieren su gehen, fo 
wuͤrde ich die Ehre haben, Sie 
au begleiten. | 
Es iſt mir immer ein grofes 
Bergnügen, wenn id in Ih⸗ 
ver Geſellſchaft ſeyn fann. 
Wollen Sie hier in dicfen 
Garten geben ? | 
Sehr gerne, 


Sehen Sie dieſes Land⸗ 
haus, es iſt praͤchtig. 


Ja,man kann nichts ſchoͤ⸗ 
ners ſehen. 

Hier hoͤrt man alle Morgen 
den Geſang der Nachtigall. 


* 

Betrachten Sie dieſe huͤb⸗ 
ſchen Blumenbeete, die ein⸗ 
ſamen Huͤgel mit Baͤumen ge⸗ 
ziert, Die Thaͤler da herum, 
und dieſe ſchoͤne Ebene, welche 
ſo lieblich gruͤn iſt. 

Laſſen Sie uns ein wenig 
aus Ufer dieſes Baches fisen. 


Dialogues. 


Je profiterai de vos con- 
seils. 

Vous ferez bien. J'ai l'hon- 
neur de vous saluer. 


3) 


IL fait bien beau tems au- 
jourd'hui. 

Voici le printems qui ap- 
proche. 

Mais il me semble qu'il 
fait un peu de vent. ; 

Il ne fait cependant pas 


froid, 1l fait chaud. 


Si vous aviez envie de 
faire un tour de promenade, 


J'aurais Khonneur de vous 


accompagner. 
Je suis toujours charme , 
de me trouver dans votre 
société. 
Voulez-vous entrer dans 
ce jardin ? 
Trés-volontiers. 


- Voyez cette maison de 
Campagne, elle est superbe. 


Oui; on ne peut rien voir 
de plus beau. 

n entend ici, tous les 
matins, le chant du ros- 
signo). , 

Regardez ces jolis par- 
terres, ces collines solitaires 
décorées d'arbres, ces val- 
lées d’alentour, et cette 
belle ‘plaine dont la ver- 
dure est si agréable. 

Mettons-nous un peu sur 
le bord de ce ruiseau. 
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Ich glaube wir werden uns 
ier nicht lange aufhalten 
oͤnnen, denn es wird bald 


regnen. 
Woher wiſſen Sie das? 
Weil ich um die Berge 


herum den Nebel aufſteigen 


ehe. | 

So lafen Sie uns noch 
dieſe Alle binunter gehen, 
und dann nach Hauſe zuruͤck⸗ 
kehren. | 


Herr Wirth, geben Sie uns 
etwas zu eſſen. 


Was yerlangen Sie, meine 


erren? 

Geben Sie uns was Sie 
wollen; wir wiſſen wohl, daß 
man allezeit etwas Gutes bey 
Ihnen findet. | 

Setzen Sie ſich su Tiſche, 


man wird ſogleich auftragen. 


Geben Sie uns Meſſer, 
hit Teller und Servicts 
en. 


Hier find fie. | 
Mein Teller ift nicht rein. 
Da ift ein anderer ; nebmen 


Sie es nicht übel, mein Kell⸗ 
ue noch unerfaͤhren. Hier 


€ OUPPC. 

Siẽ it noch febr heiß. 

Warum geben Sie uns 
Spinat, haben Sie keinen 
Biumenfobl ? - 

Man befommt noch feinen 
auf dem Marfte su dieſer 
Jahrszeit. | 


/ * { 
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Jecrois que nous ne pour- 
rons pas nous arrêter long- 
tems ici, Car il pleuvra 
bientôt. 

D'où savez-vous cela ? 

Parce que je vois monter 
le brouillard autour des 
montagnes. , 

Descendons donc encore 
cette allée, et retournons 
ensuite à la maison. 


4) 


Monsieur laubergiste , 
donnez-nous quelque chose 
à diner. 


Que demandez - vous, 


iuessieurs P | 
Apportez- nous ce ‘qu'il 
vous plaira; nous savons 
bien qu'on fait toujours 
bonne chère chez vous. 
Asseyez-Vous, Messieurs, 
on servira d'abord. ' 
Donnez - nous des cou- 
teaux, des fourchettes es 
des serviettes. | 
En voici . | 
Mon assiette n'est pas 
blanche. | 
En vorci une autre ; par- 
donnez, mon garçon est 
encore novice. Voici la 
soupe. . , 
Elleestencore fort chaude. 
Pourquoi nous donnez- 
vous des épinards, n’auriez- 


+ wpus pas des choux-fleurs ? 


On n'en trouve pas en- 
core au marché dans cette 
saison. ; 


— 
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Eſſen Sie von diefen Paſte⸗ 
ten, dieweil fic warm find. 


Ich effe Sie nicht Jern. 
Wollen Sie cine Bratwurſt? 
Geben Sie her. 

Bite ſchmeckt fie Ihnen? 
Sie iſt ſehr gut. 
Dieſer Ralbébraten iſt ſehr 


ſaftig, befehlen Sie davon? 


Ich danke. Zerſchneiden 


Sie dieſen Haſen; er ſcheint 


mir gut gebraten. 

Sie bekommen noch fran 
metsvoͤgel Kapaunen und 
Rebhuͤner. 

Keller, gieb uns zu trinken. 


Was fuͤr Wein verlangen 
ring uns cine Stars 
ving uns eine Flaſche 
Burgunderwein. 
Wir haben auch vortreffli⸗ 
—— Éd und Cbams 


—— dieſen Wein, 
ich bitte Sie. | 
Was balten Sie davon ? 

Was fur Wein ut es? 

Es iſt Strohwein. 

Et übertrift die andern alle. 

Bring uns noch zwey Bou⸗ 
teillen davon. 


Mein Herr, ich gruͤße Sie. 


Ich bin Ihr Diener. 
Wie befinden Sie ſich? 


Mangez de ces petits 
patés, tandis qu'ils sont 
chauds. 

Je ne les aime pas. 

Voulez-vous une saucisse? 

Donnez. 

Comment la trouvez-vous? 
Elle est fort bonne. 

Cette longe de veau est 

fort succulente, en souhai- 


 tez-vous ? 


Bien obligé. “Lranchez ce 
Léèvre; il me parait bien 
rôti. 

Vous aurez encore des 
grives ; des chapons et des 
perdrix. 

Garçon, donne - nous à 


* boire. 


Quel vin demandez-vous? 


Apporte- nous une bou- 
teille de vin de Bourgogne. 

.Nous avons aussi d’ex- 
cellent vin du Rhin et de 
Champagne. 

Goutez de ce vin, je vous 


en prie. 
| Qu ‘en dites-vous ? 
Quel vin est-ce ? 
C’est du vin de paille. 
Il surpasse tous les autres. 
Apporte- nous en encore 
deux Reuteiles | 


5) 


Monsieur , j'ai l'honneur 
‘de vous saluer. 

Je suis votre serviteur. 

Comment vous portezs 


vous ? 
Ihnen 


Dialogues. 
Ihnen aufzuwarten. Und 


353 ziemlich wohl, Gott ſey 


ank. | 
. Unis Ihr Herr Bruder ? 
Ich glaube er ift wohl auf. 
Wo iſt er? | 
Er it auf dem Laud, be 
meiner Mutter, die krank if. 
Was bat Ihre Grau Mutter 
für eine Krankheit 
Sie bat das Fieber. 
ft Sie fhon iange franf? 


| Roch nicht gar lange. 


Setzen Sie ſich, wenn's 
Ihnen gefaͤllig iſt. 
Verzeihen Sie, 
mich nicht aufhalten. 
Sirnd Sie ſo cilig ? 

Ich merde morgen die Ehre 
haben Sie zu beſuchen. 
Warten Sie doch noch einen 


Augenblit. 
babe dringende Ge⸗ 
ſchaͤtTe.— 
Naun fo will ich Sie nicht 
laͤnger aufhalten. 
Leben Sie wohl. 
Auf Wiederſehen. 


6) 


Wie! ich treffe Sie noch 
im Bettean, su dieſer Stunde? 
Wie piel Uhr if es denn? 
Es if zwoͤlf Uhr. 
Ich que Sie irren ſich, 


ich kann 
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A vous rendre mes de- 
voirs. Et vous-même. 
Assez bien, Dieu merci. 


Et monsiearxotre frère ? 
Je crois qu'il se porte bien 
Où est-1l ? ——— 
Ilest à la campagne,chez 
ma inère, qui est malade. 
Quelle maladie a imadame 
votre mere? 
Elle a la fièvre. * 
Y a-t-il long-tems qu'elle 
est malade ? | | 
Non, il n'y a pas long- 
tes. es 
Asseyez-vous, s'il vous 
plait. | | 
Pardonnez, je ne puis 
m'arrêter. , 
Etes-vous si pressé. 
J'aurai l’honneur de vous 
revoir demain. — 
Attendez donc encore un 
moment. Se 
J'ai des affaires pres- 
santes. ‘ 
Je ne vous arréterai donc 
pas plus long-tems. | 
Adieu, monsieur. 
À revoir. 


Comment! je vous trouve 
encore au lit, à l'heure qu'il 
2 


est? | 
Quelle heure est-il donc? 
Ii est midi. 
Je crois que vous vous 


es uit erſt ein Viertel auf zwoͤlf — il n'est que onze 


auf meiner Uhr. 
G. de 


eures 1 quart à ma montre. 


. 8 


w- 


| denn oll au 
Le AL id 
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Es bat balb gefhlagen, als 
ich von Oaufe weg gieng. 
Vielleicht geht ibre Uhr 


por. 
| gén Sesombeil, fie gebt au 


FH muß alfo aufſtehen, 
Gaſt fpeifen. 
Sie den Nach⸗ 
mittag nicht wieder ſehen? 
Ich bitte un Verzeihung, 
um fuͤnf Uhr werde ich bey 
Ihnen ſeyn. — 
In dem Fall werde ich Sie 
erwarten, daß wir miteinan⸗ 
der in die Comoͤdie gehen. 
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La demie sonnait quand 
je suis sorti de chez moi. 

Peut-être que votre mon- 
tre avance. 

Âu contraire , elle re- 
tarde. | 

Il faut donc que je me lève, 

car je dois diner en ville. 

Ne vous reverrai- je pas 
dans l’aprés-dinée ? 

Je vous demande pardon, 
à cinqheures, je serai chez 
vous. 

Dans ce cas, je vous atten- 
drai pour aller ensemble au 
spectacle. 


| 7-) 


Vas gut die Elle von die⸗ 
nde ? 


. fem Sa 


Der billigſte Preis ift fuͤnf⸗ 
Sois | 


n Sols. 
ie Jaffen jedoch etwas 
nach, wenn ich das Stuͤck 


vanz nehme? | 


Keinen Heller. | 
Das ift nicht billig. 
Verzeihen Sie, ich kann fie 
nicht woblfeiler geben. 
as iſt su theuer. 


Und doch verſichere ich Sie, 


daß ich nur ſehr wenig darauf 
gewinne. | 


| Wie boch koͤmmt ein dubend 
dieſer Haltztuͤcher? —R 


mir den naͤchſten Preis. 


Unm Sie nicht zu uͤberneh⸗ 
| nt zahlen 
r 


ie mir ſechs 


und dreißig Livres. 


Ich gebe Ihnen dreißig 


Livres dafuͤr. 


+, 


Combien vaut l’aune de 
ce ruban ? ” | 

Le plus juste prix est de 
quinze sols. . 

Vous diminuerez pour- 
tant quelque chose , si je 
prends la pièce entière ? 

Pas un lard. 

Cela n’est pas raisonnable, 

Vous m'excuserez, je ne 
puis rien rabattre. 

Cela'est trop cher. 

Et cependant je vous pro- 
teste, que je n'y gagne que 
trés-peu. | 

Combien me coûtera la 
douzaine de ces mouchoirs? 
dites-moi le plus juste prix, 
Pour ne point vous sur- 
faire, vous m'en payerez 
trente-six livres. nn 

Je vous en donnerai dix 
ous. 


| Dialogues. | 


| der That /ich kann nicht ; 
ge hate mich ſelbſt mehr. 
Sie werden gewiß nichts 
dabey verlieren. 
Um Sie nicht fortgehen zu 
laſſen, will ich ſie Ihnen um 
33 Livres geben. 


En vérité, cela ne se peut; 
ils me coûtent d'avantage. . 

Vous n'y perdrez certai- 
nement pas. Ne 


Pour ne pas vous ren- 


voyer, je vous les passerai 
à 53 livres. ë 


Jun fo geben Sie fie Her.  Donnez-les moi donc. . * 

Hier tit Das Gerd. Voici l'argent. | 

Gb danke Ihnen. Je vous remercie. | 
. | 8.) 


Sam Sie willkommen, 
meine Herren. Wollen Sie ſo⸗ 
gleich Pferde, um weiter zu 
reiſen? —— 

Nein, wir ſind zu muͤde, 
wir wollen hier bleiben. 

Wie's Jhnen gefaͤllig iſt. 
Wollen Sie in Einem Zim⸗ 

mer ſchlafen? | 

Ya, man muß aber den 
Koffer abbinden, und ibn hin⸗ 
auf tragen. 


Es iſt nicht noͤthig, meine 


Herren; Ihr Wagen ſoll in 
eine verſchloſſene Remiſe ge⸗ 


bracht werden; ich ſtehe Ih⸗ 


nen fuͤr alles. 

Nun gut; ſo laſſen Sie 
uns nur unſern Mantelſack 
bringen und die Kleinigkeiten, 
die in dem Wagen ſind. 


Sogleich. 

Vor allen Dingen geben 
Sie uns eine Bouteille Wein 
nebſt Waſſer, um uns Den 
Durſt zu loͤſchen. 


Man wird es Ihnen for 


gleih bringen. 


v 


Soyez: les bien venus, 
messieurs. Voulez-vous tout 
de suite des chevaux pour 
aller plus loin ? — 

Non, nous sommes trop 


. fatigués, nous resterons sci. 


_ Gomme il vous-plaira., ; : 
Voulesz-yous coucher dans: 
la mème chambre ? 


Oui, mais al faut déta-: * 
porter 


cher la malle et la 
en haut. | d 

Il n’est pas nécessaire, 
messieurs ; Votre voiture 


sera dans une remise fer- 


mée ; je réponds de tout. 


C'est bon ; faites - nous 
seulement apporter notre, 
porte-manteau etiles petits 


effets qui sont dans la voi- 
. ture. | 
A A l'instant. 


Avant tout donnez-nous 


_une bouteille de vin avec 
de l'eau, pour nous désal- 


térer. 
On vous l'apportera tout 
à l'heure. é, 
Gg 2 
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Kaufhaus und die 


Wollen Sie auf ihrem Zim⸗ 
mer zu Nacht ſpeiſen? 
Haben Sie einen Gaſttiſch? 
Ja meine Herren, Sie 
werden gute Geſellſchaft finden 
Deſto beſſer; um wie viel 
Uhr ſpeiſt man bey Ihnen? 

Um halb neun Uhr. 

Es iſt noch belle? wir wollen 
vor Tiſche ein wenig die Stadt 
beſehen. 

Ich will Ihnen jemand mit⸗ 
geben, der Ihnen den Weg 


CE SIENNE 
Iſt etwas merlwuͤrdiges su: 


ſehen? 

«Va meine Herren, die 
Hanptlirche iſt von ſchoͤner 
Archueltur; Sie werden dar⸗ 


in ein Meiſterſtuͤck von Ra. 


phael finden. Das Zeughaus 


verdient einige Aufmerkſam⸗ 


keit. Das Gemeindehaus, das 
ibliothef 
ſind auch ſehenswerth. 

Es iſt su ſpaͤt um alles dies 
noch heute zu ſehen; wir wol⸗ 
— auf morgen fruͤh ver⸗ 

aren. | 

Was fur Wein verlangen 
Ole zum Abendefen? 
© Gémobnlihen.,  : 

“Rothen oder weißen? 

Das gilt gleih, wenn tir 
nur sum Nachttiſch eine Bou⸗ 


teille guten Champagner ha⸗ 


ben koͤnne | 


Den follen Sie haben, id 
ſchmeichle mir, daß Sie ibn 
aut finden werden. 
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. Voulez-vous souper da 
votre appartement. 

Tenez-vous table d'hôte ? 

Oui, messieurs, vous trou- 
verez bonne compagnie, 

Tant mieux; à quelle 
heure soupe-t-on ici ? 

À huit heures et demie. 

Il fait encore jeur ; avant 
souper nous irons voir un 
péu la ville. | 

Je vous donnerai quel- 
qu'un qui vous conduira. 


. Ÿ a-t-1l quekque chose de 
remarquable à voir ici. 

‘ Oui, messieurs, l’église 
cathédrale est d'une belle 
architecture; vous y trou- 
verez un chef-d'oeuvre de 
Raphaël. L'arsenal mérite 
quelque attention. La mai- 


son commune, la douane et 
la bibliothèque valent aussi 


la peine d'être vues. | 
Il est trop tard de voir 
tout cela encore aujour- 
d'hui; nous le remettrons à 
demain matin. | 
Quel vin sowhaitez-voue 
pour le souper ? ee : 
Du vin ordinaire, k 
Du rouge ou du blanc ? 
C'est égal, pourvü. que 
nous ayons pour le dessert 


une bouteille de bon vin de . 


Champagne. — 
Vous Paurez, je me fatte. 
qu'il aura votre approba- 


- $10n. 


" 


— 


{ 


. Seben Sie uns weiße Lein⸗ 
tuer, und legen Sie Die 
Matraze auf das Federbett. 

Bringen Sie mir auch ein 
Kopfkuͤſſen. Ho CE 
Nehmen Sie meine Stie 
fel; man ſoll mir fie aber nicht 
fmieren, denn fic: find ges 
wichst, man braucht fie nur 
au burfen. | 
Das wird man thun. 
Laſſen Sie doch auch mots 
gen einen IBagner fommen, 


um unſern Wagen zu beſich⸗ 


tigen. 
Gut, meine Herren, ihr 
Wiue ſoll befolgt werden. 
Wie heißt der naͤchſte Ort, 
mo die Pferde gewechſelt 
werden? 
Iſt der Weg ſchlecht?  : 
Er iſt nicht zum beſten. 
Geben Sie uns einen guten 
Poſtilion und gute Pferde. 
Sie ſollen gut bedient wer⸗ 
den; haben Sie ſonſt noch 
etwas zu befehlen? | 


Mein; das man uns mot: 
gen bey Zeiten mede. 

Ich wuͤnſche Ihnen cine 
angenehme Ruh. 


.Mein Herr, iſt es Ihnen 


gefaͤllig, ſo erweiſen Sie mir 


die Ehre, mit mir zu ſpeiſen. 

Es it mir nicht moͤglich 
dieſe Ehre anzunehmen; ich 
habe mich blos nach ihrem 
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Donnez-nous des draps. 
blancs et méttez le matelas 
sur le lit de plumes. 
APRES aussi un 
oreiller. ‘ | 
Prenez mes bottes; mais 
qu'on ne me les graisse pas, 
car elles sont cirées, ilsufft 
de les brosser. . 


C'est ce qu'on fera. 
Faites venir aussi demain 
un charron pour visiter 
notre voiture. F 
| | 
Bon, messieurs, Vous seret 
satisfaits. - 
Comment appelle-t-on | 
premier endroit où l'on 
change de chevaux ? 
Le cliemin est-il mauyais? 
Il n'est pas des meilleurs. 
Donnez-nous un bon pos- 
tillon et de bons chevaux, . 
Vous serez ‘bien servis; 
avez-vous encore quelqué 
autre chose à me comman- 
der ? | — 
Non; qu'on nous éveille 
demain de bonne heure. 
Je vous souhaite un bon 


repos. 


9-) 


* Monsieur, vous me ferez, 
s’il vous plait, l'honneur dé 
diner avec moi. | 

Il m'est impossible de 
profiter de cet honneur-là; 
je ne suis Venu que pour 
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Wohlbeſinden erkundigen wol⸗ 


len; es freut mich, daß Sie 
ſo wohl auf ſind. Erlauben 
Sie, daß ich mich Ihnen 


der reden koͤnnen. 


Ich verſichere Sie, daß ich 


die Ehre, die Sie mir erwei⸗ 
ſen, gewiß annehmen wuͤrde, 
wenn ich nicht unumgaͤngliche 
Geſchaͤfte haͤtte. 

Es waͤre mir leid, wenn ich 
Sie von Geſchaͤften abhielte. 
Ihre Angelegenheiten find 
mir theurer als mein Ver⸗ 
gnuͤgen; ich will alſo nicht 
langer darauf dringen; allein 
ich entlaſſe Sie nur mit dem 
Beding, daß Sie mir kuͤnfti⸗ 
ge Woche die Ehre ſchenken 


werden. 

Weil Sie es ſo befehlen, 
ſo werde ich in kurzem dieſe 
Ehre haben. 
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cepterais 
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m'informer de l’état de vè- 
tre santé ; je suis charmé 
qu’elle soit bonne. Permet- 
tez que je vous dise le bon 
jour. 

Je ne suis point du tout 
contént de visites si courtes; 
je vôus vois trop rarement, 
pou ne point prolonger 
e pldisir que j'en ressens. 
Restez donc, afin que nous 
puissions causer plus long- 
tems. 


Je vous assure, que j'ac- 
l'honneur que 
vous ine faites, si je n’a- 
Vais des affaires indispen- 
sables.  . 

Je serais fâché de vous 
distraire de vos occupa- 
tions. Vos intérêts me sont 
plus chers que mes plaisirs; 
ainsi je n'insisterai pas 
d'avantagè; mais je ne vous 
laissé aller qu'a condition 
que vous me donnerez un 
Jour de la semaine pro- 
chaine. 

Puisque vous le voulez, 
j'aurai cet honneur - là in- 


‘Cessamment. 
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Mein Herr, weil id das 
-Glid babe, Ste bier anzutref⸗ 
fen, fo follen Sie mir dießmal 
nibt entgeben. Ich babe 
fhon gar au lang das Ver⸗ 
| gmigen nicht gebabt, Sie bey 

ir zu feben; wir mügen 
beute mit cinander zu Mit⸗ 
tag fhcifen, 


Monsieur, puisque j'ai le 
bonheur de vous rencon- 
trer; Vous ne m’échapperez 
pas cette fois-ci. rt ÿY à 
trop long-tems que je n'ai 
eu le plaisir de vous voir ; 
il faut que nous dinions 
ensemble aujourd'hui. 
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Su Mittag iſt mirs nicht 


moͤglich; id bitte Sie, mich 
deffen zu uberbeben ; id 


merde aber bernach zu Ihnen 


kommen, und alsbann follen 
Sie den Reft des Tages uber 
freie Macht baben, mit mir zu 
ſchalten und su walten, wie es 
Ihnen beliebt. 

Sie moͤgen ſich entſchuldi⸗ 
gen, wie Sie wollen; Sie 
muͤßen doch mit mir kommen. 

Biclleiht beſorgen Sie, 
man moͤchte Sie ſchlecht be⸗ 
wirthen; ich werde aber mein 
beſtes thun. 

Ich weiß wohl, daß man 


bey Ihnen ſehr gut bewirthet 


wird. 

Wohl denn, ſo koͤnnen Sie 
ſichs nicht erwehren: Sie wuͤr⸗ 
den mich in der That beleidi⸗ 

en, wenn Sie mir dieſe Ge⸗ 
ET feit verfagten. 
ie nôtbigen mich auf cine 
fo. verbindliche Art, daß ich 
mich darein ergeben muß; 
ich bitte mir aber nur cine 
baïbe Stunde aus, um cine 
Sache aussumachen, die ic 
no diefen Vormittag zu ver⸗ 
richten habe. 

Gar gern; 

aber ihr Wort darauf. 


Sie fonnen ſich auf mich . 


verlaſſen. *. 
Nun wohl, fu erwarte id 
Sie. 


| Mein Freund, id beforge 
ſehr, Sie môgén auf mich ges 
wartet haben, L 


Sie geben mie 
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Pour le diner il n'y « 
pas moyen; je Vous prie, 
de m'en dispenser; mais je 
serai chez vous tantôt, et 
vous pouvez disposer de 
moi le reste de la journée. 


Vous avez beau vous ex- 
cuser; vous viendrez avec 
moi. L | 

Vous craignez peut-êt 
la mauvaise chère; mai 
je ferai de mon mieux. 


_ Jesais bien qu'elleesttou- 
jous- parfaitement bonne 
chez vous. 
Eh bien, vous ne sauriez 
donc vous en défendre; 
vous me désobligeriez en 
Vérité, si vous ne m'ac- 
cordiez cette grace. . . 
- Vous m'en pressez si obli- 
geamment , que je suis con- 


‘traint de me rendre; mais 
je vous demande une de- 


mi-heure pour terminer une 
affaire qu'il faut que je fasse 
ce matin. . 


Frès volontiers; mais vous 
me donnez votre parole. 
Vous pouvez compter sus 


moi, 
- Voilà qui est fait; je 


vous attendra 


Mon ami, j'ai bien peur 
de m'avoir fait attendre. 
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Sie kommen eben recht, 

mein Freund; ich bin Ihnen 

verbunden, daß Sie mir Ihr 
Wort gehalten haben. 

ch wollte wuͤnſchen, ces 

re mir eben fo leicht, Ihnen 


meine fpurbige Erkenntlich⸗ témoigner 


Leit su bezeigen. 

re — wir wollen 
uns zu e ſetzen. 

8 wohl.“ 

Nehmen Sie denn Platz, 
wenn es Ihnen gefaͤllig iſt. 

Ich werde mich hier nieder⸗ 
laſſen. 

Mein Herr, ich werde Sie 

ewiß nicht da laſſen. Dieſer 
Gas ift fur Gic beftimmt. 


Iſch gehorche, weil Sie es 
durchaus ſo haben wollen. 
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Vous venez à propos, mon 
ami; je vous sais bon gré 
de m'avoir tenu parole. 

Je voudrais bien, qu'il 
me fut aussi aisé de vous 
la reconnais 
sance que je vous dois. 

Venez, nous allons nous 
mettre à table. 

Volontiers. 


Prenez donc place, s'il 
vous plait. 
Je vais me mettre ici. 


Monsieur, je ne vous y 
laisserai assurément point. 
Voilà la place qui vous est 
destinée. ot 

J'obéis, puisque vous le 
voulez absolument. 
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Erlauben Sie, mein Herr, 
daß 1h Ihnen au der Nach—⸗ 


richt, die ic erfabren babe, 
e 


Gluͤck wuͤnſch — 

Es iſt mir ſehr lieb, daß 
ich die Ehre babe, Sie an 
zutreffen; ich weiß aber in 
Wahrheit nicht, wovon Sie 
fprechen mwollen. 


* 


Ich dachte nicht, mein Oerr,, 


daß Sie mir aus einer a 
Die jedermann weiß, ein Ge 
beimniß machen wuͤrden. 

Ich wuͤrde Ihnen weniger 
als andern ein Geheimniß aus 


etwas machen. Ich mag mich 


qu'a personne. 
beau promener mon ima- 


Permettez, Monsieur, 
que je vous félicite sur la 
nouvelle que j'ai apprise. 


Je suis charmé d'avoir 
l’honneur de vous rencon- 


trer; mais je ne sais, en 
vérité, de quoi vous vou- 
lez parler. 

Je ne croyais pas, Mon- 
sieur, que vous voulussiez 


me faire un mystère d’une 


chose que tout le monde 
sait. : 

Je vous en ferais moins 
Mais j'ai 


— —— — 
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aber hedenten tie ich till, fo 
kann ich nicht crratben, von 
was die Rede ſeyn fol. 
Man fagt, daß Sie ſich in 
| ee Lande verheirathen. 
as iſt miv, id vcrfichere 
Gie, etwas ganz neues 
Man bat mir doch beſon⸗ 
dere Umſtaͤnde davon geſagt. 
Lafen Sie mich fie doch 
auch wiffen, wenn es Ihnen 
beliebt, vieileicht werden Sie 
mir Luſt zum Heirathen bey⸗ 
bringen. 
Man verheirathet Sie mit 
der Fraͤulein von N., der ibr 
Vater fünfiig tauſend Thaler 
in Gold mitgiebt. 
EGs iſt wahr, id liebe fie, 
und babe das Glud von ihr 
gcliebt zu werden, allein die 
Heirath ft noch nicht be 


ſchloſſen. 
Ich dachte wohl, es wuͤrde 
ſich dieſes Geruͤcht nicht ohne 
allen Grund verbreitet haben. 
Ich mache Ihnen mein Coms 
pliment zu Ihrer guten Wahl, 
und verſichere Sie, daß nie⸗ 
mand mehr Antheil nimmt, 
als ich, an dem Gluͤck daß 
Sie mit einander genießen 
PER Dee, ich bin Ihn 
Nein Herr, id hin Ihnen 
dafuͤr unendlich verbunden. 


475 


gination, je ne saurais de- 
viner de quoiilest question. 


On dit que vous vous ma- 


riez dans ce pays- ct. 


Voila qui est, je vous as- 
sure, trés nouveau pour noi. 

On m'en a cependant dit 
des particularités, 

Que je les sache donc 
aussi, s'il vous plait ; peut- 
être me donneront elles du 
goût pour le mariage. 


On vous marie avec Ma- 
demoiselle de N., à la- 
quelle son père donne cin- 
quante mille écus eh or. 

Je l'aime à la vérité, et 
j'ai le bonheur d'etre aimé 
d'elle; mais notre mariage 
m'est pas encore conclu. 


Je me doutais bien, que 
cette nouvelle ne se serait 
point répandue sans quel- 
que fondement. Je vous 
fais mon compliment str 
votre bon choix, et je vous 
assure 
prend plus de part, que 
moi, au bonheur dont vous 
jouirez ensemble. 

Monsieur, je vous en suis 


infiniment obligé. 


: 
* 
- - 
. 
. 


ue personne ne 


A" 


474 
Die Mutter und das Kind, 


Der flcine Wilhelm bat 
feine Putter um Brod; da 
entſtand unter ihnen folgens 
des Geſpraͤch: | 


Die Mutter. Ja, mein 
Sohn, id wifl dir geben, 
aber weißt du wohl, wo das 
Brod berfommt ? 
Wilhelm. Ihr Dabt es 

eknetet und gebaden, liebe 

utter. | | 

Die M. Ja, id nahm 
Mehl und Waſſer, ruͤhrte es 


ſaͤuerte es mit Sauerteig, daß 


es aufgieng, und knetete den 
Teig; alsdann war Holz noͤ⸗ 
thig, den Backofen su heitzen, 
und als dieſer gehoͤrig warm 
war, da backte ich den Teig, 
und es ward eßbares und ge⸗ 
ſundes Brod. Sieh, mein 
liebes Kind, ſoviel gehoͤrt da⸗ 
zu, damit aus Mehl Brod 
wird. Aber wo koͤmmt denn 
das Mehl her? 


wil. Aus Korn. Der Muͤl⸗ 
ler mahlt es auf der Muͤhle. 


Die M. Wo kommt denn 
das Korn her⸗ | 

Wil. Das waͤchſt aus der 
Erde. Mein Bater bat es 
geſaͤet. 

Die M. Nicht allein ge 
ſaͤet; ſondern dein Vater hat 
erſt Das Land gepfluͤget, ges 
Dungt, und dann den Saa⸗ 
men bincingefäct, und ibn 


Dialogues. 


La Mère et l'Enfant. 


Le petit Guillaume de- 
manda un jour du pain à 
sa mère; ce qui donna lieu 
a l'entretien suivant: 


_ La Mère. Oui, mon en- 
fant, je t'en donnerai; mais 
sais tu bien d'où vient le 
pain ? | 

Guillaume. Vous l'avez 
paitri et cuit, ma chère 
mére. 

La M. Effectivement j'ai 
pris de la farine et de l'eau, 

ue j'ai mélées ensemble; 


jy ai mis du levain pour 


faire lever la masse; j'ai 
Por la pâte ; 1l a fallu du 

is pour échauffer le four, 
et le four étant suffisam- 
ment chaud, j y ai fait cuire 
la pâte, qui est devenue du 


pan bon et convenable à 


a santé. Il faut tout cela, 
mon: cher enfant, pour que 
nous ayons du pain. Mais 


d'où nous vient la farine 


dont il est fait ? 


Guill. Du bled. Le meu- 
nier le moud au moulin. 

La M. Oui, mais d'où 
vient le bled ? 


Guill. Le bled croit dans : 


les champs. Mon pére l’a 
semé. | 

_ La M. Il ne s'est pas 
contenté d’ensemencer la 
terre ; il a commencé par 
Jabourer son champ, il l’a 
fumé, puis il y a jetté la 


# 


J SE SE de ne Res 
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nntergepfüat oder eingeeget. 
Iſt aber nun alles gefeben, 
mein Sohn? | 


Wil. Mein, liebe Mutter, 
mein Vater bat das Korn gts 
maͤhet, gehaͤrket, eingebun⸗ 
den, in die Scheune gebracht / 
und ausgedroſchen. | 


Die M. Ganz recht, mein 
Sohn. Aber wer hat denn ge⸗ 
macbtdaf der Sagine aufgieng 
und fortwuchs? Wer gab da⸗ 
au Thau und Regen? Und wer 
leg die Sonne ſcheinen, Das 
mit das Korn reif werden 
tonnte? Wer gab Geſundheit 


Und Sicherheit su unſerer Ar⸗ 


beit? Wer beſchuͤtzte unſer 


Haus und Feld vor verderb⸗ 


uͤchem Wetter? Dieſes alles 
fonnte weder dein Bater, noch 
qu irgend in Menſch. Aber 
eb, mein Kind, alle Menſchen 
aben einen großen, unſicht⸗ 
aren Bater, der fie alle lieb 
at und für fie forget. Gott 
ſi fein Name. Dieſer Gott, 
oder dicfer unſichtbare Vater 
tout de unſerm Beſten, was 
wir Menſchen nicht thun koͤn⸗ 
nen, iveil wir au ſchwach da⸗ 
u find. Unfer Leben und alles 
ute, was wir baben, das 
re wir von Ihm. Au 
ieſes Brod, das ich dir gebe, 
patteft du nicht, wenn Gott es 
nicht gaͤbe. 


{ 


fils. 


semence, qu'il a fait entrer 


sous terre, aü moyen de Ja 
h 


erse. Mais est-ce la tout, 
mon fils. 

Guill. Non, chère mére, 
mon père a fait la moisson; 
il a fauché son bled, il l'a 
rassemblé avec le rateau, l'a 
lié en gerbes, renfermé dans 
sa grange,et puis il l'a battu. 

La M. Fort bien, mon 

Mais qui a fait lever 
et croitre la semence? qui 
a fait tomber pour cet 
effet la pluie et la rosée ? 
qui a fait luire le soleil , 
pour que sa chaleur bien- 


faisante fit mürir le grain? 
nous a donné la santé 
et la paix pour achever nos 


qui 


travaux? qui a garanti nos 
maisons et nos champs des 


vents et des orages, de la 


grèle et de la tempète ? Ce 


n'est ni ton père, ni aucun 
homme. Mais apprends, 
mon enfant, que tous Îles 
hommes ont un père com- 
mun, puissant et invisible, 
qui les aime tous et prend 
soin d'eux. Disu est son 
nom. Ce Dieu, ce père in- 
visible, fait pour notre 
avantage Ce que nous ne 
saurions faire nous-IDËmes, 
à cause de fotre faiblesie. 
Notre vie, et tous les biens 
que nous possédons, nous 
les tenons de lui. Sans lui, 
tu n'aurais pas Iméme ce 
morceau de pain que je te 
donne. | 


* 


\ 
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Er verlanget von uns fuͤr 
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dieſe Wohlthaten nichts, als 
dag wie ihn dur Gebors 
ſam ehren, licben, und uns 
in 15m freucn follen, 


Lettres. 


Et pour tous ces bien. 


faits, il ne demande de 
nous que de l'aimer, de lui 
obéir, et de nous réjouir 
en lui. 


| III. J | 
Briefe Lettres. 
1. 
Mein Herr! ) Monsieur! 


Ich moͤchte meine Rinder 
im franzoͤſiſchen unterrichten 
laſſen. Die Renrmig dieſer 
Sprache iſt bent zu Tage ſehr 
nothwendig und im gemeinen 
Leben ſogar unentbehriich. 
ES fehlt zwar nicht an Lens 
ten, die es über ſich nehmen, 
in dieſer Sprache Unterricht 
zu geben; wir haben Gaſconier, 
Schweizer, Flamaͤnder, felbſi 
Teutſche, die ſich damit abges 


ben. Viele Leute bedienen ſich 


dieſer Lehrer aus Sparfam: 
keit, weil fie ſich mit einer ge⸗ 
ringen Bezahlung begnuͤgen; 


ondere aus Unfenntnig der 


Eigenſchaften, die an einem 
guten Sprachmeiſter erfordert 
werden. Dieſe Blinde laſſen 
ſich durch andere Blinde fubs 
ten Ich babe immer be 


| — hoͤren, eine gute oder 


chlechte Ausſprache haͤnge 
bon guten oder ſchlechten 
Grundfäten ab; und wenn 
man ſich einmal an eine ge⸗ 
woͤhnt habe, fo ſey es bey⸗ 
nahe unmoͤglich drrſelben zu 


Je voudrais faire appren- 
dre le français à mes enfans. 
La connaissance de cette 
langue est aujourd'hui trés- 
nécessaire et mème indis- 
pensable dans la société, 
Nous ne manquons pas, à la 
vérité,des gens qui se mélent 
de donner des lecons dans 


cette langue; nous avons 


des Gascons, des Suisses, 
des Flamans, et même des 
Allemands qui l'enseignent. 
Beaucoup de gens prennent 
de ces maitres par écono- 
nie, parce qu'ils se con- 
tentent d'un salaire mo- 
dique ; d'autres, faute de 
connaitre les qualités re- 
ques dans un bon maitre 

e langue. Ce sont des 
aveugles qui se laissent con- 
duire par des aveugles. J'ai 
——— oui dire que c'est 

es bons ou des mauvais 
————— que dépend la 
onne ou la mauvaise pro- 
nonciation, qu'il est pres- 
quimpossible de quitter 


— — 
— 
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au entfagen. Damit ich nicht 
getaͤuſcht werde, fo bitte ic 
Gie, mein Derr, mir Aus 
kunft baruber su geben. Sie 
find am belten im Stande es 
u thun; id erwarte von 
hnen dieſe Gunſtbezeigung, 
und habe die Ehre mit eben 
ſo vieler Hochachtung als Zu⸗ 
neigung zu ſeyn ꝛc. | 


Antwort. 
Madam 


Ich beantworte das Schrei⸗ 


ben, womit Sie mich beehrt 
haben. Meine Meinung iſt 


dieſe: wie das Gluͤck oder Un⸗ 


gluͤck der Kinder oft von ihrer 
uten oder ſchlechten Erzie⸗ 
** abhaͤngt, fo koͤmmt es 
auch bey ihrem Spracheler⸗ 
- men auf gute oder ſchlechte 
Grundſaͤtze ibrer Lebrer an. 
Der, fo Linen ſchlechten Ac 
eent bat, fann feinen Schuͤlern 
keinen guten beybringen; und, 
wer ungeſchliffen und unwiſ⸗ 
ſend if”, kann keine gute 
Grun dſaͤtze weder der Sprache 
noch der Hoͤſichkeit geben. 


Feine Lebensart, Betkannt⸗ 


ſchaft mit der Welt, und ſelbſt 


das Reiſen, tragen uidt mes 
nig bey, einen guten Sprach⸗ 
lehrer ju bilden. Zu dent if 
es noͤthig, daß ein Lebrer die 
—— 
ehe und auch mit der e 
fine Zoͤglings bekannt ſey. 


Ü 
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quand on l'a une fois con- 
tractée. Pour ne pas ètre 
trompée, je vous prie, Mon- 
sieur, de mé donner des 
renseignemens à ce sujet, 
vous ètes le plus en état de 
le faire, et j'attends ce ser- 
vice de votre complaisance, 
ayant l'honneur d'être avec 
autant d'estime que d'atta- 
chement etc. 


|| Réponse. 
Madame, 


. Pour répondre à la lettre 

que vous m'avez fait l'hon- 
neur de m'adresser, voici 
mon avis: comine Île bon- 
heur ou le malheur des en- 
fans dépend souvent de la 
bonne ou mauvaise éduca- 
tion qu'ils recoivent; de 
mème les progrès qu'ils 
peuvent faire dans l'étude 


. d’une langue dépendent des 


bons ou des mauvais prin- 


. Cipes d'un maitre. Celui qui 


a un mauvais aècent, nq 
ee en communiquer un 

on à ces écoliers ; et celui 
qui est grossier et ignorant 
ne saurait donner de bons 


élémens ni de sa langue, ni 


de la politesse. 

La politesse, l'usage du 
monde, etmémeles voyages, 
pe contribuent pas peu à 
former un habile professeur 
de langues. D'ailleurs il faut 
qu'un maitre sache la grain- 
maire à fond, et entende la 
langue de son écolier. 


L 
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Ein Schottlaͤnder oder Ir⸗ 
Jander, der nie in England 
geweſen, kann in der englifchen 
Sprache keinen guten Accent 

aben. Ein Franzoſe von 

ordeaur, Toulouſe, Mar⸗ 
ſeille, u. ſ. w. kann ſeinen 
Schuͤlern keine gute Aus 
ſpraͤche beybringen. Der Leh⸗ 
rer muß demnach entweder an 
einem Orte geboren ſeyn, 
wo die Ausſprache ſanft, deut⸗ 
lich und rein iſt; oder muß we⸗ 
nigſtens viele Jahre daſelbſt 
gelebt haben. 

Natuͤrliche Maͤngel, als 
liſpeln, ſtainmeln, zu lang⸗ 
ſam oder zu geſchwinde reden, 
find an einem franzoͤſiſchen 


Sprachmeiſter nicht unbes 


er 


traͤchtliche Fehler, 


enn man 
muß dieſe Sprache nett, ohne 
Anſtoß und gelaufig reden. 


Huͤten Sie ſich auch, Ma⸗ 
dam, durch einen falſchen 

chimmer ſich von demjeni⸗ 
* blenden au laſſen, der 
feine Sprache nur obenhin 


J verſteht, plaudern kann, und 


wenig weiß. Um das falſche 
und laͤcherliche zu entdecken, 
laſſen Sie ihn einen Brief 
in Ihrer Gegenwart ſchreiben, 
deſſen Stoff Sie ihm in wenig 
Worten geben; laſſen Sie ihn 
———— dann leſen: wenn 

as Franzoͤſiſche volllom⸗ 
men verſteht, fo wird er leicht, 
deutlich und nach allen ortho⸗ 
graphiſchen Regeln ſchreiben, 


Lettres. 


Un Ecossais ou un Irlan- 
dais, qui n'a jamais été en 
Angleterre, ne saurait avoir 
un bon accent anglais. Un 
Français de Bordeaux, de 
Toulouse, de Marseille etc. 
n’est pas en état de commu- 
niquer une bonne pronon- 
ciation à son élève. Il faut 
donc que le maitre soit né 
dans un endroit où la pro- 
nonciation est douce, nette 
et pure; ou que, pour le 
moins, il y ait demeuré 
plusieurs années. 

Les défauts naturels, 
comme de grasseyer, de 
bégayer, de parler trop 
lentement ou trop vite, ne 
sont pas. peu considérables 
dans un naître français, 
paree qu'on doit parler 
cette langue nettement, 
sans hésiter et d'une ma- 
niére aisée. | 

Prenez garde aussi, ma- 
dame, de ne vous point 
laisser éblouir par le faux 
brillant de celui quisn'ayant 
que l'écorce de sa langue, a 
beaucoup de babil et peu 
de savoir. Pouren connaitre 
le faux et le ridicule, pro- 
prosez-lui d'écrire, en votre 
préserce, une lettre dont 
vous donnerez le sujet en 
peu de mots; faites ja lui 
lire ensuite : s’il possède le 
français à fond, il écrira 
simplement, clairement, 
et dans toutes les règles de 
l orthographe, et1llira d'une 
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und auf cine leichte und fiefs 
fende Art lefen. Wenn er kein 


wirklicher Franzos it, ſo 


werden Phraſen und Accent 
immer nach ſeiner Provinz 
ſchmecken, wie behutſam er 
auch ſeyn mag, es zu verbergen. 
Verzeihen Sie mir, Mas 
dam, wenn id bicruber zu 
weitlaͤufig gemefen bin; aber 
weniger wuͤrde nicht zurei⸗ 
chend geweſen ſeyn, um Ih⸗ 
en die Sache in das gehoͤrtige 
licht su ſetzen, und Sie Us 
ubergeugen, mit welchem Ets 
fer, und mit welcher Hoch⸗ 


achtung ich die Œbre babe au 
| 2.) 


ſeyn 26, 


Es twdre cine unverzeih⸗ 
lihe Undanfbarfeit von mir, 
wenn id laͤnger die Bezeu⸗ 
ung der Dankbarkeit auf 
choͤbe, Die id Ihnen für 
bre fo gütige Unterſtuͤtzung 


in dem verdrießlichen Ge 


ſchaͤfte, worin id vermidelt 
war, fuldig bin, Es ift nun 
je meiner gaͤnzlichen Zufrie⸗ 

enheit geendigt, und ich 
fuͤhle, daß ich Ihrer Freund⸗ 
ſchaft und Großmuth ganz 
allein den gluͤcklichen Aus⸗ 

ang deſſelben zu verdanken 
babe. Empfangen Sie dafur 
meinen waͤrmſten Dank. Ich 
habe mit Vergnuͤgen ver⸗ 
nommen, daß Sie in kurzem 
nach Leipzig kommen werden; 
ich bitte Sie mir dleſe anges 
nehme Nachricht an beſtaͤti⸗ 
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maniére aïîsée et coulante; 


si c'est un français masqué, 


ses phfases et son accent se 
sentiront toujours de sa 
province, quelque précau- 
tion qu'il prenne pour se 
déguiser. 
Pardonnez-moimadame, 
si je me suis trop étendu 
dans ma réponse; mais il 
n'en fallait pas moins pour 
vous mettre au fait, et pour 


‘vous prouyer le zèle et l’es- 


time particulière avec la- 


_ quelle j'ai l'honneur d'être 


trés-respectueusement etc. 


_ Je ne puis, sans une in- 
gratitude impardonnable, 
différer plus long-tems de 
Yous témoigner la recon- 
naissance que je vous dois 
pour les secours généreux 
que vous m'avez donné dans 
l'affaire désagréable où j'é- 
tais engagé. Cette affaire 
vient d’etre terminée à mon 


entière satisfaction, et je 


sens que c'est à Votre amitié 
et à votre générosité seules 
que je suis redevable de son 
heureux succès. Âgréez-en 


.mes sincères remercimens. 


J'ai appris avec plaisir que 
dans peu vous viendrez à 
Leipsic; je vous prie de 

me confirmer cette agréable 
nouvelle, et de ne pas des- 
cendre ailleurs que chez 
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gen, und ja bey mir abzu⸗ 
ſieigen; id merde mic gluͤck⸗ 
lich ſchaͤtzen, Gclegenbeit su 
baben, Ihnen Beweiſe mei⸗ 
ner Erkenntlichkeit geben zu 
fonnen, und id merde Ihnen 
alsdann, weil Sie an aller 
was mich angebt, fo guͤtigen 
Antheil nebmen, umſtaͤndlich 
erzaͤhlen, was mir begegnet 
iſt. Ich bin ꝛc. 


Antwort. 


| Sie fonnten mir mit nichts 
cine arôgere Freude machen, 


als mit der Nachricht des (0 


gluͤcklichen Ausgangs Ihrer 
Geſchaͤfte. 

Ich nehme an dieſer Des 
sgebenbeit allen Antheil den 
ein wahrer Freund nehmen 


ſoll, und ich werde bey unſe⸗ 


rer erſten Zuſammenkunft das 
Umſtaͤndliche davon mit Ver⸗ 
gnuͤgen vernehmen. Ich werde 
in Zeit von vierzehn Tagen 
in Leipzig eintreffen, und Ihr 
guͤtiges Anerbieten annehmen, 
mit der Bedingung jedoch, 
daß Sie meinetwegen ſo wenig 
Ceremonie machen, als ich mit 
meinen Freunden zu machen 
gewohnt bin. Unterdeſſen ver⸗ 
bleibe ich ꝛtc. 
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moi; je m'estimerai heu: 
reux davoir une occasion 
de vous donner des preuves 
dé ma reconnaissance ,æt je 
vous ferai alors le détail de 
ce qui m'est arrivé, puisque 
vous avez la bonté de pren- 
dre part à tout ce qui ine 
touche. Je suis etc. 


Réponse. | 


Vous ne pouviez me dôn- 
ner une plus grande joie, 
qu'en in'apprenant l'heu- 
reux succes de vos af- 
faires. : 

Je prends à cet évêne- 
ment toute la part qu'un 
Véritable ani doit y pren- 
dre, et j'en entendrai le 
récit avec plaisir à notre 
prochaine entrevue. Je 
compte arriver à Leipsiç 
dans quinze jours, et j'ac- 
cepterai Votre offre gra- 
cieuse, à condition cepen- 
dant, que vous ne ferez pas 
plus de cérémonies pour 
moi, que je n'ai coutume de 
faire pour mes amis. En 
attendant je suis etc. 


3.) 


Madam, 


Als Sie mich einluden, mei⸗ 
nen erſten Verſuch in einer 
Sprache, die ich erſt zu ſtam⸗ 
mieln anfange, an Sie ant 


— 


Madame, 


Lorsque vous m'avez in- 
vité, a vous adresser le 
premier coup d'essai de ma 
plume, dans une langue 

richten, 


0 


in eine fo grofe 
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richten, fo verſetzten Sie mic 
erlegenheit, 
daß ich alle nur erſinnliche 
Muͤhe haben werde, mich mit 
Ehre aus der Sache zu zie⸗ 
hen. Ermuntert jedoch durch 
Ihre Guͤte und Gewogenheit, 
deren angenehme Wirkung ich 
oft erfahren habe, ſtehe ich 
keinen Augenblick an, Ihnen 
unzweifelhafte Beweiſe mei⸗ 
nes vollkommenen Gehorſams 
zu geben. 


Ich bin ganz uͤberzeugt, 
daß Sie Gefaͤlligkeit genug 
haben, den mangelhaften Styl 
einem jungen Schuͤler zu 
vergeben, der weit weniger 
Beranügen findet, in dieſer 
Sprache qu fhreiben, als in 
der Verſicherung, daf er mit 
aller Hochachtung iſt 2e. 


Antwort. 


Wenn id Ihr hoͤſliches 
Schreiben nicht eher beant⸗ 
wortete, ſo war es weil ich 
mich ſelbſt in Verlegenheit be⸗ 
fond, in einer Sprache zu 
ſchreiben, die eine zehnjaͤhrige 
Abweſenheit von meinem Va⸗ 
terlande mir gaͤnzlich aug dent 
Gedaͤchtniß gebracbt bar. Ihre 
erſten Berfuhe find Ihrien 


febr wohl gerathen; man fine 


Det in Ihrem Briefe bios nas 

tüviie und dem Briefſtyl 

—— Ausdruͤcke. Es 

waͤre in der That ſchade, 
G. de G. 
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que je ne commence qu’à 

bésayer, vous m'avez mis 
dans un embarras si grand 
que j'aurai toutes les peines 
du monde à m'en tirer avec 
honneur. Encouragé, ce- 
pendant, par vos bontés 
et par votre bienveillante 
dont ,jai plusieurs fois 
éprouvé les gracieux effets ,' 
je ne balance pas un mo- 
ment à vous écrire, pour 


‘vous donner des marques 


non équivoques de ina par- 
faite obéissance. | 

Je suis bien persuadé que 
vous aurez assez de com- 
plaisance, pour excuser le 
faible style d'un jeune éco- 
lier, qui trouve beaucoup 
moins de plaisir à écrire 
dans cette langue, que de 


satisfaction a se nommer : 


trés - respectueusement etc. 


Réponse. 


Si je n’ai pas répondu 
plutôt à la lettre obligeante 
que vous m'avez adressée , 
c'est que j'étais moi -neme 
embarrassé d'écrire dans 
üne langue que dix années 
d'absence de mon pays 
m'ont fait entiéreinent ou- 
blier. Vos coups d'essai ont 
fort bien réussi; on ne 
trouve dans votre lettre 
que des expressions natu- 
relles et convenables au 
style épistolaire; ce serait 
vraiment dommage si vous 
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wenn Sie das Studium diefer 
Syrache nicht fortſetzten; die 
eſchwinden Fortſchritte die 
le darin gemacht haben, 
ſind ſichere Beweiſe der Doll: 
kommenheit, die Sie einſtens 
darin erlangen werden. 


Was den Ausdruck Ihrer 


Empfindungen gegen mic ans 
belangt, fo fage id Ihnen 
nidt, mie febr Ole mir 
ſchmeicheln; Sie fennen die 
Freundſchaft die id Ihnen 
gemidmet babe, und die 
vollfommene Hochachtung mit 
der ich die Ebre babe, mic 
au nennen ꝛc. 
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ne continuez pas l'étude 


de cette langue; les progrès 


rapides que vous y avez 
faits, sont garans de la per- 
fection que vous y attein- 
drez un jour. 


Quant à l'expression de 
vos sentilnens envers moi, 
je ne vous dirai point com- 
bien j'y suis sensible; vous 
connaissez assez l'amitié 
que je vous ai vouée et la 

arfaite considération avec 

aquelle j'ai l'honneur de 
ne dire etc. 


4.) 


Go eben erfabre id, daß 
Gie endlid die Stelle ets 
balten haben, um die Sie fu 
Lange anbiciten. Wenn Ver⸗ 
dienfte immer belobnt murden, 
fo bâtten Sie nicht bis jetzt 
warten muͤſſen. Indeſſen cr: 
lauben Sie, daß ich Ihnen 
die Freude bezeuge, die eine 


fo gluͤckliche Nachricht mie 


verurſacht. Meine aufrichtige 
Freundſchaft iſt Ihnen zu 
wohl bekannt, als daß Sie 
an dem warmen Antheil zwei⸗ 
feln ſollten, den ich an allem 
was Sie angeht, nehme. Ich 
empfehle mich Ihrer Gewo⸗ 
genheit, und bin ꝛc. 


5. 


Die hohe Wuͤrde ſo Sie 
im Staat bekleiden, macht 
Sie Ihren Freunden ſo un⸗ 


J'apprends dans ce mo- 


ment que vous avez enfin. 


obtenu l'emploi que vous 
sollicitiez depuis si long- 
tems. Si le mérite était 
toujours récompensé, Vous 
n'auriez pas attendu jus- 
qu’à présent. Permettez, en 
attendant, que je vous té- 
moigne la joie que me cause 
une si heureuse nouvelle. 
Vous connaissez assez ma 
sincère amitié pour étre 
persuadé de la part que je 
rends à tout ce qui vous 
intéresse. Je me recom- 
mande à votre bienveil- 
lance et suis etc. 


La dignité dont vous êtes 
revêtu dans l'état, vous 
rend si nécessaire à Vos 
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entbehrlich, daß fle Ihnen 
immer werden beſchwerlich 
ſeyn muͤſſen. Dieſer Brief 
wird Sie von dieſer Wahrheit 
uͤberzeugen, wenn ich Sie er⸗ 
ſuche, den Ueberbringer dieſes 
in Ihren Schutz zu nehmen. 
Cr iſt ein verdienſtvoller jun⸗ 
ger Mann, der Sohn eines 
meiner beſten Freunde, der 
mein ganzes Zutrauen beſitzt. 
Ihre guͤtige Verwendung fuͤr 


ibn, wird Sie nie gereuen, 


und er wird ſich eben ſo wenig 
undankbar bezeigen, als ich, 
der ich die Ehre babe au 
ſeyn ꝛ cc. 
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amis, qu'ils seront toujours 
obligés de vous importuner. 
Cette lettre vous prouvera 
cette vérité par la prière 
que je vous fais, d'aider 

e votre protection celui 
qui en est le porteur. C’est 
un jeune homme plein 
de mérite, le fils d'un de 
mes ineilleurs amis, qui a 
monentière confiance. Vous 
ne serez pas fâché de l'avoir 
obligé , et il ne sera pas in- 
grat, non plus que moi, 
qui ai l'honneur d'être etc, 





Ginige Briefe von G ellert. 


1.) 
An eine Freundin. 
Madam, 


Icch will Ihren letzten Brief nicht ſowohl beautworten, 
als Ihnen nur ſagen, daß id ibn erhalten babe :); ich 
febte gern hinzu, daß ich ibn mit dem groften Vergnuͤgen 
gelefen, menn ich diefes obne Citelfeit von einem Briefe 
* fagen duͤrfte, der grôften Theils mit meinem Lobe angefuͤllt 
iſt. Doch, was fol ich's laͤugnen 2)? So beſcheiden ich 
bin 3), oder zu ſeyn wuͤnſche; ſo ſehe ich mich doch von 
niemand lieber gelobt, als von einem Frauenzimmer, wie 
Sie find 4); und ohne die Begierde Ihrem Geſchlechte zu 
gefallen, wuͤrde id nicht nur uͤberhaupt weniger, ſondern 
auch weniger Gutes geſchrieben haben. 

Sol ich Ihnen denn nicht sum neuen Jahre gratu⸗ 
lieren 5)7 Beynahe moͤchte ich Ihnen das alles herſetzen 6)/ 

Hh 2 
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mas id Ihnen gônne und was Ole verdienen; aber nein, 
Sie haben mich ja nicht beleidiat, warum ſollt' id Sie 
mit einem langen Wunſche bellrafen ? — Leben Sie mit 
ibrem Herrn Liebſten gluͤcklich und sufrieden. Ich empfinde. 
es, daß mir dieſer Wunſch von Herzen geht 7), und daß 
mich der bloſe Gedanke 8), von Ihrem kuͤnftigen Gluͤcke 
vergnuͤgt 9). | | 
1) Si je vous écris, cen'est 5) Mais quoi? ne vous fé- 

pas tant pour faire ré-  liciterai-je pas au renou- 

ponse à — que — __ vellement de l’année? — 
2) Pourquoi m'en défendre? 6) Je serais presque tenté à 
3) Quelque modeste que je vous détailler tout — 

sois. | 7) Je sens que ces voeux 
4) Je suis obligé de conve- partent — 

nir qu'il n'y a point de 8) La seule idée. 

louanges qui ane flattent 9) Ravir de joie. 

plus que celles que je re- 

cois de — 


2. ) 
Un den Serrn Rittmeifter von D. 


Sie werden vielleicht glanben, id wuͤrde fo guͤtig ſeyn, 
und einmal aufhoͤren an Sie zu ſchreiben 1), weil Sie ſo 
ſinnreich ſind, und mir nicht antworten 2); allein dies will 
ich eben nicht 3). Ich vermuthe, daß Ihnen meine Briefe 
zur Laſt find 4), und deswegen will id 5) fortfahren, ihre 
Anzahl mit jedem Poſttage zu vermehren. Man kann ſich 
an einem, der nicht gern zuhoͤrt 6), nicht beſſer raͤchen 7), 
als wenn man ohne Aufhoͤren plaudert; und an einem, der 
nicht antworten will, nicht beſſer, als wenn man ihm Briefe 
über Briefe ſchickt. O! werden Sie mit zehn ſinſtern Mienen 
herausfahren 8): < Der Menſch 9) muß doch auf der Welt 
gar nichts au thun haben, als an mich su ſchreiben, 10)! 
Sie irren ſich, mein lieber Rittmeiſter, ich habe Arbeit ge⸗ 
nug 11), und wenn ich Ihnen nicht einen Verdruß machen 
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wollte r2), fo wuͤrde ich ganz gewiß feine Jeit sum Schrei⸗ 
ben haben. Aber ich daͤchte, Sie ſaͤhen auch aus meiner 
Schreibart 13), daß ich nicht ganze Tage zu einem Brief 
an Sie branche 14). Ich ſchreibe mit Willen nachlaͤßig 15), 
und von nichts 16), damit Sie recht boͤſe werden, und mir 
endlich einmal in der Hitze ſchreiben moͤgen 17), daß ich zu 
ſchreiben aufhoͤren ſoll. Durch dieſe Lift, dent id 18), 
noch vor Ihrem Ende 19) cine Antwort herauszulocken 20), 
Heute iſt Sonnabend; verlaſſen Sie ſich darauf, den Mon⸗ 
tag ſollen Sie wieder einen Brief haben 21) darin noch 
weniger ſteht, als in dem jetzigen 22). Wegen dem Porto 23) 
wollen wir's fo machen 24), daß id einen um den: anbern 
frankire 25); auf diefe Weiſe geben Sie nicht mebr ans, 
als wenn Sie mir. allemar antworteten 26). Sin id nicht 


bilig? Leben Sie wohl, menn Sie anders noch leben. 


1) ne plus écrire à quel- 
qu'un. 

2) ètre assez imgénieux de 
ne pas répondre. 

c'est justement ce qui 

vous trompe! 

4) être à charge. 

5) et voila pourquoi je veux- 

6) n’aimer pas à écouter. 

7) On ne saurait mieux se 
venger de…— 

8) s’écrier en faisant une 
mine refrognée. 

9) cet homme-là! | 

10) pour m'écrire toujours, 
comme il fait. 

11) ne pas Manquer d'oc- 

. Cupation, 

12) si Ce n'était pour vous 
faire (jouer) une pièce — 

13) à mon stile. 

14) avoir besoin d'une jour- 


J 


née entière pour compo- 
ser une lettre. 

15) écrire exprès avec né- 
gligence. 

it) ne dire rien du tout. 


17) afin de vousbienfâcher : 


et de vous porter à — 

18) Je me flatte — 

19) avant la fin de vos jours. 

20) ‘arracher. 

21) attendez- vous a rece- 
voir. 

22.) encore plus vide de 
choses que celle-ci. 

25) quant au port. 


24) voici cequenous ferons. 


25) de deux lettres j’en af- 
franchirai une. 

26) de cette manière il ne 
Vous en Coutera pas plus 

_ que si — 4 
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3.) 


An E. 

Sie denfen etiva 1), id merde es in Geduld erwarten, 
bis Sie ihr Verſprechen an mich au ſchreiben, erfuͤllen 21? 
Aber Sie ſehen doch wohl, daß Sie falſch gedacht haben 3)! 
Ja, ich mahne Sie, ich verlange, ohne Aufſchub, Briefe 
von Ihnen, und wenn Sie mir binnen acht Tagen nicht 
ſchreiben, ſo iſt nichts gewiſſer, als daß ich Sie noch ein⸗ 
mal mahne, und ſo von einem Poſttage zum andern 4), 
bis Sie ihr Wort halten. „Ich babe viel su thun, bôr 
id Sie ſagen! Das glaub ich. “„Ich muß oft in Geſell⸗ 
„ſchaft ſeyn, oft verreiſen, oft meine Mama, meinen Papa 
„unterhalten!, Das kann alles ſeyn 5); aber deswegen faͤllt 
mein Recht nicht weg; und es mindert mein Verlangen 
nach Ihren Briefen nicht, daß Sie weniger Zeit übrig 
haben, als ich wuͤnſche 6). Bedenken Sie nur, wie lange 
ich's gewohnt geweſen bin, alle Tage einmal mit Ihnen zu 
ſprechen, und wie viel ich ſeit vergangenem Herbſt verlohren 
habe, da ich Sie nicht mehr ſehe, Sie nicht mehr durch 
meinen Beſuch ben Ihren Buͤchern uͤberfallen 7), nicht mehr 
fragen kann: 
… Bas machin Sie mein lieber E?,— Ich gehe oft 
recht betruͤbt vor Ihrer Wohnung vorbey; id ſehe in die 
Fenſter 8), nicht anders, als ob es moͤglich waͤre, daß Sie 
noch herausſehen koͤnnten 9). Hab ich ein klein Vergnuͤgen 
gehabt; ſo ruͤhrt es mich ſchon weniger 10), daß ich's Ihnen 
nicht erzaͤhlen, daß ich Ihre freudige Miene daruͤber nicht 
ſehen kann 11); und wenn ich niedergeſchlagen bin 12), ſo 
werde ich's ſchon mehr 13), wenn ich's Ihnen nicht ſagen 
kann, warum ich's bin 14). Erſetzen mir wohl einige 
Briefe, binnen einem Monat 15) dieſen Verluſt r6)? Und 
Briefe wollten Sie mir noch dazu verſagen, oder ſo 
ſehr ſparſam damit ſeyn 17)? Nein, das koͤnnen Sie in die 
Laͤnge nicht! Ihr Herz iſt eben ſo freundſchaftlich als das 


Lettres. 487 


meinige. Sie lieben mich eben fo ſehr, als id Sie liebe; 
und wenn das auch nicht gewiß waͤre; ſo wuͤrden Sie mich 
doch mit leichter Muͤhe 18) in dieſen ſuͤßen Gedanken unter⸗ 
halten koͤnnen 19), wenn anders Briefe, mic Sie dieſelben 
ſchreiben, eine leichte Muͤhe ſind. Wie lieb iſt mir's, daß 
ich Ihnen darin zuvorgekommen bin! Sie haben mir alſo 
wider Ihren Willen zu einem Vergnuͤgen geholfen, indem 
Sie mir ein anderes entzogen haben. Ich ſehe ſchon wie 
wehe es Ihnen thun wird 20), ſich zu entſchuldigen. Doch 
ich will Ihnen dieſe kleine Strafe gern erlaſſen, wenn Sie 
mir bald und recht viel ſchreiben. Leben Sie wohl. 


1) peut-être. 

2) jusqu’à ce que vous rem- 
plissiez — 

8) se tromper. 

4) et ainsi, d’un ordinaire 

à l’autre. 

5) tout cela est bel et bon. 

6) mais si vous n'avez pas 
autant de tems que je le 
souhaite, cela doit-il di- 

. minuer mes droits sur 
votre amitié, Ou me faire 
moins désirer dererevoir- 

7) surprendre quelqu un au 
milieu de ses livres. 

8) regarder aux fenètres. 

9) comme si vous pouviez 
encore y être et ime faire 
des signes. 


19) être moins sensible à — 
11) de ne pouvoir pas lire 
sur votre visage la joie 
que vous en ressentez. 
12) avoir du chagrin. - 
15) s'y plonger davantage. 
14) en dire lacause. 
15)danslecourant d’un mois 
16) dédommager d'une 
perte. : | 
17) et vous voudriez encore 
me refuser ces lettres, ou 
du moins, en être avare? 


18) sans vous donner beau- 


coup de peine. 


19) entretenir quelqu'un 
dans une douce illusion. 


20) combien il vous en 


coutera. 


; 4. ) 
An den Sekretaͤr K. 
Seyn Sie fo guͤtig, und uͤbergeben Sie 1) dem Miniſter 
dm bengelegten Brier. Ich babe mebr als zehnmal die Ebre 
gehcbt, ibm ſelber bey fciner Anweſenheit hier aufzuwarten 
2}; iher ich babe vor den großen Peruͤcken, vor den Sammet⸗ 
roͤcken, vor den reichen Weſten, nie weiter als bis an die 


* 
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Thuͤr des Vorſaals kommen koͤnnen 3), ob id gleich auch 
eine Weſte mit Franzen anhatte; aber freylich waren es nur 
feidene 4). Den Sonnabend in der Zahlwoche wagte ich's, 
dem einen Bedienten, der mich, id weiß nicht warum, 
Jange anfab, meinen Namen su entdecken 5); nun dacbte 
ich, wird cr Dir ein tiefes Kompliment machen, und die 
Dur die Untidambre belfen 6); aber cr blieb gans 
gelaffen 7), und ich fhamte mich 8), daß mein Name einem 
fo wohlgewachſenen Menſchen 9) unbelannt war. Ich blieb 
alfo demuͤthig ſtehen 10), und fab sum Zeitvertreib die 
Geſichter an 11), die zu dem Herrn Miniſter wollten, 06 ic 


vielleicht errathen koͤnnte, was ſie bey ihm ſuchten 12); bey 


vielen mat mirs unmoͤglich etwas herauszubringen 13); fie ſahen 
mir aus, als wenn ſie es ſelbſt nicht recht wuͤſten 14); aber 
den meiſten ſah ich's doch mit vieler Gewißheit an 15), daß 
ſie einen Lobſpruch, eine Penſion, ein beſſeres Amt oder ſo 
eiwas ſuchten. Diejenigen, die etwas in dem Buſen ſtecken 
hatten 16) oder deren Taſchen dick waren, machten mir 
die wenigſte Muͤhe; was konnten ſie anders anzubringen 
17) haben, als Werke mit Dedicationen? Ich bedauerte 
den armen Miniſter in meinem Herzen, und aͤrgerte mich 
über Die Ungeſtuͤmmen 18), die den Großen ihr Schickſal 
fauct machen 19). Kurz id gieng fort, und glaubte, daß 
ich dur mein Weggehen 20) mehr Ebrerbietung für den 
Miniſter begcigte, als meine Collegen dur ihr hartnaͤckiges 
Warten 21). Bitten Sie um fine fepnere Gnade für mi, 
wenn ich fie verdiene 22), | 


1) ayez la bonté de re- 4) une veste à franges, qui, 
mettre — à la vérité n'étaient que 
2) faire la cour à — de soie. | 
8) les grosses perruques etc.- 5) décliner son nom à — 
m'ont toujours bouché 6) voilà, me disais - je 
le passage, et je n'ai qu'il va te faire politege 
jamais pu percer que et t’introduire. ’ 
jusqu'à l'entrée de l'anti- 97) rester sans se mourir. 
.chembre, | 8) être tout honteux. 


— — — - 
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» — veus garcon comme 


ee se ténir humblement à 

* sa place. 

31) et je m'amusais à consi- 
dérer — 

12) ce qu'ils lui voulaient. 

15) j'en voyais beaucoup ; 
dont il ne me fut jamais 
possible de tirer des in- 
dices. 

14) ils m’avaient l'air de 
ne pas trop bien le savoir 


489 


15) à la plupart je voyais 
fort bien 

”) avoir delause chose sous 
a veste. 

17) présenter. 

18) se fâcher contre les im- 


ortuns. 
I 19) rendre la vie dus a — 
retraite. 
= opiniâtre attente. 
32) demander à quelqu'un 
Ja continuation de ses 
bonnes grâces. 


eux-mêmes. 


5.) 
An eine Freundin. 
Leipzig, den 29. December 1758. 


Theuerſe Freundin! 

Sie haben Ihr boͤſes Fieber wieder bekommen, und zwar 
bald nach meinem letzien Briefe 1); das iſt traurig. Bald 
duͤrften Sie denken 2), daß ich Ihnen das Fieber ancor⸗ 
reſpondirte 3), und wer weiß, ob Sie's nicht ſchon gedacht 
haben! — Aber ich armer Menſch, ich bin wohl unſchuldig; 
und warum ſollten meine Briefe, meine treuherzigen Bricfe, 
cine fo boͤſe Wirklung thun? Mein, id mage es getroſt, 
mitten in Ihrem Fieber an Sie zu ſchreiben 4). Hat doch 
ein Poet ehedem durch ſein Trauerſpiel ein Geſpenſt ver⸗ 
trieben 5)! wer weiß, ob ich durch meine Proſe nicht auch 
ein Fieber wegſchreiben kann 6)2  Mber das Trauerſpiel 
war ſchlecht! — Nun, deswegen machen Sie ſich keinen 
Kummer 7). Ich bin ſeit drey Tagen ſo hypochondriſch, 
daß ich mir zutraue, es mit jedem Menſchen in ſchlechten 
Briefen und Gedichten aufzunehmen 8), und, um witzig 
zu reden, mich ſelbſt zu uͤbertreffen. — Ich wollte nach 
Bonau reiſen 9) und machte alle Anſtalten 10) und — blich 


490 Lettres. 


hier 11). Ich wollte mit meinem Bruder nach Melkau 
reiſen, und ſchickte nach dem Wagen 12) und — blieb hier; 
ich wollte meinen Goͤnnern sum nenen Jahr Gluͤck wuͤnſchen; 
ich ſetzte mich nieder 13) und — ſchrieb an keine Goͤnner; 
ich ſchreibe an meine Freundin die das Fieber hat 14). So 
zweydeutig ſieht es heut und geſtern in meinem Herzen aus 
15), und ich ſollte keinen Brief zu wege bringen koͤnnen, 
vor dem ſich das Fieber fuͤrchten muͤßte 10)? Aber werden Sie 
fragen:  marum find Sie denn fo hypochondriſch? ‘Ja, 
liebe Freundin, das kann id Ihnen nicht fo genau 17) 
ſagen; die Buͤcher, — o, huͤten Sie ſich 18) vor den 
Buͤchern! die Civil- und Militaͤrbeſuche, — o, wenn doch 
keine nach N. kaͤmen 19)! die vielen Briefe, in denen nichts 
ſteht, als daß ich antworten ſoll, und auf die ich nichts zu 
antworten weiß; — o, huͤten Sie ſich vor den Briefen 20)! 
auch vor den Meinigen, wenn Sie Foônnen. Ich las unlangft, 
dag der Poet Campiftron, zugleich Sefretdr des Herzog's 
von Bendome, au nicht gar su forgfditig in Seantivortung 
der Bricfe gemefen 21), und ich gemann den Mann heimlich 
lieb 22). Ich las fort, und fand, daß er, bey dem Ge 
ſchluß eines alten Jahres, mit vieler Muͤhe ein großes 
Paket Briefe verbrannt 23), und daß der Herzog, der ibm 
zugeſehen, geſagt habe: le voila tout occupé à faire ses 
réponses ; dieſer Gedanke, oder vielleicht die Sache ſelbſt, 
gefiel mir unendlih, und mer weiß ob ich morgen, sum 
letzten Tag im Sabre, meine unbeantworteten Briefe nicht 
groftentheils auch fo geiſtreich beantworte 24). — S Und 
ich, Derr Profefor, die Ihrigen vielleicht auch ſo 25), 3 
— bon Herzen gerne; nur diejen nicht, wenn cr etwa für 
das Fieber gut ſeyn follte! — << Pier ganze Seiten zu bes 
fchreiben, und das mit Nichts », 26)? — Fa mobl, liebſte 
Sreundin, das fann niemand fo leicht, wenn ce nicht febr 
hypochondriſch {ft 27). Mein Herz fagt mir's, daß das Fieber 
Sie jetzt verlaͤßt; ich kann alſo mit Ehre ſchließen. Leben 
Sie wohl. 
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5) votre méchante fièvre 
vous areprise ? et cela im- 
médiatement après la ré- 

_ ception —? . 
2) j'ai peur, que vous ne 

| pensiez — 

que ce sont mes lettres, 
qui vous donnent — 

4) j'ose hardiment vous 
écrire au milieu de votre 
accés. 

5) vous savez qu'un poète 
a jadis expulsé un spec- 
tre — 

6) pourquoi ne pourrais-je 
pas expulser une fièvre 
par ma prose ? ; 

Ÿ oh! sice nest que cela, 
ne vous en inettez pas en 
peine. | | 

8) faire assaut, avec qui 
l'on voudra, en fait de 
méchantes lettres et de 
mauvais Vers. 


9) j'avais fait le projet de 


partir pour — 
10) s'arranger en consé- 
_ quence — | 
x1) ne pas bouger de chezsoi 
12) envoyer chercher une 
voiture. 
13) je me plaçai à mon bu- 
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reau, plein de cet objet. 
14) au lieu d'écrire à — 
je compose une épitre 


| pour — 

15) tel est l’état équivoque 
de mon coeur depuis 
deux jours. 

16) venir à bout de faire 
une lettre capable de 
chasser — 

17) positivement. 

18) gardez- vous — 

19) puisse N'en etre exempt! 

20) éviter 

21) n'être pas trop exact a 
faire ses réponses. | 


22) Campistron fut d’abord 


mon homme. 
23) étre fort occupé à brü- 
_ ler — 
24) se mettre à faire ré- 
pe à la plupart de ses 
ettres, par ce trait de 
génie. 
25) prenez garde que je ne 
réponde de méme aux 
— 
2 uatre pages toutes vi- 
des d'idée US 
27) Cela n'est pas aisé pour 
quiconque n'est pas hy- 
pocondriaque. | 


— — — —— — 


Zandlungsbriefe. 
Zufolge Ihres Befehls 
vom Sten dieſes, ſende Ihnen 
heute, unter Adreſſe der 


Herren NA. in N. einen Bal⸗ 


Jen A. B. n.° 304. enthaitend 
die Artikel beygehender Fac 
tur, Den Betrag babe ich 


Lettres de Commerce. 

Conformément à Vos or- 
dres du 3 ct., j'ai l'honneur 
de vous expédier cejour- 
d'hui, par adresse de MM. 
NN. à N. un ballot, mar- 
qué A. B. n.° 304, et conte- 
nant .les articles de la note 
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mit 3340 Livres, an bic 
Ordre der Herren NA, auf 
Sie entnommen. Sd bite 
Sie, Diefe Tratta zur Zeit 
mit Zahlung zu beehren, und 
meiner ganzen Ergebenheit 
verſichert zu ſeyn. 


° 


Ihr acebrtes vom 16ten 
dieſes, worin Sie mir avis 
von einer Sendung geben, 
die Sie mir gemacht Daben, 
iſt mir richtig zugekommen; 
die Sendung ſelbſt erwarte 
ich, werde Ihnen bey 
Empfang derſelben, den Be⸗ 
trag gut ſchreiben, und danfe 
indeſſen fuͤr die ſchleunige 
Expedition. Durch erſte Qube 
belieben Sie mir, unter gt: 
woͤhnlicher Adreſſe, die in 
beyliegender Note verseichnes 
ten Artikel ju fenden, deren 
Betrag Sie, auf viersebn 
Tage Sicht, auf mid ent: 
nebmen fonnen. Sie verbits 
den dadurch Ihren ergebenen 
Diener. 


Hochgeehrte Serren, 
Die Beſtellung, welche Sie 
in Ihrem, unterm 28ten v. M. 
an uns erlaſſenen, Briefe ge⸗ 
macht, haben wir in vier 
Ballen durch den Fuhrmann.. 
von Termignon abgeſchickt; 


fie enthalten Tuͤcher ꝛc., und 


gehen nach Turin an die 


Lettres. 


ci-contre, montant Z 
3240 livres, pour laquelle 
somme j'ai tiré sur vous à 
‘ordre de NN. Je vous prie 
de faire honneur à ma 
traite, et de me croire avec 
une parfaite considération 
Votre etc. 


J'ai bien recu l'honneur 
de votre lettre du 16 cour., 
par laquelle vous me don- 
nez avis d’un envoi que 
vous m'avez fait; j'attends 
cet envoi; à son reçu je ne 
manquerai pas de vous cré- 
diter du montant. Agréez 
en attendant mes remer- 
cimens pour la prompte 
expédition. Je vous prie de 
menvoyer par le premier 
roulier, à l'adresse ordi- 
naire, les articles de Ja 
note ci-contre, pour le 
montant desquels vous pou- 
vez tirer sur moi à quinze 
jours de vue. Vous oblige- 
rez Votre dévoué serviteur. 





Messieurs, 


Suivant les ordres que 
Vous nous ayeæ donnés dans 
la vôtre du 18 du passé, 
nous vous avons expédié 
les quatre balles à nous 
commises, par le mule- 
uer ... de Termignon, con- 
tenant des draperies etc. ; 


Lettres. 


Herren..., um ſelbe an Sie 
zu verſenden. Wir zweifeln kei⸗ 
neswegs, daß Sie werden mit 
dieſer Verſendung zufrieden 
ſeyn, indem die Tuͤcher und 
Zeuge von Elbeuf, Carcaſ⸗ 
ſonne und Montagne ſehr 
ſchoͤn und Kernwaare ſind, 
wie auch die andern Artikel, 
die Ihre Beſtellung enthaͤlt. 
Die Faktur finden Sie — 
geſchloſſen: ſie betraͤgt die 
Summe ven Lib. 9749, in 
unſerm Gelde. Wenn Sie die⸗ 
ſelbe durchgeſehen und richtig 
befunden, ſo belieben Sie uns 
den Betrag gut zu ſchreihen, 
und von dem richtigen Ein⸗ 
gang und der guten Beſchaf⸗ 


fenheit der Waare Nachricht 


zu ertheilen, welcher tir mit 
eben ſo großer Ungeduld als 
* Befehlen fuͤr neue Be⸗ 

ellungen entgegen feben. Wir 
verbleiben mit wahrer Hoch⸗ 
achtung ꝛc. 


Der Ueberbringer dieſes iſt 
Herr N. einer meiner beſten 
Freunde, den dringende Ge⸗ 

chaͤfte auf einige Zeit nach 
erlin berufen. Da er keine 


Bekanntſchaften daſelbſt hat, 


ſo bin ich ſo frei, Ihnen den⸗ 
ſelben zu empfehlen, und Sie 
zu erſuchen, ihm ſeinen Auf⸗ 
enthalt ſo angenehm als moͤg⸗ 
lich zu machen, auch ihm, im 
Fall er Geld benoͤthigt ſeyn 
ſollte, die Summe von tauſend 
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et les avons adressées à 
Turin à MM... pour leur. 
donner passage et vous les 
faire tenir. Nous ne dou- 
tons nullement que vous ne 
serez satisfaits de cet en- 
voi, attendu que les draps 
d'Elboeuf, de Carcassonne 
et de Montagne sont trés- 
beaux et fleur de marchan- 
dise, aussi bien que les au- 


tres articles contenus dans 


votre commission. Ci-joint 
Vous trouverez la facture, 
montant à 9749 liv. de no- 
tre monnaie. Après l'avoir 
examinée et trouvée de con- 
formité, vous nous en don- 


nerez crédit et avis de la 


réception desinarchandises 
et de leur bien-être ; ce que 
nous attendons avec im- 
patience, aussi bien que 
vos ordres pour de nou- 


‘velles commissions. Nous 


sommes avec une parfaite 
considération vos etc. 


Le porteur de la présente 
est Monsieur N. un de mes 
meilleurs amis, que des af- 
faires pressantes appellent 
à Berlin. Comme il n'y a 
point de connaissances, je 
prends la liberté de vous le 
recommander et de vous 
prier de lui rendre son sé- 
Jaur aussi agréable que pos- 
sible, et, dans le cas qu'il 
ait besoin d'argent, de lui 


avancer la somme de mille 


s* 


44 Lettres. 


Thalern vorzuſtrecken, die fie écus, dont vous n'aurez 
alsdann auf meine Rechnung qu'a charger mon compte. 
au bringen bclichen. Ich ſtehe Veuillez dans de semblables 
au allen Gegendienften bercit occasions disposer de moi 


und verbleibe. 


et me croire votre etc. 





Hochgeebrte Serre, 
Wir baben die Ebre Ihnen 
un melden, daf wir auf Be⸗ 
ET der Derren N. N. in 
pra mit welchen wir 
— Briefwechſel ſtehen, am 26. 


M. in zwey Wechſelbrie⸗ 


en f. 1080.-Banco, zwey 
onate Sicht, an die Ordre 
der Herren Gehruͤder B. auf 
Sie aͤbgegeben baben, 37 Sols 
5 Den. 
füv einen Banco Gulden ges 
rechnet. Ailes nach der Ge⸗ 
finnung gemeldter Herren in 
Frankfurt. | 


Wir zweifeln nicht Sie wer⸗ 
den diefe unſere Wechſelbriefe 
mit der Annehmung beehren. 
Koͤnnen wir Ihnen hieſigen 
Orts in etwas dienen, ſo bit⸗ 
ten wir Sie, uns mit Ihren 
Befehlen zu beehren. Wir 
haben die Ehre zu ſeyn ꝛc. 


iemonteſer Muͤnze 


Messieurs, 


Nous avons lhonneur de 
vous faire savoir que, sui- 
vant les ordres de Mes- 
sieurs N. N. de Francfort, 
avec lesquels nous sommes 
en correspondance, nous 
avons tiré sur vous en deux 
lettres de change, le 26 du 
courant, florins 1080 de 
banque, à deux usances, à 
l'ordre de Messieurs les 
frères B. sur le change cal- 
culé à 37 sols 3 den. mon- 
naie de Piémont pour un 
florin de banque. Le tout 
suivant les dispositions de 
ces Messieurs de Francfort. 

Nous ne doutons point 
que vous ne ferez tout hon- 
neur à nos traites. Si nous 
pouvons vous rendre quel- 
que service dans cette ville, 
nous vous prions de nous ho- 
norer de vos ordres. Nous 
avons l'honneur d'’ètre etc. 





Lettres de Change et Assignations. 
Wechſelbriefe und Anweiſungen. 


Sola. Frankfurt den 3. Maͤrz 1755 per Liv. 400 — 


Mad Sicht beliehen €. €. zu bezahlen gegen diefen mei⸗ 
nen Sola-Wechfelbrief, an die Ordre Herrn Theobald Abler, 


nt — — à 


Lettres 495 


vierhundert Livres, den Werth empfangen; ſtellen Sie ſolche 
auf Rechnung, laut Bericht von 
Herrn Johannes Blei. 


gerrn LT. LT int 
Colmar. 


Seule. Francfort ce 3 Mars 17-- pour Liv. 400 — 


A vue il vous plaira payer par ma seule lettre de 
change, à l'ordre de Monsieur Thibaud Ahler, quatre- 
cents livres, valeur reçue, que vous passerez suivant 
l'avis de , 

Monsieur | Jean Blei. 
Monsieur N. N. à 
Colmar. 





Prima. SGranffurt den 8. Fan, 17: per Liv. 200 — Sterl. 
Vierzehn Tage nach Sicht belieben €. €. au zahlen gegen 
diefen meinen Prima Wechſelbrief, an Herrn Johann Smith 
oder deffen Ordre, die Summe von zweyhundert Piund 
Sterling, den Werth empfangen; ſtellen Sie folche auf 
Rechnung, laut Bericht von | 
| Zerrn | Jacob Seyffert. 
Zerrn NV. LT. in 
| London. 


Première. Francfort ce8 Janv.17-- pour Liv.200—Sterl. 
À quinze jours de vue il vous plaira payer par cette 
première de change, à l'ordre de Monsieur Jean Smith, 
la somme de deux-cents livres Sterlings, valeur reçue, 
que vous passerez suivant l'avis de 
Monsieur Jacques Seyffert. 
Monsieur N. N. à Dh 
Londres. 
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Secunda. Frankfurt den 8 Yan. 17 ss per L. 200 — Sterl. 
Vierzehn Tage nach Sicht belicben €. €. su sablen gegen 
diefen meinen Secunda-Wechſelbrief (Prima nicht ſeyend) 
an Derrn Johann Smith oder deffen Ordre, die Summa 
von zweyhundert Pfund Sterling, den Werth empfangen; 

ftellen Sie folche auf Rechnung, laut Bericht von 
Zerrn Jacob Seyffert. 

Zerrn VI LT. in 
London. 


Seconde. Francfort ce 8 Jan. 17-- pour L. 200 — Sterl. 

À quinze jours de vue il vous plaira payer par cette 

seconde de change (la premiére ne l’étant) à l'ordre de 

Monsieur Jean Smith la somme de deux-cents livres 

Sterlings, valeur reçue; que vous passerez suivant 

l'avis de | 

Monsieur Jacques Seyffert. 

Monsieur N. N. à | 

| Londres. . 


Berlin den 4 April 17: + per Rthlr. 500 in à. L. d'or. 

Den erften May prossimo zahle id gegen diefen meinen 
Sola- Bechfelbrief, an die Ordre Herrn Ludwig Edcr, fuͤnf⸗ 
bundert Reichsthaler in alten Louisd'ors; den Werth baar 
empfangen. 


Auf mich felbften in Georg Wagner. 
| Leipzig. 





(Au dos. Auf der Ruͤckſeite.) 

Fuͤr mich an die Ordre der Herren Muͤller und Weißbrod, 
den Werth empfangen. Wien den⸗⸗⸗ 
Ludwig Eckert. 
Füuͤr mich an die Ordre der Herrn Daniel Biedermann 
und Compagnie; den Werth in Rechnung. Augsburg den⸗⸗ 

Friedrich Muͤller und Comp. 


Berlin 
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Berlin te 4 Avril 17-- pour Rir. Soo — en Louis vieux. 


Au — Mai prochain, jepayerai par cette seulo 
lettre de change, à l'ordre de Monsieur Louis Ecker, 
cinq-cents Rixdalers en Louis vieux; valeur reçue. 
Sur moi-méme à . : George Wagner. 
robe Leipsic. 


Payez à l’ordre de Messieurs Muller et Weissbrod ; 
Valeur reçue. Vienne le -- 


Louis Ecker. 


Payez à l'ordre de Messieurs Daniel Biedermann et 
Compagnie; valeur en compte. Augsbourg le -- 


Frédéric Muller et Comp. 





rReichsthaler zweyhundert, Kreuzer vier zig fünf in Ming, 
beliebe Herr Philipp Ober gegen dieſe meine Anweiſung an 
Vorzeiger derſelben ju Pois und mir folche in Rechnung 
urg den ꝛc. 


zu bringen. Straß Heinrich Gran. 





Monsieur Philippe Ober est prié, de payer contre 
cette assignation au porteur d'icelle, deux-cents êcus 
quarante cinq Kreutzers en monnaie, et d'en charger 
mon compte. Strasbourg ce etc. | 


Henri Gran. 
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Herr Earl Moritz Gruvel beliebe, gegen dieſe meine Hs 
weiſung, an Herrn Auguſt Weiß oder deſſen Ordre, die 
Summa von fuͤnfhundert ſiebenzig Reichsthaler, in alten 
Louisd'ors à 5 Rthlr. zu bezahlen, und mir dieſelbe in 
Rechnung zu bringen, laut Bericht von 

Amſterdam den 26. Samuel Hope. 





Monsieur Charles Maurice Gruvel est prié de payer 
contre mon assignation, à Monsieur Auguste Weiss, ou 
à son ordre, la somme de cent soixante dix écus, en 
Louis vieux à cinq écus, et d'en suivre l’avis de 
Amsterdam ce etc. -Samuël Hope. 





: Quittances, Quittungen. 


Daß ich heute von Herrn Froͤhlich, Handelsmann in N. 
die mir ſeit voriger Herbſtmeſſe fuͤr verſchiedene Waaren 
ſchuldig verbliebene zweyhundert dreißig Reichsthaler em⸗ 
pfangen habe, beſcheine hiemit. Luͤbeck den ꝛc. 


Johann Chriſtoph Senftleben. 


Je certifie par cette Jess avoir reçu aujour- 
AÆ'hui de Monsieur Frœhlich, marchand ds N., deux- 
‘ cent trente Rixdalers, qu’il me devait depuis la foire 
de Septembre passé pour plusieurs marchandises. 

Lubec ce etc. Jean Christophle Senftleben. 
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Daß uns heute Herr Anton Hartmann fl. 80, — 


fage füunfhundert und acbtsig Gulden, für Nechnung des 


Herrn Johann Ludwig Roſe ausbezahlt Babe, fuiches bes 
{cheinigen tir mit dieſer doppelt⸗ doc nur einfach guͤltigen 


Quittung. Hamburg den ꝛc. 
Johann Hartknoch und Sohn. 


Nous reconnaissons pat cette double quittance (ne 
servant que pour une simple dditbhce avoir recu 
aujourd'hui, de monsieur Antoine Hartmann, pour 
compte de monsieur Jean Louis Rose; la somme de 
cliq-cent quatre-vingt florins. Hambourg ce etc. 


Jean Hartknoch et fils. 





| Ich befcheinige hiemit, daß mir Herr Brandleben, auf 
Abſchlag, zweyhundert Gulden bezahit bat. Maynz den ꝛc. 
— Andreas Wittels bach. | 


J'ai reçu de monsieur Brandleben deux cents florins 
à compte de ce qu'il me doit. Mayence ce etc. | 
André Wittelsbach. : 





Lettres de voiture. Gradtbriéfe. 


| ! Granffurt den 2e, 
Zochgeehrter Sert, 

Im Namen und Geleite Bottes, fende id E. E. 
dur Jeremias Langsdorf von Rappoltsweiler in 
-Ueberfchreibung drey Gulden per Gentner fur Fracht 
und Sol: [mn 
. 1 Ballen Papier, wiegend allhier 4 1/2 Centner, 

ne Mad wohl condittonirtee und su rechter . ge⸗ 

Eſchehener Lieferung, belieben E. E. dem Fuhrmann 

dreyzehn Gulden dreyßig Kreuzer ganze Fracht auszu⸗ 

zahlen, und mit dem Gut d' verfahren laut Bericht 

von .E. Dienſtwilligſtem Dr. 
J. D. Winkler. 


1:32 
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Francfort ce etc. 


⸗ 


Monsieur, 


À la garde de Dieu et sous la conduite du voi-. 
turier Jérémie Langsdorf de Ribauviller, je vous 
envoie, à raison de trois florins par quintal pour 
la voiture et le péage : 

MK : balle de papier, pesant 4 1/2 quintaux; la- 

N.° 3. quelle ayant reçue bien conditionnée et en tems 

U, Vous payerez audit voiturier pour toute voi- 

ture treize florins, trente Kreutzers; et vous en 
disposerez selon l’avis de | 


Votre trés-h. et trés-ob. servit. 
| — J. Winkler. 
a Baſel den ꝛc. 
Sochgeehrter Zerr, | 
| Durch Schiffer Wilhelm Lars von Schwezingen 
ſende ich Ihnen in Fraͤcht zu zehn Guiden :. 
A.F. 1 Ballen Buͤcher, wiegend allhier 8 Centner, welchen 
Libri, Sie wohl zu empfangen und dem Schiffer, im Fall 
No4u. € DAS Gut bis den 12ten dieſes nicht wuͤrde gclies 
fert Daben, nur die Haͤlfte der Fracht auszuzaͤhlen 
belieben. Ich bin ꝛc. 
Rudolph Hatter. 


Bâle ce etc. 


Monsieur, : 
Par le Latelier, Guillaume Latz, de Schwe- 
Zingue , je Vous envoie, à raison de dix forins 
pour le fret : 


A. F. 1 Balle de livres pesant 8 quintaux. L’ayant 
Libri, *eçue le douze de ce moisbien conditionnée, vous 


- 


N.c41. Payerez au batelier ledit fret, mais seulement la 
moitié s'il ne la livre audit tems. Je suis etc. 


| | Rodolphe Hatter. 


| __ *  Bor 
Remarques sur le cérémonial usité 
dans les lettres allemandes. 


. Nota. Nous marquerons par a Îles titres et 
qualités que l’on met sur l'adresse ; par b, ceux 
que l’on met à la tête de la lettre; par c, ceux 
que FOR met au bas; par d, la signature. 


A PEmpereur: 


a 9 An Ihre geheiligte Kayſerliche Majeſtaͤt. 
ë.) nadia Dent‘ Großmaͤchtigſter Kaiſer, Aller⸗ 
naͤdigſter 
c.) Ex. Kaiſerl. Majeſtaͤt. 
4. ——e—— geboefamter 26, 


Au Roi de Prusse. 


a 9 An Ihro Koͤnigliche Majeſtaͤt von Preußen. 

2.) Allerdurchlauchtigſter, Großmaͤchtigſter Koͤnig, Aller⸗ 
gnaͤdigſter Herr. 

c.) Ew. Koͤnigl, Majeſtaͤt. 

4.) ———— gehorſamſter je, 


A un Prince souverain. 


a.) Dem Durchlauchtigſten Süriten und Herrn, Herrn N.N. 
recgierenden Œuriten (ou 333 16.) zu N. 
—A ſter — Gnaͤdigſter Herr. 
Hochfuͤrſtl. Durchlaucht. | 
d ) ——— gehorſamſter ꝛe. 


Nota. 1.) On donnele même titre, à l'etception du 
mot regierend, aux princes qui ne sont pas 
souverains. 


} 


2.) En écrivant à une princesse, on change ce 
même titre du masculin au féminin. 
A un Comte d'Empire. 


a. F Dem Hochgebornen Grafen und Herrn, Herrn N. 
des Heil. Roͤm. Fos Grafen su N., Herrn zu N. 2e, 


— 


Boz Du Cérémonial usité dans les Lettres! 


8.) Hochaeborner Reichsgraf, Gnaͤdigſter Graf und Herr! 
c) En Hoch⸗Reichsgraͤſt Ercellenz ou Gnaden. 
d.) Unterthaͤniger und gehorſamſter 16. 


A un Comte... 


a.) Gr. Hochardf. Ercellens., dem Herrn. N. Grafen zu N. 
8.) Hobgeborner Graf, Gnaͤdiger Herr! 
c.) En. Hobgrâf. Gnaden. 

) Untertbaniger und gehorſamſter 16, 


*  Aun Baron immédiat de l'Empire. 
e.) Dem Reichs-Frey⸗Hochwohlgebornen Gnaͤdigen 
Herrn, Herrn N. N. Freyherrn von N. 
3.) Hochwohigeborner Reichn-Freyherr, Gnaͤdiger Herr! 
ce.) Ew. Hoch-Reichs⸗Freyherrlich. Gnaden ꝛc. 
d.) Comme le precédent. 


A un Baron. 


4.) Gr. Hochwohlgebornen Ercellens, dem Herrn Baron 
dvon M. — ou bien : dem Hochwohlgebornen Gnaͤ⸗ 
digen Herrn, Herrn N. von N. Erbherrn auf N. : 
B. Hochwohlgeborner, Gnddiger Herr! | 
ce.) Em. Hochwohlgeboren, ou Ew. Excellenz. 


Nota. 1.) Tous ceux qui ont des charges ennoblissantes, 
comme les Conseillers intimes, quoiqu'ils ne 

_ ‘soient pas nobles, sont appelés, Wobldeberen 

les autres personnes d’un certain rang, sont 


appelées, Hochedelgeboren. 


2.) Les titres pour les ecclésiastiques sonf : a.) pour 

… les évèques: Hochwuͤrdigſter; 2.) pour les autres, 

selon les degrés: Hochwohlehrwuͤrdig, Hochehr⸗ 
wuͤrdig, Wohlehrwuͤrdig, Ehrwuͤrdig. 

3.) Les femmes prennent les titres de leurs maris.—Aux 
demoiselles zobles on écrit: Hochwohlgebornes 
Fraͤulein; aux demoiselles non-nobles, Made 
moifel ou Jungfer. | 

4.) Î est assez d'usage aujourd'hui de faire l'adresse 


en français, quoique la lettre soit écrite en 
allemand. | 
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S.) En finissant les lettres on se sert ordinairement 
dans les lettres, autres que celles dont nous venons 
de parler, d’une des expressions suivantes, ou de 
quelqu'autre semblable : 

Ich bin mit vicler Ehrfurcht (Hochachtung); ‘ 
— — mit der ticfiten Cet — 
— — mit vollkommener (der vollkommenſten) Er⸗ 
gebenbeit 26. | 
Ew. Edlen unterthänigiier Diener, ou Dero gehorſamſt 
ergebener Diener, ou Dero gehorſamſter (bereitwilli⸗ 
ger , ergebener 26.) Diener, — 





IV. | 
Choix de lectures allemandes avec le français 
| | & côté. | | 
| a.) | | 
Fabeln. Fables. 
"Der Aabe. L£ Corbeau. 


Der Rabe bemerfte cinff, 


dag der Adler drenfig Tage 


über feinen Eyern brütet : 
daber fommt es, ohne Zwei⸗ 
fel, ſprach er ſich ſelbſt, 
daß die jungen Adler ſo ſtark 
ſind, und ein ſo ſcharfes Ge⸗ 
ſicht haben. Gut! das will ich 
auch thun. Seitdem bruͤtete 
der Rabe wirklich ganze dreyſig 
Tage uͤber ſeinen Eyern; aber 
noch hat er nichts als Raben 
ausgebruͤtet. | 


- Der Fuchs und der Storch. 
Du bift viel gereift, ſagte 
der Fuchs sum Storch: ets. 


zaͤhle mir. doch was von den 


8 — 


Le corbeau remarquant 
un jour que l'aigle était. 
trente jours à couver ses 
oeufs, dit à lui: mème : 
Voila, sans doute, ce qui 
fait que les aiglons sont si 
forts, et qu'ils ont la vue 
si perCante. Bon! je veux 
faire de mème. Depuis ce 
tems, le corbeau mit ef- 


fectivement trente jours . 
entiers à cuVer ses oeufs; 


inais jusqu'ici il*n'a fait 
éclore que des corbeaux. 
Le Renard et la Cigogne. 
Tu as becucoup voyagé, 
disait le renard à la ci- 
gogne : raconte-moi donc 


— 


Û 


Peer à 
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Laͤndern die du geſehen Daft. 
ierauf nannte ihm der 
torch jeden Sumpf, jeden 

Wieſe, wo er die ſchmackhaf⸗ 

teſten Wuͤrmer, die fetteſten 


Froͤſche gegeſſen hatte. 


__ + 


gemefen, mein Herr! 
ſpeiſet man am briten? Was 
fur Weine baben Sie da am 
meiſten nach Ihrem Geſchmack 
gefunden? 


Der Springer im Schach. 


Zwey Knaben wollten 
Schach ſpielen; es fehlte 
ihnen aber ein Springer: ein 
uͤberzaͤhliger Bauer, den ſie 
mit einem Merkmal bezeich⸗ 
neten, verſah deſſen Stelle. Cv! 
riefen die alten Springer dem 
neuen zu, woher Herr Schritt 
vor Schritt? Schweigt! 
ſagten dte Knaben zu den 
Spoͤttern, thut er uns nicht 
eben die Dienſte, die ihr thut? 


Sie ſind lange in Paris 
0 


e VNachtigall und die 
7 desbe 


Was ſoll man zu den Dis 
tern ſagen, Die fo gern ihren 

lug ubcr alle Faſſung ihrer 

eſer nehmen? — Was die 
Nachtigall einſt zur Lerche 
agte: Schwingſt du dich, 
Freundin, nur darum fo bo; 
um nicht gehoͤrt zu werden? 


| Fables: 


— 


quelque chose des pays 
étrangers que tu as vus. À 
ces mots la cigogne lui 
noimine chaque marais, 
chaque prairie, où elleavait 
mangé les vers les plus dé- 
licats et les grenouilles les 
plus grasses. 


Vous avez été long-tems 
a Paris, monsieur! Où 
donne-t-on le mieux à 
manger? quelest, à votre 


goût, le meilleur vin que 


vous ayez bu? 


Le cavalier aux échecs? 


Deux garcons voulurent 
jouer aux échecs; mais il 
leur manquait un cavalier; 
un pion superflu, qu'ils 
distinguérgnt par une mar- 
que, leur en tint lieu. Hola! 
crierent les anciens cava- 
liers au nouveau, d'où 
vient monsieur de pas à 
pas ? — Taisez vous, dirent 
les garçons à ces railleurs, 
ne nous rend-il pas le meme 
service que vous ? 


Le rossignol et laloiette, 


Que dire aux poëtes qui 
aiment à prendre leur vol 
au-dessus de la portée de 
leurs lecteurs? — Ce que 
Je rossignol disait un jour 
a l’alouette : mon amie, ne 


voles-tu si haut, que pour 
n'ètre pas.entendue.? 
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Fables. . Bob 


Der Eſel mit dem Loͤwen. 


‚Als Aeſop's Eſel mit dem 
Loͤwen, der ihn ſtatt eines 

agdhorns gebrauchte, nach 

em Wald zugieng, begegnete 
ihm ein andrer Eſel von ſeiner 
Bekanntſchaft, und rief ihm 
zu: guten Tag, Bruder! 
Unverſchaͤmter! antwortete 
dieſer. — Und waruu das? 
fuhr jener fort; du gehſt 
—— mit einem Loͤwen, biſt 
Du aber deswegen beſſer wie 
ich? biſt du mehr als ein 
Eſcl? 


* 


Der Magen und die 
, Glieder. 


Die Glieder des menſchli⸗ 


chen Koͤrpers wurden einmal 


uͤberdruͤſſig, ſich einander zu 
dienen. Die Fuͤße fagten : 
Warum ſollen wir allein Euch 
alle tragen und fortſchleppen? 
ſchafft Euch ſelbſt Fuͤße, wenn 
Ihr gehen wollt; die Haͤnde 
ſagten: warum ſollen wir al⸗ 
lein fuͤr Euch andere alle ar⸗ 
beiten, ſchafft Euch ſelbſt Haͤn⸗ 
de, wenn Ihr welche braucht; 
der Mund brummte: ich muͤßte 
wohl ein großer Narr ſeyn, 
wenn ich immer fuͤr den Mas 
gen Speifen fâuen folite, damit 
et fie nach feiner Bequemlich⸗ 
keit verdauen moge; es ſchaffe 
ſich ſelbſt einen Mund, wer 
einen noͤthig hat; die Augen 

anden es gleichfalls ſehr ſon⸗ 
derbar, daß ſie allein fur den 

ganzen Leib heſtaͤndig auf der 


L'âne avec le lion. 
Comme l'âne d'Esope 
avancait vers la forêt, à 


côté du lion qui l’'employait | 


en guise de ,cor, un autre 
âne de sa connaissance le 
rencontra et lui cria : bon 
jour, mon frère! Impu- 
dent! lui répondit celui- 
ci. — Et pourquoi cela ? 
continua l’autre; tu Vas 
avec un lion, mais vaus-tu 
pour cela mieux que moi? 
es-tu quelque chose de plus 
qu’un âne? 


} e : 
L'estomac et les membres. 


Les membres du corps 


humain se lassèrentgn jour 


de se servir les uns les au- 
tres. Les pieds disaient : 
pourquoi faut- il que nous 
seuls nous supportions votre 
poids, et que nous vous 
trainions partout? prenez- 


vous des pieds, si vous 


voulez marcher; les mains 
disaient : pourquoi faut -1l 
que nous travaillions seules 
pour vous autres ? procu- 
rez-vous vous-mêmes des 
mains, si vous en avez be- 
soin; la bouche murmura 
et dit: je serais bien folle, 
de mâcher toujours les ali- 
mens pour l'estomac, qui 
les digère tout à son aise; 
se procure une bouche,qui 
en a besoin, les yeux trou- 
vaient aussi fort singulier 


⸗ 
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ſehen ſollten. 


So ſprachen auch alle uͤbri⸗ 
gen Glieder des Leibes, und 
eines kuͤndigte dem andern den 
Dienſt auf. — Das geſchah? 
Da die Fuͤße nicht mehr ges 
ben, dic Haͤnde nicht mehr ar: 
beiten, der Mund nidt mebr 
eſſen, die Augen nicht mebr 
feben iwoliten, gerieth der ganze 
RKoͤrper binnen zween Tagen 
in einen folchen Berfall, daß 
alle Glieder zu welken und 
nach und nach abzuſterben ans 
fiengen. | 


Da etfannten fie ihre Thot 
eit, machten von neuem cinen 
und gegenſeitiger Dienſtfer⸗ 
tigkeit, und jedes einzelne 
Glied befand ſich wohl dabey. 
I 


* 


Contes. 
Wache ſtehen und fuͤr ihn 


d'être obligés seuls de veil- 
Jer pour tout le corps, es 
de voir pour lui. , 
Ainsi parlérent tous les 
autres membres, et tous - 
refusérent de se servir les 
uns les autres. — Qu'arri- 
va-t-il? Dés que les pieds 
ne voulurent plus marcher, 
que les mains ne voulurent 
plus travailler, que la bou- 
che ne voulut plus manger, 
ni les yeux voir, tout le 
corps tomba en moins de 
deux jours dans une telle 
défaillance, que tous les 
membres commencérent à 
languir et à dépérir petit 
a petit. 
Alors ils reconnurent 
leur folie, ils renouvelérent 


l'ancien engagement de se 


servir mutuellement, et 
chaque membre en parti- 
culier s'en trouva bien, 


b) 


Die Reife durch's Leben. 


Ein Wanderer mollte nach 
einer ſchoͤnen Stadt reifeu, die 
er ſehr batte rübmen bôren, 
and wo er auf immer fein 
Gluͤck zu finden Dofte. 

Er war noch nicht weit ges 
gangen, fo fam er auf eine 
gruͤne Wieſe, mo er auf ein⸗ 
mal fo viele Wege vor ſich 
ſah, daß er nicht wußte, wel⸗ 
chen er waͤhlen ſollte. 


Le Voyage de la Vie. 


Un voyageur voulait aller 
a une belle ville, qu'ilavait 
beaucoup entendu vanter, 
et où il espérait trouver le 
bonleur pour toujours. 

Il n'avait pas encore fait 
beaucoup de chemin, qu'ik 
arriVa à une prairie verte, 
où il vit tout-à-coup tant 
de chemins, qu'il ne sayait 


plus, lequel prendre. 


Contes. | Bo7 


Wie ex nun fo unentſchloſ⸗ 
fen da ſtand, trat ein freund- 
liher Greis Mihm, und frag- 
te ibn, wo er bin mollte? Der 
Wanderer nannte ibm Den 
Ott, und der Greis erbot ſich 
el Fuͤhrer au ſeyn, wenn er 

pm folgen wollte. 


Siehſt du in der Ferne je⸗ 
nen Hügel ? ſagte der Greis? 
der liegt auf unſerm Wege 
und wie müfen ihn nun bad 
uͤberſteigen. | 


O! der iſt noch weit ent 
fernt, ſagte der Wanderer, 
und es wird wohl ſo gar muͤh⸗ 
ſam nicht ſeyn, einen ſo klei⸗ 
nen Huͤgel zu uͤberſteigen. 


Als ſie noch fo ſprachen, fieng 
der Weg an etwas unebener 
und zu werden, als er 
im Anfang war. Anſtatt daß 
er ſich vorher durch Blumen 
ſchlaͤngelte, lief er jetzt oft 
uͤber qe Gteine und zwi⸗ 
fchen fiechenden Dornen bin, 
verlor fich zuweilen im tiefen 
Sande, und kam auf einem 
duͤrren ſteinigten Erdreich 
wieder zum Vorſchein. 


Det Reiſende ſieng nun wie⸗ 
der an kleinmuͤthig zu wer⸗ 
den, und fragte ſeinen Fuͤh⸗ 
rer, ob fie nicht unten um Den 
Berg Derum geben fonnten, 
Weil ed doch ben diefer brens 
nenden Sommerhitze unmoͤg⸗ 
li waͤre, ihn su uͤberſteigen? 


Hier im Gehoͤlze iſt ein 
Weg, ſagte der Greis, der 


Dans ce moment d'in- 


certitude, un vieillard l'a- 
borde d'un air affable, et 


lui demande, où il voulait : 


aller. Le voyageur le lui dit, 
et le vieillard s'offrit d'être 
son guide, s'il voulait le 
suivre. | | 

, Voyez-vous, dit le vieil- 
lard, cette colline qui se 
perd d'ans’le lointain; elle 
est sur notre chemin, et 


bientôt il faudra la monter. 
O! elle est encore bien 


AE dit le voyageur, 
et il ne sera pas diffcile 
de monter une si petite 
collines. 


Pendant qu'ils s'entrete- 
naient ainsi, le chemin, 
moins uni, commençait à 


devenir plus difficile. Au 


lieu des flèurs, souvent ce 
n'était plus que des pierres 
pointues et des épines pi- 
quantes; quelquefois des 
sables profonds leur déro- 
baient le chemin, pour ne 
plus reparaitre que sur une 
terre pierreuse et aride. 


Le voyageur commenea 
à perdre courage ; il de- 
manda à son guide, s’il n'y 
avait pas moyen de faire 
le tour de la montagne, 
parcequ'il serait Lo ps 
d'y parvenir par l'ardeur 
du soleil 


Voici dans le bois, dit 
le vieillard, un chemin qui 


— 
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he fi unten um den 
erg berum. Schon mancher 
bat mich hier verlaffen, und 
dieſen Weg erwaͤhlt, ift aber 
nie in die Stadt gekommen, 
Wwohin er gedachte, und wohin 
du jetzt auch zu kommen ge⸗ 
denkſt. Willſt auch du mich hier 
verlaſſen, ſo ſteht es dir frey; 
glaubſt du aber, daß ich es gut 
mit dir meine, fo folge mir. 

Der Wanderer traute feis 
nem Fuͤhrer, und folgte ibm. 

Wie fie an den Berg binan 
kamen, war er wirklich nicht 
ſo ſchrecklich ſteil; wie es ih⸗ 
nen vor kurzem noch geſchie⸗ 
nen hatte. Demohngeachtet 
wollte der Wanderer alle Au⸗ 
genblicke ein wenig ausruhen; 
ſein Fuͤhrer aber ſprach ihm 
Muth ein, und ſagte: 

Sey nur getroſt, wir kom⸗ 
men nun bald auf den Gipfel, 
bergunter wird es ſchon beſſer 
gehen; dann kommen wir in 
ein anmuthiges Thal, wo das 
reinſte Waͤſſer aus den Felſen 
quillt, und wo die Baͤume mit 
den ſchoͤnſten Fruͤchten pran⸗ 
gen. Da wollen wir uns wie⸗ 
der erquicken, ſobald wir uͤber 
dieſen Berg ſind. 


Vor ſich ſahen ſie nun das 
anmuthige Thal, das immer 
naͤher zu kommen ſchien; in 
der Ferne aber war es, als ob 
ſich noch mehrere Berge zeig⸗ 
ten, wovon einer immer hoͤher, 
als der andere war. 


Contes. 


fait le tour de la montagne. 
Plusieurs m'ont quitté ici, 
pour le prendre; mais au- 
cun n'est parvenu à la ville 
où il prétendait aller, et 
où vous espérez aüssi par-, 
venir. Voulez-vous aussi 
me quitter, vous en êtes le 
Maitre; Mais s1 vous me 
croyez votre aini, suivez= 
moi. | : 
Le voyageur s'abandonn 
à son Eure et le suivit. 
À mesure qu'ils avan- 
çaient vers la montagne, ils 
ne la trouvaient pas si af- 
freusement escarpée, qu’elle 
Je leur avait paru d'abord. 
Néanmoins le voyageur vou- 
lait à chaque instant se re- 
poser ; mais son guide l’en- 
courageait, en lui disant: 
Allons, bon courage! nous 
sommes bientôt au som- 
met ; sur le revers cela ira 
mieux; nous descendrons 
dans une charmante vallée ; 
l'eau la plus pure y jaillit 
des rochers, et les arbres y 
sont parés des plus beaux 
fruits. C'est là que nous 
pourrons nous rafraichir, 
dès que nous aurons passé 
cette montagne. 
IIs voyaient devant eux 
la charmante vallée, qui 
semblait s'approcher de 
pre en plus. Cependant 
ien d’autres montagnes, 
toujours de De en plus 
hautes, semblaient s'offrir 
à leurs yeux dans l’éloigne- 
ment. | 


Contes. 


Laß did nicht durch dies 
anmutbige Thal anloden, ſag⸗ 
te der Greis, und denke, daß 
wir uns nur darinn crauiden 
wollen, damit wir über jene 
Berge unfern Stab citer 
ſetzen fonnen ; denn mir reiſen 


ja nicht um uns zu evauiden, 


fondern wir erquidenuns nur, 
um weiter su reiſen. 


te Reife gieng von flat: 
ne auf jeden fleilen Berg, 


den fie mubjam erfticgen, folgs 


te immer ein fleines anmu⸗ 
thiges Thal, mo fie ſich wie⸗ 
der erquiden fonnten., Am 


Abend febrten fie in die Der: 


berge ein, und am Morgen, 

ſobald die Sonne aufgieng, 

waren fie fon wieder veife- 

ee und machten fit anf 
en eg. 

Einmal giengen fie in einen 
tiefen Abgrund, und an beys 
den Seiten über ibnen biens 
gen groge Felſenſtuͤcke berun- 
ter, welche jeden Augenblick 
berab zu ſtuͤrzen drobten. 


Det Wanderer fieng an zu 
agen; allein fein Fuͤhrer 
rach ibm Muth cin, und fie 
kamen glüdiid durch. Die 
Felſen ſtuͤrzten nicht über fie 

———— und die drohende 

efahr verſchwand. 

Eines Tages war es ſehr 
heiter Wetter, und alles fui 
um fie ber; fie batten einen 
rauben Weg zuruͤckgelegt, und 


bog 


Ne vous laissez pas sé- 
duire, Jui dit le vieillard, 
par les charmes de cette 
vallée, et songez que nous 
ne nous ÿ reposerons, que 


‘pour pouvoir mieux pour- 


suivre notre chemin jus- 
qu’à cette montagne; Car 
ce n'est pas pour nous re- 
poser que nous Voyageons ; 
mais nous nous reposons 
pour mieux voyager. 

Leur route fut 
Chaque montagne escarpée 
qu'ils gravissaient avec 
peine, était suivie d’une 
petite vallée agréable, où 
ils s'arrétaient pour se ra- 
fraichir. Le soir ils en- 
traient dans une hôtelle- 
rie, et le matin, dés le le- 
ver du soleil, ils se remet- 
taient en chemin. 


Une fois ils descendirent 
dans un précipice profond. 


: Des deux côtés étaient sus- 


pendus sur leurs tètes d’é- 
normes rochers, qui mena- 
çaient à chaque instant de. 
es écraser par leur chüûte. 
Le voyageur commençait 
à perdre courage; mais son 
conducteur le rassura, et 
ils passèrent heureusement. 
Les rochers restérent iné- 
branlablés, et le danger qui 
les menacçait, disparut. 
Un jour ils jouissaient 
d’un temseserein, et tout 


ce qui les environnait, était. 
dans un repos parfait; ils . 


geureuse. : 
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giengen nun auf einer grünen 
Sbene wo fie von einer ſanf⸗ 
ten Luf mnmebt wurden, die 
nach und nad den Schweiß 
von ibrer Stirne abtrodnete, 


Da blickte der Greis den 
Wanderer freundlich an, und 
fagte: ſey getroſt! unſere Reiſe 
geht nun bald zu Ende, und 
che du dich es verfichelt, find 
wir in unſerer gelicbten Stat, 
wo deine Freunde⸗ die du dort 
antreffen wirſt, ſich ſchon dei⸗ 
ner Ankunft freuen, und bereit 
ſind, dich mit offenen Armen 
an empfangen. 


Aber, ue nibt, wir 
muͤſſen cit nod durch ein 
dunkles Thaï, wo die Sonne 
und der Tag vor unſernBlicken 
verſchwinden, und der Boden 
unter unſern Fuͤßen weichen 
wird; dann halte dich nur 
feſt an mich, und fuͤrchte 
nichts, denn ich werde dich 
3 hindurch fuͤhren, und 
is an den Ort deiner Be⸗ 
ſtimmung bringen. 


Sie Pr Pts * 
gegangen, als ſie ſchon da 
dunkle Thal erblikten, das ſich 
ſchwarz und furchtbar vor ih⸗ 
nen eroͤffnete; allein der Wan⸗ 
derer ſtieg an dcr Hand ſeines 
Fuͤhrers muthig hinab. 


Und als es imnier dunkler 


um ihn ward, und die Sonne 
und der Tag vor ſeinen Bli⸗ 


Contes. 


parcouraient une plaine de 
verdure, aprés avoir passé 
par un chemin rude, un 
doux zéphir séchait dou- 
cement la sueur dé leur 
front. 

Le vieillard d’un air gra- 
cieux et tiant dit au voya- 
geur: bon courage! nous 
touchons au terme, ét au 
moment que vous y pen- 
serez le moins, nous arri- 
verons dans notre chère 
ville, où vos amis, que vous 
y trouverez, se réjouissent 
déjà de votre arrivée, et 
sont prêts à vous récevoir 
à bras ouverts. 

Mais, ne vous effrayez 
point, il nous faut encore 
passer par une Vallée ob- 
scure, où le soleil et le 
jour échapperont à nos re- 
gards, et la terre à nos 
pieds; alors attachez-vous 
fermement à moi, et ne 
craignez rien, Car je vous 
conduirai heureusement, 
et je vous porterai jusqu'à 
l'endroit de votre destina- 
tion. 

À peu de distance de Ia, 
ils apperçurent la vallée 
obscure, qui, en s'ouvrant 
devant eux, developpait 
ses effroyables ténèbres ; 
mais le voyageur descendit 
courageusement à côté de 
son guide. 

Et lorsque les ténèbres 
se furent épassies de plus 
en plus autour de lui, que 


* 


Les Abeilles! 


den verſchwanden, da konnte 
er feinen Sübrer fait nicht 
mehr ſehen; er hielt fi aber 
fi an ibn, und als der Bo 
en unter feinen Fuͤßen wank⸗ 
te, da bebte er nicht, fondern 
biclt ſich immer feſter an ſei⸗ 
nen Fuͤhrer, und dieſer brach⸗ 
te ihn gluͤcklich durch das 
dunkle Thal hindurch. 
Ploͤtzlich gieng eine ſchoͤne 
Sonne * s am Hinmmel 
glängte ein bellerer Tag, und 
por ibnen lag die Stadt, das 
Ziel ibrer Wuͤnſche/ in ibrer 
unbeſchreiblichen Schoͤnheit. 
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le soleil et le jour eurent 
disparu à ses yeux, pou- 
vant à peine appercevoir 
son guide ; 1l se tint ferme 
a lui, et lorsque la terre 
s'ébranla sous ses pieds, 
loin de trembler, il s'atta- 
cha inébranlablement à son 
guide, qui le passa heureu- 
sementparla vallée obscure. 

Tout-3-coup il parut un 
beau soleil ; le ciel brillait 
de la clarté la plus pure, 
et ils apperçurent devant 


eux la ville, objet de leurs. 


voeux, qui était d'une beau- 
té inexprimable. 


c.) 


Don den Bienen. 


Von allen Inſekten, welche 
die Naturkuͤndiger ſtudiert 
haben, iſt die Biene das be⸗ 
wundernswuͤrdigſte. Es giebt 
deren verſchiedene Arten, die, 
ob ſie uns gleich nicht eben ſo 
ſchaͤtzbar ſind, weil wir keinen 
Nutzen, wie von den gemei⸗ 
nen Bienen, davon ziehen 
koͤnnen, doch unſere Aufmerk⸗ 

mkeit wegen des Fleißes, 

en fie uns ſehen laſſen, ver⸗ 
dienen. 

Die gemeine Biene iſt ein 
ſo koſtbares Inſekt wegen ſei⸗ 
nes Nutzens, daß es fuͤr das 
Wohl der menſchlichen Geſell⸗ 
ſchaft vortheilhaft ſeyn wuͤrde, 
wenn man ſie mehr vervielfaͤl⸗ 


Des Abeilles: 


De tous les insectes que 
les naturalistes ont étudiés, 
l'abeille est le plus admi- 


rable. Il ÿ en a plusieurs 
espèces, qui quoiqu'’ellesne _: 


nous soient point aussi pré- 
cieuses, par ce que nous 
ne pouvons point en retirer 
d'utilité comme des abeilles 
communes, méritent cepen- 


-dant notre attention par 


l'industrie, qu’elles nous 
font voir. - 
L'abeille commune est 
un insecte si — par 
son utilité, qu'il serait avan- 
tageux pour le bien de la 
société, qu'on le multipᷣliat 
davantage, Elle est un in- 


+ 
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tigte. Sie if ein Inſekt von 
der Art der Fliegen mit vier 
Fluͤgeln; fie iſt ohugefaͤhr 
dreymal ſo dick als die gemei⸗ 
ne Fliege, haaricht, von einer 
glaͤnzenden Farbe, aber braun. 
jeſe Art von zahmen Fliegen 
gehoͤrt unter die Zahl derjeni⸗ 
gen, die in Geſellſchaft leben 
und gemeinſchaftlich arbeiten. 
Ehedem waren ſie alle wild, 
da ſie in großen Waͤldern 
wohnten, wo ſie ſich in den 
Hoͤhlen der Baͤume oder der 
Felſen aufhielten. Der Menſch 
hat ſie ſich zum Eigenthum 
gemacht, um von ihren Ar⸗ 
beiten Nutzen zu ziehen, und 
ſie in einer Art von Koͤrben, die 
man Bienenkoͤrbe nennt, ge⸗ 
ſammelt. | 

Die genaueſten Beobach⸗ 
tungen haben uns gelchrt, 
daß es in einer gewiſſen Jah⸗ 
reszeit drey ſehr unterſchiede⸗ 
ne Arten von Bienen in Einem 
Bienenkorb giebt: 

Die erſte Art, die zahlreich⸗ 
ſte von den dreyen, ſind die 
gemeinen Bienen, die man 
auchArbeitsbienen nennt, weil 
ſie den Honig und das Wachs 
ſammeln; die andere Art, die 
nicht ſo zahlreich iſt, ſind die 
Drohnen oder maͤnnlichen Bie⸗ 
nen; die dritte Art, welches 
die ſeltenſte iſt, ſind die Weib⸗ 
— welche man Bienen⸗ 
koͤniginnen oder Mutterbienen 
nennet, weil ſie Muͤtter von 
einer zahlreichen Nachkom⸗ 
menſchaft ſind. 


Les Abeilles. 


secte de l'espèce des mous 
ches à quatre ailes; elle 
est à-peu-près trois fois 
aussi grosse que Ja mouche 
commune, velue, d'une cou- 
leur brillante, mais brune, 
Cette espece de mouches ap- 
privoisées est du nombre 
de celles qui vivent en so- 
ciété et travaillent en com- 
mun. Autrefois elles étaient 
toutes sauvages, habitant 
dans de vastes forèts, où 
elles se logeaient dans des 
creux d'arbres ou de ro- 
chers. L'homme les a sou- 
mises à son domaine pour 
profiter de leur travaux, 
æt les a rassemblées dans 
des espèces de paniers, 
qu’on nomme ruches. 

Les observations les plus 
exactes nous ont appris, 
qu'en certain tems de l'an- 
née 1l y a dans une ruche 
trois sortes d'abeilles bien 


distinctes : 


. La premiére, la plusnom- 
breuse des trois, sont les 
abeilles communes, qu'on 
appelle aussi abeilles ou- 
vrières, parcequ’elles re- 
cueillent le miel et la cire ; 
la seconde, moins abon- 
dante sont les bourdons ; 
Ja troisième, qui est la plus 
rare, sont les femelles, qu'on 
nomme reines-mêres, parce 
qu’elles sout mères d’une 
nombreuse postérité. 


Die 


Les Abeilles. 


Die Anzahl der Bewohner 
eines Sienenforbes ift ſehr bes 
traͤchtlich; es befindet ſich eine 
Koͤnigin darin, weiche die 
cinsige ihres Geſchlechies ift, 
mit zwey⸗ drey⸗ Dis ſieben⸗ oder 
achthundert uud wohl taufend 
Maͤnnchen oder Drobnen, und 
fuͤnfzehn⸗ bis ſechszehntauſend 
und mehr geſchlechtsloſen 
Bienen, welches die Arbeits⸗ 
bienen oder der Rern: der 


Wann fie fid in cinem 
Bienenkorb niederlaſſen, fo iſt 
ihre erſte Beſchaͤftigung, alle 
kieinen Loͤcher oder Ritzen, 
die ſich daſelbſt befinden, mit ei⸗ 
ner klebrigten, zaͤhen Materie 


—— Man bat ihr den. 


amen Bienenkuͤtt der 
Man glaubt, daß fie ibn auf 
den Pappelbaͤumen, Sirfen, 
Œannen, Tax⸗ und Weiden⸗ 
baͤumen einſammeln. 


Die Thaͤtigkeit der Bienen 
iſt fo gtof, daß waͤhrend die 
einen die Ritzen des Bienen⸗ 
korbs verſtopfen, die andern 
an der Verfertigung der Ho⸗ 
— oder Honigſcheiben 
arbeiten, die aus ſehr regel⸗ 
maͤßigen Hoͤhlungen oder Zel⸗ 
len zuſammengeſetzt ſind. 


Jede Honigſcheibe bat zwey 
Ordnungen von Zellen, cine 
der andern gegen uͤher, welche 
ein gemeinſchaftliches Funda⸗ 
ment haben. Es iſt zwiſchen 

G. de G. 


On croit 
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_ Le nombre des habitans 
d'une ruche est trés - consi- 
dérable ; il s’y trouve une 
reine, qui est seule de son 
sexe , avec deux-, trois-, 
jusqu’à sept- ou huit-cent et 
méme mille mâles ou bour- 
dons, et quinze- ou seiꝝo- 
mille et plus d’abeilles sans 
sexe, qui sont les ouvrières 
ou le gros de la nation. 


Lorsqu'elles s'établissenc 
dans une ruche, leur pre- 
miére occupation est de 


boucher tous les petits trous 


ou fentes qui s’'Y trouvent, 
avec une matière gluante, 
tenace, molle d'abord, mais 
qui durcit ensuite; on lui 
a donné le nom ds propolis. 
ue c'est sur les 
peupliers, les bouleaux, les 
sapins, les ifs, les saules, 
qu'elles en font la récolte. . 


L'activité est si grande 
parmi les abeilles, que pen- 
dant que les unes bouchent 
les fentes de la ruche, les 
autres travaillent à la cons- 
truction des gâteaux, ou 
rayons, composés d'alvéoles 
ou cellules très-régulières. 


Chaque rayon a deux 
ordres d'alvéoles opposées 
l'une à l’autre, qui ont leur 
base commune. " n'yaentre 
deux rayons qu’autanñs d’es- 

K k 
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zwey Honigſcheiben nur ſo viel 
Zwiſchenraum als noͤthig ift, 
daß einige Bienen zugleich 
durchgehen koͤnnen. 

Ein Honigkuchen, aus fo viel 
Zeuen zuſammengeſetzt, giebt 
cinreigendes Schaugiel; ales 
if da mit ſolchem Ebenmaas 
anacordnet, daß man ben der 
erſten Anſicht in Verſuchung 
gerätb, fie als ein Meiſterſtuͤck 
des Kunſifleißes der Inſekten 
anzuſehen. 

Die Zellen ſind ſechseckig 
und haben ſechs Waͤnde. Sie 
dienen, den Honig, das robe 
Wachs, welches die Arbeits⸗ 
hienen ſammein, und die jun⸗ 
ge Brut, welche die Koͤnigin 
binein legt, aufzubewahren. 


Die Biene, welche man die 
Koͤnigin nennt, iſt cine auſ 
ſeror dentlich fruchtbare Mut⸗ 
ter; ihr allein verdanken alle 
junge Bienen, die in einem 
Korbe gebohren werden, ihre 
Geburt; es giebt auch keine 
Zuneigung, die weiter gehen 
tonnte, als die welche die 
Bienen für fie haben; fie cre 
pue ibr alle Dienfie, alle 

hrerbietung, die ciner Mo⸗ 
narchin zukommen; fie beglei⸗ 
ten fie in mehr oder weniger 
me dre Gefulge, wann 

e ihre Staaten muftern, oder 
rifhe Luft ſchoͤpfen will; ſie 
iebkoſen ſie; ſie folgen ihr 
allenthalben wo ſie hingeht. 


pace qu’il en faut pour que 
quelques abeilles puissent 
passer à la fois. 


. Un gâteau, composé de 
tant d'alvéoles, est un spec- 
tacle charmant ; tout y est 
disposé avec. tant de sy- 
métrie, qu'à la premiére 
inspection on est tenté de 
les regarder comme un chef- 
d'oeuvre de l'industrie des 
insectes. 


Les alvéoles sont hexa- 
pones et à six pans. Ils ser- 
vent à contenir le miel, 
la cire brute, que récoltent 
les ouvrières, et le cou- 
vain, que la reine-mére y 


dépose. . 


L’abeille qu'on nomme la 
reine, est une mére prodi- 

ieusement féconde ; c'est 
— elle seule que doivent leur 
naissance toutes les nou- 
velles mouches qui nais- 
sent dans-une ruche ; aussi 
n'est-il point d'attache- 
ment qui puisse aller plus 
loin que celui que les 
abeilles ont pour elle ; elles 
lui rendent tous les ser- 
vices, tous les hommages 
dùs à une souveraine ; elles 
lui font un gortège plus ou 
moins nombreux, soit 
qu'elle veuille faire la re- 
vue de ses états, ou prendre 
l'air; elles la caressent ; 
elles la suivent partout où 
elle va. 


Les Abeilles. 


Die Mutterbiene iſt die 
Seele des Bienenſtocks; wenn 
fie umkommt, fo hoͤren alle 
Arbeiten auf, und die Bienen 
laſſen ſich Hungers ſterben. 
Ihre Zuneigung fuͤr ſie iſt 
dem Nutzen gleich, den ihr 
Staat von ihr hat; und dieſe 
Koͤnigin gebrauchet die Macht, 
die ſie beſitzt, nur zum Gluͤck 
ihrer Unterthanen. 

„Die Fruchtbarkeit dieſer 
Koͤnigin iſt fo groß, daß fie 
in ſieben oder acht Wochen zehn 
bis zwoͤlf tauſend und mehr 
Bienen zurWelt bringen kann. 


Wenn ein Bicuenkorb fo 
mit Bienen angefuͤllt iſt, daß 
ſein Umfang nicht hinreicht, 
te gemaͤchlich zu beherbergen, 
o geht eine Kolonie heraus, 
und laͤſit ſich anderswo nieder. 
Die Kolonie, die man den 
Bienenſchwarm nennt, geht 
nicht fort, wenn ſie nicht 
einen Anfuͤhrer bat, das if, 
cine HE die tauglid 
iſt, das Reich, melcheÿ fie 
grundet, immerwaͤhrend zu 

Eine einzige Koͤnigin iſt 
hinreichend, den Schwarm 


anzufuͤhren. Wenn man die 


Koͤnigin ergreifen fann, fo iſt 
Man gewiß, daß mat Die 
Bienen eines Korbes an jeden 
Ort, wohin man nur will, 
bringen kann. 

Die Bienen laſſen die Maͤnn⸗ 
chen oder Drohnen ohngefaͤhr 
ſechs Wochen leben, von dem 
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La mére-abeille est l’ame 
de la ruche; si elle vienta 
Périr, tous les travaux 
cessent, et les abeilles se 
laissent mourir de faim. 
Leur attacliement pour elle 
est égal à l’utilité, dont elle 
est à leur état ; et cette reine 
ne fait servir qu’au bonheur 
de ses sujets le pouvoir, 
dont elle jouit. 

La fécondité de cette 
reine est telle, qu’elle peut 
mettre au jour, en sept ou 
huit semaines ; dix ou douza 
mille abeilles et plus. 


Lorsqu'urie ruche se trouve 
a remplie de mouches, 
que sa capacité ne suffit pas 


pour les loger à l'aise, ilen 


sort une colonie, qui va 
fonder ailleurs son établis- 
serment. Cette colonie, 
qu'on appelle essaim, ne 
sort pas, si elle n'a point : 
un chef, c’est ä-dire, une 
reine propre à perpétuer 
l'empire, qu'elle va fonder. 


Une seule reine suffit pour 
conduire l'essaim.. Lors: 
qu'on peut saisir la reine- 
abeille, on est sûr de con- 
duire jes mourhes d'une 
ruche dans tel endroit 
qu'on voudra. s 


Les abeilles laissent vivre 
six selnaines ou environ, 
les mâles ou -bourdons , à 
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Tage der Niederlaſſung an⸗ 
gerechnet. 
Wenn aber die Koͤnigin im 


Gtande iſt, Eier su legen, ſo 


fündigen Die Bienen den 
Männchen einen grauſamen 
Krieg an; mdbrend drey oder 
vier Tagen ift es ein erſchroͤck⸗ 
liches Rorden. Ohngeachtet 
der Uebermacht, welche die 
Maͤnnchen nach ihrer Natur 
haben ſcheinen, fonnen fic 
en Arbeitsbienen nicht wider⸗ 
fiehen; mit einem Stachel be⸗ 
waffnet, der das Gift in die 
Wunden bringt, die er macht, 
ftellen ſich drey oder vier gegen 
Einen. Die Zerſtoͤrung er⸗ 
ffreft ſich als dann auf gleiche 
Weiſe auf die welche leben 
and auf die welche noch nicht 
feben: mas ein maͤnnlicher 
Wurm iſt, die, welche noch 
in der Kindheit find, und die 
man big jetzo mit einer mut⸗ 


terlichen Zaͤrtlichkeit ernaͤhrt 


hat, werden alle ermordet, 
ANS fe ziehen unabs 


aͤßig die Leiber der maͤnnli⸗ 


chen Bienen todt oder ſterbend 
aus dem Korbe. 


Les Abeilles. 


compter du jour de l’éta- 


blissement de la colonie. 

Mais, lorsque la reine- 
mère est en état de pondre 
des oeufs, les abeilles dé- 
clarent une guerre cruelle 
aux mâles ; pendant trois 
ou quatre jours c'est une 
tuerie effroyable. Malgré la 
supériorité que les mäles 
sembleraient avoir par leur 
taille, ils ne sauraient te- 
nir contre les ouvrières; 
armées d’un poignard, qui 
porte le venin dans les 
plaies qu'il fait, elles se 
mettent trois ou quatre 
contre un seul. La mort 
s'étend ‘alors également sur 
ceux qui respirent et sur 
ceux qui ne respirent pas 
encore ; ce qui est ver 
mâle, ceux qui sont au 
berceau, et que l'on a nour- 
ris jusqu'alors avec une ten- 
dresse de mére, tout est 
nassacré, dispersé; elles 
trainent à chaque instant 
les corps des mâles, morts 
ou mourans, hors de la 
ruche. 


d.) 


| wühelm Tell. 


Geßler, Landvogt von 
Uri, fo unſinnig als grauſam, 
lie, im Taumel der Tyran⸗ 
ne, eine Stange auf dem 
Maritpiate su Altorf auf 
richten, darauf feinen Out 


Guillaume Tell. 


Le gouverneur d'Uri, 


Gesler, cet homme égale- 


ment insensé et barbare, 
dans ledélire delatyrannie, 
fit planter une perche sur la 
place du marché d’Æ#kerf, 





Guillaume Tell. 


befeffigen, und allen Gin 
wohnern bey Lebensſtrafe ans 
befehlen, vor dieſem laͤcher⸗ 
lichen Bilde ſeiner Perſon 
und Macht, das Knie zu 
beugen. | L 


Ein unerſchrockener Mann, 
Namens Wilheilm Tell, 
perachtete den ſchimpftichen 
Befehl; er gieng oft vorbey, 
aber kniete nie vor dem Hut. 


Der Landvogt erfuhr es, 
forderte ihn vor ſich, forſchte 
nach der Urſache des Unge⸗ 
horſams, und verdammte den 
Schuldigen, in einer großen 
Entfernung / mit einem Yfeile, 
einen Apfel vom Kopfe ſeines 
geliebteſten Sohnes herabzu⸗ 
ſchießen, und wenn er fehlie, 
augenblicklich am Galgen su 
ſterben. Der ungluͤckliche Va⸗ 
ter bot ſein Leben an, um das 
des Lieblings zu ſchonen; der 
Wilde Gebieter befland auf 
dem uamenfhlichen Mug 
Cru ; und drobcte, beym 
geringſten Saudern, beyde 
aufhaͤngen zu laſſen. 


* 


LS 


Tell, da er nicht erhoͤrt 
ward, mußte ſich zu dem grau⸗ 
ſamen Verſuch bequemen; er 
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fit mettre son chapeau au. 
dessus, etrenditune ordon- 
nancCe portant injonction à 
tous les habitans de fléchir 
le genou devant ce ridicule 
symbole de sa personne es 
de son pouvoir, sous peine 


de mort contre les contre. 
Venans. | 


Guillaume Tell, homme 
intrépide, dédaigna ces 
ordres outrageans; il passa 
souvent devant le chapeau 


sans le saluer. 


Le gouverneur en fut ins. 
truit, il l'envoya chercher, 
et aprés lui avoir demandé 
la raison de sa désobéis. 
sance, il le condamna, par 
forme de punition, à abat- : 
tre, d'un coup de flèche, 


d'une distance assez consi- . 
dérable, une pomme de : 


dessus la tète de son fils, ce- 
lui précisément qu'ilaimait 


‘lé plus, lui déclarant en 


mème tems que’, s’il la man- 
quait, il serait pendu sur- 
le-champ. Le malheureux 
pére, craignant pour la vie 
de son fils, dit qu'il préfé- . 
rait de sacrifier la sienne ; 
maïs le féroce gouverneur 
lui repliqua : que s'il hési- 
tait un moment 4 se sou- 
mettre à la sentence, il se- 
trait pendu à l'instant, lui 
et son fils. re 

Teil, voyant ses suppli- 
cations inutiles, n'eut d'au- 
tre parti à prendre que celui 
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geſchah auf dem Marfte in 
esters Gegenwart, von 
taufenden umgeben. Hat je 
die Tyranney Die Natur grau⸗ 
amer auf die Probe geſtellt? 
er furchtbare Pfeil entſleucht 
dem geſpannten Bogen, trifft 
den Apfel auf dem unverlezten 
Kopfe des Kindes, und das 
Freudengeſchrey des Volks 
dringt durch die Wolken. 


Gott, Raͤcher des Frevels! 


warum verzog dein Donner, 
das Ungeheuer unter dem 
Fluche des Volks zu zer⸗ 

Der Landvogt, der einen 
andern Pfeil hervorragen fab, 
den der geſchickte Bogenſchuͤtze 
unter ſeinem Koller verborgen 
hatte, fragt ihn: wozu dieſer 
zweyte, da du nur einen Schuß 
zu thun hatteſt? — Wuͤtherich! 
dich zu toͤdten, wenn mein 
Sohn durch den erſten fiel. — 


Eine Antwort der ſchoͤnſten 


Tage des Alterthums wuͤrdig. 


«Doc ein Tyrann hoͤrt nie 
die Stimme der Natur. 

Geßler ließ den Helden 
in Eiſen ſchlagen und auf ein 
Fahrzeug werfen, um ihn in 
ein feſtes Schloß am Ufer des 
Luzerner See's zu bringen. 
Er ſchiffte ſich ſelbſt mit ſeinem 
Schlachtopfer ein, um Zeuge 
der genauen Befolgung ſeiner 
Befehle au werden. Ë 


Guillaume Tell. 


de faire cette cruelle expé- 
rience : Ce fut dans la ptace 
du marché, en présence 
de Gesler, entouré d'une 
foule 1mmense. La tyranme 
mit-elle jamais la nature à . 
une épreuve plus terrible ? 
Il décoche le trait et enlève 
la pomme de dessus la tête 
de son fils, au milieu des 
cris de joie qui percèrent 
les nues. | 

Dieu, vengeur des for. 
faits! pourquoi ta foudre 
n'a-t-elle point frappé sou- 
dain le monstre chargé de 
l'exécration publique. 

Le gouverneur avait aper- 
cu l'extrémité d'une flèche 
que lhabile  arbalètrier 
avait cachée sous son cor- 
set; il. lui en deinanda la 
raison, Vü qu'il n'avait 
qu'un coupatirer. Barbare, 
lui répondit-il, celle-ci était 
destinée à t'ôter la vie, si 
je l'eusse Ôtée à mon fils. 

Réponse héroïque, digne 
des plus beaux siècles de 
l'antiquité ; mais 

& Ce n'est pas aux tyrans à 
sentir la voix de la nature. ., 

Geslerft aussitôt charger 
de chaines ce héros et le fit 
mettre à bord d'une barque 
pour le transporter dans un 
château situé sur le bord du 
lâc de Lucerne. Il s’embar- 

ua lui - mème avec sa vic- 


time, pour étre témoin de 


l'exécution de ses volontés. 


Waͤhrend der Ueberfahrt er⸗ 
ob ſich ein maͤchtiger Siurm; 
ie wachſende Gefahr trieb das 

Fahrzeug gegen Felſen, und 
aus Furcht zu ſcheitern, muß⸗ 
te Tell ſeiner Feſſeln ent⸗ 
ledigt werden und rudern 
helfen. 


Seine Geſchicklichkeit und 

Staͤrke brachten das Schiff 
nahe an einen Felſen, ohn⸗ 
weit dem Ufer. 


Ploͤtzlich ſpringt er heraus, 


ſtoͤßt das Schiff mit dem Fuße 


in die Wellen zuruck, und ent⸗ 
flieht in die Gebuͤrge. 

Endlich landeten auch die 
Uebrigen mit unſaͤglicher 


ue, 

Der gefhifte Bogenſchuͤtze 
fannte den boblen Weg, wo 
der Landvogt dur mufte; 
hier rennt er ihm vor, erwar⸗ 
tet ibn im Dinterbaite, und 
fhidt ibn, fobald er ibn cts 
blickt, mit (einem Pfeile zu den 
Tod ñ. | : 

ehr als cinmal, und im⸗ 
mer mit Rubrung, babe ich 
die Kapelle gefeben, die am 
Ufer des Qucerner Sees auf 
der Stelle ertichtet ift, m0 Wil⸗ 
helm Tell ans Land fprang. 

Das Auge weidet fit mit 
Theilnahme an dem Gemälde, 
das der Nachkommenſchaft 

ben, in den Jahrbuͤchern der 
Schweiz fo michtigen, Augens 
blick ſchildert. 


F 
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Dans le trajet, il s’éleva. 
sur le lac une tempête trés- 
violente ; le danger devint 

ressant de plus en plus, et 
a barque touchant au mo- 
ment d'ètre brisés contre 
des rochers, on ne vit 
d'autre moyen d'échapper 
au péril que de délier 7 oh et 
de le metttre au gouvernail. 

Onlefit; et, autant par 
sa force que par son intel- 
ligence, il amena le bateau 
au voisinage d’un rocher, 
prés des bords du lac. | 

Soudain il s'élance, re- 


pousse la barque du piedau , 


inilieu des flots, et s'enfuit 
dans les montagnes. 

Les autres abordérent 
néanmoins, quoique à 
grande peine. | 

L’adroit arbalétrier con- 
nut le ravin par où Gesler 
devait diriger ses pas ; 11 l'y 
dévance, l'y attend, s'y em- 


‘busque, et.à l'instant où il 


parait, il Jui æécoche un 
trait qui le jette mort sur la 
place. | 

J'ai vu plusieurs fois, et 
toujours aVec émotion, la 
chapelle élevée au bord du 
lac de Lucerne, à l'endroit 
où Guillaume Tell s'élança 
sur lerivage. . 

L'oeil y contemple avec : 
intérêt Îles peintures qui 
retracent à la postérité ce 
moment si justement con- 
sacré dans les annales de la 
Suisse, RER 
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Eine zweyte Kapelle ſteht da, 
wo der Landvogt unter dem 
Raͤcher Tell ſiel. 

Beyde ſtehen bis auf den 
heutigen — und werden 
ſorgfaͤltig erhalten. 


Die letztere liegt nur eine 
Viertelſtunde vom Schloſſt 
Kuͤßnacht, im Kanton 
Schwyz , am Luzerner See. 


Mach dieſer Begebenheit 

eilte Tell, ſeine Freunde da⸗ 
von zu benachrichtigen. 
trieb fie an, den Aufſtand nuits 
— zu beſchleunigen, ſo 
wohl um den Augenblick der 
allgemeinen Gaͤhrung zu nuͤ⸗ 
gen, als in der Ueherzeugung, 
Die Landudgte wuͤrden durch 
biefen Schlag vorſichtiger 
werden und mehr auf ihrer 
Hut ſeyn. 


Aber die Kluͤgſten wurden 
eins, es bey dem Beſchluß der 
letzten Verſammlung bewen⸗ 
den zu laſſen. | , 


Endlich brach er an, der 
geze ewig merkwuͤrdige Tag! 
eſtimmt, das Panier der 
eiheit zu pflanzen; der erſte 

es Jahres 1308, an welchem 
der Aufſtand in den drey Kan⸗ 


tonen Uri, Schwyz und Un⸗ 


terwalden allgemein ward. 
Alle genommene Maaßregeln 

wurden befolgt; die Schloͤſſer 
wurden zerſtoͤrt und geſchleift. 


Guillaume Tell. | 


_ On en voit une autre à 
l'endroit où le baillif tomba 
sous le trait vengeur de Tell 

Toutes les deux se sont 
conservées jusqu'à nos jours 
et s'entretiennent avec le 
plus grand soin 

La derniéreest aun quart 
de lieue du château de À us- 
nach, situé au canton de 
Schwyz, sur les bords du 
lac de Lucerne. 


Aprés cetévénement, Tell 
précipita ses pas pour en 
inforiser ses amis, et les 
pressa, eu égard à la cir- 
constance, d'accélérer le 
soulèvement, tant pour pro- 
fiter du moment de chaleur 
où étaient les esprits, que 
dans la persuasion que ce 
coup rendrait les gouver- 
neurs très-Circonspects, et 
les mettrait davantage sur 
leurs gardes. 

Mais d'apres l'avis des 
plus prudens, il fut décidé 
de s'en tenir à la résolution 


prise dans la dernière as- 


semblée. 

Enfin, le grand jour, le 
jour à jamais mémorable, 
fixé pour arborer l’étendard 
de la liberté, le premier 
Janvier 1308, le souléve- 
ment fut universel dans les 
canton d'Uri, Schwyz et 
Unterwald. | | 

Les mesures prises s'exé, 


‘cutérent ; les châteaux fu- 


rent démolis et rasés. 


Maximes. 


Ein Landvogt, mit ſeinem 
Mnbang, begriff die Unmoͤg⸗ 
lichteit, dem Sturm eines 
wüthenden Volkes auszuwei⸗ 
chen. Um nicht als ſein Opfer 
zu fallen, ſuchte er ſein Heil 
in der Flucht. Dan verfolat 
man eveilt ibn; aber dieſes 


Volk, Herr uͤber fine Schlacht⸗ 


opfer, Herr uͤber ſeine Th 

rannen,.thut ihnen kein Leid; 
man fuͤhrt ſie ͤber die Graͤnze 
laͤßt ſie ziehen, und fordert 
nichts von ihnen, auſſer dem 
Verſprechen, nie das Land 
wieder su hetreten. 
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Un des gouverneurs et 
ses adhérens cherchèrent 
leur salut dans la fuite, 
voyant qu'il était impos- 
sible de résister à l’impé- 
tuosité d’un peuple furieux, 


-dont ils deviendraient im- 


manquablement les vic- 
times. On les poursuit, on 
les atteint ; mais ce peuple,« 
inaître de ses victimes, 
maitre de sestyrans, ne leur 
fait aucune insulte. On les 
reconduit sur les frontières, 
on les relâche, après avoir 
exigé d'eux la promesse de 
ne reparaitre jamais dans le 
pays NS 





e. 


) 


| Maximes morales et pensées choîisies, 
Moraliſche Maximen und auserlefene Gebanten. 


Ein Reicher der nicht wohl⸗ 
thâtig und frengebig iſt; ein 


Mrmer der die Arbeit ſlieht; 


cin Weiſer der feinen Rath 
verſagt; ein Mann der cine 
bobe Gtelle bekleidet und nicht 


| * und Talente beſchuͤtzt, 
n 


find unnuͤtze und gefaͤhrliche 
— der — 


Tout riche qui n'est pas 
charitable et libéral; tout 
pauvre qui fuit le travail; 
tout sage qui refuse 
donner des conseils; tont 
homme en place qui ne 
protège point les arts et les 
talens, sont des membres 
inutiles et dangereux à la 


- société. — 


— 





Man muß nie von ſich ſelbſt 


weder Gutes noch Boͤſes re—⸗ 
den, ſagte Ariſtoteles: Wer 
ſich ſeibſt ruͤhmt, iſt hochmuͤ⸗ 


thig; wer ſich ſelbſt herunter 


ſetzt, iſt ein Pinſel. 


Il ne faut jamais parler 

de soi, ni en bien ni en 

mal, disait Aristote: Celui 

qui se vante, est un or- 
ueilleux; celui qui se ra- 
aisse, est un s0t. 


b22 
Man bat nice mebr loge 
Weile als nad den Vergnuͤ⸗ 
gungen: die lange Weile, wel⸗ 
che macht, daß man Vergnuͤ⸗ 
gen ſucht, iſt immer ertraͤg⸗ 
licher, als die, welche na 
folgt. 
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On ne s'ennuie jamais 
davantage qu'après les plai- 
strs: l'ennui qui fait qu'on 
les recherche est toujours 
plus supportable que celui 
qui les suit. 





Nur das Ungluͤck oͤffnet den 


Il n'y a que le malheur 


Menſchen die Mugen, daß fie qui ouvre les yeux aux 
die Wahrheit ſehen.. hommes pour voir la vérité. 


⸗ 


Das Geſetz ſollte drey, bey Les lois devraient punir 
allen Voͤlkern ungeſtrafte, Las trois vices, impunis chez 
ſter ſtrafen: Die Undankbar⸗ tous les peuples : l'ingrati- 

keit, die Berftellung und den tude, la dissimulation et 
Geiz. l'avarice. | 








Das wabre Mittel su ge: Le vrai moyen de gagner, 
winnen, ift: nie guviel gemin: c’est de ne vouloir jamais 
nen Wollen, und zu réchte trop gagner, et de savoir 
Zeit zu verlieren miffen. perdre à- propos. 





Wir baben nur Einen Mund Nous n'avons qu'une 
and zwey Ohren: die Natur bouche et deux oreilles: la 
lehrt uns bicourd, daß wir nature nous apprend par-là, 
wenig veden und bic! bôren que nous devons parier peu 
ſollen. et écouter beaucoup. 





Man fragte einen Vbilos On demandait à un phi- 
ſophen, was ein Freund ſey; losople, ce que c'était qu'un 
er Antivortete : es iſt eine ami; il répondit : c'est une 
Seele, die zwey Koͤrper belebt. ame qui anime deux corps. 





Die find, wahre Freunde, Les vrais amis sont ceux 
die im Glud uns befuden,. qui viennent nous voir dans 
wann wir Sie wuͤnſchen; und la prospérité quand nous 
tm Unglud, obne daß wir fie les désirons ; et dans l’ad- 
Datum bitten, Versité, sans que nous les 

en priions. . 


\ 
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In der Freundſchaft und in 
der Liebe iſt man oͤfters gluͤck⸗ 
licher durch das, was man 
nicht weiß, als durch das, 
was man weiß. 


523 


Dans lamitié , comme 
dans l’amour, on est sou- 
vent plus heureux par les 
choses qu’on ignore, que 
par celles que l'on sait. 





Wir mürden.mentg Dinge 
beftia wuͤnſchen, wenn wir 
ſie genau kennten. 


Nous désirerions peu de 
choses avec ardeur, si nous 


connaissions parfaitement 


ce que nous désirons. 





Pan mird eher geizig qe 
nannt, wenn man in Klei⸗ 
nigkeiten fpart, als wenn man 
betraͤchtliche Ausgaben ver⸗ 
mindert. Eine kleine Summe 
jaͤhrlich, wuͤrde manchem den 
Namen eines Geizigen er⸗ 
ſparen. 


La réputation d'avare 
s'acquiert plus par l'éco- 
nomie dans de petites 
choses, qu'en s’épargnanÿ 
des dépenses considérables 
Une légère somme par an 
exempterait bien des gens 
de passer pour avares. 





Det Geiz nnd der Ehrgeiz 


unterfbeiden fih darin, daß 


der eine die Hoffnung und der 
andere die Furcht zur Trieb⸗ 


der hat. Der Ehrgeizige 


offt nach und nach alles zu 
erlangen; der Geizige be⸗ 
fuͤrchtet alles zu verlieren. 


L'avarice et l'ambition 
différent en ce que l’une 


.est agitée pär l'espérance, 


et l'autre par la crainte : 
l’'ambitieux espère de pro- 
che en proche parvenir à 
tout ; l’avare craint de tout 
perdre. 





Die Freygebigkeit beſteht 


nicht ſowohl darin, daß man 


La libéralité consiste 
moins à donner beaucoup, 


vieli giebt, als darin, daß man qu'à donner à-propos. 


zu rechter Zeit giebt. 


— — —r —— — 


Ein Mittel in dem Herzen 

eines andern zu leſen, iſt zu 
bemerken, wie er das Lob auf⸗ 
nimmt, das man ibm ertheilt. 


Un moyen de lire dans 
l'ame de quelqu'un, c'est 
de prendre garde comment 
il reçoit les louanges qu'on 
lui donne. 
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Man ruͤhmt ſich oͤfters der 


Leidenſchaften, ſogar der ſtraf⸗ 


barſten; der Neid aber iſt eine 
ſchuͤchterne und. ſchamhafte 
Leidenſchaft, die man nie ge⸗ 
ſtehen will. J 
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On fait souvent vanité 
des passions, même des 
lus criminelles; mais, 
‘envie est une passion ti- 
mide et honteuse que l’on 
n'ose jamais avouer. 





Wer ſeit heut glülich'ift, 


Celui qui est heureux 


ift es fo gut, al ciner der eg d'aujourd'hui, l'est autant 


ſeit cinem Jahrhundert iſt. 


un autre qui le serait 
epuis un siècle. 





Das ſchmeichelhafteſte Lob 


üt ein huͤbſches Weib, iſt das 
Uebel das man ihren Neben⸗ 
buhlerinnen nachfagt. 


La louange la plus flat- 
teuse PE une jolie femume, 
c'est le mal qu'on dit de 
ses rivales. | 





Die mebeiten Weiber haben 
gar keinen Charakter. Sie ſind 
von allzuweichem Stoff, un 
einen dauerhaften Eindruck 
au behalten. Man neunt ein 
Weib braun oder blond ; 


hierdurch unterfcheidet man 


fic am beften. Done 


_ La plupart des fermes 
n'ont aucun caractère. C’est 
un sujet trop tendre pour 
conserver une impression 
durable. Une femme est 
brune ou blonde; c'est 
parlà qu'on la distingue le 
inieux. | 


Pope. 





Es iſt mit ben Weibern 
tie mit den Leidenſchaften 
man Beflagt fit unaufhoͤrlich 


uber fle, und febrt immer. 


wieder zu ibnen. 


Il en est des femmes 
comme des passions ; on 
ne cesse de s'en plaindre, 
et l’on y revient toujours. | 


— — — — — 


Der wahre Weg betrogen 


zu werden, iſt, ſich fuͤr kluͤger 
zu halten ais anbcre, | 





Mit der wahren Liebe ift 
es wie mit Geſpenſter⸗Erſchei⸗ 


Le vrai moyen d'èêtro 
trompé , est, de se croire 


plus fin que les autres. 


Il en est du véritable 
amour comme de l'appa- 


Î 


Maximes morales. _ 525 


mungen; federmann weiß Das 
von zu erzaͤhlen, aber wenige 
baben melche geſehen. 


rition des esprits; tout le 
monde en parle, mais peu 
de gensen ont Vu 





fein Zufall ift fo ungluͤck⸗ 
lich, aus welchem kluge Leute 
nicht einigen Vortheil ziehen; 
keiner ſo gluͤcklich, den Un⸗ 
kiuge nicht zu ihrem Nach⸗ 
theile wenden koͤnnten. 


Il n'y a point d'accident 


si malheureux, dont. les 
personnes sages-ne puisseñt 


tirer sr avantage, ni 
de si heureux que les im- 
prudens ne puissent tour- 
ner à leur préjudice. 





Man verachtet nicht alle, 
die Later haben; aber alle 
die gar feine Tugend baben, 


On ne méprise pas tous 
ceux qui ont des vices; mais 
on iméprise tous Ceux. qui 
n'ont aucune vertu. | 





Man gleicht gewoͤhnlich 
den Perſonen mit welchen man 
umgeht. Dieß ſoll uns antrei⸗ 
ben nur mit vernuͤnftigen und 
——— Umgang 
zu haben. 


On ressemble ordinaire- 
ment aux personnes que 


l'on fréquente. C'est ce qui . 


nous doit obliger de n'avoir 
commerce qu'avec des gens 
sages et honnètes. 





Die Menſchen werden nicht 
immer vernuͤnftig im Alter; 
denn die Fehler des Verſtan⸗ 
des wachſen wie jene des 
Koͤrpers. 


Les hommes ne devien- 
nept pas toujours sagès en 
vieillissant ; parce que les 
défauts jle l'esprit croissent 
comine ceux du corps. 





Der groͤſte Theil dèr Be 
ſchwerlichkeiten des Alters 
fort von dem uͤbeln Gebrauch 
ber, ben man von der Jus 
gen gemacht, | 


La plus pande partie des 


incommodités de la vieil 


lesse vient du mauvais 
usage qu'on a fait de la 
jeunesse.  _* 





Derienige ſo ſich A 


wenn er anderer Gebler ſieht, 


Celui qui se corrige, en 
voyant les fautes d'autrui, 


wird obnfchlbar ein vechts ne peut manquer de devye- 


ſchaffener Mann werden, 


nir bonnète - homme, 
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Gaule Haͤnde machen arm: 


Maximes morales. 


La main paresseuse ap- 


aber des Fleißigen Hand be pauvrit; mais, la main des 


reichert. 


diligens enrichit. 





Verſchiebe nicht auf mor⸗ 
gen was du heute thun ſollſt. 


— 


Ne remettez point à 


demain, ce que vous devez 
faire aujourd'hui. 





Ruͤhme did nicht des fol: 
genden Tags; denn du weiſt 
niche was der Tag mit fi 
bringen wird. 


Ne te vante point du 
jour du lendemain; car tu 
ne sais pas ce que le ‘jour 
enfantera. 





Alles iſt sufallig im Leben, 
fogar die Geburt; nur der 
Tod ift gewiß: und doch ban: 
deln tir, als wenn er die cins 
gige ungewiſſe Cache mare, 


Tout est fortuit dans la 
vie, même la naissance ; 
il n'ÿ a que la mort, qui 
soit certaine : et cependant 
nous agissons, comme si 


‘ c’était la seule chose incer- 


taine. 





Das Herz ſtimmt ſelten 
mit dem Verſtand uͤberein: 
daher kommt es, daß die 
meiſten Menſchen gut denken 
und ſchlecht handeln. 


Le coeur est rarement 
d'accord avec l'esprit: c'est 
ce qui fait, que la plupart 
des hommes pensent bien 


et vivent mal. 


eme 


Wir wuͤrden oft über un: 
ſere fchônften Handlungen er 
roͤthen muffen, wenn wir den 
Leuten die Beweygruͤnde aufs 
decken muͤßten, 

vorbrachten. 


Das ſicherſte Mittel ſich 
uͤber alles zu troͤſten was uns 
begegnen kann, 


ie ſie her⸗ 


Nous aurions souvent 
honte de nos plus belles 
actions, si le monde voyait 
tous les motifs qui les pro- 
duisent. 





Le moyen le plus sûr de 


se consoler de tout ce qui 


iſt: daß man peut arriver, c'est de s’at- 


fic immer auf das Schlimmſte tendre toujours au pire. 


gefaßt macht. 
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Rein Vergnuͤgen obne Bit 
terkeit; feine Roſe obne 
Dornc. ” 
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Nul plaisir sans amer- 
tume; point de rose :sans 
épines. | 





Œine fanfte Antivort maͤßi⸗ 
et die Wuth, aber ein bartes 
ort erregt Zorn. 


Man muß den Neid durch 
die Tugend uͤberwinden. 


Une réponse douce ap- 
paise la fureur; mais la pa- 
role dure excite la colère. 


Il faut vaincre l'envie 
par la vertu. 





Berseiben gewaͤhrt mehr 
Ruhm, als es Freude macht, 
ſich zu raͤchen. 


Il y a plus de gloire à . 
pardonner, qu'il n’y a de 
plaisir à se venger. 





Wir wollen uns nicht auf 
die Tugend unferer Vâter und 


Ahnen ſtuͤtzen; laßt uns ſelbſt 


brave Leute ſeyn! 


Ein Menſch der maͤßig im 
Eſen iſt, ſchlaͤft wohl, er 
ſteht fruͤh auf und behaͤlt 
ſeinen geſunden Verſtand; 
aber Kolik und andere Krank⸗ 
find die Gefaͤhrten deg, 

er unerſaͤttlich i | 


Ne nous reposons point 
sur la vertu de nos pères et 
de nos aĩeux; soyons nous- 
mêmes gens de bien, 


_ Un homme modéré dans 
son manger, dort en bonne 
santé, il se léve de bon 
matin et il garde son bon 
sens; mais la colique et 
d’autres maladies accom- 
pagnent l'homme qui est 
insatiable. 


* 





Der Vielfraß und der Trun⸗ 
kenbold werden arm, 


Le gourmand et l'ivrogne 
seront appauvris. | 





Juͤngling, freue did in 
deiner Jugend; aber wife, 
daß Gott alles zu Gericht 
ziehen wird, was man getpan 
bat, es ſey gut oder b 


+ 


— — 


Le. 


Jeune homme, réjouis-toi 
dans ton jeune âge; mais 
sache que Dieu fera venir 
en Jugement tout ce qu’on 
aura fait, soit bien, sois 
mal. + 





58 Lectures diverses. 


⸗ V. 


Choix de Lectures allemandes, sans traduc- 
7 on, en prose el en vers. 


a.) 
En Prose. 
1. 


Die ganze Natur verkuͤndigt die ſchnelle Flucht der 
Zeit: Tag und Nacht folgen auf einander; die Jahrszeiten 
find in einem beſtaͤndigen Wechſel; die Sonne gehet auf und 
unter, und jede Nacht veraͤndert der Mond ſeine Geſtalt. 
Das Leben des Menſchen gleicht einem fiichtigen Tage / 
und dieſer iſt ein Bild des Jahres. Der Morgen iſt der 
Fruͤhling, ein Bild der Kindheit und Jugend; der Mittag 
iſt der Sommer, ein Bild der maͤnnlichen Staͤrke; der 
Abend iſt der Herbſt, ein Bild des herannahenden Alters; 
die Nacht iſt der Winter, ein | SI — Hoff⸗ 
nungen und Breuden, 


+ 


Obne Greund ift die seit cine traurige Wuͤſte. Mel 
cher Menſch koͤnnte fo unfinnig ſeyn, die Reichthuͤmer und 
Schaͤtze der Welt ansunebmen, wénn fie ibm unter der Be⸗ 
dingung angeboten würden, daß er fie, auffer allem Zuſam⸗ 
menbange mit irgend einem Sterblichen, befiten und ge 
niegen, und niemand um fi baben folle, den er licbe, oder 
von dem er geliebt merde? Oo ift das Leben eines verab⸗ 
ſcheuten Tyrannen: Ueber Argwohn, Angſt und Verbrechen 
ſließen ſeine Tage langſam dahin; ohne Freund, an deſſen 
Buſen er weinen koͤnnte, iſt er ein Fluch der Natur. 

5. 

Robertſon beſchreibt die Koͤnigin Maria als ein 
Frauenzimmer von ungemeiner Schoͤnheit und Geſchicklich⸗ 
keit. Sie hatte ſchwarzes Haar; aber nach der ét 

ihret 


— 
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dre Zeit, trug ſie gewoͤhnlich erborgte Loden von vers 
ſchiedener Farbe. Ihre Oaut und Farbe ließen nichts zu 
wuͤnſchen uͤhrig; ihr Wuchs reichte zur Hoͤbe des Majeſiaͤ⸗ 
tiſchen. Sie gieng, tanzte und ritt mit gleicher Grazie. 
Ihr Geſchmack in der Muſik war fo richtig als fein; ſie 
fana und ſpielte Die Laute zum Eutzuͤcken. Niemand fab 
ihre Perſon ohne Bewunderung und Liebe; niemand wird 
ihre Geſchichte ohne Theilnahme leſen. F 


# 


4. 
Marathon und Galamin. 

Athen, Lacedaͤmon und mehrere griechiſche Repu— 
bliken waren, unter Dem Œinfuffe ihrer guten Geſetze, in 
einem bluͤhenden Zuſtande. Ihr Gluͤck bejeidigte den Stolg 
Des Monarchen von Perſien, welcher ſich den großen Koͤnig, 
den Koͤnig der Koͤnige naunte. Er beſchloß Gricheniand 
au erobern und es zu zwingen, ſeiner uͤberwiegenden Groͤße 
au huldigen. —— en 

Sein Reid war unermeßlich, fine Unterthanen zahl⸗ 
reich, ſeine Schatzlammern angefuͤllt, ſeine Armee von einem 
auffallend kriegeriſchen Anſehen; ſeine grensentofe Gewalt 
ſtchien ſeine Ausſichten ins Unendliche ju vervielfaͤltigen: 
Darius ſchien werden su koͤnnen, was er zu ſeyn wunſchen 
Jonnte. one nn — 

Er hatte ſich bereits die Herrſchaft uͤber die griechiſchen 
Staͤdte Aſiens angemaßt; aber vou den Athenienſern unter⸗ 
ſtutzt, empoͤrten ſich dieſe Staͤdte, ſchuͤttelten das. Foch der 
Verſer ab, und traten mit einander in Verbindung, um 
ihre Unabhaͤngigkeit su vertheidigen. Darius beſchloß, fc 
au raͤchen und forderte aile griechiſche Staͤdte auf, fŸ 
ihm qu anterwerfen. Einige derſelben gaben nach; die Athe⸗ 
nienſer und Laecedaͤmonier wieſen das ſtolze Zumuthen ab. 
Ju der Heftigteit des Unwillens verdammten die Athenienſer 
ſegar den Dollmetſcher sum Tode, weil er die griechiſcht 
G. de. L 1 L | 


* 
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Sprache, dur die Erklaͤrung des Befehls cines Tyraunnen, 
befudelt batte. 

Darius ſchwur den untergang von Athen, und ſandte, 
unter der Anufuͤhrung des beſten Geuerals der Perſer, ein 


Heer gegen daſſelbe. 


Eretria, eine benachbarte 9 Bandes: Siadt von Athen, 


vurde durch Verraͤtherey eingenommen; die Perſer pluͤnder⸗ 


ten und verheerten die ganze Gegend umher. Athen, ohne 
Bundesgenoſſen, ohne Huͤlfe, bloß ſeinen eigenen Kraͤften 
uͤberlaſſen, war entſchloſfen, ſich zu widerſetzen, und den 


Feind zuruͤckzutreiben. Vergehbens erboten ſich die Perſer 


zu kapituliren. Sie verſprachen die Republik in Ruhe zu 
laſſen, wenn fie nur den Sypias, nebſt ben uͤbrigen Th⸗ 
rannen, welche, von den Athenienſern veriagt, ſich an den 
Hof des Darius gefluͤchtet hatten, wieder aufnehmen wollten. 
Kaum hielt man es der Muͤhe werth daruͤber zu berath⸗ 


ſchlagen. — Die Athenienſet verwarfen den unwuͤrdigen 


Antrag, und beſchloſſen frey zu ſeyn, oder zu ſterben. 


.… Oié erricbteten ein Deer von zehntauſend Mann, und gaben 


demſelben zu Anfuͤhrern den Ariſtides, Themiſtokles und 
Miltiades, drey Buͤrger, welche große Tugenden mit großen 
Talenten verbanden. 

MDie feindliche Armee mar hundert und zehntauſend 


| man⸗ ſtark. Dieſer großen Ueberlegenheit ungeachtet, be 


ſchloß Miltiades, ſie anzugreifen. Die Soldaten folgten 
tom; Freyheit entſſammte ihre Seelen, und Vaterlands⸗ 


iebe ſtaͤrkte ihren Arm. — Ihre Tapferkeit ward mit Siege 


gekroͤnt; die Marathoniſche Ebene ſah die Perſer in Flucht 
and Verwirrung, mad — noch itzt beſuchen die Reiſenden, 
dut einer gewiſſen Ehrfurcht, die durch den Sieg der Frey⸗ 
rit unvergeßlichen Geſilde.. 

5 Darius :flarb vor Wuth. Sein Sohn Xerxes erbte 
ſeinen Stolz, verfolgte ſeine Entwuͤrfe zur Rache und 
machte Zuruͤſtungen, Athen und Lacedaͤmon zugleich zu 


balais Ganze Fabre wurden angewandt / eine furcht⸗ 
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hare Armee zuſammen zu bringen. Er fübrte endlid bas 
zahlreichſte Heer, das je die Erde verwuͤſtete, ſelbſt nach 
Griechenland. 

Die Griechen lieferten in dieſem Kriege nach vielen 
Schlachten und hohen Thaten, endlich das weltberuͤhmte 
Treffen bey Salamin, wo ſie die Flotte der Perſer zu 
Grunde richteten. Der Sturm vollendete die gaͤnzliche 
Zerſtoͤrung derſelben. Mangel an Lebensmitteln und ver⸗ 
heerende Seuchen zerſtreuten die Armee zu Lande, und 
zwangen ſie, nach Aſien zuruͤckzukehren. 

Die Griechen blieben frey, mit einem Ruhme verherr⸗ 
licht, welchen keine Zeiten aus dem Andenken der Menſchen 
zu verbannen vermoͤgen. Der Koͤnig rettete ſich durch die Flucht, 
und gieng zu Waſſer nach Aſien zuruͤck, um ſeine Schande 
in den Armen ſeiger Weiber und Schmeichler zu vergeſſen. 


S.. 
Leonidas. 


Um einen Begriff von der Staͤrke der Vaterlands⸗Liebe 
qu geben, welche die griechiſchen Voͤlker beſeelte, wollen 
wir cine unvergeßliche Begebenheit des Perſiſchen Krieges 
ausheben und mit Umſtaͤndlichkeit erzaͤhlen: es iſt der auſſer⸗ 
ordentliche Widerſtand, durch welchen die Spartaner die 
engen Paͤſſe bey Thermopylé vertheidigten. 

Es war aͤußerſt nothwendig, den Durchzug der Feinde 
hier zu verhindern, oder wenigſtens zu erſchweren, um Zeit 
au gewinnen. Leonidas, Koͤnig von Sparta, ward zur 
Vertheidigung dieſes wichtigen, aber bedenklichen Poſtens, 
auserſehen. Er ſah den unvermeidlichen Tod vor ſeinen 
Augen; aber er unterwarf ſich ſeiner Beſtimmung mit aller 
der Seelengroͤße, welche damals ſeine Nation auszeichnete. 
Zu ſeiner Begleitung nahm er dreyhundert Spartaner, deren 
Muth dem ſeinigen gleich mar. Man ſtellte ibm vor, daß 
eine ſo kleine Anzahl Soldaten nicht hinreichend waͤre. 
Ihrer find freylich wenige, war ſeine — um den 
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Feind aufzuhalten; aber es ſind ihrer genug um das zu 
thun, was ſie zu thun willens ſind. Und was wollen ſie 
denn thun, fragte man weiter: Unſere Pflicht iſt, antwor⸗ 
tete er, dieſen Paß zu vertheidigen; unſer Entſchluß iſt, an 
demſelben zu ſterben: dreyhundert Opfer ſind genug fuͤr 
die Ehre von Sparta. 

Ehe ſie auf ihren Poſten zogen, feierten fe ihr eigen 
Leichenbegaͤngniß durch ein Trauerfeſt, bey welchem ihre 
Vaͤter und Muͤtter zugegen waren. Nach geendigter Feier 
nahm Leonidas von ſeiner Gattin Abſchied mit ben Wor⸗ 
ten: «Gb wuͤnſche dir einen Gemahl, der deiner wuͤrdig 
iſt, und Kinder die ibm gleich find. 

Auf dem Poſten, den er vertheidigen ſollte, erhielt er 
von dem Œerres einen Brief folgenden Inhalts: « Wenn 
du dich untermerfen wilſt, fo verfpreche id Dir das grie⸗ 
chiſche Reid su geben., Leonidas antiwortete : « Ich will 
fuͤr mein Baterland fterben, aber nicht es nnterjochen., — 
Es folgte ein zweyter Brief vom Rônige, welcher nichts als 
die Worte enthielt: <Ueberliefere. mir deine Waffen. — 
Leonidas ſchrieb darunter: komm, bole fie. Æcrres, vor 
Zorn auffer ſich, fandte cin Deer ab, mit dem Befehl, dieſe 
Leute alle lebendig su fangen, nnd fe vor ihn su bringen. 

Einige Soldaten liefen sum Leomibas, ibm anzuſagen, 
daß die Derfer nicht weit von ihnen waͤren. Er antwortete kaut. 
bluͤtig: Sc faget, wir waͤren nicht mehr weit von ihnen„. Mile 
ſeine Mitſoldaten waren von dem naͤmlichen Geiſte belebt: 
zu einem derſelben ſagte man, um ihm einen fuͤrchterlichen 
Begriff von der Armee der Perſer beyzubringen, ihre Pfeile 
wuͤrden hinreichen die Sonne zu verdunkeln. Deſto beſſer, 
war ſeine Antwort, dann koͤnnen wir im Schatten fechten. 
Dieſe Handvoll Helden, ſtark durch ihre Lage, insbeſon⸗ 
dere durch ihren Muth, lieferte verſchiedene Schlachten, 
ohne von den Feinden in Schrecken geſetzt oder in Unord⸗ 
nung gebracht zu werden. In der Nacht fanden die Perſer, 
von Verraͤthern angefuͤhrt, einen Nebenweg, und fielen 
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ben Gricchen in den Rüden. Am Morgen fand ſich Leonidas 
zwiſchen zwey Armeen. Man ſchlug vor, ſich zuruͤckzuziehen. 
Ich habe nicht die Freiheit, antwortete er, einen Poſten zu 
verlaſſen, den Sparta mir anvertrante; und er faßte auf 
einmal den auſſerordentlichſten und kuͤhnſten Entſchluß. 
„Hier iſt nicht der Ort, ſagte er, wo wir zu kaͤmpfen haben; 
wir muͤſſen bin, gum Zelte des Xerxes, um ibn su toͤdten, 
„oder mitten in feinem Lager zu fterhen. »…. 

Seine Kameraden antivorteten durch ein feſtliches Freu⸗ 
dengeſchrey. Dann fete er ſich mit ibnen ju cinem maͤßigen 
Mahle nieder : «£Laffet uns noch einmal auf dieſer Erde 
„das Mittagsmahl einnehmen, fagte er; auf den Abend 
werden wir mobl mit den Unterirdiſchen effen. Jedet 
Wort macbte auf feine Mitſoldaten den tieſſten Eindruck. 

Die Zeit nabte beran, den Feind ansugreifen. Er ſeufzte 
über das Schickſal zweyer Juͤnglinge, mit denen er durch 
Bande des Bluts und der Freundſchaft verbunden mar: Dem 
elnen übergab er cinen Brief, dem andern einen geheimen 
Auftrag, an die Obrigfeit von Lacedaͤmon. “Wir find 
„nicht ba, fagten fie, Befeble su überbringen, fondern zu 
os fireiten: und obne fine Antwort abzuwarten, begaben 
fie Ab an ibre Stelle in den Gliedern. | : 
Mit dieſem erbabenen Feuer eilte Seonidas und ſeine 
Tapfern ins feindliche Lager, um ſich von erſchlagenen Per⸗ 
ſern ein Grabmahl zu errichten. Der Tod war unvermeidlich: 
fe wußten es alle; aber fie fanden ibn erſt, nachdem fie 
auf cine unglaubliche Art im Blute der Feinde gewuͤhlt, 
und cine zahlloſe Menge derſelben um ſich her in den Gand 
geſtreckt hatten. 

Dieſer heroiſche Entſchluß, bey Thermopylaͤ zu 
ſterben, mit eben der Standhaftigkeit ausgefuͤhrt, als er 
gefaßt war, dieſes bewundernswuͤrdige Beyſpiel war den 
Griechen weit nuͤtzlicher, als der glaͤnzendſte Sieg. Er ent⸗ 
deckte ihnen das Geheimniß ihrer Staͤrke, ſo wie er den 
Perſern das Geheimniß ihrer Schwaͤche entdeckte. Rerxes 
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erſchrack, unter einer fo ungebeuren Anzahl von Menjchen 
fo wenig Soldaten zu baben. Das Erfiaunen bingegen, 
womit die Spartaner Grichenland erfuliten, verwandelte 
ſich in ein beftiges Verlangen, fie nachzuabmen. Ruhm⸗ 
begierde, Liebe des Baterlandes, alle Tugenden wurden su 
cinem big dahin unbefannten Grade erbôbt. 
6. | 
Der alte Nobs. 

Die Jugend cincr gewiſſen Stadt in Kent lacht immer 
wenn man den alten Nobs nennt. bre Vaâter pflegten 
ihnen von dicfem Wundermann zu erzaͤhlen, bdeffen ganze 
Lebensart ſo regelmaͤßig war, wie der Schattenweiſer einer 
Sonnenuhr. Von einer Zeit zur andern ließ ſich, zu gewiſſen 
Stunden, dieſe ehrwuͤrdige Geſtalt ſehen. Man ſah ihn mitten 
in den Hundstagen am jaͤhen Huͤgelhange arbeiten, mitten 
im Winter den eisbehangenen Berg hinan klettern, laͤßig 
zugeknopft im herbſten Froſte, und trotzend dem ehernen 
Nordſturm; im Herbſte bis an die Huͤften entbloͤßt — Hut, 
Atzel und Stock in einer Hand, indeß die andere unbedeckt 
gegen die dumpfe neblichte Luſt anruderte. 

Sein gewoͤhnlicher Spatziergang gieng nach dem Gipfel 
eines Huͤgels, den er ſtets in einer beſtimmten Zeit erreichte; 
und Nobs ruͤhmte ſich, er babe nicht weniger als 40,000 mal 
die Schritte gezaͤhlt, ſo er zu dieſer Wallfahrt brauchte. — 
Su Sigbaate trank er dann bedaͤchtlich ſeine einzige Bou⸗ 
teille, ſah eine Stunde lang hinab ins dampfige Thal, und 
trug ſich hernach ganz ruhig wieder nach Hauſe. Jede 
kleinſte Rrümmung des Weges war ibm befannt, und er 
wußte, ohne niederzuſehen, wo er den Fuß aufheben muͤße, 
um uͤber einen Stein hinweg zu ſchreiten. Den Weg fand 
er mit verbundenen Augen, und waͤr' er auch ganz blind 
geweſen, ſo haͤtte man ihn eben ſo wenig fuͤnf Schritte 
uͤber das Thor der Herberge hinausfuͤhren koͤnnen, als der 
arbeitende Hund, der das Waſſer aus dem Brunnen zieht, 
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weiter gepeitſcht werden kann, wenn Dee Eimer den Rand 
erreicht hat. 
c Jedermann auf dem Wege kannte Den alten Nobs und 
Nobs kannte jedermaͤnniglich; er gruͤßte freundlich nach 
aller Seiten bin, aber ſelbſt die aͤlteſte Belanntſchaft haͤtte 
es nicht über ibn vermocht, irgendwo einzuſprechen, und 
Erfriſchung zu ſich zu nehmen; nie erlaubte er ſich fruͤher 
“au trinken, als big er ſeinen Krugvoll durch das beſtimmte 
Tagwert verdient hatte. — Alle Bewohner am Wege kannten 
den wunderbaren Alten, und unter ihnen war keiner, der 
ihn nicht liebte. Der Zarmloſe iſt derjenige Character, 
mit. weichem ſich alle Menſchen am liebſten vertragen; und 
eben das war er im hoͤchſten Grade. Er hatte feine Eigen⸗ 
heiten, aber ſie beluſtigten, und die ganze Gegend ſchien 
einen: gemeinſchaftlichen Verluſt erlitten zu haben, als ihn 
der Tod hinwegrafte. | 
«Gr jedes Daus, für jede Huͤtte am Wege, batte er 
ſeinen eigenen Gruf der jedesmal der Perſon angepaßt 
mar, Keine ſeiner Redensarten beleidigte, denn man nahm 
fie ſo, wie er fie meinte, als hieß es: “ Nobs geht fuͤrbaß. 
cqAufgeſchuͤrzt! tar ſein Mort, wenn er am Milchlager 
vorheygieng; worauf die rothbackigten Maͤdchen erwiederten: 
«Guten Spaziergang, Meiſter!, Gieng er am Schneider 
voruͤber, ſo ſagte er mit gutherzigem Kopfnicken: NPutz's 
Lit! und die Antwort war: «Bart, alter Schalk . 
Am Pappelhof ſchlug er auf die Hundhuͤtte, uud wedelnd 
begegneten ibm die argloſen Thiere. Am Pfarrhauſe nahm 
er die Muͤtze ab, und ſang je und je ein andaͤchtiges Amen! 


Es war bloß ein einfaͤltiges zweyſilbiges Wort, aber es 
brüdte die ganze Verehrung des guten Mannes fuͤr die 
Religion aus ». | . ; 

Raum da ibn der Regen von feinem Wanderzuge abhal⸗ 
ten konnte; ſelbſt alsdann ſpazierte er in Gedanken nach 
BZighgate. Er machte naͤmlich aus ſeinen zwey Stuben 


ur cine, und trat zur geſetzten Zeit ſeine Wallfahrt am 
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Da er wußte, wie viel Schritte dazu erforderlich waͤren, fo 
gieng er durch beyde Zimmer auf und nieder, bis die Zahl 
voll, und, fo weit, das Tagwerk vollbracht mar. Aber mie ſtand 
es, wird man fragen, mit den verſchiedenen Stationen? — 
Die wurden nicht uͤbergangen. Hatte er ſo viel Schritte 
gezaͤhlt, als zum Milchlager erforderlich waren, ſo rief er: 
“Aufgeſchuͤrzt! » Waren der Schritte zum Schneider ge⸗ 
nug, jo rief ce ſein Top! eben fo regelmaͤßig, als firefte der 
querbeinige Bruder ſein Râjegeficht sur Antwort heraus; ans 
Pappelhof ſchlug er fait der Hundshuͤtte auf den Tiſch, und 
wenn er (ein Amen gefagt batte, fo ſchuͤttelte er ſich eben fo 
freudig, als berdnde cr fich am Biel feiner Wanderſchaft. 

Auf dieſer Zimmerreiſe fab er in der Einbildung jeden 
Winkel, der ihm auf der wirklichen vorfam; auf der Brücke 
umduͤftete ibn das friſche Heu; er bob ſeine Fuͤße hoͤher, 
wann er im Geiſt auf den Huͤgel gekommen war; im Hinter⸗ 
grunde des Zimmers wurden zween Stuͤhle neben einander 
gepflanzt, über die er hinuͤber kletterte, wenn ibm ein Zauu 
vorkam. Er luͤftete ſich, wenn er an ſeiner Herberge anges 
langt war; er oͤfnete ſeine Flaſche; von einem ſeiner Fenſter 
aus mahlte ſich ſeine Fantaſie die ganze Ausſicht des Huͤgels: 
und wenn er dann eine Stunde ausgeruht und ſich erfriſcht 
hatte, ſo trat er eben ſo bedaͤchtig den Ruͤckzug an, uͤberſtieg 
wieder jeden Zaun, und zollte von Station zu Station ſeine 
Gruͤße. 

«Ihr, die ihr dieſen wunderlichen Alten belacht, laßt 
denkenden Craft auf euere Stirne treten, und ahmt ibm nach! 
Durch dieſe taͤglichen Uebungen brachte er ſein Leben auf 
96 Jahre. Er war ein Vater dem Betruͤbten, ein Troͤſter 
dem Leidenden, dem Duͤrftigen ein Stab, — der beßte, gut⸗ 
muͤthigſte Menſch der ganzen Gegend. Stets froh in ſich 
ſelber, ſuchte er auch uͤber andere Frohſinn zu verbreiten, 
und achtete kein Opfer su groß. Den Ungluͤcklichen widmete 
er die Gaben, welche andere an loſe Vergnuͤgungen ver⸗ 
ſchwenden, und bekam ihr ſegnendes Loaͤcheln und ihr Gebet 
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zum Lohne. Mag der Sturm feine Aſche verſtrenen, das 


Andenfen an ſein Herz wird ewig unter dieſen Menſchen 
Jeben. » —— 

Die fo ihn bloß ſahen, liebten den Mann wegen ſeiner 
Eigenheiten; die ſeines Beyſtandes bedurften, verehrten {bn 
wegen ſeiner Tugend und Milde. Im ganzen Lauje eines 
ſo langen Lebens konnte niemand aufſtehen und ſagen: Nobs 
habe ihn auch nur in Gedanken beleidigt. Bey einem ſehr 
mittelmaͤßigen Einkommen behauptete er Go Jahre hindurch 
den Namen des Mildthaͤtigen, und ließ bey ſeinem Hinſchei⸗ 
den ſeiner Familie nur wenig zuruͤck. Aber er vermachte ihr 
dabey ein unſchaͤzbares Erbe: — jene Segnungen, welche 
der lohnende Himmel fuͤr die Kinder der Barmherzigen auf⸗ 
bewahrt.. 


b.) 
En Vers. 
Das Glid, 
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einen Alter, keinen Zeiten ntenvieft das Grid F6 ges 
uf Stecken 


Manchem bringet es ſchon Fruͤchte weun er noch a 


rie. veitet : 
Manchem hebt es au zu blüben, wenn ce ſchon an Rrüden 
| ſchleicht; 
Wanchem iſt es nie gekommen, manchen bat es ſtets rune , 


ri ſoviel in feinens Imnern ſindet, daß er nicht mebr heiſcht, 


der Himmel ibm georduet, den hat nie das Gluͤck ge 


Ne taͤuſcht. 
(Kamler.) “ | 


2. | 
Auf den Arzt Scotus. 
Gtotus if din quter Mr: t; wer fé ſehnt aauf * iehn | 
Uud der vᷣlagen dieſer Welt Los au ſeyn, * rufet ihn. 
— | Œamker,) 


\® 
LS 


536 : Lectures diverses. 
| 3. 
(Geld s Liebe. . 


O O bé © 4 © Q dt © 4 o à 
Ein Alter liebt die Thaler, ein Junger liebt fie auch; 
Nur jener sum Verſtecken und bicfer sum Gebrauch. 

(Ramler.) 


4. 


Drey Facultéten. 
Juriſten, Aerzte, Prieſter, find alle drey beſtiſſen, 
Die Leute zu purgieren, an Seckel, Leib, Gewiſſen. 
os (Ramler.) 


Trintlied. 


pôrt Brüder, die Zeit if ein Becher, 
Drin gießet das Schickſal dem Zecher, 
Bald Gale, bald Waſſer, bald Wein; 
Was geſtern als Wein uns erfreute, 
Verwandelt in Waſſer ſich heute, 
Und morgen fann Galle drin ſeyn. 


Doch weiſere Zecher verſtehen, 
Mit Klugheit zu trinken, und ſehen 
Zuvor in den Becher hinein; 
Und blinket er guͤlden, ſo trinken 
Sie haſtigen Zuges, und duͤnken 
Sich heute nur durſtig zu ſeyn. 


Drum fuͤllt euch das Schickſal, ihr Zecher, 
Mit ſlieſendem Golde den Becher, 
Und ladet sum trinken euch eii; 
So laßt euch das Waſſer von morgen, 
Die Galle von geſtern, nicht forgen, | 
und trinlet den heutigen Wein. 
(Blumauer.) 
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Glaͤck und Ungrid. F I 
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Die beyden Bruͤder Giüc und unglack lebten immer 


+. 0 
Unbruͤderlich; 
Doch ihre Eltern, Zufall und Fortuna, 


Vertrugen ſich. 

Dem Ungluͤck mit der ſtets — Stirne, 
War Niemand g 

Und Gluͤck war cin — Wihiter Soͤhnchen 


Bol uth. 
Die Zeit der nd Ver der erſten Spiele 
Man bringt ſie — OR auf Vas naͤchſte 


Gluͤck that hier machtig d vornehm und fudierte — 
Bis an das Kinn; 
Und Ungluͤck Beulen zwar am Kopfe, 
Gruͤtze drinn. 
Gluͤck war —* ts (1 a, Muͤßiggehen, 
ien an 
Doch ſtets ins * panne ward ſein Bruder, 
Der arme Gau 
In Gluͤck verliebte ‘fé, aum Rafen, Jungfer 


ilofopbie, 
Die, <OlüÉ muf Gchenéans mein Gatte tverden,: 
Nur immer fchrie. 
Doc Gluͤck guet ie bic uͤberkluge 
Vergafte ſich in Spore gd iſt immer 
Weil ungluͤck ET RUE FA biich es freilich 
elie 

Doch troͤſtet bi fa bi mit jenem Stolze 
iſſen gieht. 

Gluͤck im Gcaufé viel qu — FA altert 

vor 

Wird gatterbeft, 1 md ri und verſinket 


i 
Doch Ungluͤck * bey manchen harten Schlaͤgen, 
Bey manchem Straus, 
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Noch immer fier, mg ungebeuaten Muthes 
Des Schwaͤrmens ti $e — endlich muͤde, 


enkt jeder nun, 
In eines fichebollen — Armen 


Re à 
Und Unglück nou fé fo sig weil's mit Hoffnung 


ich kl 
Da Gluͤck, mit — Hermaͤhlet, 
Ungluͤcklich ward. 
Alxinger.) 


Te 
Der Arme 
Lo [ 2) 1 © o | #4 © 
Gott, wie Lange muß id darben! — 
— — 0 mt © * [2] … 
Ewig gluͤcklich find dié nun, 
© 2 o OO m0 
Die vor mir im Frieden flarben, 
+ (2) mt 0 4 © ef 
Um vom Elend aussurnbn, 
Huͤlfe! Que du lange fdumen? 
Halb verſchmachtet fe id hier: 
n 


Goldne Srüchten an den Baͤumen, 
Reicher Herbſt, was helft ibr mir? — 


Bauern ſammeln in die Scheune 
Korn nnd Weizen auf wie Sand; 
Aber, wenn ich Armer weine, 
So verſchließen ſie die Gant, - 


Reiche raffeln mit den Wagen; 
Fett vom Daber ift ihr Dferd : 

Raffelt nut! daß ibr die Klagen 
Eines armen Manns nibt hoͤrt. 


— PA mir Gott gegchen, 
r fem Œlend noch nicbt” fubit, 
Seh dich im Herbſtwind beben, 
Der mit deinen Lumpen — 
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Ol! dann graͤm ich mich am Stabe, 
Hoͤre dein Geſchrey nach Brod, 
Sep, Stillen: armer Rnabe! 
aͤrſt du tod! ac waͤrſt du toù! 


Menſchen iſt denn kein Erbarmen, 
Kein Erbarmen unter euch? 
Sind die Duͤrftigen, die Armen 
Euch an Fleiſch und Blut nicht gleich? 
O! fo werft, wie enern Hunden, 
Mir nur einen Biſſen zu! 
Doch, wer Armuth nie empfunden 
Weiß es nicht, mie web ſie tou. 


Gott! fo muß id) ewig darden! 
O, wie cklich 


ſind die nun, 
Ole vor mir im Frieden ſtarben, 
Um vom Œlend auszuruhn! 
| Schubart. 
8. | 


Die Nmarmung. 
Fe] Oo m4 © = OS + © 
Wie um ibren Stab die Rebe. 
⸗ O mO ms © A] 
Bruͤnſtig Ranke ſtrickt 
Wie der Epbeu pre Gemebe |. 
An der Ulme Buſen druͤckt; 


Wie ein Taubenpaar ſich ſchnaͤbelt, 
Und auf ausgeforſchtem Neſt, 
Von der Liebe Rauſch uninebelt 
ydaſchen ſich und wuͤrgen laͤt: 


Duͤrſt id dich rund fo umfangeut 
nr — du, —— a 
Dürften fo zuſammen bangen + 
..  Unfre Lippen ewiglich! 


Dann, von feines Fuͤrſten Mahle, 
Nicht von feines Gartens Frucht, 
Mod des Reben - Gottes Schaale 
Wuͤrde dann mein Gaum verſucht. 
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Sterben wollt' id im Genuſſe, 
Wie ihn deine Lippe beut! 

Sterben in dem langen Kuſſe 
Wolluſtvoller Trunkenheit! — 


Komm, o komm und laß uns ſterben! 
Mir entlodert ſchon der Geiſt! 

Fluch vermachet ſey dem Erben, 

Der uns von einander reiſt! 


Unter Myrten, wo wir fallen, 
Bleib' uns eine Gruft bevor! 

Unſre Seelen aber mallen 
In vereintem Hauch empor. 


In die ſeligen Geſilde, 

Voller Wohlgeruch und Pracht, 
Dannen ſtete Fruͤhlings⸗Milde 
WVom entwoͤlkten Himmel lacht; 


Wo die Baͤume ſchoͤner bluͤhen, 
Wo die Quellen, wo der Wind, 

Und der Voͤgel Melodien 
Lieblicher und reiner ſind; 


Wo das Auge des Betruͤbten 
Seine Thraͤnen ausgeweint, 

Und Geliebte mit Geliebten 
Ewig das Geſchick vereint; 


Wo nun Phaon, voll Bedauren, 
Seiner Sapho ſich erbarmt; 
Wo Petrarka ruhig Lauren 
“An der reinſten Quell umarmt; 


und “auf rund umſchirmten Wieſen, 
Nicht vom Argwohn mehr geſtoͤrt, 


| Giixéticher bey Heloiſen 


Abaͤlard die Liebe febrt. —. 


D, des Himmels voler Sreudeñn, 
Den id da fon offen fab! 
fomm! von binnen [ag uns ſcheiden! 
Eia waͤren mir fon. da! 
— (Buͤrger.? 
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Beruhigung. 


| Wo ms une Buden Sie 


rage Vollnmondſchimmer blinft, 
Wo um fhroffe Geljenbange 
Sid die Epheuranke fhlingt ; 
Wo ans balb verfalinem Thurme 
Gin verlafnes Baͤumchen ragt, 
Und, emporgefcheucht vom Sturme, 
Schauervoll die Eule klagt; 


Wo um ſterbende Geſtraͤuche 
Sich der graue Nebel dehnt, 
Wo im truͤben Erlenteichee 
Duͤrres Rohr im Winde toͤnt; 
Wo in wildverwachſsnen Gruͤnden 
Dumpf der Waldſtrom wiederhallt, 
Wo ein Spiel den Abendwinden, 
Duͤrres Laub auf Graͤber wallt; 


Wo,im bleichen Sternenſcheine, 
Um den fruͤhverlohrnes Freund, 
Einſam im Zipreſſenhaine 
Hoffnungeloſe Sehnſucht weint: 
Da, da wandelt von den Spielen 
Angeſtaunter Thorheit fern/ — 
Unter ahndenden Gefuͤhlen 
Schwermuth! dein —S gern! 


Da erfuͤllt ein banges Sébriet 
Mach des Grabes Ruh' ſein Herz; 


La crgieft in heiſſen Tbränen, 


Sid der Seele banger _ 
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/ | Und fein Blick durchſchaut die trübe 
| | Sufunft vubig bis ans Grab, 
Und es ruft, <Gott ift die Lichbe, 
Jeder Stern auf ibn herab. 


(Matbiffon.) 
! | | | 10. 


An den Abendſtern. 


Siern de Gicbe! 
Bieich und trûbe 
Blinft din Gibertide; 
Meinen Briden 
Stralſt Eitzůckcn 
* + © J 
Du, wie vormals nicht! 
Deine Schimmer 
Fanden immer 
Mid bey frohem Sinn; 
Doch die Tage 
Sonder Klage | ; 
Slohn zu ſchuell dapin 
: Ærennntg raubte, 
1 Eh ichs glanbte, 
Meinen Damon mir; | 


Herzen biutes 
Um den Guten; 


Tprénend Hlag ichs dr! 
| (Mathiſſon.) 


G. 
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Freyheit. 


—4 mi OO « O 2* [a 6 
Wer unter eines Maͤdchens Hand, 


Sid ais ein Selade ſchmiegt, 

und von der gicbe ffigebannt, 

In ſchnoͤden Feſan liegt; 

Weh dem ! der if din armee Wicht 
Er kennt bie gone Freyheit nicht. 


Wer ſich um Fuͤrſten Gunſt und Rang 
Mit ſaurem Schweiß bemuͤht, 
Und, eingeſpannt ſein Lebenlang, 

Am Pflug des Staates zieht; 

Weh dem, der iſt ein armer Wicht, 
Er kennt die goldne Freyheit nicht. 


Wer um ein ſchimmerndes Metal 
Dem boͤſen Mammon dient, 

Und ſeiner vollen Saͤcke Zahl 

Nur zu vermehren ſinnt; 

Weh dem, der iſt ein armer Wicht, 
Er kennt die goldne Freyheit nicht. 


| Do mer dieß alles leicht entbehrt 


Wornach der Thor nur ſtrebt, 
Und froh bey ſeinem eignen Heerd 
Nur ſich, nicht andern lebt; 

Der iſt's allein der ſagen kann: 


Wohl mir, ich bin ein freyer Mann. 
de G. | M m 
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Fragment aus Voſſens Luiſe. 
4 OO OO "= 4 
RO — Qui ! gemante * der trauten Geſpielin: 


OmOO 1 OO mm 


Ge vi ier in ben Si, Fr wo 1 À mandat 
Veren bis ae. Bald rennes die ãiniereEiundede zůr foie 


ET pra wehmuͤthig die Brant, und drüdite die Hand ihr 
Innig. Da trat an das Fenſter Amalia, blikte den Mond an, 
Und das Gewoͤlr, das fluͤchtig mit wechſelndem Glanz ihr 
voruͤber 
Walete, jetzt ihr enthuͤllt', und dunkler jetzo dahinzog; 
Und wie der Wind auf dem Hofe das gelbe Laub von den Baͤumen 
Wirbelte, wogt' und zerſtreute, mit ſchauerlichem Geraſſel. 
Sinnend ſtand ſie, und ſchwieg; ; und der Mond beglaͤnzte die 
F Thraͤne / 
Die auf roſiger Wang' ihr zitterte. Aber ſie hielt ſich, 
Wandt' ihr Geſicht ins dunkel, und ſprach mit erzwungenem 
.Leichtſinn:. 
Rede, wie Braͤuten geziemt, was frohliches nicht von dem 
* Abſchied, 
Trautes Kind! und zumal am heiligen Polterabend, 
Da ſchon Kammer und Bette zur Hochzeitfeier geſchmuͤckt iſt! 
Schad' um die kleine Luiſe, das jugendlich huͤpfende Maͤgdlein, 
Daß es fo bald Hausmuͤtterchen wird, und dem Manne 
gehorſam. 
Maͤnner kuͤſſen nicht mehr mit Beſcheidenheit , oder erroͤthend; 
Herriſch umarmt die Gattin der Herr Gemahl, und zerkuͤßt ihr, 
Oft mit ſtechendem Kuſſe, die Waͤngelein, wenn es ihm einfaͤllt; 
Alles nach Pflicht und Geſetz, und endlich muß ſie noch wiegen. 
Sage, wie bogſt du den Nacken ſo will ins Joch, da du ſchoͤn 
biſt? 
Drohend erwiederte drauf die freundliche ſchoͤne Luiſe: 
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Spoͤtterin, nidt fo gervogt! Di gluͤben die ſchelmiſchen 
| Aeuglein 


Nicht umſonſt; und ich fuͤhle, wie maͤchtig es hier in dem 
| warmen 
Wallenden Buſen dir pocht. Ein Juͤngferchen ſtraͤubet ſich 
| | minder, 


Und ein anderes mebr ; doch folgen fie alle nicht ungern. 
Warum huͤlfe man doch ſo emſiglich, um der Geſpielin 
Ihr hochzeitlich Gewand zu fertigen, oder den Brautkranz, 
Froh, mit leiſem Geſang und Seufzerchen, und mit Gelaͤchter? 
Aber du muſt doch ſehen, mie unſere ſchoͤn⸗ Beſetzung 


Von natuͤrlichem Moos und taftenen Purpurroſen 


Auf dem ſchimmernden Atlas ſich ausnimmt. Heut' in der 
| —Fruͤhe, 
Hab ich geheim vollendet, damit nicht Walter mich ſtoͤrte. 
Alſo Luiſ', und erhob das milchweis ſchimmernde Brautkleid 
Aus der Kommod; und zeigt' es am matteren Strale des 
J | - Mondes, 


I Bange beſah es entfaltend Amalia; jetzo begann ſie: 
Rind, ich beneide die Pracht! nun danke du meiner Erſindung! 


Aber wir ſollten doch ſehen, wie es ausſieht, wenn dich der 
| e Bater 

Morgen bey uns antraut, im ſtattlichen Ehrengewande. 

Steht nicht dort am Fenſter ein Myrtenbaͤumchen zum Braut⸗ 
| franz ? 

Laͤchelnd erwiederte drauf die roſenwangige Jungfrau: 

Was du fuͤr Tand ausſinnſt, Muthwillige! Soll ich zuletzt noch 

Maͤdchenhaft mit meiner Amalia ſpielen und albern? 


Krampe die Thuͤre nue zu; der Braͤutigam môchte mir nach⸗ 


| nn ee . bn. 
Sprachs, und nahm von dem Haupte den ſchoͤn geformten 
J | Filzhut, 
Weis und ſamtener Weiche, mit braͤunlichen Zotten geraͤndet; 
Loͤſete dann ihr Kaſtanienhaar das in glaͤnzenden Ringeln 


In 2 





|. 
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uUeber die Schulter ſich gof, unentſtellt vom Staube des 
Mehles. 
Aber Amalia ſtand, und ſchlichtete ſanft ihr die Locken 
Mit weitzahnigem Kamm, und freute ſich ihres Geringels; 
Ordnete dann und flocht, nach der Sitte der attiſchen Jung⸗ 
| fraun ; 
So wie Prariteles cinft und Phidias Maͤdchen des Himmels 
Bildeten, oder ſich felbft die Muſ' Angelifa mablet; 
Alſo ſchuf fie das lockre Geñecbt, das, in Wellen ſich blaͤhend, 
Mit nachlaͤßiger Schwingung zuruͤck auf die Scheitel gerollt 
war. 
Aber des Nackens Weiſſ' umflatterte zartes Gekraͤuſel, 
Gleichſam entflobn; und vorn, um Hals und Schulter ſich 
windend, 
Schlaͤngelten ihr zwo Locken hinab auf den wallenden Buſen. 
Jetzo brach fie Geſproß von der Myrtenſtaud' an dem Fenſter, 
Hand es ründend Seid, und kraͤnzte Did, edle der Jung⸗ 
fraun, 
Selder wuͤrdig Kranzes, Dich wuͤrdige! Sanft nun um⸗ 
ſchlang ihn 
Welliges Haar ringsum, es verbarg ibn hinten die Flechte. 
Und Amalia neigte ſich hold, anredend die Jungfrau: 
Braͤutchen, das Haupt iſt geſchmuͤckt, wie den Grazien, und 
wie der Hebe, 
Wann ſie im Fruͤhlingstanz ſich vereinigen um Afrodite. 
Jetzt mit dem ſchoͤnen Gewand' umhuͤlle Dich. Aber zum 
Brautſchmuck 
Stuͤnden ein feineres Hemd und ſeidene Struͤmpfe nicht 
unrecht. 
Nickend erwiederte drauf das roſenwangige Maͤgdlein; 
Großen Dank! Ich trage mein Hemd, wie es wackeren Jung⸗ 
fraun 
Ziemt, beſtaͤndig von feiner und ſelbſtgeſponnener Leinwand! 
Schaue nur hier am Halſe! Wozu denn das ſaubere Spinnrad, 
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Welches mie Papa geſchenkt, die sarteften Flocken zu fbinnen, 
Waͤhrend er lieſt im Geſurr am heimlichen Winterabend, 
Oder Geſchichtchen erzaͤhlt! Dein Scherz mit den ſeidenen 
Struͤmpfen 
Gienge noch wohl, wenn dirs, Brautjuͤngferchen, alſo geluͤſtet. 
Sprachs, und holte die Struͤmpf', und die feſtlichen Schuhe 
I von Atlas, 
Wandte ſich weg, und ſtreifte der Baumwoll helles Gewirk ab, 
Huͤllete ſugs in die Seide die zartgeruͤndeten Fuͤßchen, 
Sittſam, nahete dann; und die filbernen Schnallen im 
Mondſchein 
Funkelten. Raſch nun warf ſie das leichte Gewand von der 
Schulter, 
Fein und olivengruͤn, umglaͤnzt von ſtaͤhlernen Knoͤpfen, 
Ueber die Lehne des Stuhls; und nahm aus den Haͤnden der 
— | | Sreundin 
Ihr hochzeitlich Gewand, mit Moos umbordet und Roſen: 
Welches den lieblichen Wuchs nachahmete, ſanft anſchließend; 
Nicht mit der gaukelnden Mod' unfoͤrmlichem Wulſte die 
| | | Huͤften 
Laſtete. Eilig bedient von Amalia, ſchluͤpfte die Jungfrau 
In das Gewand; mit Gerieſel hinab su den Ferſen entwallt es, 
Hell vom Monde beglaͤnzt; und fie ſchnuͤrt' es behend um den 
| os Bufen, 
Welcher, des Zwangs unwillig, fid Bob voll uͤppiger Jugend; 
und wie ein fiefender Duft umhuͤllt ihn der forenc Schleyer; 
Alſo ſchwebt, in Raͤchten des Mais, um die Scheibe des 
a Mondes 
Oft ein duͤnnes Gewoͤlk, den aͤugeren Rand nue enthullend. 
Aber Amalia kuͤßte die Braut, und ſagte mit Inbrunſt: 
Du holdſeeliges Maͤdchen! Wie ſchlank und erhabenes Wuchſes 
Wandelt fie, anmuthesvoll, als ſchwebte fie! und, 0 wie lieblich 
Dieſes Engelsgeſicht, und die Roſenwange voll Unſchuld, 
Und dies glaͤnzende Vian der Aeugeleinl Willſt du mich anſehn 


! 
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Komm und fau in den Spiegel und ſchaͤme dich, daß du ſo 
ſchoͤn biſt! 


Trauteſte, nimm das Gehenk, noch warm vom Buſen der 


Freundin, 


Zum Andenken von mir: mein Nam' aus eigenem Haar iſt 


Borne geſchraͤnkt, und hinten die ſchoͤn gcfochtene Locke; 
Daß du den Schmuck anlegend, auch ferne dich meiner 
erinnerſt. 
Sprachs, und band der Freundin das ſchoͤne Geſchenk um 
| den Nacken, 
Das, den goldenen Bord eprund mit Derlen umringet, 
Uater geſchliffnem Kriſtalle das Haar und den Namen be⸗ 
ſchirmte. 
und ſie umarmten einander, die zwo gleichherzigen Jungfraun, 
Heftig mit langem Kuß, und gelobten ewige Freundſchaft; 
Heiß vordringende Zaͤhren vermiſchten ſich. Aber mit einmal 
Klopfte der —— an ꝛc. 


13. 
Das Zeitalter. 


F 


Ein Fragment aus Goͤthes Zermann und Dorothea. 


Als nun der geiſtliche Herr den fremden Richter befragte, 
Was die Gemeine gelitten, wie lang ſie vom Hauſe vertrieben; 
Sagte der Mann darauf: nicht kurz find unſere Leiden; 
Dan wir baben das Bittre der famtlihen Fabre actruufen, 


Schrecklicher, weil auch uns die fchônfte Hoffnung serftort mar, . 


Denn wer lâugnet es wohl, daß hoch fih das Herz ibm erboben, 
Ihm die frènere Bruſt mit reineren Pulſen geſchlagen, 

Als ſich der erſte Glanz der neuen Sonne beran bob, . 

Als man borte vom Rechte des Menſchen, das allen gemein ſey, 
Bon dcr begeifternden Freyheit und von der loͤblichen Gleichheit! 
Damals hoffte jeder ſich ſelbſt su leben; es fchien ſich 
Aufzuloͤſen das Band, das viele Lanber umſtrickte, 
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Dat der Muͤßiggang und der Eigennutz in der Hand hielt. 
Schauten nicht alle Voͤlker in jenen draͤngenden Tagen, 
Nach der Hauptſtadt der Welt, die es ſchon ſo lange geweſen, 
Und jetzt mehr als je den herrlichen Namen verdiente? 
Waren nicht jener Maͤnner, der erſten Verkuͤnder der Both⸗ 
ſchaft, 
Namen den hoͤchſten gleich, die unter die Sterne geſetzt ſind? 
Wuchs nicht jeglichem Menſchen der Muth und der Geiſt und 
die Sprache ? 
Und tir waren zuerſt, als Nachbarn, lebhaft entzuͤndet. 
Da begann der Krieg, und die Zuͤge bewaffneter Franken 
Ruͤckten naͤher; allein ſie ſchienen nur Freundſchaft su bringen.- 
Und die brachten ſie auch: denn ihnen erhoͤht war die Seele 
Allen; ſie pflanzten mit Luſt die munteren Baͤume der Freyheit, 
Jedem das Seine verſprechend, und jedem die eigne Regierung. 
Hoch erfreute ſich da die Jugend, ſich freute das Alter, 
Und der muntere Tanz begann um die neue Standarte. 
So gewannen ſie bald, die uͤberwiegenden Franken, 
Erſt der Maͤnner Geiſt mit feurigem, muntern Beginnen, 
Dann die Herzen der Weiber mit unwiderſtehlicher Anmuth. 
Leicht ſelbſt ſchien uns der Druck des vielbeduͤrfenden Krieges; 
Denn die Hoffnung umſchwebte vor unſern Augen die Ferne, 
Lockte die Blicke hinaus in nen eroͤffnete Bahnen. 
*O, wie froh iſt die Zeit, wenn mit der Braut ſich der 
Braͤutgam | 
Schwinget im Tanje / den Tag der gewuͤnſchten Verbindung 
erwartend? 
Aber herrlicher war die Zeit in der uns das Hoͤchſte, 
Was der Menſch ſich denkt, als nah und erreichbar ſich zeigte. 
Da war jedem die Zunge geloͤſt; es ſprachen die Greiſe, 
Maͤnner und Juͤnglinge laut voll hohen Sinns und Gefuͤhles. 
Aber der Himmel truͤbte ſich bald. Um den Vortheil der 
Herrſchaft 
Stritt ein verderbtes Geſchlecht, unwuͤrdig das Gute zu 
ſchaffen. 
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Sie ermorbeten fi, und unterdridten die nenen 
Nachbarn und Brüder, und fandten die eigennuͤtzige Menge. 
Und es praßten bey uns die Obern, und raubten im Großen, 
Und es raubten und praften bis su dem kleinſten die Kleinen; 
Jeder fhien nur beforat , es bleibe mas uͤbrig für morgen. 
Allzugroß mar die Noth, und taͤglich wuchs die Bedruͤckung; 
Niemand vernahm das Geſchrey; ſie waren — Herren des 
ages. 
Da fiel Kummer und Wuth auch ſelbſt ein gelaßnes Gemuͤth an; 
Jeder ſann nur und ſchwur, die Beleidigung alle zu raͤchen, 
Und den bittern Verluſt der doppelt betrogenen Hoffnung. 
Und es wendete ſich das Gluͤck auf die Seite der Deutſchen, 
Und der Franke Aob mit eiligen Maͤrſchen zuruͤcke. | 
Ach, da fublten wir erſt das traurige Schickſal des Krieges! 
Denn der Sieger iſt grof und gut ; zum menigften ſcheint ers, 
Und er ſchonet den Mann, den beftegten, als mûr’ er der feine, 
Wenn er ihm taͤglich nüust, und mit den Guͤtern ibm diener. 
Aber der Fluͤchtige fennt kein Geſetz; denn er wehrt nur den 
| Tod ab, 
Und verzehret nur ſchnell und obne Ruͤckſicht die Güter. 
Dann iſt ſein Gemuͤth auch erhitzt, und es kehrt die Ben 
zweiflung 
Aus dem Herzen hervor das frevelhafte Beginnen. 
Nichts iſt heilig ihm mehr; er raubt es. Die wilde Begierde 
Dringt mit Gewalt auf das Weib, und macht die Luſi sum 
| | Entſetzen. 
Ueberall ſieht er den Tod, und genießet die lezten Minuten 
Grauſam, freut ſich des Bluts, und freut ſich des heulenden 
| | À Jammers. 
Grimmig erhub ſich darauf in unſern Maͤnnern die Wuth nun, 
Das Verlorne zu raͤchen, und zu vertheid'gen die Reſte. 
Alles ergriff die Waffen, gelockt von der Eile des Fluͤchtlings, 
Und vom blaſſen Geſicht und ſcheuunſicheren Blicke. 
Raſtlos nun erklang das Getoͤn der ſtuͤrmenden Glocke, 
Und die kuͤnft ge Gefahr hielt nicht die grimmige Wuth auf. 
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Schnell verwandelte fl des Feldbau's friedliche Ruͤſſung 


MNun in Wehre. Da troff vom Blute Gabel und Senſe. 


Ohne Begnadigung ſiel der Feind, und ohne Verſchonung; 
Ueberall raſſte die Wuth und die feige tuͤckiſche Schwaͤche. 
Moͤcht ich den Menſchen doch nie in dieſer ſchnoͤden Verirrung 
Wiederſehn! Das wuͤthende Thier iſt ein beſſerer Anblick. 
Spypraͤch/ er doch nie von Freyheit, als koͤnnt er ſich ſelber 
| regieren! 
Losgebunden erſcheint, ſobald die Schranken hinweg ſind, 
Miles Voͤſe, das tief das Geſetz in die Winkel zuruͤck trieb. 


— 14. 
Fragment aus Neubecks Geſundbrunnen. 
F 1V. Geſang. 


dt —0 0 4 m1 © 0  Q D'n © 
Eins nur iſt mir bewüßt, was Rônig und Bettler fich wuͤnſchet/ 
Deſſen Verluſt den erſten entgoͤttert im Purpurgewande, 
Deſſen Beſitz den Mann im Kittel erhoͤhet zum Halbgott. 
Holde Geſundheit du, du biſt dieß Eine! dich miſſen, 
Heißt aufhoͤren zu leben und doch nicht ſterben; dich haben, 
Heißt auf goldener Leiter zum Sitz der Olympier ſteigen. 
Siehe! die weite Natur, reich ausgeſteuert mit Gaben 
Aus der ſchaffenden Hand Allvaters, ſpendet die Fuͤlle 
Koͤſtlicher Guͤter zum weiſen Genuß deu Erdebewohnernr! 
Ohne dich find fe nicht da. Dem Erkrankten ſcheint die 
| Natur ſelbſt 
Siech und leer; ihr großes, geſtirntes Tempelgewoͤlbe, 
Eine Verweſungsgruft; der Mond, die duͤſtere Lampe 
Die dem Elenden daͤmmert, der uͤber Verweſungen wandelt. 


Sierbliche, denen ein Gott dieß unaus ſprechliche Gluͤck goͤnnt: 


CEinen geſunden Geiſt, und einen geſunden Gefaͤhrten, 
Der, mit freyen Sinnen geruͤſtet, den Funken der Gottheit 
Traͤgt in irdiſcher Huͤlle, verſcherzt das himmliſche Kleinod 
Durch unweiſen Lebensgenuß nie! Freunde, bewahrt cb, 


+» 
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Wie der Streiter den Schild, und ihr werdet kuͤhner 
beſiegen 
Jegliches Sturmes Gewalt auf der dunkeln Woge des 
Lebens. 
Laß dir meinen Geſang der Geheimniſſe groͤſtes enthuͤllen, 
Dauernder dich zu freun des guten Sterns der Geſundheit, 
Oder, wofern ihn mit Nebel bewoͤlkt ein neidiſcher Daͤmon, 
Muthig den Feind zu verjagen und unter dem —— 
Einfluß 
Dieſes Geſtirns das Gluͤck des Daſeyns froh zu genießen, 


Heiter und ſatt vom Mahle des Lebens, ein froͤhlicher Gaſt, 


einſt 
Aufzuſtehn! und: “Ich war in Arkadien auch! dich an 
| rüpmen. 
Siehe, Bewegung erhaͤlt das Wohlſeyn aller Geſchoͤpfe. 
Selbſt was leblos ruht in der Schoͤpfung weitem Gebiete, 
Wird durch rege Bewegung veredelt, gewinnet an Schoͤne. — 
Stachliche Diſteln erzeugt das muͤßig liegende Brachfeld, 
Aus des ſcholligen Ackers emporgeworfener Furche 
Sproßt der naͤhrende Halm, und wuchert mit — 
ehren. 
Wird nicht zum faulen Moraſt des Th gaͤhrende 
ache, 
Die tein Luͤftchen bewegt, kein Sturm aufwuͤhlt in der Tiefe? 
Keine Nayade bewohnt den ſchlummernden Se, wo 
beſtaͤndig 
Neblichter Dunſt ausdampft, un grünliher Schlamm ſich 
erzeuget; 
Aber der Baͤche Kryſtall und den hel da de F 
Der mit Geſprudel ſich über die Wurzeln alternder Baͤume 
Murmelnd ergießet, von Klippe zu Klippe die Kieſelchen 
fortwaͤlzt, 
Und im maͤandriſchen Laufe bewaͤſſert arkadiſche Thaͤler; 


a 
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Ihn nur lieben die Nymfen, und baden die roſigen Glieder 
Durch die ſchwuͤlere Nacht in ſeinem lebendigen Silber. 
Sey nr ibn des Bachs, wofern du die Gaben der 
Nymfen 
Willſt dir sum Heile geniegen ! Entreiße de gt 
une, 
Welche die Musteln erſchlafft und die Nerven des Zaͤrtlinges 
laͤhmet, 
Bis er — bleich, ein wankender Schemen, umher⸗ 
ſchleicht. 
Auf! ihr Teinker der Quelle! die tauſendfarbige Landſchaft 
Laͤchelt dem Freund der Natur ! und er wandelt, wohin ibn 
die Baume, 
Oder der Zufall fuͤhrt: bald zwiſchen goldenen Ernten, 
Die mit ſchmaͤchtigem Halm engegenreifen der Sichel; 
Bald am gewundenen Ufer des majeſtaͤtiſchen Stromes, 
Der auf ſilbernem Ruͤcken den Reichthum ferner Gefilde, 
Doͤrfer und Staͤdte voruͤber, mit fatternden Wimpeln dabin 
- traͤgt; 


Bald in dem Blumengewimmel der grün-umbügelten 


Thaltrift, 
Mo, nach froͤhlicher Schur weißvlicßiger Heerden, des Feſtes 
Jubel ertoͤnt, und der Wald die baͤuriſchen Lieder zuruͤckhallt. 
Seliger Mann! den nie die Sirenen⸗Geſaͤnge der Ehre, 


Nie der hoͤfiſche Stolz und der laͤrmende Markt der Gewinn⸗ 


ſucht 

Aus dem ſchoͤnen Gebiete verlocken der reineſten Freuden, 
Die der hehren Natur vollwallenden Urnen entſtroͤmen; 
Der aus goldenem Becher der Morgenroͤthe Begeiſtrung | 
Œrinft, und mit ſchoͤnen —— den Geiſt bereichert am 
7: Urborn 

Heiliger Seelengenuͤſe, heſucht von wentzen Edlen. 
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Ihn entzuͤcken die Hymnen des Walds, in der Jugend des 


Lenztags; 
Ihn erfreuen im Herbſt fruchtreich die lachenden Gaͤrten, 
Wo das reifende Gold am Gezweig, wie der Morgen, 
erroͤthet; 
Ihn der kryſtallene Winterpallaſt beeiſter Gehoͤlze, 
Wo die Blume des Froſts hell blinkt an dem Quelle der 


| Rehe 
Und im bereiften Geſtraͤuch das Eichhorn ne 
Geliger Mann den diefes entzuͤckt! Ihn weihet vor viclen 
Sich sum Licbling die gute Natar und zum Prieſter der 

Wahrheit. 
Freundinnen, folget der Muſe zum ſtillen, entlegenen Haine! 
Laßt mit kryſtallnem Gefaͤß euch ein laͤndliches Maͤdchen 
begleiten, 
Euch mit der Friſche des Quells den Durſt zu ſtillen im 
Schatten, 
Wann ihr vertraulich hier, an ein murmelndes Baͤchlein 
gelagert, 
Ausruht, horchend der Amſel Geſang im Wipfel der Buche, 
Oder ſelber ein Lied von Bof anſtimmend, dem Saͤnger 
Lieblicher Land⸗Idyllen, die ſelbſt Apollon⸗Homeros 
Beyfallslaͤcheln gewaͤnnen, wofern fie der Alte vernaͤhme. 
Hebſt du zu Felsabhaͤngen und wildromantiſchen Berghoͤhn 
Gerne den Fuß, fo ſey mie gegruͤßt mit dem herzlichſten 
Gruße, 
Freund der Gebirge! Du biſt mir aͤhnlich, ich Le did 
Bruder. 

Fruͤh entzuͤckte mich ſchon, in dem Bluͤthenlenze der Kindheit, 


| Thuͤringens Bergirift: ſchon als Knabe beſtieg ich der 


Gleichen 
Alterthuͤmliche Vurg and die Felſengeſtade der Gera, 
Wo, von Geklipp umſtarrt, Goldadler horſten am Abhang. 


— 
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Weihrauch dampfte das Thal, und ic ſtand, vom werdenden 
À Früuͤhroth 
Angeſtrahlt, am benachbarten Himmel und athmete Bergluft. 
Heil dir, goldenes Land! wo zuerſt die Sonne mir aufſchloß 
Gottes herrliche Welt, wo zuerſt in daͤmmernder Moostluft 
Eine Muſe mich fand und den Schlummerer graͤnzte mit Ephen. 
Staunend erwacht' ich, und ſah die Wunder der fabelnden 
| | Vorwelt, 

Sah durch gruͤnes Gebuͤſch, an des Thalſtroms ſchilſigem Ufer, 
Nymfen und Hamadryaden den Fruͤhlingsreigen beginnen; 
Heil! und ſie weiheten mich zum Herold ihrer Geſchenke. 


Notice des livres élémentaires pour apprendre 


l'allemand, qui se trouvent chez le même 
libraire. 


-# Tableau synoptique de la langue allemande, au moyen 
duquel on a fait disparaitre les longueurs de l'en- 
seignement de cette langue, in-8. 1fr. 20 c. 

4 Nouvelle Grammaire allemande - pratique, ou Méthode 

| facile et amusante pour apprendre l'allemand, par 
Meidinger. Nouvelle édition, corrigée etaugmentée. 
in-5. an 0. | — 3fr. 5o c. 

Nouveau Dictionnaire français - allemand et allemand- 

frantais, à l'usage des deux nations. Cirquième 

édition originale, entièrement refondue et consi- 

dérablement augmentée; 2 vol. in-4. an 0. 24 fr. 

Le même ouvrage, 2 Vol. in-8. an 9. 24 fr. 

ÿ $" Dictionnaire de poche français - allemand et allemand- 
- français. Cinquième édition originale, entièrement 
.  refondue; 2 vol. in-12. format carré, an 9. 5 fr. 

Choix de différens inorceaux de littérature allemande, en 

#ers et en prose, avec la traduction française, re- 

cueillis par Weiss, Professeur au Lycée républicain; 

in-12. an 6. | . fr. 

Dialogues français et allemands, à l'usage des deux na- 

tions, in-8. T'roisiéme édition, corrigée et augmentée. 

an 9. 2fr. 25c. 

Distiques de Caton , en vers latins, français et allemands, 

avec une traduction interlinéaire de ces derniers, 

in-8. an 7. 1 fr. 5oc. 


des meilleurs poèmes de Zacharie, Kleist et Haller; 

avec deux traductions françaises, dont une absolu- 

ment littérale, in-8. an 6. zfr. 5o c. 

+ Fables de Lessing, en allemand et en francais, avec deux 
traductions, dont une interlinéaire et propre à faci- 

liter l'étude de l'allemand. in-8. ans. 5 fr. 

Idylles et Poèmes champètres de Gessner, avec la tra- 

| duction interlinéaire; 2 vol. in-8. an 0. 4fr. 5oc. 
4⸗ Avis d’une mère à sa fille, par madame de Lambert, en 
allemand et en français, in-8. an 8. 2 fr. 
Introduction à l’art d'écrire par principes, démontré par 

des modèles d'écriture française, suivie de l’anglaise, 


‘ L 

| : Essai d'un nouveau cours de langue allemande, ou-choix 
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romaine et coulée allemande, par Kiechél; avec 25 
blanches, in-foho oblong, an7. 9 fr. 
Modeles d'écriture allemande, €n 32 planches, in-fol. 
oblong ; accompagnés de sept feuilles de texte, 8. ofr. 
Misanthropie et repentir, drame par Kotzebue, traduit 
de l'allem. par Weiss, avec l'original allem. en regard, 


orné du portrait de l’auteur, in-8. an 7. . Sfr 
Règles de la bienséance, en français et allemand, à l'usage 
des deux nations, par Potevin, in 8. 2 fr. 


Nouveau Vocabulaire allemand- français, à l'usage de 
ceux qui s'appliquent à lire et à parler les deux 
langues, 8. an 6. Lfr. 50 c. 

Grammaire française de Meidinger, à l’usage des Alle- 
mands qui veulent apprendre le francais. Quin- 
zième édition, in-8. an 8. .. 8fr. 





Ouvrages Allemands à l'usage de ceux qui veulent 
_ s'exercer à traduire. 


Campe's Robinson der Jüngere, in-8. 3 fr. 
— Entdeckung von Amerika, in-8. 3Thle, fr. 5oc. : 
Gellerts Fabeln und Erzäblungen, in-8. 1fr. 8oc. 
Gessners Schrifften, in-8. 3 Thle. Sfr. 
— Tod Abels, en caractères allemands, gravés er 
fondus & Paris, in-8. 1fr, 80 c. 
Gôthe's Leiden des jungen Werthers, in-8 1fr: 25c. 
Begebenheiten Telemachs, in 8. 4kfr. 


Les Romans de Meissner, Lafontaine, Spiess, Wieland etc. 

Les Poésies de Bürger, Hagedorn, Haller, Kleist, Klop- 

stock, Ramler, Schubart, Stolberg, Wieland etc, 

Les Théâtres de Kotzebue, Ifland, Lessing, Schiller, 
Weisse etc. , 





Grammaires etDictionnaires d'autres languesvivantes, 
qui se trouvent chez le même libraire. 


Grammaire hollandaise, de Ph. la Grue, reyué par Sewel, 
augmentée par van Ollefen, 12. Amst. 794. afr 25c. 
: Grammaire flamande, par Desroches, 8. Anvers. 2 fr. 25c. 
Nieuw Zall Nonedenboeck der Nederduitsche en En- 
ins taalen, in twee deelen; door B. Janson. 
ictionnaire de poche, hollandais-anglais et :nglais- 
hollandais, 2 vol. in-12. Amst. 795. 5 fr. 
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_ Dictionnaire hollandais-français, et français-hollandais, 


par Marin, 2 vol. in-4. Amst. 795. 30 fr. 
The elements of french Conversation, with new, fami- 
liar, and easy dialogues, in french and english; by 


Perrin, in-12. 798. 1fr. 5oc. 
Grammatical Exercices, english and french, by Porny, 
in-8. 705. 2fr. 25c. 


Elémens de la langue anglaise, ou Méthode-pratique pour 
apprendre facilement cette langue, par Siret, in-8. 
798 2fr. 25c. 


Nouveau Dictionnaire portatif des langues francaise ‘et 


anglaise, par Nugent, augm. par Charrier, 2 vol. 
in-12. format carré, 797. s fr. 
Dictionnaire français-anglais et anglais-français, par 
Boyer, augm. par Chainbaud, 2 vol. 4. Amst.786. 27 fr. 
Dictionnnaire espagnol, francais, latin, et francais, es- 
agnol, latin, p. Sobrino, 3 vol. in-4. Lyon, 791. 2ofr. 
Dictionnaire français-espagnol et espagnol-français, par 
Séjournant, 2 vol. in-4. 788. 18 fr. 
Dictionnaire portatif et de prononciation, espagnol- 
français et français-espagnol ; enrichi de plus de 
9500 mots qui ne se trouvent pas dans les deux Dic- 
tionnaires précédens, et de 4500 qui ne sont pas dans 
Gattel ; par B. Cormon, 2 vol. in-8. an 8. 13fr. 50 c. 
Dictionnaire anglais-espagnol et espagnol-anglais, par 


Baretti, 2 vol. in-4. Lyon, 786. 18 fr. 
Baden’s voliständiges deutsch - dänisches Wôrterbuch, 
2 gros vol. in-5. Copenhague, 798. 38 fr. 


Moller’s deutsch-schwedisches undschwedisch-deutschès 
Mörterbuch, in-4. 2Thle. Stokholm, 732. 24 fr. 
Rodde’s deutsch-russisches und russisch-deutsches Wör- 
terbuch, in-8. 2 Thle, Riga, 784. 21 fr, 
Dictionnaire complet français et russe, 4 vol. in-4. 
Pétersbourg, 786. | 6o fr. 
Bailey Dictionnary ——— and german-english, 
2 vol. in-8. Leipsic, 796. | 15 fr. 
Dictionnaire de l'Académie francaise, revu, corrigé et 
augmenté par l'Académie elle-même, 2 vol. in-4. 
Paris, an 7. | Go fr. 
Dictionnaire français-italien et italien-français, par Al- 
berti, 2 vol. in-4. Marseille, 796. 24 fr. 
Le Maitre italien, ou Grammaire française et italienne 
de Veneroni, ir. Paris an 4. 3 fr. 50 c. 
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